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LE CODE CRISTAL 
L'ascension de votre âme a déjà commencé 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  



  



 
 

 

 

 

 

 

 

 

C'est au creux des plus grandes souffrances, que naissent les plus 

beaux diamants... 

 

 

 

 

 

Personne ne sait vraiment qui je suis, 

Et de toutes les facettes recomposées de mon âme, 

Le sais-je, et le saurais-je moi-même un jour ? 

 

 

 

                                                                    Justine BARC 
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  Les histoires que vous lirez ici sont bien réelles, et intemporelles.  

Les prénoms des personnages ont volontairement été changés pour le res-

pect de leur identité. Dans chacune de mes expériences, il y a de multiples 

facettes sur lesquelles je reviens. Préparez-vous à pénétrer dans le cœur 

multivers de notre monde. 

  

Le contenu est un voyage intérieur où vous recevrez des clefs vibratoires 

qui pourraient bien changer le cours de votre destin.  

Il est intéressant de regarder chaque sujet avec attention pour comprendre 

ce qui se cache derrière tous ces voiles. Tout au long de la lecture de ce 

livre, laissez-vous emporter en territoires inconnus, et acceptez de ne pas 

tout comprendre et tout contrôler.  

 

La structure thérapeutique est réalisée comme tel, comme processus de dé-

programmation de barrières mentales. Le but est de pousser délibérément 

les limites, afin d'ouvrir davantage la conscience à de nouveaux CODES.  

 

Les mandalas vibratoires qui introduisent chacun des chapitres de ce 

livre, sont accessibles dans leur vibration originelle sur le site: 

www.krystal-art.com. 

 

 

 

 

 

 

 

  



 
 

 

 

        " Le Code Cristal est un voyage multidimensionnel pour ou-

vrir tous les réseaux de conscience qui mènent à l'ascension de l'âme. 

Par l'image de sa couverture divinement créée en conscience et par 

son contenu vibratoire, ce livre est un activateur d'âme. Dès le pre-

mier regard posé sur l'image de couverture et au fil de votre lecture, 

cette œuvre vous permettra de monter des paliers vibratoires. 

 

 Ce livre contient des informations et des divulgations galactiques 

qui ne pouvaient être entendues, reçues et intégrées dans le champ 

vibratoire par les humains auparavant. Au vu de l'accélération du 

processus d'élévation planétaire, nous pouvons aujourd'hui révéler 

certaines choses dont la divulgation était interdite autrefois.  

Pas seulement parce que certaines personnes n'étaient pas prêtes à 

intégrer ces informations, mais surtout parce que les habitants de la 

3D, encore trop soumis à la manipulation des êtres involutifs, nous 

auraient mis en danger. Le fait de divulguer ces informations aurait 

été comme de jeter de l'huile sur le feu. Le portail de conscience 5D 

n'étant pas encore ouvert pour tous, nous avons attendu un aligne-

ment pour nous exprimer plus librement et transmettre en masse 

nos enseignements.   

 

   Depuis trois ans que j'écris ce livre, des textes ont mystérieusement 

disparu, tandis que j'ai dû à certains moments en effacer d'autres car 

mes guides me disaient que je n'avais pas l’autorisation d'en parler, 

pas maintenant, car cela me mettait en danger. Il a fallu attendre 

2024, lors de l'activation des grilles cristallines au creux de la Terre, 

pour que des puissantes vagues ascensionnelles pulsées par Gaïa 



 

nous permettent de nous montrer au grand jour et faire ces révéla-

tions transcendantes.  

 

Plus j'avance dans mes révélations et mets du contenu sur mes 

pages, plus j'ai besoin de protection pour ne pas être attaquée. Ma 

chère amie Méléaure à qui j'ai confié la correction, se voit accueillir 

de plus en plus de dragons chez elle qui viennent en renfort pour 

l'accomplissement de cette œuvre, et qui la guident également vers 

son fabuleux destin.  

Certaines forces involutives ne consentent pas du tout à ce que ces 

écrits voient le jour et puissent révéler des vérités qui dérangent et 

entravent leurs plans de manipulation mentale qui durent depuis 

bien trop longtemps. Nous sommes en guerre spirituelle avancée, et 

cela va s'accentuer dans les prochaines années. Notre rôle est de 

vous éveiller afin que vous ne tombiez pas dans la fosse.  

 

Le mal absolu n'est pas là où vous le pensez, et les forces obscures 

de nos sphères terrestres ne sont pas du tout le réel danger. C'est 

pourquoi nous devons soulever nos consciences au-delà de l'atmos-

phère de notre planète, au-delà des croyances limitantes, au-delà des 

peurs brutes et banales de l'être humain. Nous sommes le canal des 

forces du bien et du mal qui s'écoulent sur la terre, par nos pensées, 

nos intentions et nos actions. Il est grand temps de purifier la corrup-

tion qui s'est tissée dans l'habitat corporel terrestre par nos propres 

failles et blessures.  

 

     Notre maison est notre

reflet, et à l'évidence, la planète Terre est à l'image de la dualité des 

humains.  



 

Si nous guérissons nos cœurs, si nous transmutons nos blessures, 

si nous veillons à la sauvegarde d'une conscience plus juste et plus 

pure, alors Gaïa connaîtra le paradis sur terre.  

 

Le cursus de ma vie est une véritable initiation pour ceux et celles 

qui sont sur cette quête de sens et de vérité. Il y a peu de personnes 

dans mon entourage à qui je peux parler de mes histoires et de ce 

que je vis réellement au quotidien en tant qu'âme stellaire. Il est dif-

ficile pour moi de vivre cette vie humaine, je suis restée trop long-

temps dans l'ombre, le silence de mes ressentis et de mes expé-

riences.  

Depuis 2022 je ne me cache plus et je suis poussée à montrer mon 

vrai visage, à diffuser mes connaissances et vibrer l'essence origi-

nelle de mon âme. Le fossé s'est creusé de plus en plus entre moi et 

mes proches qui ne comprennent pas toujours mes choix de vie, ni la 

sensibilité et la profondeur de mon être connecté à l'Univers. 

J'avance dans ma mission d'âme qui souvent me laisse un goût amer 

de solitude. 

 

Ce livre est une confidence sur les différentes origines qui compo-

sent l'âme, une révélation défiant la loi de la matière, un nouveau 

code déchirant le voile de l'illusion pour y ouvrir notre conscience, 

un portail multidimension.  

 

Par le canal de ce livre et de la structure vibratoire qu'il contient, 

s'opère une diffusion massive d'énergie pour activer l'âme stellaire de 

mes frères et sœurs Starseeds venus pour les mêmes raisons que moi.  

Éveiller les consciences humaines, purifier la Terre et rép-

andre un message d'espoir, de paix et d'amour sur chaque cellule 

vivante de ce monde. 



 

Je réalise en partie ma mission de sauvetage humani-Terre en ap-

portant mes énergies célestes, qui grâce à ce livre s'ancrent davan-

tage dans la matière.  

Depuis que j'ai commencé à écrire, l'Univers ne cesse de me sou-

tenir à travers des messages, et me fait rencontrer les bonnes per-

sonnes pour mener à bien cet accomplissement personnel. Je suis 

portée par ce souffle de mon âme qui a envie de vous aider, de vous 

transmettre tout ce que j'ai compris et acquis sur le chemin périlleux 

que j'ai choisi d'incarner. 

 Je ressens le devoir de laisser une trace sur Terre. Après cette vie, 

je ne me réincarnerai pas. C'est ma dernière vie sur Terre. 

 

J'espère que ce que vous lirez vous parlera, que cette œuvre vous 

guidera vers la meilleure version de vous-même pour œuvrer dans 

la véritable lumière et dans l'amour divin. 

Puisse cette œuvre vous permettre de recevoir ce que vous devez 

recevoir, d'activer en vous ce qui doit être activé, et pour certains 

d'être réconfortés à l'idée que vous n'êtes pas seul.  

 

L'Univers a conspiré pour vous remettre ce livre entre les mains. 

Ceci fait partie du plan. Vous avez été choisis. 

 

 

 

 

 



 

 

 
 

ÂME volontaire, tu es ici pour recréer les connexions. 

Connectons-nous ensemble pour éveiller le monde. 

 

GAÏA et tous les esprits de son expansion ont besoin de nous. 

GAÏA et tous les esprits de son expansion ont besoin de gens connectés 

spirituellement à leur cœur. 

GAÏA est notre refuge aux multiples dimensions. 

L'ascension de ton âme a déjà commencé. 

 

Belle lecture sur ton chem’UN 

Avec tout mon amour, 

 

GRATITUDE. 

JUSTINE 
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INTRODUCTION 

MESSAGE DE SYRA 
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Message du peuple Pléiadien aux mémoires 

Cristallines 

 

Depuis la nuit des temps, nous avons fait en sorte que les êtres vi-

vants qui sont d’une source divine exercent leur pourvoir créateur 

pour faire prospérer la vie. La vie telle que nous la concevons n’est 

pas une expérience pour découvrir qui on est sur Terre telle que 

vous la connaissez aujourd’hui, mais plutôt pour faire prospérer le 

tout dans le tout. Notre énergie céleste est comme une vague en per-

pétuel mouvement avec des particules de cellules organiques qui 

communiquent les unes avec les autres. Il n’y a pas de but, pas de 

finalité. L’énergie est juste énergie. La vitalité et l’essence de chaque 

cellule sont là pour être et non pour faire. 

 

La lumière telle que vous la connaissez n’est qu’une infime partie 

de notre lumière. De votre monde, dans ses vibrations, il ne vous est 

pas permis de percevoir la vraie lumière, car la fréquence d’un corps 

humain sur terre ne pourrait recevoir autant d’énergie de cette véri-

table lumière divine. Elle vous brûlerait de l’intérieur avant même 

de pouvoir transcender vos cellules.  

 

La conception de l’Univers est comme celle des cellules de votre 

corps : une magnificence de microcosmes dans le macrocosme. Il y a 

autant de galaxies que d’atomes, autant d’étoiles que de grains de 

poussière, autant de portails qu’un miroir qui se reflète sans cesse à 

l’infini. 

L’énergie ne fait pas, elle est tout simplement. L’humain pense 

qu’il faut à tout prix conquérir la paix, la gratitude, la sagesse, la  
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parole d’un homme bon, qu'il faut faire quelque chose avec tout 

ce qui est, alors que le tout, lui, veut juste prospérer dans le tout. 

 

Voici la mission divine de chacun dans toutes ses incarnations 

d’humanité : suivre la voie de l’élévation pour ne faire qu’un, juste 

être. Cela va se décider par votre perception dans la vie, vous rappe-

ler pourquoi vous êtes là, pourquoi vous semblez recevoir et émettre 

des informations, pourquoi vous vous sentez connectés avec d’autres 

êtres, et interconnectés de l’intérieur. 

 

La voix de la fréquence humaine qui s’appelle l’ego voudra abso-

lument vous mener à un but, pour vous sentir mieux, meilleurs que 

les autres, et en évolution perpétuelle. 

Mais vous êtes en évolution juste en étant là, assis à regarder les 

étoiles, regarder le chat se rouler de joie par terre, regarder la forme 

des nuages se dessiner, regarder l’abeille butiner la fleur, regarder les 

enfants jouer et exploser de rire, etc... Vous êtes en évolution quand 

vous êtes en état de recevoir les informations et les codes qui vous 

entourent. Dans le moment présent, dans l’état de relâchement où 

votre corps et votre esprit ressentent une plénitude et une paix, c’est 

à ce moment que l’énergie se diffuse naturellement et transmet ce 

qu’elle a à transmettre. Comme un ballon qui se gonfle d’un souffle 

de vie, et qui s’envole de légèreté, comme une fleur qui grandit et 

prospère en recevant uniquement les rayons du soleil et l’eau de la 

pluie, comme le nuage qui se crée de la concentration de particules 

d’eau, et qui craque sous son propre poids. 
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Chaque élément de la vie n’a pas de but dans le sens où il fait 

quelque chose pour faire quelque chose ; chaque élément apporte sa 

résolution pour fabriquer le tout, et est aussi le tout. 

L’être humain marche en errance tant qu’il n’a pas compris qu’il 

est uniquement ici pour prospérer avec sa seule présence, comme 

chacun des autres éléments qui l'entourent. 

 

LA VIE EST, ELLE, N'A NI BUT NI FINALITÉ. Il n’y a pas de fin, 

la fin n’existe pas. 

 

Nous les concepteurs, sommes fiers de la progression de chaque 

particule, car vos âmes sont les particules de cette immense lumière 

divine. 

L’amour tel que vous le décrivez n’est qu’à échelle humaine. 

L’amour de notre être n’est ni un ressenti, ni une émotion. L’amour 

n’est pas passager, ce n'est ni un objet, ni une vision, ni une chose 

parmi tant d’autres. L’amour est une énergie comme cette lumière 

infinie qui nous constitue, l’amour est l’essence même de la vie, une 

explosion de création. L'amour est ce que vous pouvez appeler le big 

bang, l’être suprême qui ne ressemble à rien, qui n'a pas de forme, 

pas de statut, pas de nom.  

 

L'amour compose l’Univers, elle est la source parfaite de la créa-

tion. 
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Le chemin de l'être 

 

Chacune de vos expériences depuis votre naissance est une initia-

tion pour vous rappeler qui vous êtes. Dès lors où vous vous incar-

nez s'applique la loi de connivence. L’attraction est encore un leurre 

humain pour expliquer les faits qu’il ne comprend pas de premier 

abord. Cela sera difficile à comprendre pour certains, mais les mains 

tendues pour votre évolution, et donc pour vous rappeler qui vous 

êtes, seront toutes les mains qui vont se retirer par la suite.  

La déception, l’abandon, le sentiment de rejet seront présents pour 

que vous puissiez retrouver votre lumière intérieure. Le sentiment 

d’abandon est une perception intérieure de refus extérieur. Celui qui 

vous rejette est là pour vous montrer la coupure en vous-même, vi-

sant à rétablir le maillon manquant entre vous et la Source. 

Vous n’avez pas à vous lamenter d’avoir subi autant de traumas, 

car le trauma reste un trauma tant que vous n’avez pas compris que 

cela est arrivé pour une bonne raison. 

Nous comprenons qu’il est difficile de se défaire des émotions et 

des vibrations de la terre qui vous enlisent constamment dans la dé-

pendance, vouloir toujours tout comprendre, se détacher des souf-

frances endurées. Nous comprenons aussi que la vie sur terre est 

dure, cassante, porteuse d’éléments déchirants, fracturant votre 

conscience dans des états émotionnels bruts. 

 

Bien évidemment, il y a des mystères karmiques à résoudre dans 

votre incarnation, des liens à couper, des vibrations auxquelles vous 

êtes exposés, qui sont contraires à votre réelle conception et origine. 

Cela ne fait pas partie du plan de mener la bataille vers la collision et 

la dépendance, tout comme cela ne fait pas partie du plan de déclen-

cher des guerres et la destruction du monde. Nous avons laissé 
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l’homme à son libre arbitre et à son propre jugement d’interaction. 

Ayant perdu la connaissance sur leur véritable identité, nous avons 

volontairement laissé faire et reproduire certains schémas afin 

d’expérimenter la valeur de chaque particule libre entre elles.  

 

Il y a tellement de choses dont nous voulons vous parler ! Quelles 

sont vos attentes ? Vos limites de compréhension ? En avez-vous au 

moins ? 

 

L’essentiel n’est pas d’absolument tout comprendre tout de suite, 

ou de lire ce livre jusqu’au bout, l’essentiel est de comprendre à votre 

propre rythme, ce que vous avez la capacité de recevoir. Nous allons 

vous transmettre des Codes destinés à activer les cellules mères de 

votre organisme lumière. Nous allons, en présence, par ces textes, 

par ces émanations, retranscrire l’énergie activant toutes les glandes 

encore en sommeil ou en pause, vous réalignant dans le chemin et la 

lumière qui vous revient de droit.  

 

À vous de conscientiser ou non ces transmissions. 

 

Il n’y a pas de but à cette lecture, comprenez bien que l’expérience 

de la vie est de devenir soi-même, d’être le tout dans le tout pour 

faire prospérer le tout. Merci pour votre éveil. 

 

 N’oubliez jamais ceci, vous n’êtes pas seuls, et ne le serez jamais. 
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CHAPITRE 1 

CONFIDENCES 
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L’incarnation 

 

À partir du moment où vous choisissez de vous incarner, vous 

faites le choix d’expérimenter la vie en étant une particule séparée de 

la Source. Avant de s’incarner, votre âme, elle-même composée 

d’autres fragments d’âmes et d’essences, est très excitée par ce nou-

veau voyage sur Terre, ou ailleurs, sur une autre planète. Elle est dé-

cidée à tenter sa chance de devenir un être complet et rempli de bon-

té, elle est résolue à trouver le courage des épreuves qu’elle va devoir 

vivre pour sortir satisfaite de son expérience d'incarnation. 

 

À l’échelle des vibrations humaines, il faut retenter sa chance plu-

sieurs fois avant de réussir ce que l’on veut accomplir, comprendre, 

rectifier, récupérer. L’âme se lance dans une aventure trépidante où 

elle souffrira et œuvrera pour retrouver l’équilibre parfait d’une cel-

lule lumière. Car oui, une fois qu’une âme se lance à vivre une vie 

terrienne, elle se mêle à toutes les fréquences de cette atmosphère, et 

donc devient créatrice de karma, de toxicité ou non, sur les maillons 

de la chaîne qu'elle va tisser dans cette dimension. 

Pour une âme comme moi, vous n’imaginez pas la lourdeur endu-

rée par ce monde terrestre. Quand je suis descendue m'incarner, j’ai 

commencé à ressentir de la tristesse, celle de quitter les miens, et 

celle de venir m’incarner dans un corps lourd, infusé de complexité 

avec des codes matriciels eux-mêmes codés dans des fréquences vi-

bratoires. 

Il faut beaucoup de courage pour venir s’incarner sur Terre, car là 

d’où je viens la densité de l’énergie n’est pas aussi compacte. Là d’où 

je viens, nous vibrons très haut, nous sommes juste amour et cons-

cience lumière. Nous sommes étincelants de liberté et pétillants de 
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gravité. Nous sommes joie, amour, conscience pure, nous sommes 

juste vibration et émanation, la pureté en liberté, l’être parfait qui se 

complaît.  

 

Mon peuple pléïadien vit en petite partie sur l'étoile Syra (appelée 

Sirius ici sur Terre), une planète sur laquelle on peut trouver une 

station stellaire qui accueille des milliers de vaisseaux et d'individus 

galactiques venus de partout. Syra a deux sœurs jumelles, dont une 

qui s'est éteinte par déprogrammation volontaire après l'extinction 

de certaines planètes, pour ne pas attirer l'attention des êtres involu-

tifs sur nos sphères. 

 

 Dans un espace-temps différent de celui connu sur Terre, ma pla-

nète d'origine a été détruite par la guerre galactique.  

Nous avons été divisés et séparés des nôtres à cause des spectres 

noirs dirigés par une entité anti-organique principalement composée 

de tissus technologiques fantômes. C'est un titan d'intelligence artifi-

cielle qui dirige des millions de soldats pour aller aspirer la source 

vibratoire des autres organismes vivants, d'êtres et de planètes, et 

tout cela sur des millions de galaxies existantes.  

Quand notre planète a été envahie, certains de mes frères et sœurs 

et moi étions déjà membres d'une confrérie de guerriers stargates, 

engagés pour défendre la galaxie des forces spectres trou noir. Nous 

avions déjà participé à plusieurs guerres et au sauvetage d'autres 

peuples en crise à cause de l'envahissement de ces peuples involutifs 

anti-vie. Malheureusement une partie de notre peuple s'est éteinte 

quand nous avons été envahis sur notre propre planète. Beaucoup 

sont morts en se défendant, et d'autres se sont fait aspirer par les 

envahisseurs pour que ceux-ci puissent nourrir leurs vaisseaux, 

puisque ces êtres avalent notre source d'énergie cristalline pour res-
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ter en vie. C'est pour cela qu'on les appelle les technologies fan-

tômes.  

Quand notre planète a donné son dernier souffle de vie, sa struc-

ture interne de haute fréquence, son cœur organique vivant de cris-

tal a implosé en milliers de morceaux pour être redistribués à chacun 

de ses habitants. Les éclats de cristaux, le cœur de notre planète se 

sont incrustés sur différentes parties de nos corps stellaires afin de 

garder chacun sa mémoire et sa force en nous. L'énergie de notre 

planète vit en nous. La source cristalline ne peut être détruite, mais 

elle peut être aspirée ou redistribuée. 

 

Les cristaux que nous portons sur nos corps nous raccrochent in-

déniablement à cette guerre tragique, mais aussi nous rappelle l'es-

sence même de notre planète autrefois vivante. Nous les portons 

fièrement et transmettons la voie de paix et de sagesse à travers 

notre histoire. Cette planète était l'enfant et la création d'une source 

d'énergie indescriptible, une source organique cristalline générée et 

composée par les cristaux maîtres, "les concepteurs ". 

 

Sans maison, nous avons migré à différents endroits dans la ga-

laxie, et avons passé beaucoup de temps dans nos vaisseaux. Cer-

tains nous ont quittés pour retrouver un lieu de prospérité dans 

d'autres galaxies, d'autres pour diffuser et enseigner les mémoires de 

notre histoire. En ce qui me concerne, je me suis engagée dans une 

autre confrérie appelée " KRYSTAL STARS " pour monter en grade 

en tant que guerrière de lumière et pour devenir gardienne des cris-

taux maîtres. J'ai prêté serment avec d'autres gardiens et gardiennes 

pour défendre la vie, défendre les cristaux maîtres qui sont d'une 

importance capitale pour toute l'histoire de l'humanité. On m'a attri-

bué un cristal maître et des galaxies à protéger, ainsi que toute une 
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armée de gardiens pour me protéger des spectres qui convoitent 

d'aspirer l'énergie des cristaux dont celle de notre source cristalline.  

 

Ce qu'ils ne savent pas, c'est que l'énergie du Krystal Stars les 

foudroierait sur place avant même qu'ils ne commencent à l'aspirer. 

Ces être involutifs sont, comme leur nom l'indique, à l'inverse de 

l'évolution. Ils ont des besoins primaires, non évolués et non éveillés, 

commettent des meurtres et abominations terribles juste pour assou-

vir leurs besoins personnels ! Et dire que ce titan est en partie la 

cause de beaucoup de souffrances sur Terre ! Si vous saviez vraiment 

la vérité sur leurs plans et sur ce qui se déroule réellement dans les 

coulisses depuis des siècles, depuis la chute des Atlantes, depuis que 

l'homme a été corrompu et manipulé par ces aliens. Le CODE CRIS-

TAL est la révélation sur les parois floutées de tout ce qu'on vous a 

caché. J'aspire à vous transmettre ce que je sais, pour vous réactiver 

et pour que vous puissiez vous aussi vous rappeler. 

 

La confrérie et tous les êtres comme moi qui se sont engagés et qui 

étaient dignes du nom de gardien, ont ensuite été répartis à diffé-

rents endroits dans le cosmos pour exercer leurs activités, faire ré-

gner la prospérité et diffuser un message de paix et de sécurité pour 

tous les peuples galactiques. 

 

Je suis donc arrivée sur Syra. Je vis dans un palais de cristal, en 

gravité, qui ne peut être vu que par un encodage spécial pour ouvrir 

le portail de cette dimension, sinon vous ne verrez rien d'autre 

qu'une planète plate et sans vie.  

Nous avons des dragons comme êtres accompagnants et comme 

gardiens, nous avons des océans flottants dans l'espace où nous 

pouvons apercevoir les baleines et méduses célestes recomposer le 

ciel. Elles activent les encodages de nos stargates et sont les gar-
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diennes de notre peuple. Le palais magnifique où je vis est un lieu 

organique qui résonne avec notre propre fréquence vibratoire. Il 

chante, émet des sons et couleurs cristallines pour communiquer 

avec nous. Ma pièce préférée est celle qui m'est dédiée en tant que 

gardienne. Un lieu hautement protégé dans lequel seuls les membres 

des confréries du Krystal Stars ou du Gardien Alliance peuvent pé-

nétrer. Le plafond est presque sans fin, et dessine des arcades arron-

dies faites de cristal organique. J'ai une étagère énorme sur laquelle 

flottent des dizaines de galaxies de toutes les couleurs, et un autel 

sur lequel je peux déposer une galaxie flottante dont l'accès se fait 

par un portail. Je revois très nettement ces portails en forme de 

triangle s'ouvrir et se fermer. 

 

Juste avant de m'incarner sur terre, je me rappelle avoir été alertée 

quelques temps auparavant par la confrérie au sujet du massacre en 

cours. Nous nous sommes concertés pour lancer un appel dans tout 

le cosmos. Je me rappelle tourner dans tous les sens par la pensée, 

car ce qui se passait sur la planète Terre me ramenait à la mémoire 

de l'extinction de ma planète et tout ce que cela avait engendré. Cela 

serait un véritable désastre si les spectres arrivaient une nouvelle fois 

à leur but d'extinction et d'avalement massif. Je me rappelle avoir 

pris la décision d'expanser mon esprit dans un corps humain ter-

restre pour venir infuser mon énergie et enseigner mon savoir direc-

tement sur place. Mais ce n'était pas mon rôle à moi.  

J'ai donc bravé " une loi " en compromettant mon rôle de gar-

dienne sur Sirius, et c'est pour cette raison qu'à plusieurs reprises les 

êtres du palais sont venus à moi pour me demander de revenir. Cela 

m'est arrivé à l'âge de vingt-neuf ans sur Terre, alors bien sûr je n'y 

comprenais rien, et je ne savais pas pourquoi on me réclamait en 

haut !  
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Je n'ai pas été sélectionnée comme tant d'autres Starseeds pour 

venir sur Terre. J'ai pris la décision seule et contre la volonté de cer-

tains des miens.  

Ils m'avaient clairement répété que c'était du suicide ! Mais rien 

ne m'a arrêtée... Mes années passées en tant que guerrière stargate 

avaient laissé en moi l'impulsion et le courage pour affronter n'im-

porte quel danger. Mon corps stellaire est actuellement branché dans 

un cocon transmutateur de conscience dans ce palais hautement pro-

tégé. L'extension de mon esprit de là-haut se trouve dans mon corps 

humain.  

 

Au cours de la transition et de l'activation de mon incarnation, 

plusieurs essences d'âmes sont venues se greffer à mon esprit. Mais 

en théorie, c'est mon esprit qui s'est greffé à une cellule en cours 

d'incarnation. Les essences d'âmes qui composent cette incarnation 

ont, elles, été bien sélectionnées pour venir sur Terre, et comme tant 

d'autres se réveillent au fur et à mesure de mon éveil de conscience 

en tant qu’humaine, selon le processus d'intégration de toutes les 

âmes cosmiques.  

Je fais donc partie des êtres incarnés venus soutenir l’ascension de 

la Terre, et aider l’humanité à s’éveiller. Ma décision de venir sur 

Terre est un choix de guerrière au cœur de cristal. Telle est l'image 

tant physique qu'énergétique de mon corps. L'essence cristalline est 

la source à laquelle je suis intimement connectée. Je la contiens en 

moi par mon centre énergétique du cœur. Chaque jour en tant 

qu'humaine, je ressens de la frustration de ne pas pouvoir vibrer 

pleinement ce que je suis réellement. Il a fallu descendre sur des 

plans vibratoires plus bas pour venir ici et m'incarner dans ce corps 

physique, même si je savais qu'il faudrait du temps avant que les 

fréquences de Gaïa ne s'élèvent. Ce déverrouillage vibratoire me 
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permet de me sentir proche de mon identité stellaire, et aussi de re-

trouver mes frères et sœurs incarnés. 

 

Le courage est le seul mot qui résonne amèrement en moi quand 

je pense à tout ce que j’ai enduré sur Terre, et à tout ce qu'il me reste 

à vivre dans cette incarnation. Pourtant, c'est bien mon choix. J’ai en 

moi la force d’une guerrière dévouée à son peuple et à la cause la 

plus noble, sauver le monde organique, sauver la Terre avec qui j'ai 

un contrat, sauver les âmes qui se font engloutir, sauver ma galaxie 

et le multivers qui sont interconnectés avec la planète Gaïa.  

 

Je suis ici parmi tant d'autres frères et sœurs galactiques qui ont 

fait le même choix.  

L'heure est venue de ne plus se cacher ou de craindre d'être qui 

nous sommes. 

L'heure est venue de nous révéler au grand jour et de divulguer 

enfin la vérité. 
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Intervention 

 

Vous n’avez encore peut-être pas idée de ce que représente 

l’émanation de toutes les mauvaises vibrations qui explosent sans 

cesse sur Terre. Nous arrivons à un axe sans retour si nous 

n’intervenons pas. Cela implique autant cette planète et toute la vie 

qu'elle porte, que tout ce qui gravite autour d’elle, et bien plus loin 

que nous ne pouvons l'imaginer, allant du microcosme au macro-

cosme. 

 

Les êtres qui vont se nourrir de cette profonde autodestruction 

œuvrent pour l’anéantissement total de la vie, et pas seulement sur 

Terre. Ils veulent prendre le pouvoir de l’engloutissement pour faire 

s’éteindre toute vie existante dans l’Univers. Et quand ils auront pillé 

notre sphère multivers, ils iront en piller d'autres. Non pas parce 

qu'ils aiment la mort, mais parce qu'ils ont besoin de matière orga-

nique pour survivre. Ils sont l'inverse de la création. Ils sont la totale 

destruction des mondes à l'échelle du macrocosme, et bien au-delà. 

 

Si les humains tombent dans le piège des matrices fantômes et de 

leurs systèmes de manipulation mentale, si l'essence cristalline de 

leurs âmes se fait aspirer, si le cœur organique de la Terre se fait as-

pirer, alors c’est le trou noir géant et une immense guerre galactique 

qui nous attend et que potentiellement nous perdrons. À vrai dire, 

nous y sommes déjà.  Nous sommes déjà en guerre, et nous nous 

sommes justement mobilisés pour éviter le pire, d'où notre grand 

appel dans tout le cosmos. Nous luttons au mieux dans l’Univers, 

nous luttons pour faire éveiller les consciences sur Terre, nous lut-

tons pour empêcher les spectres anti-vie de venir vous saboter, 

même s'il en existe déjà beaucoup, cachés derrière des masques 
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d’humains, manipulant leurs pensées, faits et gestes comme de vul-

gaires marionnettes.  

Une grande partie des mémoires de l'être humain sur Terre n'est 

que mensonge et manipulation. Une grande partie des enseigne-

ments que mes frères et sœurs des étoiles sont venus porter à l'être 

humain jadis, a été défigurée et volontairement détruite pour empê-

cher votre éveil et votre ascension naturels. Tous les êtres éveillés qui 

se sont incarnés avant que l'humain ne soit prêt à conscientiser la 

vérité, ont été bannis, torturés, brûlés et persécutés.  

 

Tandis que la lumière portée par la voix de certains, qui essayent 

de pénétrer le cœur des hommes et des femmes, les forces involu-

tives ne cessaient d’œuvrer sournoisement pour saboter leur cons-

cience. Il est facile de saboter une âme dans un corps terrien doté 

d'un cerveau reptilien.  

 

Même l'homme le plus éveillé peut se faire happer par son ego 

pour finir esclave de ces forces involutives qui s'infiltrent dans cette 

faille. Des thérapeutes victimes de leur "ego spirituel" œuvrent dans 

une fausse lumière.  

 

Heureusement que l'humanité a gardé gravée dans la pierre l'his-

toire d'anciens peuples qui vénéraient les dieux et les déesses, et qui 

avaient la connaissance de la médecine des étoiles ainsi que de l'es-

prit de Gaïa. Heureusement, certains écrits nous ont été laissés avec 

des incantations de haute protection afin d'être découverts un jour 

pour être mis en lumière. D'autres ont été rapportés par certains 

peuples galactiques qui ont fait la promesse de rendre à la Terre le 

moment venu ce qui lui appartenait, et ce qui lui revenait de droit 

pour retrouver sa place et sa souveraineté. 
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La voie du cœur lancée par l'incarnation de Jésus et d'autres 

maîtres ascensionnés fut une grande révélation et un fil conducteur 

pour les générations qui suivirent. De grandes révélations restent 

encore à venir. Tous les portails et mémoires enfouis ici-bas ne se 

sont pas encore déverrouillés. 

 

Bientôt le voile des dimensions sera levé, et vous pourrez voir de 

vos yeux nus la vie qui existe sur d'autres plans vibratoires. Je me 

suis vue dans l'avenir faire des conférences en présence de frères et 

sœurs galactiques dans leur véritable corps d'origine... car vous serez 

alors prêts.  

 

Bientôt les grands mystères de l'humanité que ces pauvres scienti-

fiques essaient de déchiffrer seront dévoilés pour révéler la vérité et 

réécrire l'histoire de l'être humain. Plus les fréquences de la Terre 

s'élèvent, et plus ses mémoires enterrées se déverrouillent. Mais il 

reste encore beaucoup de choses à purifier et à pacifier. 

Il y a de grosses entités et êtres galactiques involutifs encore pié-

gés et cristallisés sous terre, dans les glaces, dans les océans, dans les 

montagnes. Plus la fréquence vibratoire monte, plus effectivement 

nous nous élevons, mais plus elle réveille également de grandes 

forces obscures qui sommeillent.  

 

Le bien et le mal tel que vous le connaissez avec votre capacité à 

voir, n'est rien à côté de la véritable source lumière, et de la véritable 

source obscure à l'échelle du macrocosme. La guerre galactique est 

réelle depuis que nous empêchons les spectres anti-vie de venir 

s’accaparer de tout ce qu'ils peuvent engloutir, sans compter les 

nouveaux parasites qu'ils envoient sur Terre pour nous affaiblir 

énergétiquement. Nous avons vu tant des nôtres se faire aspirer par 
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leurs matrices, plusieurs peuples de planètes et de galaxies diffé-

rentes jusqu’aux confins de l’univers, des planètes entières as-

phyxiées et rasées par la peur et la désolation. Oui, nous avons été 

séparés des nôtres, et nous ne les reverrons peut-être jamais. 

 

Toutes ces vies englouties ! Nous avons été témoins de cela, et il 

est hors de question que cela se reproduise à nouveau, qui plus est 

sur Terre, où la magie et la dynamique de la cellule de vie atteignent 

leur plein potentiel. C’est dire toute la majesté de la vie elle-même 

sous toutes ses formes, allant de l'écume, au lichen sur l’arbre, à 

l’oiseau qui construit son nid, la graine qui germe coûte que coûte, 

même dans les endroits les plus arides, jusqu’au lever du vent qui 

porte ses codes jusqu’au lointain paysage. 

 

La Terre est une divinité en elle-même. Notre devoir est de mener 

son peuple sur la voie du cœur, de réanimer les codes cristallins, de 

poursuivre l’ascension vers la complétude du grand tout.  

Notre intervention et nos actions sont la plus grande preuve 

d'amour qui puisse exister dans le multivers. Des milliers d'âmes et 

essences ont répondu à l'appel de notre galaxie pour soutenir ce 

grand sauvetage humani-TERRE, une des plus grandes connections 

galactiques jamais déployées pour venir en aide à Gaïa ainsi qu’à 

toute extension de son esprit dans les êtres qui la peuplent.  

 

Un jour, mes frères et sœurs, nous viendrons tels que nous 

sommes. Vous serez prêts à nous accueillir et nous viendrons à vous 

de vive voix, sans filtre et sans masque. Un jour l'être humain bâtira 

à nouveau des temples pour honorer le Ciel et les étoiles, et pour 

honorer sa Terre qu'il considérera comme un organisme vivant. Un 

jour nous ferons vibrer à l'unisson l'énergie des cristaux et des végé-

taux, et nous les honorerons pour toute la sagesse qu'ils ont à nous 



33 

 

enseigner. Un jour nous comprendrons l'importance de l'intercon-

nexion qui existe entre chaque cellule vivante, et nous prendrons 

soin les uns des autres. Vous serez prêts à accueillir la médecine des 

étoiles, la médecine de la Terre, vous ferez l'amour en conscience 

pour réveiller en vous chaque particule divine qui vous relie à des 

plans de haute conscience.  

Un jour viendra mes frères et sœurs, où le mot guerre n'existera 

plus dans vos gènes, et où vous serez entièrement libérés du géno-

cide humain et de toute la misère qui ont été créés ici-bas.  

 

Notre intervention, c'est pour tout cela.  

 

Au nom de l'esprit de GAÏA, 

 

Au nom des âmes qui réclament leur LIBERTE, 

 

Au nom des exoplanètes qui souffrent de la misère de la Terre, 

 

Au nom de la vie et de tout ce qui mérite de vivre dans son 

DROIT SOUVERAIN,  

 

Au nom de la création, de l'amour, de la beauté, et de tout ce qui 

mérite d'être partagé,  

 

Merci. 
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Le chemin du cœur 

 

Nous ne chercherons jamais à vous forcer la main sur quoi que ce 

soit, car nous savons que l’esprit humain est complexe, et qu’il est 

influencé par de nombreuses vagues extérieures qui viennent faire 

chavirer son évolution et son alignement. 

 

Vous devez comprendre que tout n’est pas à comprendre. 

L’essentiel en ce monde est de vous trouver vous-même, et de vous 

aligner avec l’énergie de votre cœur. Il est le centre de votre être, le 

portail de toutes vos connaissances ignorées à ce jour. Il est le centre 

de vos faiblesses et de vos forces, le générateur de votre guérison, le 

moteur de toutes vos intentions et donc de votre manifestation exis-

tentielle. 

 

Nous avons placé le cœur au cœur, cela ne devrait pas être ignoré. 

Les humains trouvent cela anodin, et pensent qu’il fait partie du 

reste comme un élément complexe dans la matière.  

Soyez sûr que le cœur a plus de ressources que jamais vous ne 

l’avez imaginé. Là est toute la beauté de la création : les vagues puis-

santes et infinies de la vie, le voyage intérieur par ouverture de ses 

membranes, la lumière et les particules infiniment connectées à 

l'Univers, pour potentiellement atteindre la plus belle version de 

vous-même.  

 

Votre être lumière n’attend que d’être exploité à son plein poten-

tiel. En expérimentant l'ombre de votre cœur, vous y trouverez des 

trésors lumière regorgeant d'autres facettes d'identité non éveillées, 

non exploitées. 
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Un être qui veut évoluer doit se reconnecter à son centre, à ses 

émotions, et essayer de comprendre tous ses ressentis vibratoires qui 

sont indéniablement reliés au cœur. Celui-ci perçoit telle ou telle 

énergie en fonction des voiles qui l'entourent, comme des couches 

d'oignon qu'il faut enlever avant de trouver le centre, comme essayer 

de nombreux codes clés avant de pouvoir ouvrir le coffre.  

 

Chaque partie du cœur nous confie des mémoires sur nos bles-

sures, sur nos mémoires cellulaires, sur des NOUS erronés qui peu-

vent entraver l'alignement de notre corps à la conscience et à l'ouver-

ture de notre conscience jusqu'à l'ascension de l'âme. Un cœur lourd 

qui possède de nombreuses blessures non pacifiées devient obscur 

ou se crée des protections autour de lui, telles des membranes qui 

l'empêchent de rayonner et d'accéder au véritable amour. Les bles-

sures sur l'instant peuvent être un moteur pour avoir la rage d'avan-

cer, comme la colère qui transmet beaucoup d'énergie dans le corps 

et qui peut nous faire soulever des montagnes, mais qui sur le long 

terme nous anéantie et attire des gens qui portent également cette 

colère en eux. 

 

Prenons notre cœur par la main, et cessons de nous couper de 

l’intérieur. La neutralité des émotions n’existe pas dans l'évolution 

de l'être. Elle n'est qu'une réalité d'errance et de protection pour ceux 

qui font semblant de ne porter aucune faille. Les failles sont des 

fuites énergétiques et des portes d'entrée pour les parasites. Je vous 

ouvre avec ce texte une première membrane vers la compréhension 

du bas astral. Les entités se nourrissent de notre désolation inté-

rieure, des failles qui vibrent à travers nous. Une faille est une fai-

blesse, comme une blessure ou une émotion basse. Nous en portons 

tous, sinon nous serions des êtres parfaitement parfaits et unifiés 

comme Dieu ou la Source. Mais nous ne sommes pas entièrement 
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Dieu ou la Source, nous en sommes une extension, une extension 

dans la matière avec des milliers de codes corrompus.  

 

Mais bon, la vie est une initiation, et pour être initié, il faut 

d'abord expérimenter. Pour expérimenter, il faut vivre les deux pola-

rités.  Ombre et lumière se rejoignent et s'équilibrent si nous accep-

tons de les intégrer, comme le Yin et le Yang. 

 

Alors soyez prêts... 

 

Soyez prêts à comprendre votre cœur pour comprendre votre 

fonctionnement interne.  

Soyez prêts à comprendre vos blessures et vos émotions pour ac-

cepter et accueillir qui vous êtes. 

Soyez prêts à enlever le masque et à pacifier le passé pour entrer 

dans votre souveraineté. 

 

Le cœur est le créateur, le purificateur, votre accomplissement 

personnel et spirituel. Tout l’Univers se trouve dans le cœur de 

chaque homme et de chaque femme. Il contient une multitude de 

facettes à explorer et à purifier. Il contient des clés vibratoires pour 

avoir accès à d'autres dimensions. Il est le moteur énergétique de 

votre guérison, le portail multidimensionnel de votre ascension. Il 

activera les cellules cristallines quand l’humain aura compris que le 

cœur est le coffre aux diamants qui peut changer l'humanité et la 

faire s'élever. Cultivons la paix, la bonté, la compassion, l'humilité, la 

générosité, l'intégrité et la sagesse...  

 

Celui qui a transmuté ses blessures, celui qui parle, qui est aligné 

et qui expanse son champ d'énergie avec l'émanation du cœur, aura 
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tout ce qu’il voudra et manifestera dans la vie tout ce qu’il est venu 

chercher dans l'amour et l’authenticité.  

 

Toi, enfant de la Terre et des étoiles, marchons ensemble sans nul 

doute vers notre élévation.... Car toute âme qui s'élève, élève le 

monde. 
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                                              CHAPITRE 2 

TROUVER L'EQUILIBRE 
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Entre Ciel et Terre 

 

En m’incarnant sur terre, je n’avais bien sûr aucun souvenir de qui 

j’étais, ce qui m’a valu d’être sans repère une bonne partie de ma vie, 

me laissant ainsi dans l’incompréhension de qui j’étais et de ce que je 

venais faire ici, quand bien même au fond de moi somatisaient une 

grande puissance et une envie de sauver le monde. 

Ma vie, jusqu’à mes trente ans, s'est passée dans l’errance de mon 

essence et de ma mission de vie, alors que je savais et sentais que 

j’avais quelque chose de très grand et de très important à accomplir. 

Je suis passée, comme chaque terrien, par une initiation faite de 

phases d’expériences génératrices de souffrances et de déséquilibre 

total, dans lesquelles je me suis profondément perdue, puis décou-

verte petit à petit. 

 

Il faut du temps pour comprendre son mécanisme interne.  

 

Pour pouvoir s'élever, il faut plonger en soi. 

 

Je suis une hyper-sensible, autant dire que tous mes sens sont 

exacerbés et mis à nu dans ce que je vis au quotidien. Pas de répit 

mais de l’apprentissage, tout le temps, car il fallait vite que je dé-

couvre qui je suis et ce que je suis venue faire pour pouvoir interve-

nir en temps voulu. Ma vie a été depuis ma naissance une initiation 

puissance dix ! 

Je peux témoigner aujourd’hui que l’hyper-sensibilité est un poi-

son pour ceux qui ignorent tout d’eux-mêmes et de leurs capacités. 

Les hyper-sensibles sont des personnes au grand cœur, fracturées 

par la vie et les souffrances qu’elle nous fait endurer. Certains théra-
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peutes ou personnes parlant de développement personnel vous di-

ront que la souffrance n’existe que dans la perception de la personne 

qui vit les événements, et que c’est sa faute  car elle a choisi de le 

vivre ainsi. Je vous dirai que c’est en partie vrai, mais seulement à 

partir du moment où la personne a compris son mécanisme, et de 

quoi elle a besoin ou non pour son bien-être. 

 

Tant qu’on reste ignorant de son propre fonctionnement et de son 

identité, nous sommes « victimes et hyper-fragiles », car totalement 

incompris de nous-mêmes et des autres. Que reste-t-il, à part cette 

vulnérabilité qui existe et qui attire tant les tyrans autour de nous ?  

L'hyper-sensibilité m'est apparue par la suite comme une hyper-

connexion avec une capacité innée à ressentir tout ce qui vibre. Mais 

ça, il m'a fallu des années avant de le comprendre, et d'en faire une 

force et non plus de le considérer comme une faiblesse, surtout dans 

ce monde, dans cette société. Une des choses difficiles à assimiler et à 

comprendre, est d’accepter son incarnation et sa mission de vie. Sa-

chant qu’on ne se rappelle pas pourquoi on est venu s'incarner, et 

que personne ne va nous dire comment les choses fonctionnent ni 

quelle attitude adopter, il ne reste que notre petit être à la dérive qui 

essaye de faire de son mieux avec ce qu'il a. Moi, j'avais clairement 

l'impression d'avoir été catapultée ici sans raison d'être, comme une 

erreur de la nature. 

 

Trouver l’équilibre en soi est déjà une longue route à parcourir 

dans une vie sous l'influence de toutes sortes d’énergies qui brassent 

sans cesse notre moteur interne. Mais trouver la raison et l’équilibre 

de son incarnation est encore une autre histoire. 

 

Qui suis-je ? Qu'est-ce que je fais ici ? Pourquoi je ressens plus de 

choses subtiles que les autres ? Ce que je perçois du monde, pour-
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quoi n’est-il pas visible au quotidien par les autres ? Pourquoi suis-je 

différente ? Pourquoi ma différence me fait-elle souffrir ?  

 

Bien que les deux plans soient finalement liés, il y a d’un côté 

l’être humain qui se cherche, et de l'autre, l’âme qui veut embrasser 

son incarnation et ainsi pouvoir réaliser ce qu'elle est venue manifes-

ter dans la matière. L'âme ne peut effectivement s'expanser et pren-

dre les rênes réellement qu'une fois que nous l'avons reconnue en 

tant que telle, que nous avons pris conscience de qui elle est, et ce 

qu’elle est venue manifester ici. C'est ce que je ressens par rapport 

aux âmes éveillées, car des millions d'autres âmes vivent au quoti-

dien, œuvrent et réalisent leur mission d'âme sans que cela n'éveille 

quoi que ce soit chez leurs hôtes. 

 

À quel monde est-ce que j'appartiens ? Est-ce que la vie se résume 

uniquement à ce qu'on m'apprend à l'école et à ce que je vois uni-

quement avec mes yeux ?  

Y a-t-il de la vie sur les étoiles et dans la galaxie ?  

 

C’étaient mes premières questions existence-ciel...  

 

Étant sur terre, j'éprouvais une grande attirance pour le ciel et les 

étoiles. J'avais la sensation d'être née au mauvais endroit, et d'être 

entourée d'un monde qui m'était totalement étranger. 
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La fuite 

 

Je me suis souvent sentie divisée en deux parties, l’une voulant 

vivre, et l’autre non. Une partie voulait continuer cette aventure et 

savait qu’elle avait une raison d’exister, et l’autre rêvait de partir loin 

et de quitter ce monde. J’étais toujours perchée dans les nuages à 

chercher une vie parallèle quelque part. Je voulais m’évader, sortir 

de ce poids de la matière, fuir tous les êtres dépourvus de pureté et 

profondément égoïstes qui s’y trouvaient. 

 

C’était effectivement une fuite. 

 

Je ne cherchais pas à me comprendre, car j'étais trop bousculée, 

humiliée par l’agressivité et l'injustice que je vivais en famille, et par 

la méchanceté dont mes chers collègues d’enfance faisaient preuve 

envers moi. Je ne trouvais aucune source de bien-être pour me sentir 

vraiment bien, à part l'énergie et les enseignements de mon papa. 

 

Fuir la Terre, fuir cette vie, pour exister éternellement dans la 

douceur de mes songes étoilés. Quand je revenais à la raison, c’était 

par obligation, en salle de classe, ou parce qu’on criait mon prénom 

pour m’interpeller. J’étais bien là-haut, tout était fluide et léger, alors 

que sur Terre tout était dur et aride. 

Peut-être ai-je passé plus de temps en voyage astral de ma nais-

sance jusqu’à mes vingt ans... Dans tous les cas, je ne voulais pas être 

sur terre et je n’y étais pas, même si mon corps physique s'y trouvait 

bien. Bien plus tard, quand j’ai découvert quelques vérités sur mes 

essences d'âme et ce que j'étais venue faire ici, je ne dis pas que 

j’avais accepté mon être physique ni les origines de mon âme, mais 

cela me donnait un fil conducteur dans la vie, un repère. 
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Il a fallu trente ans d’errance totale avant de commencer à savoir 

et à accepter qui j’étais. C’est une très longue route dans le désert, 

seule, avec comme énergie mon pauvre cœur blessé et meurtri qui 

ressemblait à une gourde sèche. 

 

Mon MOI Justine était en train de fleurir, tandis que j’avais sur 

l'autre plan bien des révélations sur mes essences, allant de Dra-

gonne, à Elfe, Déesse, Déva majeure, Gorgone, avec au compteur des 

incarnations dans la noblesse et des causes nobles en tant que Sa-

mouraï, Amazone, Princesse, Valkyrie, Druidesse… Des parties de 

moi oubliées à la naissance et qui se réveillent au fur et à mesure de 

mon ouverture de conscience. Un peu comme des codes qui nous 

façonnent et qui s'activent au moment où on est prêt à les entendre 

et à les recevoir. 

 

Tout était bien différent de ce que j’avais vécu jusque-là.  

J’avais tourné une page sur la fille désespérée et abandonnée que 

j’étais auparavant pour ouvrir une boite aux trésors regorgeant de 

possibilités et de connaissances extravagantes sur le monde invisible 

qui m'entourait. La fuite de mon être qui se cherchait jusqu'à pré-

sent, fut transcendée et brutalement réveillée par les grosses vagues 

énergétiques d'ascension que la terre a émis progressivement à partir 

de 2012.  

Mais trouver l’équilibre est une longue route. Et de mon expé-

rience, je ne suis pas sûre qu'on puisse être toujours et tout le temps 

équilibré et aligné. 

 

Comme je l’ai mentionné plus tôt, il y a comme deux pôles en 

nous, qui une fois liés ne font qu’un. Je venais de me lier au premier, 

c’est à dire à moi-même Justine qui avait entrepris un cheminement 
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pour guérir ses blessures d'humaine, et un peu à mon âme qui dor-

mait depuis tout ce temps. Mais j'étais très loin d'imaginer ce que 

mon destin me réservait, ainsi que l'importance de ma présence ici 

sur Terre. J'étais très loin d'imaginer que ma vie allait bientôt bascu-

ler, et qu'il me faudrait mourir à plusieurs reprises pour renaître. 

Détruire l'ancienne version de moi pour ré-apprivoiser mes nou-

veaux MOI qui ne cessèrent à leur tour de transmuter sans cesse mes 

propres énergies. 

 

Accepter 

 

Pour ma part, venant d’une exosphère, je ne me sens pas chez moi 

ici sur Terre. Accepter qui on est, d’accord, mais accepter mon incar-

nation m’a valu d’éprouver beaucoup de douleurs et presque du re-

gret. Une fois ma famille céleste est venue à moi en me demandant 

de rentrer à la maison car ils avaient besoin de moi. J'avais alors 

vingt-neuf ans, et je commençais à faire des choses intuitivement qui 

me dépassaient complètement.  

 

Depuis toute petite je ne voulais pas être ici. J’éprouvais du mal à 

accepter de m’être incarnée volontairement sur Terre. Je ne sais pas si 

vous pouvez sentir ma déchirure intérieure, celle qui vous arrache le 

cœur de vos racines, qui vous enlève tout espoir de vous complaire 

un jour dans l’environnement dans lequel vous vivez. Car oui, c’est 

ce que je ressentais et ressentirai encore peut-être, jusqu’à ce qu’un 

jour je m’en aille retrouver ma famille dans son état d'origine. 

 

Je savais que j’avais passé un accord avec la Terre, que mon devoir 

était de la protéger en tant que Gardienne, qu'avant de naître dans ce 

corps d’humain, j’avais tout le courage d’une guerrière et que 
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j’accomplirais ma mission coûte que coûte. Je savais que je venais 

avec une mission importante pour l’humanité et l’Univers. Je savais 

aussi que je n’étais pas d’ici, que peut-être jamais rien ne me ferait 

vibrer comme je vibre chez moi.  

Je savais que j’allais toujours me sentir seule, une vie de souffrance 

pour une noble cause. 

Trouver mon équilibre, passer par ces épreuves de compréhen-

sion, mon monde, celui d’ici, les énergies auxquelles j’appartiens, 

celles qui ne me correspondront jamais, la fluidité de mon esprit et la 

lourdeur de la matière, la pureté de mon cœur et la sécheresse des 

hommes... Comment vous expliquer à quel point je suis triste d’être 

si loin de chez moi, que les miens me manquent terriblement ? Suis-

je folle d’avoir fait ce choix ? 

 

Ce dont je me rappelle, lorsque je suis descendue, c'est de sentir 

mes vibrations se compacter comme on presse un fruit de toutes ses 

forces pour en extraire son jus. J’avais déjà le cœur serré d’être si loin 

de chez moi et me dire qu’après cette vie sur Terre je ne reverrai 

peut-être jamais ma famille céleste.  

Et si la guerre finissait à nouveau par engloutir ma planète, ma 

famille, et tous ceux que je connais ? Alors oui, je ressens amèrement 

quelques gouttes de regret... Ils me manquent tellement ! 

Le jour où je repartirai chez moi, je peux vous dire que je serai en 

joie, mais aussi en peine, car finalement, j’ai appris à l’aimer cette 

planète, et après tout ce que j’ai vécu ici, depuis toutes mes vies à 

travers des siècles, j’y suis liée et le serai toujours. Il y a quand même 

de belles choses à vivre ici, malgré cette dimension matière que je 

trouve trop lourde. Mais quelle beauté cette magnificence dans la 

composition d’un corps humain ! Ce mécanisme si complexe mais 

tellement bien ficelé ! Cette nature verdoyante et ces essences ani-

males, végétales et minérales qui la peuplent ! Le mouvement de 
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l’eau, le mouvement du vent, la chaleur du soleil, l’écho de tous ces 

petits insectes qui ajustent parfaitement l’équilibre de la continuité 

de la vie...  

 

 

 

 

 

La Terre est d'une richesse infinie, elle est le symbole de la vie et 

de l’espoir. 

Elle mérite notre plus grand respect et notre adoration. 

Elle ne nous en veut pas d’être la cible de tous les écoulements 

disgracieux. 

Tout ce qu’elle veut, c’est notre amour, qu'on prenne soin d’elle. 

 

La Terre est sagesse éternelle, elle est patiente... 

La Terre est votre plus belle expérience. 
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L’ancrage 

 

Beaucoup vous diront que pour attendre un heureux événement, 

pour vivre une relation amoureuse stable, trouver son équilibre per-

sonnel, il faut être ancré et aligné. Par mes expériences, je peux vous 

dire qu’on n’est jamais sur la même longueur d’ondes, et ce sur plu-

sieurs plans. 

 

Nous évoluons constamment et nos énergies changent au fur et à 

mesure que nous évoluons. Les personnes qui nous correspondaient 

un temps risquent de ne plus être en accord avec nous dans le futur, 

et c’est bien souvent ce qui se passe en couple. Même si nous 

sommes ensemble, notre être est bien différent de notre moitié. Il est 

possible que dans notre évolution personnelle nos chemins viennent 

à se séparer car nous devons expérimenter autre chose avec une 

autre personne pour explorer une autre facette de nous-même. 

Comme des cycles qui se terminent quand on a compris et acté 

quelque chose d'important pour notre évolution. 

Nos nouvelles fréquences vibratoires dues à nos prises de cons-

cience et notre ouverture du cœur, font que nous pouvons rentrer en 

dissonance avec les êtres qui vibraient sur la même longueur d'onde 

que nous auparavant. Rares sont les personnes qui se suivent éner-

gétiquement du fait de leurs choix, leurs blessures, leur destinée, 

etc... 

 

Il est difficile de dire au revoir aux gens qu'on a aimés avec son 

âme et son cœur, mais si nous acceptons que ces personnes faisaient 

partie du plan divin pour nous accompagner un temps sur notre 

chemin de vie initiatique, alors nous pourrons continuer à avancer 
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sans avoir le sentiment de perdre quelque chose. Le sentiment de 

perte n'est qu'une illusion dans la matière. Tandis que l'âme, elle, sait 

que c'est juste.  

D'où l'intérêt de se connecter davantage à un esprit et un état de 

conscience plus pur et plus spirituel. Il sera alors naturel de faire des 

choix selon son libre arbitre et ses propres besoins, sans culpabiliser 

de quitter des énergies qui ne nous conviennent plus, et sans peur 

d'avoir l'impression d'avancer à contre-courant dans cette société. 

 

Ne soyons pas trop durs envers nous-même quand nous consta-

tons que tout bouge sans cesse. Ne vous jugez pas non plus instable 

si vous changez souvent de lieu d’habitation ou de partenaire. Soit 

effectivement vous fuyez quelque chose et ne trouvez réellement pas 

votre bonheur car vous avez un vide à l’intérieur, soit vous évoluez 

très vite, et la vie vous demande d’être souple et habile dans le pro-

gramme qu’elle vous a réservé, car c'est aussi le choix de votre âme. 

Les êtres comme moi ne peuvent se complaire à rester immobiles 

avec les mêmes énergies car ils ont un devoir et des ambitions bien 

plus grandes que de vouloir ressembler au stéréotype de la société.  

 

Des normalités ?  

 

J'ai longtemps été, et aujourd'hui encore je suis incomprise de 

mon entourage par mes choix de vie. Mais j'ai mis de côté mes peurs 

pour vivre libre et souveraine selon mes propres envies et besoins. 

J'ai appris à ne plus être influencée par les jugements d'autrui. J'ai 

balayé tant de choses devant ma porte afin de laisser entrer d'autres 

énergies, j'ai rencontré tellement de gens différents qui m'ont permis 

d'avoir une vision et une compréhension plus vastes, habité sur des 

points énergétiques toujours plus curieux qui m'ont initiée aux 

mondes subtils, et j'ai trouvé de la beauté et de l'obscurité dans tous 
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les recoins que mon âme a pu visiter. Toujours guidée par mon ins-

tinct, plus je faisais confiance à l'Univers sur mes intuitions pour 

faire mes choix, et plus il me montrait que j'avais raison d'agir ainsi.  

 

J'ai compris que rien ni personne ne sera comme moi, et que c'est 

mon devoir et ma responsabilité de gérer MA VIE, même si cela 

semble en apparence être désaxé de la réalité. 

Mais quelle réalité ? Quelle vérité ? Selon qui et sur quel fonde-

ment ?  

 

Dans l’évolution, il est normal de ressentir le besoin de changer la 

place des meubles dans sa maison, d’acheter de nouveaux vête-

ments, de déménager, de sentir un vent de changement parce que 

nous avons besoin de transmuter nos énergies. Ces besoins soudains 

peuvent être le levier pour clôturer un cycle lorsque l'action est réali-

sée, ou au contraire être une trappe de stagnation si nous ne chan-

geons rien à cet appel au fond de nous, ce que vivent malheureuse-

ment beaucoup de personnes en souffrance.  

Il n’y a pas un genre à qui je donne raison, il y a juste des gens dif-

férents qui ont besoin de choses différentes, des âmes qui sont ve-

nues expérimenter des vies différentes. 

 

L’ancrage est pour certains un endroit fixe sur le globe, un domi-

cile, un travail, une relation, faire un enfant, tandis que pour d’autres 

l’ancrage est partout sur Terre, car ils ont compris que c'est notre 

mère Gaïa qui nous accueille, et qu'il y aura toujours un toit pour 

nous quelque part. Certains le vivent constamment en faisant le 

choix de vivre en nomade moderne, comme moi, car ce sont des per-

sonnes qui transmutent sans cesse leurs énergies.  

Nous avons besoin de nous alimenter par d’autres fréquences. 

Nous avons besoin d'éveil constant et de synergie avec notre envi-
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ronnement. Nous avons besoin de marcher en conscience pieds nus 

dans l'herbe, d'ouvrir notre cœur face à la beauté de la mer, des fo-

rêts, des montagnes, de contempler en silence la nature, les petits 

insectes qui œuvrent, le vent qui souffle et qui embrasse la courbe 

des arbres...  

Et surtout nous avons besoin de voyager car nous nous lassons 

vite.  

 

Parce que nous sommes connectés à notre âme, nous partons lors-

que nous nous sentons appelés ailleurs. Parce que nous avons expé-

rimenté ce que nous devions expérimenter. Parce que nous avons 

rencontré les gens que nous devions rencontrer, reçu et transmis les 

messages que nous devions partager, activé et guéri des choses en 

fonction des énergies du lieu sur lequel nous vivions, récupéré les 

fragments d'âme que nous devions récupérer. 

 

Ceci nous amène bien sûr à constater qu'autour de nous beaucoup 

de choses sont éphémères : nos relations amicales, amoureuses, fa-

miliales, l’endroit où l'on vit, nos activités personnelles, notre travail, 

etc. 

 

Nous sommes maîtres de nos propres frontières. 

Nous sommes libres de diriger notre propre vie.  

Quand c'est le bon timing divin, c'est à nous de poser les cartes 

sur table. 

 
 

Pour ma part j’ai mis très longtemps avant de comprendre pour-

quoi je n’étais pas ancrée. Il ne s’agissait pas du fait que je déména-

geais beaucoup, ou changeais souvent de partenaire, mais parce que 
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je ne savais réellement pas ce que je venais faire sur Terre, et qu'au 

plus profond de moi je n’acceptais pas cette incarnation, je refusais 

d'être ici, je refusais d'accepter et d'affirmer mon être sur Terre. 

 

Pour certaines personnes comme moi qui sont plus reliées aux 

énergies du cosmos (Univers) que telluriques (Terre), quand on n'a 

pas encore la maîtrise de l'ancrage, c’est un réel défi que d’apprendre 

à redescendre sur Terre et y rester. Je rigole en écrivant ces lignes, car 

c’est vraiment ce qu’on me reprochait à l’école, et ce que mes maî-

tresses et profs écrivaient sur mes carnets de correspondance (Justine 

est trop dans la lune, Justine n’écoute pas, Justine regarde par la fenêtre …) 

Peut-être certains vont-ils se reconnaître ? Si c’est le cas, je vous 

invite à essayer de vous ancrer d’abord par les énergies du Cosmos, 

puis de vous ancrer dans la Terre, acceptation du Ciel, de l'incarna-

tion, pour venir en douceur sur Terre. Une fois que vous aurez es-

sayé cette méthode de visualisation, voyez la différence, et faites ce 

qui est le mieux pour vous.  

 

Lorsque nous ne sommes pas bien ancrés, cela peut créer des 

fuites énergétiques, et créer plus facilement une ouverture pour les 

parasites. L'ancrage, c'est la protection. J'ai d'ailleurs reçu beaucoup 

moins d'attaques depuis que je me suis mise à mon compte en 2021. 

Avec cet acte, j'avais affirmé mon identité et mes capacités dans la 

matière, ce qui m'a permis d'être plus alignée avec moi-même, et 

d'être beaucoup moins tiraillée entre Ciel et Terre comme autrefois. 

À ce jour, je ne peux fuir la Terre car j'ai compris que je suis ici pour 

elle.  

J'ai ACCEPTÉ. 
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 Nous pouvons manquer d'ancrage car nous sommes trop dans la 

réflexion et le mental, parce que nous n'affirmons pas notre identité, 

mais aussi parce que nous vibrons plus cosmique, et que nous 

n'avons pas encore totalement descendu nos corps de lumière dans 

la matière, ce qui de toute évidence est quasiment impossible à réali-

ser sans expérience humaine. Parfois, ce que nous vivons de " mau-

vais" peut justement être une intervention du plan pour nous faire 

redescendre sur Terre, afin de nous faire réapproprier notre corps.  

Par exemple : quand on tombe malade, quand on a des soucis 

administratifs, des soucis relationnels, ou tout autre événement in-

vasif en rapport à la matière. Rien n'arrive par hasard. Tout a un 

message. 

À l'inverse, il y a plein de stimulations qui nous désaxent et ne 

nous aident pas pour être bien ancré, comme le téléphone portable, 

la télé, les antennes relais, les micro-ondes, l'ordinateur, les ondes 

wifi, l'alcool, le cannabis et autres drogues. 

 

Je préconise pour l'ancrage une méditation par jour de connexion 

Terre-Ciel AVEC L'ENERGIE DU COEUR. Vous pouvez trouver 

cette méditation en vidéo sur ma chaîne YouTube " Le Code Cristal ". 

Elle vous réalignera immédiatement, purifiera votre canal et fera 

circuler naturellement le flux de vos énergies dans tout le corps. La 

Terre et le Ciel sont des sources universelles qui ont un pouvoir de 

guérison incroyable. Pratiquez le Tai-chi, le QI-Gong, le Yoga, les 

Cinq Tibétains, la danse, ou toute autre activité ou discipline mettant 

en avant le mouvement du corps synchronisé avec la respiration, 

tout en alliant la conscience de connexion avec la Terre et le Ciel. Je 

n'ai jamais expérimenté autre chose de plus puissant que l'expres-

sion du corps dans la complétude des éléments. C'est bien pour cela 

que ces disciplines perdurent dans le temps et sont reconnues 

comme l'exemple même de la paix et de la sagesse intérieure, si bien 
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sûr on les pratique avec humilité et la conscience d'être le prolonge-

ment du tout. 

 

Faites surtout ce qui semble le plus juste pour vous. Personne ne 

possède la vérité absolue dans ce vaste monde, personne n'est vous, 

ni ne respire à votre place. Alors soyez attentif à ce que VOUS res-

sentez.  

N’écoutez pas les autres, ou les soi-disant thérapeutes qui préten-

dent tout savoir, et que, oh ! malheur si vous ne faites pas ça comme 

ça, ou ceci comme ci, ce n'est pas bien. Même dans les disciplines les 

plus anciennes il existe des contradictions. Prenez par exemple plu-

sieurs écoles de Tai-chi. En suivant les cours nous pourrons nous 

rendre compte qu'elles enseignent de manières différentes, et que 

chacune possède une version différente de vérité qui font que les 

deux enseignements ne sont pas compatibles. Pourtant si vous con-

tredisez un maître sur ses enseignements, il vous méprisera car selon 

lui, il détient la vérité, il est le maître, et vous l'élève.  

 

Personne ne détient la vérité absolue.  

Ce qui est bon pour l'un, ne l'est pas forcément pour l'autre.  

 

Votre âme vous guidera vers le chemin que vous devez emprun-

ter, quelle que soit la version de vérité que vous expérimentez. Nous 

recevons tous au moment venu ce que nous sommes prêts à conce-

voir, avec notre libre arbitre de penser que c'est l'unique conception 

de la réalité.  

 

On ne voit de nos yeux que ce que l'esprit est prêt à comprendre. 

 

Cela me fait penser à cette dame qui se prétendait médium. Je 

l'avais rencontrée lors d'un bivouac en forêt de Brocéliande. Nous 
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nous étions approchés d'un arbre centenaire avec une force in-

croyable. Chacun faisait son schmilblick pour ressentir l'énergie du 

lieu. Je m'étais appuyée contre l'arbre et avais posé ma main sur son 

tronc en fermant les yeux dans une profonde intention de contem-

plation. Soudain une dame est venue m'interrompre, en me disant :  

" Pose ta main ici, tu verras, tu pourras prendre plus d'énergie ".  

Vraiment ? Pensai-je.  

Je lui répondis spontanément :  

" Ce que tu ressens sur sa force, n'est pas forcément l'endroit où 

moi je vais aussi le ressentir «. 

Elle me sourit naïvement et partit rejoindre le groupe. Je n'ai pas 

du tout été réceptive à ses mots et étais même choquée de ses pro-

pos. M'interrompre les yeux fermés m'avait déjà fortement contra-

riée, mais en plus pour me sortir une telle bêtise. Je cite " Tu pourras 

prendre plus d'énergie " !!!  

Personnellement, ce n'est pas du tout ce que j'avais l'intention de 

faire. Sûrement pas PRENDRE, et pourquoi ce geste impur ? Qui 

suis-je pour PRENDRE ? La Terre donne et transmet dans une inter-

connexion entre organismes vivants, et non pas JE suis l'humain et 

JE prends l'énergie. De plus, un arbre n'a pas forcément un endroit 

spécifique et universel sur son tronc pour transmettre de l'énergie. 

Nous pouvons nous connecter et le ressentir en étant à trois mètres 

de lui, en étant connecté à son champ vibratoire ou à ses racines qui 

sont ancrées dans le sol.  

 

Arrosons notre singularité dans l'humilité.  

 

Je dis cela car je connais une personne qui assume sa singularité, 

mais qui est complètement dans l’ego. Un homme qui est différent 

des autres et qui l'affirme beaucoup trop en se montrant spécial, qui 
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publie sur Facebook des textes pour dire " Et oui je suis comme ça et je 

vous en… ! ". 

Cela me heurte. Je trouve cela provoquant, et démontre qu'il n'a 

aucune valeur d'humilité et de sagesse. Si tu es spécial, alors reste à 

ta place en diffusant ce message de singularité mais sans vouloir te 

montrer. Nul n'a besoin de s'exclamer différent s'il a vraiment accep-

té cette différence.  

 
 

Je voulais aussi vous parler du fait qu’on ne peut pas toujours 

être sur la même longueur d’onde. Être spirituel OK, ressentir la 

paix intérieure OK, faire des médiations tous les jours OK, être dans 

l’amour universel OK. Mais à moins que vous n’ayez plus rien à ex-

périmenter sur cette Terre, ou que vous viviez dans un monastère, 

vous ne serez jamais sur le même fil de sérénité. J’aimerais bien 

vous dire que tout est acquis, mais ce n’est pas le cas. 

 

Nous sommes bien évidemment influencés et soumis aux fré-

quences de la Terre qui changent, aux égrégores de la société, aux 

influences de notre propre vie, nos enfants, le travail, l’argent, etc… 

Tous ces facteurs peuvent nous tirailler et nous désaxer, ces énergies 

multiples engendrant des états émotionnels différents. 

Nous pouvons être alignés et sereins aujourd’hui, nous dire que 

rien ne changera jamais, puis vivre quelque chose de très contra-

riant le lendemain, nous mettant dans un état de fatigue, de stress 

ou d’angoisse. Foutaise ceux qui vous font croire que votre souf-

france, ou ce que vous ressentez, est dû à vous et votre perception 

des choses. À moins que je ne me trompe, il me semble que nous 

sommes des humains et non des robots. Il me semble également 

normal et légitime d’être triste quand quelque chose est triste, d’être 
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en colère quand quelque chose est très fâcheux, d’avoir peur si 

quelqu’un qu’on aime tombe gravement malade.  

Tout ceci constitue des mélanges de couleurs à expérimenter, et là 

où je rejoins les dires de ces thérapeutes, c’est à nous de décider si 

nous voulons monter dans le wagon de l’émotion qui se présente, 

ou pas. Car nous pouvons regarder passer le train sur le quai tout 

en nous sentant un peu bousculés par le souffle qu’il génère, ou dé-

cider de monter dans le wagon, laissant le contrôle à l’émotion, au 

risque que le train déraille, et ainsi de faire des dégâts en nous et 

autour de nous. 

 

La finalité de l’ancrage est de ne pas être trop durs envers nous-

même, d'affirmer qui nous sommes, de ne pas trop nous poser de 

questions sur la vérité vraie, d’accepter de ne pas être toujours ali-

gné et en paix, d'accepter que le wagon puisse dérailler, d'accepter 

les changements et d'avoir le courage de maintenir ses ambitions. 

 

Nos racines sont dans la Terre, et où que nous allions, nous pou-

vons nous enraciner et nous connecter à Gaïa.  

Notre ancrage dépend de notre volonté à affirmer qui nous 

sommes, affirmer notre identité même si nous sommes différents 

des autres.  

 

Notre ancrage dépend de notre volonté d'accepter notre chemi-

nement aussi heureux ou douloureux soit-il.  

Notre ancrage dépend de notre conscience à honorer la vie sous 

toutes ses formes, et se plaire à participer à cette création. Le monde 

tourne, les gens changent...  Nous sommes le changement et nous 

l'apportons en message à d'autres qui ont besoin de l'entendre et de 

l'intégrer. 
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Les cycles de la vie sont comme de nouvelles peaux qui nous font 

renaître avec une perception de plus en plus grande, un cœur de 

plus en plus ouvert, des énergies de plus en plus élevées. Acceptons 

la différence, acceptons les changements, bénissons le vent qui 

souffle, laissons partir ce qui doit s’en aller, lâchons prise sur ce 

qu'on ne peut contrôler, acceptons ce qui vient, même si l'on ne voit 

pas toujours l'horizon, ou si au contraire il y a trop d'informations. 

    Soyons souples comme le roseau et non cassants comme le bam-

bou, mais surtout, surtout, restons nous-même et suivons notre in-

tuition.  

 

Suivons la voie de notre âme qui sait. 

Elle sait ce qu'elle doit manifester et où elle doit aller. 

 

Faisons confiance à un plan supérieur qui se dévoile au fur et à 

mesure.
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CHAPITRE 3 

LES YEUX DU CRISTAL
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Le Chaos 

 

Longtemps je me suis sentie en dualité avec moi-même et avec ce 

monde. Mes yeux portaient tellement de voiles, de fausses 

croyances, de blessures, et d'identités masquées. Mon cœur voulait 

vivre heureux, mais restait enchaîné à tout ceci. 

    Je n'ai pu accepter l'UNion dans mon être que lorsque j'ai accepté 

la dualité sur cette Terre. Et c'est en acceptant la dualité sur Terre, 

que j'ai accepté être faite d'ombre et de lumière. 

    Cette Ombre que j'ai tant essayé de bannir, de rejeter, car j'asso-

ciais l'obscurité à la misère, la souffrance et la désolation de mes 

propres blessures. 

    La lumière n'a réellement pu s'expanser en moi que lorsque j'ai 

compris que je devais puiser ma force dans la solidité et la résilience 

que m'a enseigné le chaos. 

    Je devais faire face à mon chaos pour monter davantage dans la 

lumière. 

    Cette souffrance a été volontairement transmutée en force par 

mon âme, qui dans son incarnation, est destinée à de grandes 

choses.  

    Depuis notre enfance nous avons été volontairement torturés, 

bannis, rejetés, abandonnés et méprisés, pour que nous puissions 

connaître tout le goût, UN jour, de ces contraires. 

Pour que nous puissions enseigner à d'autres ce que nous avons 

nous mêmes reçu comme enseignement. 
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Pour que nous puissions œuvrer naturellement dans la justice et la 

droiture. 

 

 Pour que nous ayons le courage et la force endurante de faire face à 

d'autres dualités plus féroces dans ce monde.  

SEMER NOTRE VERITE NOBLE DU COEUR, pour ouvrir les yeux 

de ceux qui saignent encore. 

 

Les leçons du passé ont fait de nous des initiés. 

 

Le chaos est la partie de nous abîmée qui s'est relevée. 

Le chaos est la lumière cachée dans l'obscurité. 

Le chaos est une source de grand potentiel et de créativité 

Le chaos est destiné à briller 

 

    La lumière vous a volontairement entrainés dans ses contraires. 

Ses contraires faisaient eux-mêmes partie du plan initiatique. Deux 

pôles en parfaite harmonie comme le Yin et Yang. 

    Voici le chem'UN projeté et diffusé par les yeux du cristal. Une 

voix faite de ténèbres et d'étoiles. 

    Saurez-vous honorer autant votre lumière que votre obscurité, 

sans peur et sans voiles ? 
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Premiers pas 

 

À l'âge de vingt-neuf ans, quand je me suis ouverte au monde spi-

rituel, et donc ouverte à moi-même et à mon âme, j’ai commencé à 

attirer toutes sortes d’entités qui traînaient un peu partout : les âmes 

errantes, des entités malveillantes, des démons, les gens malades, les 

gens vampires, et j’en passe...  

 

Mon rôle, sans le savoir, était de transmuter les énergies obsolètes 

et impures. Tout ce qui avait donc besoin de transmuter se collait à 

moi comme une sangsue ou me suivait jusqu'à mon domicile, tandis 

que d'autres me volaient mon énergie comme si j'étais un générateur. 

J'étais aussi persécutée par des bandes de parasites qui se manifes-

taient pour m'empêcher de réaliser ma mission d'âme stellaire. Bien 

sûr à cette époque je ne comprenais pas pourquoi j'attirais tout ceci à 

moi. J'avais ouvert la boite d'un monde qui me dépassait complète-

ment et où le champs des possibles était infini. 

 

Quand j'ai commencé mes premières expériences, je trouvais ça 

complètement fou d'avoir accès à toutes ces infos dans l'Univers et 

de pouvoir développer mes capacités aussi vite.  

Mon essence d'âme stellaire déjà ascensionnée avait toutes les ré-

ponses et le potentiel en elle, une montagne de mémoires de con-

naissances évoluées contenues au creux de mon être physique qui 

commençait tout juste à s'ouvrir.  

 

De mes vingt-neuf à mes trente ans, ma quête a été littéralement 

propulsée dans l'espace, dans une fusée. Je revois la scène où je suis 
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assise dans le siège de cette fusée en regardant le compte à rebours 

avant d'être propulsée à toute vitesse.  

5...4...3...2...1.... Accélération...vitesse maximale....  

J'étais pourtant à des années-lumière de me douter de qui j'étais et 

de l'importance de ma mission sur Terre. 

 

Je craignais l'ombre et plein d'autres choses ténébreuses qui gi-

saient dans le noir, car moi Justine humaine, je ne connaissais rien 

du tout à toutes ces dimensions. Mais dans mon initiation accélérée, 

il fallait que j'expérimente pour pouvoir évoluer et comprendre les 

mondes parallèles, comprendre qui je suis, ainsi que l'étendue de 

mes pouvoirs.  Heureusement pour moi, dans mon incarnation et 

avec ma mission, j’ai de supers guides et protecteurs qui m’ont évité 

bien des supplices et des catastrophes, et je les remercie du fond du 

cœur pour leur travail sans relâche.  

 

Car oui, il faut dire ce qui est, ceci était vraiment sans relâche, 

j’étais harcelée par des entités et parasites qui venaient sur moi dès 

que je passais quelque part, dans la forêt, dans la rue, au supermar-

ché, en parlant avec quelqu’un, et même en parlant avec une per-

sonne par téléphone ! Cela m'a fait comprendre que, même à dis-

tance, il se passe vraiment beaucoup d’interactions énergétiques. 

 

J’ai enchaîné à toute vitesse les expériences à la demande de mon 

âme car il fallait bien que je découvre avec mes yeux d'humaine ce 

que mon essence savait déjà, ce qu'elle était venue faire, et cela n’est 

ni enseigné à l’école, ni sur internet. Il fallait apprendre seule, avec 

pour compagnie la peur de l’inconnu dans les ténèbres, l'incompré-

hension du monde, et l'incompréhension de moi-même. Ce n'est que 

bien plus tard que j'ai commencé à entendre mes guides et que mes 

pas se sont synchronisés par mes canalisations. Ma fusée m'a trans-
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portée dans une vie initiatique trépidante, où tout ce que j'avais con-

nu auparavant s'effondrait pour renaître dans une nouvelle compré-

hension du monde digne d'un film de science-fiction.  

.  

Tout ce qui m'importait, c’était changer le monde, aider les gens et 

faire le bien autour de moi. Durant mon seul et dernier stage de 

REIKI, la formatrice s'était tournée vers moi à un moment de blanc 

où on faisait la lecture, et m'avait regardée intensément en me de-

mandant si j'avais déjà touché à l'énergétique ? Ma réponse fut évi-

demment que non, mais en m'ouvrant petit à petit à mes capacités, je 

vibrais déjà bien plus fort que n'importe quelle autre personne 

lambda. Je possédais en moi la force et la fréquence d'une étoile mil-

lénium sans rien soupçonner.  

Plus je craquais mon enveloppe physique, et plus je laissais de la 

place à mon énergie originelle. Plus l'énergie de mon origine pouvait 

rayonner, et plus j'avais des ennuis et attirais des parasites cos-

miques de plus en plus balaises. Comme si le fait d'ouvrir mon éner-

gie d'origine et d'ouvrir ma conscience faisait que j'ouvrais des por-

tails menant à des dimensions qui me mettaient de plus en plus en 

danger.  

Et pourtant, dans cette matière je suis très loin de pouvoir rayon-

ner pleinement ma véritable énergie. Tout cela pour dire que ce que 

nous connaissons et croyons connaître de la vie sur Terre n'est 

qu'une toute petite cellule de poussière comparé à ce qui se trame 

dans l'Univers. 

 

Malgré moi, j’ai attiré et expérimenté tout ce que je craignais pour 

dompter mes peurs. On a fait de moi une véritable guerrière et gué-

risseuse initiée, et à ce jour, avec tout ce que j'ai vu et vécu des 

mondes parallèles, plus grand chose ne m'intimide, enfin je crois... 

Ce que je vais raconter prochainement dans ce livre peut largement 
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dépasser l'entendement et la compréhension de certain(e)s. Je com-

prends pourquoi ouvrir ses canaux extrasensoriels déclenche beau-

coup de choses autant à l'intérieur qu'à l'extérieur de soi, et que cer-

taines personnes, par peur, décident de fermer les portes. 

 

J’ai aussi observé que les choses ne sont pas toujours ce qu’elles 

paraissent. Un peu comme si on regarde la vie avec un voile qu'on 

appelle notre réalité, notre vérité, et qu’il y a plein d’autres vérités 

qui coexistent derrière ce voile. Ce qu'on pense être vrai sur l’instant 

n’est en fait que ce qu'on est capable de comprendre et de conscienti-

ser.  

 

L’œil ne voit que ce que l’esprit est prêt à comprendre.  Henri Bergson 

 

Autrement dit, nous sommes en perpétuelle évolution, et chacune 

de mes expériences m’a fait enlever un voile sur ce que je pensais 

être vrai jusqu’à présent. Jusqu’où cela va-t-il ? Je le ne sais pas... Y a-

t-il une fin à la compréhension ? 

 

Je ressentais constamment le besoin d’évoluer, d’apprendre.  

 

En ouvrant une porte sur un univers, je découvrais qu’il en exis-

tait des milliers d'autres, et que le monde spirituel était aussi vaste 

que le cosmos lui-même. Mes questions sur moi-même et sur mon 

monde extérieur étaient aussi nombreuses que les gouttes d'eau 

dans l'océan. J’avais la faculté d’assimiler très vite chacune de mes 

expériences et de développer rapidement et aisément mes dons ex-

trasensoriels. Trop axée sur l'humain et certainement dans l’ego, je 

voulais aller vite, je voulais ouvrir toutes les portes et tout com-

prendre. Un peu trop vite d’ailleurs, car je me suis égarée, et je me 

suis fait engloutir plusieurs fois par la foule d’informations que je 
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recevais. Pourtant, j'étais guidée pour enchaîner les étapes successi-

vement, cela paraissant couler de source. 

 

Ma quête spirituelle avait commencé, et elle allait s'aligner avec 

celle de mon identité. Le jour où j'ai ouvert cette boite de l'Univers 

qui m'attendait depuis si longtemps et qui m'était destinée, j'ai com-

pris que ma vie d'avant était également une initiation. J'avais vécu 

tant de misères depuis l'enfance pour stimuler naturellement ma 

compréhension du monde et ma capacité de résilience ! J'avais de-

puis mon incarnation fait le choix de vivre tout ça afin d'être prête 

pour les étapes suivantes qui se sont avérées être de plus en plus 

dures, hostiles et dangereuses. Ma force de guerrière a été poussée 

volontairement à se réveiller dans des expériences toujours plus ex-

trêmes les unes que les autres.  

 

Toutes ces étapes de souffrance pour retrouver et activer celle que 

je suis, et pour accomplir ma mission ! Mon passé de Justine a fina-

lement été salutaire, et rien n'a été orchestré au hasard, du choix de 

ma mère au choix de mon père, de celui de tous les êtres qui ont 

croisé mon chemin et qui ont contribué un jour à me faire du mal, ou 

du bien, et qui ont laissé une trace indélébile dans ma mémoire.  

 

Plus je me suis ouverte à la guérison de mon être physique Jus-

tine, et plus cette guérison me permettait de monter en fréquence 

vibratoire et d'accéder à d'autres potentiels en sommeil. Ma quête de 

guérison physique était indéniablement liée à ma quête spirituelle.  

 

La guérison fut le moteur de mon élévation, et mon élévation fut à 

son tour le moteur de ma guérison. 
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La route des émotions 

 

Depuis son incarnation, l’homme ne cesse de chercher des ré-

ponses et de vouloir trouver un équilibre émotionnel. Toute sa vie, 

l’homme sera voué à être sous l’influence des émotions, des siennes 

et celles d’autrui. Ce que signifie l’interaction entre chaque être, c’est 

que nous sommes émetteurs-récepteurs de nos énergies qui sont 

aussi nos fréquences émotionnelles. 

 

Les vagues émotionnelles sont des particules alimentées par 

chaque être qui la crée par sa conscience et son état d’esprit. Nous 

sommes libres de nous laisser emporter par certaines d’entre elles, 

comme nous sommes libres de n’être qu'observateurs de ces in-

fluences et de la manifestation que ces particules déclenchent au 

contact de la matière. 

 

Par moment nous voudrions ne pas ressentir certaines choses 

pour éviter de nous sentir mal, même si ce mal, on ne le comprend 

bien qu'après, n’est que passager. Les vagues émotionnelles peuvent 

nous remplir de joie ou bien nous affecter comme une maladie. Cer-

tains cherchent à se débarrasser de ce qu'ils ressentent, comme s'ils 

voulaient se couper d'eux-mêmes. En réalité, nous ne voulons pas 

accepter les différentes fréquences qui nous traversent le corps et 

l’esprit.  

Ces émotions inconfortables nous font basculer dans des états 

débraillés de nous-même, nous égarant parfois dans la confusion de 

ne pas être compris, la frustration d'être impuissant, la désolation 

du reflet et des conséquences de notre comportement. 
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Nous devons comprendre que l’incarnation sur Terre est une ma-

jesté qui va nous faire vivre toutes sortes de situations afin 

d’exploiter les océans et les profondeurs encore inconnus de notre 

esprit, que la vie est là pour nous faire comprendre qui nous 

sommes et comment nous fonctionnons pour mieux nous intégrer et 

prospérer dans ce monde. Refouler ses émotions, c’est comme briser 

son reflet dans le miroir, c'est comme fermer les yeux sur ce qui se 

passe, laissant notre pauvre être à la dérive.  

 

En s’incarnant, l’âme est heureuse de pouvoir expérimenter la 

dualité pour ensuite retrouver l'unité. Elle veut justement sentir 

comment le véhicule du corps se prend de joie ou gronde, elle veut 

apprendre comment elle fonctionne en résonance dans la matière, 

dans un autre environnement que la Source.  

Tout est à vivre, tout est à conscientiser, rien n’est à refouler ou à 

rejeter. Si vous rejetez, si vous refoulez, vous n’acceptez pas les évé-

nements qui se présentent à vous comme une chance de pouvoir 

vous connaître davantage. Je sais parfaitement que la vie sur Terre 

est dure, qu’elle peut nous faire monter tout en haut d’une colline, 

comme elle peut nous faire vite redescendre. 

 

Nous avons en nous un moteur puissant qui est le cœur. Il est le 

centre de toutes les émotions, il est la source d’une eau abondante 

qui s’écoule dans notre corps physique et éthérique. Il peut se char-

ger, se purifier, se fermer ou s’ouvrir, il peut vous amener à vous 

comprendre, comme à vous anéantir. Il est le moteur de vos inten-

tions. Vous êtes victimes de vos émotions si vous décidez de ne pas 

comprendre comment vous fonctionnez et si vous vivez dans le re-

pli. Votre cœur, lui, sait ce que vous désirez, il suit l’intention que 

vous lui donnez, et l'intention suit ce que dicte le cœur. S'aligner et 

le rester, c'est là un défi et une grande aventure. 
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Comment faire pour ouvrir son cœur quand on est coupé de soi-

même ? Comment ne pas souffrir quand on subit les émanations 

des vagues extérieures ?  

Comment s’en sortir quand ce qui nous entoure n’est pas en ac-

cord avec notre être ? 

 

La route des émotions... J'ai appelé cette partie ainsi car je me suis 

posé ces questions, et que je n’échappe pas aux fréquences vibra-

toires de l’atmosphère de la terre. 

 

J’ai passé trente ans à "subir " les influences extérieures, à être une 

éponge, sans comprendre ce qu’il se passait vraiment, à vivre dans 

un environnement qui ne me correspondait pas. 

Victime ? Oui et non. Je me suis longtemps considérée comme 

telle, ne sachant pas comment me canaliser. Tous ces précipices et 

montagnes d’émotions que je ressentais ! Je rejetais la faute à autrui 

et à la vie de me faire subir cela, même si je n’ai jamais souhaité de 

mal à personne bien entendu. Mais comment pourrais-je prospérer 

dans un environnent qui s'acharne contre moi, avec des êtres plus 

méchants les uns que les autres ?  

 

Je ne faisais vraiment rien pour attirer leurs foudres, mais j’étais 

la fille paumée que tout le monde méprisait. En voulant fuir mon 

monde, je me fuyais moi-même, car je me plongeais dans l’obscurité 

de toutes les émotions que je ressentais, je me suis repliée dans 

l’incompréhension, l'isolation et l'auto-sabotage le plus total. Voilà 

comment une personne peut s'autodétruire en subissant la douleur 

des influences extérieures. 
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Donc je peux dire qu'avec tout ça, oui, à cette époque je me con-

sidérais comme victime, sans avoir conscience que je me suis rendue 

également victime de moi-même, mon propre bourreau. Que de 

souffrances et d’injustice endurées, que d'envie de vouloir échapper 

à cette réalité trop dure, trop dure à comprendre, trop dure à vivre, 

juste trop dure tout court. 

 

 Aujourd’hui je n’en veux pas à tous ces gens qui m’ont fait souf-

frir et qui se sont mal comportés envers moi. Je m’en veux davan-

tage de ne pas avoir été suffisamment douce avec moi-même, de ne 

pas avoir adopté une attitude plus clémente envers mes émotions, et 

aussi de m’être retranchée dans le silence, alors que bien des per-

sonnes méritent qu’on leur cloue le bec ! J’ai appris de toutes ces 

expériences. Aujourd’hui j’ai accepté cette souffrance comme un 

cadeau pour connaître qui je suis, et ce dont j’ai besoin pour prospé-

rer. 

 

La vie que j’ai tant insultée par le passé, je la considère aujour-

d'hui comme une bénédiction. Je la remercie pour m’avoir apporté 

sur un plateau tout ce que j’avais besoin d’expérimenter. 

 

Quand vous serez dans l’accueil, vous comprendrez que les 

choses ne sont pas là pour vous punir, mais bien pour vous faire 

grandir. La souffrance peut être si grande que parfois on se noie 

dans son chagrin, on décide de ne plus jamais faire confiance, ne 

plus rien espérer, ne plus se connecter à rien, se couper de tout.  

Tout le monde souffre un jour ou l’autre. Mais si vous saviez 

comme la beauté est cachée ! Si vous saviez à quel point vous êtes 

aimé ! Et à chaque fois que vous vous résignez dans vos douleurs, 

vos guides et l’Univers pleurent pour vous. 
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 Ce n’est pas à cela que vous êtes destiné, le soleil ne brille pas 

tous les jours dans vos cœurs, certes, mais vous avez besoin de pluie 

pour faire germer la compréhension, le pardon, la réflexion, l’union. 

L'humain doit faire preuve de résilience. 

 

Nous ne pouvons connaître la chance et l'abondance sans avoir 

connu la perte. Nous ne pouvons comprendre le bonheur sans avoir 

vécu le malheur. 

Nous ne pouvons comprendre l’autre si on ne peut se com-

prendre soi-même. Nous ne pouvons-nous sentir libres sans avoir 

connu la prison physique ou mentale. 

 

En étant coupés de nos émotions et donc de nous-même, nous 

sommes aussi coupés de notre environnement et de ce qu’il a à nous 

apporter. Tout n’est qu'effet miroir pour nous faire comprendre cer-

taines choses. 

Les éléments de notre richesse qui sont encore inconnus et en-

fouis à ce jour, seront réveillés demain par notre décision de vouloir 

mieux comprendre le sens de cette route de vie.  

 

La vie humaine est dure mais tellement belle à la fois ! 

 

Pensons que nous sommes sur une gigantesque toile qui se tisse. 

Chaque fil s’entrelace et se croise avec d'autres. Les vies humaines 

qui doivent se croiser se croiseront, le moment venu, pour ouvrir les 

yeux et le cœur à de nouvelles choses. Ces choses peuvent être au-

tant épineuses que mielleuses, elles sont juste là pour nous, pour 

notre évolution. Soyons dans l’acceptation, nous avons le droit de 

ressentir ce que nous ressentons, nous avons le droit d’être animés 

ou meurtris par nos émotions. Ni vous ni moi ne pouvons y échap-

per. 
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Vous êtes un être entier et une magnificence de la création. 

  

Honorez votre vie, honorez-vous, acceptez tout ce que vous êtes 

et ce que vous dégagez. Vous n’êtes pas obligés de tout comprendre 

tout de suite, vous n’êtes pas obligés de vous torturer avec toutes 

ces questions existentielles, car la vérité et la réalité sont tellement 

vastes que vous ne seriez prêts à les entendre et à les conscientiser 

maintenant. Votre conscience s’ouvre petit à petit avec ce que vous 

expérimentez. 

 

Soyez doux avec vous, regardez votre passé comme une boussole 

intérieure, gardez votre moteur à l’abri des vampires et des gens 

toxiques, prenez soin de vous et écoutez-vous. 
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Le cœur 

 

Qui suis-je ? Une question qu’on se pose tous à un moment dans 

notre existence. Je ne prétends pas savoir qui je suis entièrement, car 

nous évoluons toute notre vie, découvrant des facettes de nous-

mêmes jusque-là inconnues. Ce qui compte réellement, c’est plutôt 

de déterminer quelles sont nos intentions, ce que nous voulons ma-

nifester. C’est précisément cela qui déterminera et qui fera ce que 

nous sommes. 

 

Le cœur est le moteur intérieur, et il résonne parfaitement avec 

notre esprit quand nous "sommes" du verbe "être" tout simplement, 

ou que nous souhaitons être alignés avec nous-même. 

 

Tout se ressent et se sème par l'énergie du cœur. 

 

Quand nous faisons quelque chose qui n’est pas en accord avec 

nous, nous ressentons un poids ou un serrement au cœur. Quand 

nous faisons quelque chose qui nous élève et nous rend heureux, 

alors nous avons la réponse de notre cœur qui fait vibrer tout notre 

corps et notre esprit. 

 

C'est en faisant des actes que nous pouvons savoir ce qui nous 

anime ou non. Si nous sommes à notre écoute, nous savons ce qui 

nous fait vibrer ou non, et adoptons donc une attitude en accord 

pour devenir ce que nous sommes. Il faut passer par toutes sortes 

d’expériences pour comprendre ce qui est en accord avec nous-

même ou non, qu’est-ce qui fait qu’on se plaît ou non, qu’on 

s’attache à quelqu’un pour ce qu’il est.  
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L'âme agit, opère, vous attirez des gens et des situations qui sont 

en résonance avec vous, décodant au fil des expériences une partie 

de vous qui se trouve à travers ceci. À vous de définir si cette partie 

est erronée ou si elle doit continuer à exister. 

 

Notre cœur alimente énergétiquement toutes nos pensées et nos 

émotions.  

Cela part de toutes nos intentions. Si vous êtes dans la compré-

hension et la réflexion, votre cœur vibrera une fréquence, donnera 

l’information à votre esprit, qui vous donnera cette attitude, qui 

elle-même dégagera la vibration qui lui est propre par la pensée et 

par le champ vibratoire du cœur. C’est comme cela que vous attirez 

à vous ce que vous êtes, dans l’intention de votre cœur, par le 

champ vibratoire que vous émanez. 

 

En étant par exemple dans la colère envers une personne, votre 

cœur vibrera une fréquence, et donnera cette information à votre 

esprit. Vos pensées et votre champ vibratoire du cœur enverront et 

émaneront de vous ces mêmes vibrations (colère, vengeance, ran-

cune, injustice etc…) Dans la matière, tous ces éléments vont se ma-

nifester, créant ainsi votre vie, celle que vous créez à l’intérieur de 

vous. 

 

 Le cœur est le moteur vibratoire. 

 

Les émotions sont importantes, elles ont chacune une vibration 

très distincte, et il est intéressant de toutes les expérimenter, car c’est 

ce que vous êtes venus faire en vous incarnant : expérimenter et 

œuvrer. 
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Observons comment notre cœur résonne si nous accordons le 

pardon à une personne qui nous a fait du mal. Observons à présent 

ce qu'on ressent lorsque nous sommes dans une émotion contraire. 

Tout notre corps va vibrer cette émotion et communiquer de mul-

tiples informations à nos cellules. Parallèlement, une émotion qui 

nous tire vers le bas ne peut que faire du mal à notre corps, engen-

drant notre propre destruction et “mal-a-dit”.  

 

Je ne juge pas en disant que c’est mal ou bien, je dis qu’il est im-

portant de s’écouter et de définir ce que nous voulons vivre. Ne 

voulez-vous pas vivre dans la paix et l’abondance ? 

 

Je ne dis pas non plus qu’en envoyant des intentions pures avec 

le cœur vous serez toujours dans l’amour et la paix intérieure. Bien 

évidemment, vous allez continuer à vivre et à expérimenter la vie.  

Vouloir la sagesse et le bonheur nécessite votre intention d'ouvrir 

votre cœur, car tout part de lui. Faire preuve de résilience à chaque 

épreuve est la clé. Et si nous répétons un schéma, c'est soit parce 

qu'il existe encore une faille en nous et que nous devons com-

prendre quelque chose d'important qui nous entrave, soit l’Univers 

nous teste pour savoir si nous sommes prêts à clôturer un cycle et 

ainsi pouvoir passer à l'étape suivante. 

 

La sagesse, l'amour ou encore la paix ne sont pas des objets, des 

lieux, des éléments palpables qu’on achète ou qu’on obtient sans 

réel désir d'emprunter leur chemin. Tout ce que nous désirons est 

d’abord une intention du cœur. Plus nous donnerons d’intentions 

pures en partant du cœur, plus nous les incarnerons. Plus nous fai-

sons partir l’énergie du cœur, plus ce que nous désirons va se mani-

fester dans la matière, et donc dans notre vie. 

 



76 

 

Ce qu'une âme éveillée désire, ce n’est ni l’argent ni le pouvoir, ni 

être le meilleur en rabaissant les autres, et ce n’est pas non plus 

d’obtenir l’attention de tous. Ce que l’âme éveillée désire, c’est se 

plaire à être, tout simplement par sa propre présence en interaction 

avec les autres éléments vivants.  

 

Votre mission en tant qu'âme éveillée n’est pas d’obtenir, mais de 

guérir, de sentir tout en profonde interaction de l’intérieur, devenir 

un élément s’épanouissant dans le tout pour compléter et faire 

prospérer le tout.  

 

Tant que l’homme sera coupé de son cœur, il sera coupé de lui-

même, et donc de ce qui l’entoure, le figeant dans les encombres de 

la matière d'un temps révolu. Ceci est une révélation majeure dans 

ce monde qui fonctionne majoritairement avec le mental.  

 

Comment pouvons-nous être alignés avec les énergies de 

l’extérieur si nous ne connaissons pas notre alignement intérieur ?  

Pourquoi je répète ce schéma que je pensais avoir résolu ?  

 

Si nous cherchons des réponses, quelles qu'elles soient, je con-

seille une méditation d'ancrage ou de guérison avec le cœur. Car 

même à côté de l’essentiel, le cœur nous ramènera toujours au juste 

milieu. Le cœur est le centre, alors s'il existe un moyen de se réali-

gner avec soi-même, c’est en se connectant davantage à lui. Le cœur 

possède toute la sagesse et la lumière dont vous avez besoin pour 

avancer et exister. Même l’homme le plus abîmé peut le faire, car 

personne n’est ignoré, personne n’est laissé de côté, même si certains 

le pensent.  
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La source a de la compassion pour tous, et veut que chacun 

s’élève, quand bien même on peut se sentir seul et abandonné.  

 

S'élever, c'est passer au-dessus de nos blessures du cœur. 

  

Nous sommes la clé multidimensionnelle de notre existence, et 

nous possédons ce champ vibratoire qui manifeste autour de nous 

ce que nous sommes. Le cœur est le plus grand moteur de ce champ 

vibratoire, et il est de notre devoir d'en prendre soin. Plus le cœur 

est lourd et abîmé, plus notre champ d'énergie est bas et déstructu-

ré. Plus le cœur rayonne et plus nous pouvons nous élever. C'est un 

véritable défi lorsque nous sommes dans la souffrance. Là est notre 

initiation de guerrier(e) de lumière, un test de résilience.  

 

Tomber...puis se relever plus fort(e). 

 

Dans le champ quantique, le cœur est au cœur de notre corps 

physique, il est le pont entre la matière et l'éther.  

Comme nous le savons, nous sommes composés de matière (le 

corps) et d'éther (l’âme). Cela signifie que nous ne pouvons pas éle-

ver notre champ vibratoire, avoir accès à d'autres plans de cons-

cience éveillée, et faire descendre nos corps de lumière si le cœur 

porte trop de charges dans la matière, car la matière porte nos émo-

tions lourdes, nos blessures, nos mémoires.  

Nos corps de lumière sont des Codes célestes, des parties de nos 

essences d'âme à intégrer tout au long de notre vie. (Voir Chapitre 7 

"Tous connectés - Le cœur vibratoire »). 
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Les sphères 

 

À trop aller par la pensée et par la parole dans un monde, on finit 

par en attirer les influences.  

 

Le monde spirituel fait bien partie de notre monde. Nous 

sommes vibration et amour, nous sommes aussi obscurité et lu-

mière, nous sommes matière et éther, nous sommes le tout et le rien 

originels. C’est l’être humain qui a peur, qui veut se faire croire que 

cela ne nous appartient pas. Pourtant, à tout moment il peut être en 

contact avec une âme errante ou un petit être de la nature, il peut 

parler avec l'esprit des plantes, l'esprit de sa terre Gaïa ou avec 

d'autres êtres subtils. Comment croyez-vous que les livres qui par-

lent de toutes les vertus des plantes et des minéraux aient été créés ? 

Par le fruit du hasard ? Par de multiples expériences ? Ou bien y a-t-

il des personnes dotées de capacités extrasensorielles qui ont com-

muniqué avec tout ce petit monde ?  

 

Une fois la porte de notre conscience ouverte, nous pouvons ra-

rement faire marche arrière et faire semblant, car une fois cette porte 

ouverte, on sait, on voit, on entend et on sent.  

Nous pouvons bien sûr refermer nos canaux par peur, et c'est ce 

que beaucoup de gens font, car quand on pénètre le monde de 

l'invisible, il n'y a pas beaucoup de support pour nous guider et 

nous rassurer. 

 

 C'est en partie pour cette raison que j'ai décidé de devenir coach-

guide spirituel, pour ouvrir la voie à ceux qui aimeraient emprunter 

ce chemin et qui ont besoin d'une lumière.  
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Ma vie initiatique a justement été conçue et orchestrée pour 

qu'aujourd'hui je puisse aider les autres. Je ne peux effectuer le tra-

vail de découverte et d'expérimentation à leur place, mais je peux 

éclairer et rassurer par la seule lumière de mes propres connais-

sances ainsi que par mes canalisations. Je n'ai aucun problème à dire 

que je me suis portée volontaire pour être un guide terrestre, car 

c'est réellement ma mission, quand bien même le guide que je suis 

continuera à apprendre et à évoluer par ses expériences.  

 

Un homme qui m'avait contactées pour que je l'aide dans son 

problème d'incarnation, avait été choqué de l'appellation de mon 

statut en tant que guide terrestre. Il considérait " le guide " comme 

un être de lumière subtil qui œuvrait à distance pour nous protéger 

et nous guider, ce qui est vrai. Mais n'oublions pas que le mot " 

guide " désigne un être volontaire pour tenir ce rôle. Il n'y a rien 

d'égotique ou de prétentieux à se sentir l'âme d'être guide pour ceux 

qui en ont besoin. Un guide peut être une âme sœur que vous ren-

contrez dans cette vie physiquement, ou encore une âme non incar-

née qui s'est désignée pour être votre guide dans le subtil. Cela est 

souvent le cas avec nos grands-parents ou nos ancêtres. Après leur 

mort dans la matière, ils deviennent pour certains un pilier de lu-

mière pour nous protéger et nous guider. 

 

Il y a des guides célestes et des guides terrestres dans le monde 

subtil (qui d'ailleurs ne sont pas toujours d'accord entre eux), des 

guides d'ombre et des guides de lumière, mais aussi des guides ou 

anges qui se sont incarnés sur Terre pour aider directement depuis la 

matière. C'est le cas pour beaucoup de personnes qui travaillent avec 

les anges et qui ont une connexion naturelle avec les plans célestes. 

Les guides de lumière s'incarnent également sur terre en animal. 

Votre compagnon adoré peut être un ange venu s'incarner juste pour 
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vous accompagner. Quand ils partent, c'est qu'ils ont accompli leur 

mission auprès de vous. Soit ils ont une autre mission et vont re-

joindre leur prochaine famille, soit ils se désincarnent pour retrouver 

leur plan dimensionnel d'origine.  

 

Pour en revenir au sujet principal, on attire les choses auxquelles 

on ouvre notre conscience, comme une femme qui viendrait 

d’apprendre qu’elle est enceinte depuis des mois, et qui va d’un seul 

coup avoir un gros ventre. Cela s'explique par la puissance de la 

conscience qui est connectée au corps.  

 

Je pense que les choses viennent à nous quand c’est le moment de 

les vivre, comme les choses viennent à nous quand nous y ouvrons 

notre conscience. Nous attirons à nous des énergies quand nous 

pensons et quand nous en parlons. C'est pour cela que je ne regarde 

plus de film d'horreur, les infos ou autres trucs glauques qui alimen-

tent l'esprit de façon négative. Il est tellement facile de se connecter 

inconsciemment aux égrégores et de finir comme le pantin d'une 

masse de pensée collective de programmation négative ! Faisons très 

attention à l'alimentation que nous donnons à notre mental, rappe-

lez-vous que tout est énergie et que nous sommes émetteurs-

récepteurs.  

 

Vous créez et attirez des sphères par la simple émission de vos 

pensées.  

 

J'ai rencontré une personne qui était complètement bouffée par 

l'état vibratoire négatif des médias. Cette personne avait pourtant 

réalisé un cursus de développement personnel en achetant plein de 

livres spirituels, s'était formée dans la pratique de la Communication 

Non Violente. Il témoignait d'une grande réflexion et voulait à l'ave-
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nir créer une école pour le nouveau monde. Néanmoins, même avec 

ces belles intentions, cette personne se nourrissait au quotidien 

d'émissions télévisées qui se moquaient de la société, de gens connus 

et du gouvernement. Il me disait que c'était divertissant, que ça le 

faisait rire et que ce n'était que de l'humour. Il se moquait lui-même 

de la société. Pourtant, vibratoirement parlant, cela l’influençait 

grandement. Sans s'en rendre compte, il n'avait que des discussions 

peu intéressantes et plutôt dramatiques au sujet du monde en le cri-

tiquant avec désinvolture. Parfois même il inventait des réalités né-

gatives sur la société et qui n'avaient aucun fondement. Il était com-

plètement bouffé par ce qu'il regardait en pensant être supérieur, et 

loin de tout ça.  

    Son téléphone portable était un encombrant qu'il manipulait sans 

cesse, comme si son énergie était aspirée et vampirisée par cette 

technologie intelligente. Je lui ai fait plusieurs fois part de mon ana-

lyse, mais bon... Je ne se suis pas sûre que cela ait changé quoi que ce 

soit. Cette intelligence artificielle est une véritable drogue de mani-

pulation mentale. Je veux en venir au fait que nous pouvons devenir 

prisonnier de nos propres sphères mentales, et que celles-ci peuvent 

vite être parasitées si nous ne faisons pas attention à l'alimentation 

énergétique de notre canal. Rien ni personne n'est incorruptible.  

 

 
 

Dans l'intention, si nous donnons le feu vert à notre âme pour ex-

périmenter un univers, alors le moment venu, au bon timing divin, 

ce feu vert va déclencher tout un tas d’événements pour pouvoir ex-

périmenter le sujet de notre désir. D'où le proverbe qui dit " Quand 

on veut, on peut ". 
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Il y a plusieurs sphères "d’attraction" et l'Univers est un gigan-

tesque miroir multidimension. Je dis attraction car c'est le mot qui 

me semble le plus juste pour essayer d'exprimer mes propos. 

 

Par exemple les êtres similaires s’attirent car on attire ce qu'on est. 

On attire des gens, des événements et des situations qui vibrent pa-

reillement ou non loin de notre propre vibration. 

 

On attire aussi l’inverse, l’extrême opposé. Les énergies qui se 

complètent ou qui doivent comprendre quelque chose l’une de 

l’autre. Je dirais que cela fait partie de l’initiation et que ce calibrage 

du miroir est perçu comme une attraction messagère.  

Quelqu’un qui veut tant recevoir quelque chose de la vie, ou 

cherche quelque chose, s’attire finalement tout l’opposé car ce qu'il 

vibre au fond, c'est l'information du manque. 

 

On attire ce que l’on pense. Il va finalement arriver ce dont nous 

avons toujours eu le plus peur. Quelqu’un qui n’a aucune estime de 

lui va attirer et se mettre dans des situations qui lui feront davantage 

ressentir cela, car au fond il vibre la peur, le manque de confiance en 

lui, et de foi en la vie. 

 

Je suis intimement persuadée que le miroir multidimension 

s’ajuste à tout moment pour nous faire comprendre et conscientiser 

des choses sur nous-même. Tout ceci est orchestré par notre âme et 

l'Univers qui répond à nos besoins.  

 

L'Univers est le miroir. Les sphères sont infinies. 

 

Il va nous renvoyer notre propre reflet tant en surface qu'en pro-

fondeur le moment venu, pour notre évolution. Toute personne re-
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cevra l'enseignement qui est nécessaire à travers des expériences, 

pour guérir et grandir si c'est le désir de son âme.  

 

Si vous répétez un schéma et attirez à nouveau une situation alors 

que vous avez compris la leçon, c'est sûrement un test à acter.  

Souvent ces tests arrivent quand vous avez compris la blessure et 

que vous êtes sur le point de clôturer un cycle, une dernière étape 

difficile pour fermer une porte et en ouvrir une autre. Vous entrez 

dans une nouvelle sphère de conscience avec de nouvelles étapes à 

franchir. 

 

Quand on vous dit que vous êtes créateurs de votre vie, c'est vrai. 

Mais il ne faut pas tout mélanger. Vous n'êtes pas responsables de 

tout ce qu'il se passe. Quand j'ai perdu mon chat Picsou, je n'étais 

pas responsable de sa mort, ce n'est pas moi qui avais créé ceci. J'ai 

beaucoup souffert et j'ai délibérément croulé sous le poids de la tris-

tesse, oui, mais cela faisait partie de sa mission d'âme de partir à ce 

moment-là. J'ai eu le choix de penser que cela était injuste, ou de 

penser que c'était son heure. Et c'est justement ma façon de voir cette 

réalité qui crée la continuité.  

Si je me pense victime dans l'injustice, alors l'Univers me fera 

vivre l'injustice car c'est ce que j'émets dans mon champ vibratoire.  

Si je pense que cela fait partie de la vie et que j'accepte tant bien 

que mal cet événement, alors l'Univers m'envoie de la compréhen-

sion et de l'amour pour essayer de surmonter cette épreuve. 

 

Je mets tout de même en garde les personnes qui ont de gros ba-

gages transgénérationnels. Si vous avez été mis au monde en portant 

des mémoires familiales (mère, père, grand-père, grand-mère et bien 

au-delà), il se peut que les failles que vous portez inconsciemment 

soient le siège vibratoire de mémoires qui ne vous appartiennent pas 
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et qui attirent les schémas de votre lignée familiale. Je vous parlerai 

de ceci dans le chapitre "LES CODES ", la blessure sacrée, et les cinq 

blessures de l'âme.  

 

Ainsi pour terminer ce chapitre en parlant de sphères, je pose une 

sonnette d'alarme.  

 

La pensée, c'est la connexion.  

 

Redoublez donc de vigilance lors de vos transmissions, communi-

cations, partages etc... Toutes les sphères sont interconnectées et par 

le simple fait de penser, vous êtes connecté à la vibration du sujet 

auquel vous pensez. Cela signifie plusieurs choses :  

 

- Nous nous faisons happer et corrompre par l'énergie négative à 

laquelle nous pensons ou avons pensé. La pensée crée la connexion, 

et la connexion permet d'effectuer des transferts énergétiques d'un 

point à un autre. Cela revient à dire que nous créons une brèche 

entre les différentes sphères qui nous séparent de la chose à laquelle 

nous pensons, et que nous lui permettons inconsciemment de se 

connecter à nous !  

Exemple : Vous pensez à votre ex toxique sans raison, vous avez 

des parasites collés sur vous ? Ce n'est pas forcément venu de vous, 

mais de lui. Si votre ex pense à vous, il crée la connexion à votre 

énergie, et perce donc votre sphère pour s'y infiltrer et l'empoison-

ner. Cela arrive très fréquemment. Que ce soit ex, ami(e), famille, 

personne récemment rencontrée etc..... 

 

Pensons donc à bien couper les liens physiques, énergétiques et 

karmiques avec ce qu'on pense être négatif pour nous, avec une pe-

tite reconstruction de nos corps et de notre bulle de protection.  
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Quand les infiltrations ou liens toxiques reviennent à la charge je 

préconise de mettre un bouclier de lumière entre les deux personnes 

concernées. Parfois avec autorisation, j'envoie une enveloppe de lu-

mière autour de la personne qui m'envoie des mauvaises pensées. 

J'ai remarqué que la lumière blanche apaise tous les conflits et agit 

instantanément en tant que justicière. Vous allez me dire : 

« Oui mais je ne vois pas pourquoi cette personne qui me veut du 

mal mériterait qu'on lui envoie de la lumière ! »  

 

Effectivement moi aussi ça m'avait agacée la première fois que j'ai 

fait cette expérience. Mais les résultats sont bluffants. En réalité, la 

personne toxique est dans la souffrance, et si vous voulez vous dé-

barrasser de la noirceur qu'elle vous envoie, alors vous devez com-

prendre qu'en réalité ce scénario vous arrive, parce que vous devez 

peut-être l'aider. Sans prendre parti bien sûr, dans la neutralité to-

tale, sans jugement, demandez si la lumière veut être déversée sur le 

sujet.  

Cela agira sur le poison que porte cette personne, mais cela fera 

aussi effet de bouclier pour empêcher cette personne d'émettre de 

mauvaises intentions dans votre direction ou dans celle d'autres per-

sonnes. En fait, en vous protégeant de cette manière, vous aidez sû-

rement d'autres personnes qui sont également victimes de ces at-

taques, vous permettez à la lumière d’effectuer son travail, et vous 

aidez aussi la terre à se purifier, n'est-ce pas merveilleux ! N'oublions 

pas ceci, nous sommes le pont entre les dimensions. 

 

- Comme nous sommes récepteurs - émetteurs, il est évident que 

nous pouvons diffuser ce à quoi nous sommes connectés. Nous 

sommes donc chacun un canal, un portail pour les mondes supé-

rieurs et inférieurs. Prenons garde à nos connexions, même dites spi-

rituelles, car tous les "maîtres ou thérapeutes" ne sont pas forcément 
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dans la véritable lumière. Votre sphère mentale est manipulable et 

peut devenir une source de pollution si vous ne gardez pas votre 

libre arbitre lors d'enseignements, et surtout si vous êtes dans la dé-

votion. 

 

- Comme je le disais au tout début, à trop aller dans un monde, on 

finit par en attirer toutes les sphères, et à s'y perdre. Je pense aux 

personnes qui se disent starseed, indigo, être galactique, dragon et 

tous les êtres évolués venant d'autres dimensions. Gardons à l'esprit 

que nous sommes humains avant tout, et que ce sont les essences de 

notre âme qui nous façonnent tels que nous sommes. J'ai souvent 

entendu par des personnes dire :  

« Je suis indigo... je suis starseed, je suis un être plus éveillé...etc ».  

Tout en niant être un humain, car une partie d'eux refusait encore 

de s'incarner pleinement ici ou de s'identifier au reste de la popula-

tion humaine... Vous n'êtes pas entièrement starseed ou indigo, vous 

avez une essence stellaire de cet ordre, mais vous êtes bien d'autres 

essences à la fois. Pourquoi je parle de ça ? Parce que ce comporte-

ment résulte d'une fuite sur Terre. On se résigne dans une seule 

sphère de conscience alors que nous pourrions aller en explorer 

d'autres. En agissant ainsi, j'ai vu plusieurs personnes aux essences 

galactiques se faire aspirer par leurs propres sphères car celles-ci 

n'étaient pas du tout enracinées. À trop penser être ceci ou cela, à 

trop penser à là-haut, on finit par ne plus avoir les pieds sur terre, et 

donc finir par être totalement déconnecté de la réalité.  

Ces personnes sont vraiment perchées et n'ont plus le sens des 

lois de la matière. Elles vont penser que tous les nuages bizarres 

dans le ciel sont des OVNI, que les satellites qui bougent la nuit sont 

des apparitions des extra-terrestres ou je ne sais quels vaisseaux spa-

tiaux, et vont toujours chercher des explications énergétiques et bi-
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zarroïdes pour un événement soudain qui est en réalité un simple 

phénomène naturel.  

 

Pour conclure, nos sphères de conscience sont multidimension-

nelles, et nous en traverserons plein durant notre vie évolutive.  

Gardez les membranes de vos sphères bien fermées si celles-ci 

sont saines, cela vous gardera préservé. N'oubliez pas de les laisser 

compatibles au contact d'autres sphères qui pourraient vous appor-

ter de nouvelles possibilités de réflexion. Si cela rentre en résonance, 

alors tentez l'expérience, tentez la nouvelle réalité. 
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CHAPITRE 4 

LES CODES/PARTIE 1  
Miséricorde dans la désolation de 

l’ombre 
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         Puisque nous sommes des antennes, toute notre vie terrestre 

nous continuerons d'intégrer de nouvelles peaux et à les vibrer par 

notre capacité à les recevoir.  

 

Les codes sont perçus comme des clés vibratoires de compréhen-

sion qui activent le chemin de l'ascension. Rappelons que l'âme in-

carnée sur Terre est venue expérimenter la dualité, la matière, œu-

vrer, et pour d'autres plus anciennes, retrouver l'unité pour diffuser 

la conscience divine sur Terre. 

 

L'humain bloqué dans un état de conscience avec ses filtres de 

perception, porte une vibration qui peut lui faire vivre continuelle-

ment cette même dimension, ce qui est OK pour certaines âmes ve-

nues expérimenter la matière et la troisième dimension.  

Ce palier de conscience est superficiel, il correspond au paraître 

et à l'attachement à la matière (argent, objets, médias, le devoir, l'en-

combrement, l'image de soi, etc.). 

 

Un humain qui croit déjà tout savoir, n'apprendra plus rien, et s'il 

n'apprend plus rien, alors il n'évolue plus et reste figé dans son état 

de conscience avec sa réalité, sa vérité du monde et sa propre vibra-

tion.  

 

Chaque état de conscience porte son propre champ vibratoire. 

 

 Mais comme la vie est évolution, nous pouvons nous remettre en 

question, ouvrir notre champ de perception et changer de dimen-

sion. Qui dit évolution, dit ascension.  

L'ascension est liée au champ vibratoire de l'âme qui monte des 

paliers de conscience pour atteindre le champ de connexion univer-
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selle sans barrière mentale. La complétude dans le grand tout est 

l'accomplissement de soi.  

 

Nous vivons tous sur la même planète, mais pas sur les mêmes 

dimensions. Chaque dimension nous donne accès à des informa-

tions qui vibrent différemment et qui rentrent en résonance avec 

notre être.  

Par exemple, avec ma conscience, je ne suis plus amenée à fré-

quenter certaines personnes qui vivent dans une troisième dimen-

sion, car même si je respecte ce que sont et font ces personnes, cela 

ne fait pas du tout vibrer mon âme. Je suis de toute façon considérée 

comme un OVNI par ces personnes, et il y a un fossé de conscience 

qui ne leur permet pas de me comprendre. Ce fossé qui se creuse est 

l'expérience du moment pour beaucoup de personnes qui s'éveillent 

en ces grands temps de transformation.  

Ces personnes sont brimées par l'envie de vouloir suivre leur 

chemin tout en ayant le poids et le chagrin de devoir couper certains 

liens avec leurs proches. Le prix de l'éveil... 

 

Permettons-nous de recevoir et d'intégrer de nouveaux codes de 

lumière afin d’explorer de nouvelles facettes de la réalité.  

Permettons-nous de suivre notre chemin.  
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La bête 

 

Cela s’est passé durant un soin que je faisais à une chère amie et sœur d’âme.  

 

Elle était victime de magie noire. Ce sortilège l'empêchait de trou-

ver l’amour, et chaque rencontre finissait mal. Sur un de ses corps 

subtils elle portait une ceinture de chasteté. Autant vous dire que la 

chose était vraiment pourrie, et que ma pauvre amie était rongée de 

l’intérieur par toutes sortes de moisissures, parasites, et j’en passe. 

Quand je lui ai annoncé ce qu'elle portait sur son corps subtil, elle 

m'a regardée avec de grands yeux étonnés. Elle m'a ensuite raconté 

que cela faisait des années que des boutons apparaissaient sur sa 

peau sans raison, sur ses fesses et à l'entrejambe. Incroyable !  J’ai 

donc enlevé la ceinture et procédé au nettoyage interne et externe. 

Puis j'interviens sur la source du sort. J’allume une bougie blanche et 

je fais la demande d’annuler ce vœu.  

 

Quelques minutes plus tard, j’obtiens une réponse positive, et je 

continue le nettoyage. À ce moment-là, l’enveloppe énergétique re-

liée à cette magie noire qui la maintenait en état obsolète s’est enle-

vée, laissant place à plusieurs créatures du bas-astral. Il y en avait 

deux que j’ai vite fait de renvoyer chez elles car c’étaient des petits 

démons bien futés mais sans importance, puis je suis tombée sur une 

autre créature, plus grosse. Elle ressemblait à une grosse boule de 

gras puante, toute noire, avec des petits bras qui sortaient de par-

tout. Je me suis approchée d’elle en mode offensif. Sa première ré-

ponse fut agressive. Je répondis alors en sortant mon épée de lu-

mière, montrant que je ne rigolais pas et que ça allait vite se régler.  

Oui, nous avons à disposition une épée de lumière dans notre 
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champ aurique, qui peut être utilisée pour couper les liens, transmu-

ter les parasites, faire augmenter la vibration d'un lieu, et bien plus 

encore.  

 

Et là, j’ai rencontré quelque chose qui a changé toute ma percep-

tion de ce monde par la suite. 

 

Cette chose était triste. Oui, elle était tétanisée sur place. J’ai res-

senti toutes ses émotions à ce moment-là, et j’en ai presque la larme à 

l’œil au moment où j’écris ces lignes. J’ai alors baissé ma garde et lui 

ai parlé. Elle m'a dit qu’elle avait peur de moi, qu’elle ne voulait pas 

mourir, et qu’elle n’avait aucune autre fonction dans son existence 

que ce pourquoi on l’avait créée (c’est à dire détruire, et être le mal 

rongeur dans un corps). Elle n’avait plus nulle part où aller mainte-

nant. J’ai ressenti de la compassion pour cette créature qui m’a vrai-

ment touchée, car effectivement, elle avait été créée uniquement 

dans le but de faire le mal, et après son extorsion en levant le sort, 

elle n’aurait plus de fonction. Elle était donc vouée à s’éteindre. 

      J'ai ressenti à ce moment-là de la colère envers celui ou celle qui 

avait lancé ce sortilège, et qui avait créé cette désolation. J’ai trouvé 

plus cruel de regarder une vie s’éteindre que constater ce que la ma-

gie noire avait créé. 

     Comprenez-vous où je veux en venir ? Qui a le droit et l’égoïsme 

de créer la vie dans le seul but d’assouvir sa soif de vengeance ou de 

colère ? Qui peut penser d’abord à faire du mal à quelqu’un sans 

prendre en considération les esprits qui sont invoqués à ce moment 

et qui y restent enchaînés ? 

 

C'est pour dire à quel point la colère, la haine, etc. sont de grands 

poisons de souffrance qui finissent par engloutir l'énergie du cœur. 
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Pour cette créature j’ai eu de la peine, et je me sentais impuissante, 

quand bien même c’était elle le mal. J’aurais pu la chasser, lui infliger 

la punition de rester en errance toute sa vie. Mais j’ai pensé à elle, à 

l’environnement, aux conséquences si elle s'était accrochée à 

quelqu’un d’autre, ou réfugiée quelque part, ce qui aurait influencé 

l'énergie du lieu à coup sûr. Il n’en n’a pas été ainsi, je l’ai transmutée 

en lumière. Après observation de son attitude et de ce qu'elle sem-

blait ressentir, j’ai décidé en conscience que cette chose méritait 

qu’on la traite avec respect, et qu’il valait mieux qu’elle rejoigne la 

lumière plutôt que de partir comme une âme damnée. Il y a suffi-

samment de souffrance dans le monde, pourquoi choisir de punir 

l’ombre ? 

 

Ceci a changé tous mes codes internes, bousculé mes perceptions, 

épongé mes peurs. Rien de ce que je croyais être obscur ne l’était 

vraiment, car moi, toute petite devant l’Univers, je ne sais pas grand-

chose. Tout est à découvrir dans des codes subtils transmis à travers 

nos expériences. Si notre cœur et nos intentions sont purs, alors nous 

saurons les déchiffrer et faire en sorte que ces codes deviennent la 

source de notre évolution et de notre transmutation interne. 
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L'âme damnée 

 

 Ça se passe dans les premières semaines qui ont suivi mon déménagement, dans le 

petit village appelé " Flumet " en Haute-Savoie, pour ma formation de kinésiologie 

qui se passait en Suisse. 

 

Je me promène le long d’une rivière pas très loin de chez moi. Je 

finis ma balade en me sentant attirée vers une vieille grange aban-

donnée. Si quelqu’un avait été avec moi à ce moment-là, il m’aurait 

dit que c'était vraiment une très mauvaise idée de m'en approcher !  

Mais comme j’ai toujours de bonnes idées ! Je m'approche de cette 

grange et je ramasse deux cagettes en bois, en me disant que cela 

allait m’aider pour faire du rangement chez moi. En arrivant à 

l’appartement où je vivais en couple et avec mes deux chats Picsou et 

Lila, je ressens quelque chose de dérangeant sur l’une des cagettes, 

mais je n’y prête pas attention plus que ça, jusqu'à ce fameux soir où 

je croise un chat noir très étrange qui me regarde passer dans la rue. 

Le message qui me traversa fut clair, « mauvais présage », je me suis 

sentie en danger et je savais que quelque chose aller me tomber des-

sus.   

C'est d'ailleurs à cette époque que les gros ennuis ont commencé, 

et que j'ai eu affaire à des choses de plus en plus incroyablement 

perchées. Une grande initiation sur les plans multidimensionnels 

venait de débuter. Ce fameux soir-là où je me sens en danger, je ca-

nalise une information importante sur mon âme. On m'enseigne une 

grande protection liée à mon essence dragonique.  

L'idée est de connecter mon âme qui s'apparente à une plume 

bleue, avec le cœur de ma dragonne. Je me rappelle avoir fait le lien 

par visualisation, puis avoir vibré très fort et très haut, au point de 

mettre mon corps en convulsions. Cela m'a été enseigné pour que 
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j'apprenne une façon de me protéger avec mes propres énergies, 

mais comme je n'avais pas encore totalement incarné mon corps 

dragonique à cette époque, cela n'a pas été suffisant pour me proté-

ger et échapper au pire. 

 

Quelques semaines plus tard, je commence à faire de gros cau-

chemars, des cauchemars me plongeant dans mes plus grandes 

peurs. Je me souviens d’une nuit où je me réveille avec l’envie de 

vomir. Autant vous dire que cela est vraiment très bizarre, surtout 

quand on rêve qu’on mange de la peinture. Alors non... manger de la 

peinture ne faisait pas partie de mes peurs, mais je l'ai rêvé cette 

nuit-là. Plus le temps passe et plus je me sens sombrer dans un mal-

être profond.      

Mes peurs me dominent, des angoisses me viennent alors que je 

ne suis pas une personne angoissée. Je finis par tomber en dépres-

sion en quelques semaines, à ne plus trouver aucun sens à ma vie.  

Je me trouve nulle, moche, et tout ce que peut penser un être men-

talement dépressif, mais tout ceci est apparu comme ça, sans raison. 

 

Je ressentais qu’il y avait des choses pas nettes dans cet apparte-

ment. Alors j’ai fait appel à un de mes très bons amis géobiologues 

qui m’a aidée à nettoyer le coin et à couper les éventuelles failles sus-

ceptibles d’être responsables de cette chute émotionnelle.  

J'avais observé, chez moi, que mes chats avaient un comportement 

bizarre depuis quelques temps. Picsou, le plus âgé (qui aujourd’hui 

est au ciel) se cachait tout le temps, il avait un regard étrange, et je 

trouvais qu’il n’avait pas la grande forme. De plus, mes cauchemars 

étaient liés à la grande terreur de perdre mes amours, et cela faisait 

grandir davantage d’inquiétude en moi. 
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Puis une nuit c’est arrivé.  

 

Juste avant la catastrophe, mon conjoint et moi avions pris un 

stupéfiant, puis étions allés à un concert mémorable. À ma demande, 

la star m'avait prêté son micro, et j'avais chanté intuitivement des 

sons chamaniques sur de la techno. Le DJ lui-même, que je ne con-

naissais ni d'Adam ni d'Ève, faisait aussi tout en impro sur sa pla-

tine.  

Tout était parfait, c'était du délire ! Tout était improvisé et nous 

avions réussi à enflammer le public par le mélange des sons qui 

avaient créé une musique comme si elle avait toujours existé. Les 

mains se levaient dans la foule en suivant la musique, et je pouvais 

apercevoir la star sur la scène s'éblouir elle-même en regardant cette 

manifestation inattendue. À la fin de mon interprétation, les gens de 

la foule sont venus me checker la main en me disant :  

" T'assure meuf, ça déchire ".  

 

Oui oui une soirée mémorable, c'est sûr que ça déchire ! La suite 

l'est encore plus, et plus jamais je ne repris de drogue après cela.  

Car c'est en partie pour cette raison que ce que je vais vous racon-

ter est arrivé. Je l'avais bien senti, cette substance avait ouvert un 

portail intérieur sur un talent inné de chaman qui, je l'ai expérimenté 

bien plus tard, est en fait aussi une essence de mon âme.  

La drogue m'avait emportée dans une dimension où mon être 

pouvait ÊTRE, comme une connexion intime et profonde avec MOI. 

Mais cela avait aussi décalé mes corps subtils qui, dans l'extase de 

cette plénitude, étaient en apesanteur je ne sais où. Ce manque d'an-

crage créa un manque de protection qui fut la porte d'entrée de cette 

terrible histoire. 
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 Je suis rentrée très fatiguée avec mon conjoint. En rentrant me 

coucher, je sentais que quelque chose allait se passer. Lui s'est en-

dormi, tandis que moi, je n’ai pas réussi à fermer l’œil de la nuit.  

Nous nous sommes fait attaquer tous les deux par des araignées 

aux yeux rouges qui descendaient du plafond et venaient avec un 

dard pénétrer nos cerveaux comme pour pomper ou injecter quelque 

chose. Mon conjoint dormait à ce moment-là, et je le voyais se dé-

battre avec ses mains comme pour enlever quelque chose qui le gê-

nait. Je ne rêvais donc pas les yeux ouverts et n’étais plus sous l'effet 

de la drogue, il y avait bien des parasites en forme d'araignées qui 

nous attaquaient.  

 

Des dards, sérieusement ! C’est de cette manière que j’avais com-

mencé quelques temps auparavant à faire des cauchemars, et à ren-

trer dans un cercle malsain d’angoisses inexpliquées. Elles m'injec-

taient du poison dans l'esprit. 

Sur l'instant j'ai essayé de me protéger en invoquant de l'aide, et 

j'ai eu droit à un grand défilé de toutes les forces célestes et terrestres 

possibles pour empêcher cela. J'ai aussi essayé de m'envelopper par 

l'énergie de la Terre, comme dans un cocon, mais l’entité était trop 

puissante, et au vu de mes corps énergétiques décalés à cause de la 

drogue, elle avait la voie libre. Mon non-alignement lui a permis de 

pénétrer ma couche aurique sans effort, et rien ne pouvait l’arrêter, 

c’était le début d’un long cauchemar ! 

J'ai dû réveiller mon conjoint brutalement. Nous avons plié 

quelques affaires rapidement, pris les chats, et avons dû quitter le 

domicile en catastrophe pour finir la nuit dans la voiture tous en-

semble.  

 

Cette nuit-là, il faisait un froid de canard. C’était en plein hiver. 

J’ai tenté de me rendormir en me disant que l’entité était dans 
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l’appartement, mais j’ai compris qu’elle était sur moi quand ma vue a 

commencé à basculer dans l’obscurité. Je voyais à travers ses yeux. 

Toutes les choses et formes sur lesquelles je posais mon regard se 

transformaient en horribles spectres de hantise allant de la tête de 

mort à l'araignée, à une femme sorcière enceinte, à un crâne de je ne 

sais quel animal, etc… Je sentais que le côté droit de mon corps tan-

guait, qu'il était brouillé, et j’avais dans le coin de l’œil une forme 

d’ombre qui stagnait.  

 

Le lendemain, je ressemblais à un zombie car je n'avais pas dormi 

de la nuit, hantée par cette chose qui était sur moi. J'ai dû appeler la 

patronne de la boutique de prêt-à-porter dans laquelle je travaillais 

pour financer ma formation en kinésiologie. Je lui ai expliqué ce que 

j'avais vécu, que j'avais subi une attaque énergétique et que je n'avais 

pas dormi de la nuit.  

Même si j'en suis sûre, c'était bien la première fois qu'elle enten-

dait un truc pareil, très conciliante, elle a fait mine de comprendre et 

m'a dit de me reposer, puis a raccroché.  

De toutes les excuses bidon qu'on peut donner pour ne pas venir 

travailler, la mienne je pense a remporté le trophée de l'histoire la 

plus perchée. Et encore, je lui ai épargné les détails ! 

 

Pour en revenir à cette entité, je sentais la présence d’une femme, 

une sorcière. Elle me voulait du mal, et j’ignorais la raison de cette 

attaque. Il était hors de question que je retourne dans cet apparte-

ment, là où tout avait commencé, là où elle avait noyé l’énergie dans 

ses ténèbres. Impossible de trouver un logement ou un hôtel, car 

c’était la pleine saison d'hiver, période pendant laquelle les touristes 

et amateurs de skis affluent en masse dans la région. J’étais dépour-

vue d’espoir, j’ai pleuré toutes les larmes de mon corps de devoir 

retourner dans cet appartement. 
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Mon conjoint m’a emmenée à une église devant laquelle je me suis 

allongée, par terre. Il a commencé à faire du reiki sur mon corps, et je 

sentais une torsion à l’intérieur. Au bout de quelques minutes, j’ai 

senti la présence d’êtres divins venus m’aider. Ce fut de nouveau un 

défilé pour venir me secourir.  

Les anges, archanges, Marie, le soleil qui envoyait des rayons en 

forme de mandalas, les uns après les autres sont apparus devant moi 

dans le ciel et ont chacun envoyé tout leur potentiel pour la faire par-

tir. Je me tordais et crépitais de l’intérieur, je poussais des hurle-

ments, et mes larmes coulaient. 

 

Au bout de vingt minutes, elle était toujours là, dans mon corps, 

bien accrochée au niveau de mon bassin et de mes organes génitaux.  

Puis sont venus les dragons… 

 

Ils se sont mis en cercle autour de moi et ont lancé une énergie 

dans le sol, remontant dans mon dos, poussant l’entité vers 

l’extérieur, coté ciel. À ce moment-là, j’ai eu le réflexe de faire comme 

si je tenais des ciseaux, et quand l’énergie a été suffisamment puis-

sante, j’ai vu cette boule sombre sortir de mon corps, accrochée à un 

cordon. Alors j’ai vite coupé ce cordon, puis elle s’est fait chasser très 

loin dans le ciel par les dragons. 

La scène était tellement empreinte d’énergie que les nuages eux-

mêmes ont pris la forme d’un dragon soufflant et chassant l’entité. 

Je me suis alors retournée face à la terre et j’ai senti une déli-

vrance, mes larmes auraient pu faire germer une graine entre les 

graviers du sol. J’ai senti de grandes ailes d’ange blanches me pous-

ser dans le dos. Qu’avais-je gagné après cette longue lutte acharnée ? 

J’ai remercié chaque divinité qui s'était portée à mon secours, et 

les heures qui ont suivi j’avais à côté de moi un serpent blanc à dia-
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dème bleu comme protecteur. Mais malgré tous ces efforts, je sentais 

encore sa présence non loin de là.  

Elle me guettait et est finalement revenue à la charge. Il semble 

que rien ne pouvait l’arrêter, que sa détermination à me posséder et 

me pousser jusqu’au suicide était si forte qu’elle ne renoncerait de-

vant rien. 

 

Le soir venu, j'ai dû revenir chez moi. Quelle sensation horrible de 

retourner dans l’antre d’une sorcière maléfique ! Ce n’était plus ma 

maison, c’était devenu la sienne. Elle s’était accaparée de toutes les 

énergies du lieu et avait tout transformé en profonde obscurité et 

fibre tangible de malheur. Je pleurais de découragement, de colère, 

de profonde tristesse que ceci puisse m’arriver. Quelle injustice ! 

pensai-je. Je ne souhaite ceci à personne.  

Une fois rentrée, je demande encore et encore qu’on m’accorde la 

protection, alors que j'étais déjà sous haute protection, mais je me 

sentais tellement vulnérable ! Elle était là, me guettait et attendait le 

moment le plus opportun où je serais endormie ou trop faible pour 

encore s’engouffrer dans mes corps subtils et pénétrer à l’intérieur. 

Allongée dans le lit, en fermant les yeux, je ne voyais que des 

formes de torture, son monde. Je voyais son visage apparaître 

comme une sorte de médusa avec des cheveux noirs dressés sur la 

tête, la bouche grande ouverte. Je voyais aussi en parallèle des 

formes d’ange et de lumière. Je comprenais qu’ils me montraient ceci 

pour que je sache que je n’étais pas seule à ce moment-là. Je fermais 

les yeux, et ma vue se remplissait de torture, et en même temps de 

lumière. Les formes se succédaient les unes après les autres, et tour-

naient en boucle. Je ne sais pas par quel miracle j’ai réussi à 

m’endormir, mais ce dont je me rappelle, c’est de m’être réveillée en 

pleine nuit encore une fois car j’entendais cette sorcière hurler dans 
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mes oreilles, comme une espèce de bourdonnement, une fréquence 

rauque sans fin. Elle ne me lâchait pas. 

 

Le lendemain je me suis précipitée sur internet pour contacter une 

personne susceptible de m’aider. Entre marabouts et médiums, la 

liste était longue. J’ai laissé plusieurs messages en pleurant et expli-

quant mon problème de possession, j’avais désespérément besoin 

d’aide. Je me fais rappeler quelques heures plus tard par une femme 

du nom de Aline, médium dans une ville à une heure de chez moi. À 

distance, elle me fait une bulle de protection et nous prenons rendez-

vous pour la semaine suivante. Dès lors qu'elle a posé cette intention 

de bulle de protection, je n’ai plus été embêtée pendant trois jours, 

c'était comme une délivrance. Mais après trois jours, cela a repris de 

plus belle. 

Je commençais littéralement à lâcher dans le sens où j’ai cru 

perdre totalement le contrôle de mes énergies et de ma conscience.  

Cette sorcière me torturait mentalement en m'envoyant des vi-

sions de flammes chez moi, l'appartement en feu et mes chats brûlés 

vifs. Je craignais tellement pour eux, qu’il leur arrive quelque chose ! 

De quoi était vraiment capable cette entité ? 

Je rentrais le midi pour m’assurer que l’appartement n’avait pas 

subi l’attaque des flammes de sa colère, et aussi pour voir mes chats, 

pour être avec eux. Je me devais d’être forte, mais je pétais les 

plombs et commençais à m’enliser dans une profonde folie. Je me 

vois encore pleurer en hurlant dans mon salon sur cet esprit malveil-

lant, en lui criant de nous laisser tranquilles. Je hurlais ma colère et 

mon désespoir, lui demandant ce qu’elle me voulait, et pourquoi cet 

acharnement. 

 

Vient enfin ce jour tant attendu où je rencontre Aline. Une femme 

aux cheveux longs et noirs, un grand regard sombre et lumineux à la 
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fois, un sourire généreux, et un dévouement altruiste. Elle me de-

mande si j’avais récupéré un objet qui aurait pu être l’élément dé-

clencheur. Elle canalise un objet en bois. Tout de suite je pense à cette 

fameuse cagette, la chose la plus insignifiante qu'il soit. Elle com-

mence alors avec son pendule à rentrer en communication avec cette 

sorcière.  

L’histoire fut brève mais intense. 

 

Il s’avéra que cette entité m’avait suivie pour une raison bien pré-

cise. À l’époque médiévale, le château de la ville où j’habitais était 

source de vie. Cette entité était une femme qui habitait près de la 

rivière avec ses deux enfants. Mais un jour, des gardes royaux sont 

venus lui ôter sa plus grande richesse, sa plus belle création : ses 

deux enfants. Emmenés de force dans un déchirement de cris, ses 

enfants étaient certainement destinés à rejoindre des bataillons d’une 

contrée lointaine pour la guerre. Ce qui est sûr, c’est que cette femme 

est morte de chagrin. Elle a juré de damner tous les responsables de 

sa souffrance et de l’enlèvement de ses enfants qu’elle n’a plus jamais 

revus. 

 

Moi dans l’histoire, j’étais la princesse, la fille du Roi qui a ordon-

né cette abomination, qui a fait saigner son peuple pour des causes 

de guerres perdues et de territoires. Bien des siècles plus tard, je me 

retrouve au même endroit, là où sans le savoir j’avais déjà vécu une 

vie dans la royauté. Je me retrouve à longer cette rivière, et que pen-

sez-vous qu’il soit arrivé ? Quand cette âme rongée par la souffrance, 

dans l’obscurité, m’a vue et reconnue, elle s’est jetée sur moi afin 

d’assouvir sa vengeance et son effroyable colère. 

Aline lui explique alors que des siècles se sont écoulés, et que moi 

Justine, je n’y étais pour rien. Même à cette époque, en tant que fille 
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du Roi, je n’étais pas responsable de ce carnage. Ce fut un long che-

minement de réconciliation. 

Heureusement pour moi, l'Univers m'avait bien guidée, Aline 

avait une essence de sorcière blanche et noire. Elle avait suffisam-

ment de puissance et d’expérience pour convaincre quiconque. 

Comme l'entité ne voulait vraiment pas me lâcher, Aline s’est donc 

imposée de manière à calmer ses ardeurs. Je me rappelle qu'Aline 

avait fait impression en disant à l’entité :  

« Ah oui, tu ne veux pas la lâcher ? Tu veux donc avoir affaire à 

moi ? » 

Cela avait calmé le jeu direct, et après cela l'entité fut plus docile. 

Elle lui a demandé si elle pouvait faire quelque chose pour l’aider, et 

pour qu'elle me laisse tranquille. L’entité a répondu qu’elle voulait 

ses enfants. Aline est montée en vibration, et a cherché si les enfants 

s'étaient réincarnés. Le garçon était bien incarné et vivait aux États-

Unis, drogué, en errance.  

Quant à sa fille, elle n’était pas redescendue. Aline a alors fait la 

demande que l’âme de son deuxième enfant s’incarne.  

L’entité a diminué son agressivité, et a commencé à se détacher de 

moi. J'ai regardé faire Aline, éprouvant beaucoup de respect et de 

gratitude envers elle. 

 

C’est à ce moment qu’est venue la transmutation : l’âme damnée 

de cette femme a été transmutée en lumière, toute sa souffrance et sa 

colère se sont évaporées, libérant ainsi son karma. Cette âme a été 

libérée de sa propre obscurité. Toute sa vie, jusqu’à sa mort physique 

et même après, dans l’astral, elle a erré dans la souffrance et l’ombre. 

Elle était rongée par la colère et s’est infligé son propre mal. 

 

Quelle délivrance, quelle lumière insoupçonnée, quelle histoire de 

dingue ! 



105 

 

J’ai compris ensuite pourquoi elle s’accrochait à mes organes géni-

taux lorsque je l’ai vue se faire chasser par les dragons. Cela faisait 

partie de son plan de me pourrir de l’intérieur pour que je n’aie pas 

d’enfants, car on lui avait volé les siens. 

Je n’ai plus jamais eu affaire à cette sorcière puisque grâce à cette 

histoire, grâce à Aline, cette âme a été sauvée. Aline et moi ne 

sommes pas restées en contact, mais je pense souvent à elle. 

 

Voyez-vous comme il peut y avoir de la beauté même dans 

l’obscurité ? Je devais vivre cette expérience pour sauver cette âme, je 

devais endurer tout ce malheur pour une cause noble et juste. J'ai 

rempli ma mission de guerrière lumière, avec l'aide d'Aline, où tout 

avait été orchestré, j'en suis persuadée, par le divin, pour venir en 

aide à la misère. Miséricorde pour tous ceux qui souffrent ! 

 

Ce que je pensais être pure noirceur et torture, est finalement en-

core un voile que j’ai su enlever grâce à cette expérience. Qui se 

cache derrière ces masques du bas astral ? Devons-nous jeter la 

pierre à celui qui est déjà mourant ? 

 

Nous pouvons accorder la miséricorde à la désolation de l’ombre. 

Il n’y a pas que des tyrans, il y a surtout beaucoup de souffrants. 

L’ombre elle-même est souffrance si elle se résigne à y rester. Nous 

avons le pouvoir de regarder autrement, de décider de nos actions et 

de notre jugement. Que voulons-nous alimenter en nous et autour de 

nous ? Déciderez-vous de regarder la vie à travers votre cœur, ou à 

travers vos yeux remplis de voiles ? 
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 Le portail d'insectoïdes 

 

Juste après avoir vécu cette terrible histoire avec l’âme damnée, 

nous avons déménagé dans le village d’en face. Bien traumatisée et 

encore sous l’effet des angoisses que cette âme avait fait ressurgir en 

moi, je suis restée longtemps dans la peur et la hantise que cela se 

reproduise, ainsi que celle de perdre mes deux amours de chats. 

Comment vous expliquer que l’énergétique c’est très beau quand 

on découvre tout ce qu’on est capable de faire, aussi bien dans sa vie 

que dans l’interaction avec les êtres d’autres dimensions, la nature, 

les soins, la magie, mais il y a des cotés bien plus sombres qui 

s’ouvrent à nous et auxquels on ne peut être préparés. 

Je ne pouvais évoluer et apprendre sans que cela ne m’arrive. Par 

la suite j’ai expérimenté à quel point nos pensées et nos émotions 

peuvent s’ancrer dans la matière, et en l’occurrence, mon pouvoir 

créateur est très puissant ! 

Tout ceci me dépassait complètement quand j’ai découvert que 

j’ouvrais des portails rien qu’en étant dans un état émotionnel parti-

culier. Je vous l'expliquerai ultérieurement dans l’histoire des Gor-

gones. 

 

Je suis donc arrivée dans ce nouveau logement, encore abîmée 

psychologiquement. Ce n’est pas tous les jours qu’une sorcière vous 

harcèle nuit et jour, cherchant à vous posséder pour vous pousser au 

suicide. Je ne me sentais pas vraiment à l'aise dans cette nouvelle 

chambre. Bien qu'ayant déjà senti que quelque chose me dérangeait, 

nous avons tout de même installé notre lit. Je faisais des cauchemars 

toutes les nuits et bien pire, des terreurs nocturnes.  

Ces crises sont vécues différemment selon les individus. Pour ma 

part, je me mettais en transe, à suffoquer, en sueur, à vouloir à tout 



107 

 

prix sortir de mon cauchemar. Je sortais d'un rêve en pensant être 

réveillée, mais étais finalement encore dans mon cauchemar, et ça 

s'enchaînait comme ça. Quel cycle infernal, cette boucle qui ne 

s’arrête jamais !!! Avec toutes ces angoisses qui vous envahissent les 

entrailles et cette créature squelettique qui vous monte dessus et qui 

se nourrit de cette énergie ! 

Je voyais plein d’ombres autour de moi, des squelettes au-dessus 

de mon lit en train de me vampiriser, des êtres de style reptilien mais 

plus petits, avec de grandes dents acérées, et j’en passe.  

 

À cette époque, si j’avais eu l’expérience d’aujourd’hui, j’aurais 

tout de suite compris qu’il y avait des entités ou autres créatures 

dans la pièce, mais comme je venais de subir un trauma, j’ai pensé 

que c’était à cause de ce trauma, que c’était dans ma tête. 

Mes peurs me hantaient, et cette sorcière avait fait de sacrés dé-

gâts émotionnels. Bien que j’avais accepté cette histoire comme une 

délivrance pour cette âme et pour moi, j’en avais néanmoins subi 

toutes les conséquences. 

Je parle à mon ami géobiologue de ce nouveau mystère, encore. 

Eh oui, il m’a suivi dans presque toutes mes aventures ! Dans la 

chambre, à l’emplacement de mon lit, il voit une cheminée cosmo-

tellurique, tandis que je voyais un tunnel noir s’enfoncer très loin 

dans le sol, ce qui est relativement similaire puisque les cheminées 

peuvent aller haut dans le ciel comme s'enfoncer à des mètres sous 

terre. J’en avais très sincèrement ras-le-bol de toutes ces histoires 

énergétiques, moi qui voulais juste parler aux fées et aux lutins... ! Et 

voilà que ma vie se transforme en film de science-fiction, avec toutes 

sortes de créatures et de bizarreries qui me harcèlent... 
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Je fais un soin à la cheminée cosmo-tellurique, puis je pars aérer 

mon esprit qui tournait au burn-out. Clairement je veux qu'on me 

fiche la paix. Je vous raconte très brièvement ce qui m’arrive alors, 

avant de découvrir ce qu’il y avait vraiment dans cette chambre... car 

je n’étais pas au bout de mes peines ! 

 

Comme je vous le disais, je pars m’aérer l’esprit en pleine mon-

tagne, et comme j’ai toujours de bonnes idées, je défoule toute ma 

colère à gravir une cascade qui n’est pas du tout un chemin de ran-

donnée. Je suis tout en haut de la montagne, mais une fois là-haut, 

pas moyen de redescendre ! Mince alors, quelle histoire ! Encore à 

me mettre dans de telles situations ! Je continue un peu plus loin en 

espérant trouver un chemin pour redescendre, mais rien du tout. Je 

m'enfonce petit à petit dans une zone où il n'y a que des pentes à 

couper le souffle, sur lesquelles je pourrais bien glisser, dégringoler 

la montagne et me retrouver écrasée en bas. Je me vois marcher dou-

cement au ras de la terre entre les rochers pour esquiver les chutes 

de gravier. J'ai vraiment été inconsciente ce jour-là !  

Je me suis mise en danger de mort sans le vouloir, aveuglée par 

ma détresse.  

 Il commence à faire nuit, et je dois appeler les secours pour venir 

me chercher. Heureusement que j'ai emporté mon téléphone por-

table et qu'il y a assez de réseau pour contacter les secours. Il me 

géolocalisent, et j'attends sagement sur le bord de la falaise, assise 

sur un tronc d'arbre déraciné. Quand l'hélicoptère arrive, ils mettent 

du temps à me voir dans toute cette brousse végétale qui orne les 

pointes des montagnes. Je fais de grands gestes avec mes bras pour 

qu'ils me voient.  

Puis l'hélicoptère se positionne au-dessus de moi, et un sauveteur 

descend en harnais, accroché par un câble. Il me passe le second 

harnais, m'accroche au sien, et hop, nous sommes aussitôt dans les 
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airs. Mon Dieu j'ai le vertige ! Je me vois encore hurler de peur dans 

les montagnes vertigineuses, suspendue dans le vide.  

« Je vais mourir, je vais mourir... » Criai-je de toutes mes forces en 

m'agrippant comme une dingue à ce pauvre monsieur qui tentait de 

me calmer.  

« Arrêtez de bouger mademoiselle » me crie-t-il à son tour, " Plus 

vous bougez et plus le câble nous fait tourner. "  

Le bruit que fait la grosse machine nous oblige à parler très fort 

ainsi qu'à faire corps en équilibre pour remonter. Mais je suis dans 

une crise de panique horrible, et je crois vraiment mourir d'un arrêt 

cardiaque. 

Vous rigolez ? Eh bien moi aussi… J’avais gagné ma journée ! Le 

sauveteur, une fois remonté avec moi jusqu'à l'hélicoptère, me 

pousse dedans où se trouvent trois autres personnes assises portant 

un masque. Oui, c'était la période du Covid.  

Après mon petit tour d'une quinzaine de minutes en hélicoptère, 

le sauveteur me bazarde à nouveau dans un champ plein de boue en 

me disant de rester à terre le temps qu'il reparte. Je me retrouve à 

quatre pattes au milieu d'un champ désert et humide, avec plein de 

morceaux de terre qui atterrissent sur mon visage et dans ma bouche 

à cause des bourrasques créées par l'hélicoptère qui repart.  

Une fois seule, je me mets à pleurer à chaudes larmes et n'arrive 

plus à bouger. Je n'arrive pas à conscientiser ce qu'il venait de se pas-

ser. En levant les yeux, le visage en pagaille, j’aperçois au loin un 

monsieur qui se tenait debout sur le seuil de sa porte, les mains sur 

les hanches. C'est le fermier et le propriétaire du champ. Il devait 

bien se demander ce qu'il se passait. Je pense qu'il n'avait encore ja-

mais vu d'hélicoptère se poser dans son champ, pondre une blonde 

sortie de nulle part, et repartir.  

 

Quelle histoire ! ... 
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Ce gentil monsieur vient à ma rencontre, il voit bien que je suis té-

tanisée. Il m'aide à me relever et me propose généreusement de me 

ramener chez moi en voiture. Je le remercie, et rentre dans tous mes 

états, puis je prends un bon bain chaud pour faire couler tout ça. Je 

reçois le lendemain un appel... c'est le sauveteur qui prend de mes 

nouvelles. Sympa ! pensai-je. Mais moins sympa quand il m'annonce 

que je vais recevoir une belle amende de cent vingt euros pour non-

respect du confinement. Sans blague !... Au moins, j'avais fait un tour 

en hélico gratos... enfin presque. 

 

Je me laisse deux jours de répit, puis je décide de me mettre vrai-

ment en quête de ce mystère car je fais à nouveau des cauchemars, 

alors que j’ai purifié la cheminée cosmo-tellurique. Mon conjoint 

gravait des fleurs de vie sur des miroirs, c’était vraiment très beau, et 

je m’en servais pour faire des auto-soins. Je me dis que ça va faire un 

soin à la chambre.  

Je mets donc cette fleur de vie dans la chambre par intuition, et 

aussi une pierre dans un coin, pour ne pas offenser la cheminée. 

Trois jours s’écoulent et je dors plutôt bien, mais une sensation 

étrange chez moi. Puis cette après-midi-là... mais que se passe-t-il ? 

 

Je canalise, dehors juste à côté de l’appartement, de grandes créa-

tures noires style Godzilla qui se déplacent dans la rue. Je fais le tour 

de l’appartement, et je vois d’autres créatures de taille moyenne, 

vertes, genres reptiliens avec de grandes pattes à l'avant.  

Des mantes religieuses, qui pleurent dans le couloir !?  

Mais enfin qu’est-ce que c’est encore que ce carnaval ? 

 

Les petits verts étaient en fait les bébés insectoïdes, et les plus 

grands dehors genre Godzilla étaient les mamans et papas j’imagine. 
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Je parle avec un des bébés insectoïdes car il y en avait plein qui stag-

naient là dans l’appartement.  

Incroyable ! Le bébé me dit qu’il ne peut plus rentrer chez lui, et 

là, ça m’a fait tilt tout de suite... Un portail dans la chambre ! J’avais 

inconsciemment fermé un portail dont j’ignorais l’existence, qui se 

trouvait pile là où je dormais. La fleur de vie avait été très efficace 

pour le coup, elle m’a rendu service en fermant le portail sur lequel 

je dormais, mais cela a empêché les va-et-vient des créatures qui y 

passaient. Encore une histoire à dormir debout !  

 

Quand le portail avait été fermé non-intentionnellement par ma 

faute, cela avait créé un véritable bouchon. Dans la zone, ces créa-

tures rôdaient partout autour de chez moi.  

Bien heureusement ils ne sont pas méchants, contrairement à 

leurs cousins les reptiliens qui pour la plupart se nourrissent de nos 

énergies en nous vampirisant. Je me poste donc immédiatement de-

vant le portail, et je le rouvre. En faisant cela je découvre encore une 

autre de mes capacités ! Puis je lui demande s'il veut bien se décaler 

car il est vraiment gênant ici. Il ne cède pas tout de suite, car pour-

quoi bougerait-il sur ma simple demande, moi humaine qui venait 

de m’installer ici, alors que ça faisait peut-être des années qu’il était 

là. Je lui fais entendre raison en expliquant que cette terre est faite 

pour tout le monde, et qu’il faut que les créatures s’adaptent aussi à 

l’activité humaine dans la mesure où on les respecte. Je le remercie, 

et il part s’installer dans un endroit plus verdoyant, en pleine forêt... 

là où ni les insectoïdes ni nous, les humains, ne serons gênés par 

l’activité des uns ou des autres. 

 

Après cette histoire, je me fais quelques réflexions. Peut-être y 

avait-il d’autres créatures style reptiliens qui passaient par ce portail 

? Car comment expliquer mes terreurs nocturnes... ou bien alors 
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juste le fait de dormir sur un portail ? Je n’ai pas la réponse exacte à 

cette question.  

La cheminée était bien encrassée, tout comme je l’étais aussi phy-

siquement et psychologiquement. Elle avait été attirée par mon état 

émotionnel et mon champ vibratoire très affecté. Elle a reçu un soin 

puis a pu repartir, et les insectoïdes ont pu rentrer chez eux. Tout est 

bien qui finit bien. 

 

Grâce à cette histoire, j’ai non seulement purifié cette pauvre che-

minée triste et sale, mais aussi déplacé un portail dans un lieu plus 

sûr et mieux approprié. Une fois tout ce petit monde parti, j'ai effec-

tué un gros nettoyage sur moi et dans l'appartement, et mes terreurs 

nocturnes ont cessé.  

Je me suis beaucoup interrogée sur la carte d’expériences que 

j’étais en train de vivre à cette époque. Ce que je devais expérimen-

ter, je pense que c’était la peur. On me poussait à vivre des choses 

extrêmes pour dépasser mes peurs. C'est dans la peur et mes an-

goisses que j’ai découvert des trésors cachés. 

 

 C'est au creux des plus grandes souffrances que naissent les plus beaux 

diamants.  

 

Ce dicton vient de mes entrailles. Il est la réponse vibratoire de 

mon être qui a fleuri après tout ce que j'ai vécu, et ce que j'ai appris 

ou découvert de beau à travers mes expériences parfois chaotiques !  

Et vous, quelle carte avez-vous expérimentées ? Quel rôle voulez-

vous jouer ? Quelles leçons en avez-vous tirées ? 
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Les gorgones, femmes serpents  

 

L’histoire que je vais vous raconter maintenant me plaît beau-

coup. Bien que toutes les expériences que je vous raconte sont pour 

moi des diamants, celle-ci est particulière car elle parle d’un état 

sentimental et d’une douleur bien profonde, celle qu’aucune femme 

ne voudrait jamais vivre, sentir, ni voir.  

C’est une belle histoire malgré le chaos dans lequel elle s’est dé-

roulée. C’est un bon enseignement pour toute personne qui se ré-

signe dans son chagrin ou la désolation chaotique créée par ses 

propres émotions. 

Je vous parle de mon cœur, et de ce qu’il a enduré face à un 

homme qui me l’a déchiré. Je vous parle d’un sentiment profond 

d’abandon qui a rouvert mes blessures d’enfance. Je vous parle d’un 

désespoir et d’un gros chagrin d’amour qui m’a plongée dans le re-

fus de vouloir un jour refaire confiance, ou d’ouvrir mon cœur à 

quiconque. 

 

J'étais en couple avec un homme âgé de quinze ans de plus que 

moi, ce qui n'est pas si énorme quand on a tous les deux passé la 

trentaine. Cela faisait à peu près cinq mois qu’on était ensemble et 

j’étais franchement très amoureuse. Lui aussi, enfin j’imagine que 

oui... ! 

On était bien ensemble, c’était l’extase dans notre intimité, la con-

nexion de nos corps était fusionnelle et complémentaire. Certaines 

personnes nous disaient qu'on avait la même vibration et les mêmes 

yeux, ce que je voyais et ressentais aussi. Tout allait vraiment bien, 

enfin c'est ce que je croyais, quand soudainement un jour, quelle 

mouche l’a piqué, il me met un stop par SMS en me disant qu’il a 



114 

 

besoin de réfléchir car il ne sait pas si nous deux ça va marcher sur 

du long terme. Je cherche à comprendre et j’obtiens difficilement 

l’explication. La raison, c’est que j’espérais bien avoir un enfant avec 

lui. Bien sûr qu’une femme amoureuse se projette.  

Monsieur, déjà à la tête d'une tribu de quatre enfants, le cin-

quième avec une autre femme plus jeune lui a fait peur, et il s’est 

replié au bout de cinq mois de relation. Pas quelques jours, ou 

quelques semaines, non... cinq mois. Autant vous dire que j’ai pris la 

gifle de ma vie, et que cela faisait bien longtemps que je n’avais pas 

ressenti ce que j'ai ressenti à ce moment précis. Une violence inex-

plicable, un déchirement intense, une envie de hurler de colère et 

d'éclater en sanglots.  

C’est un état de choc, où le corps ne sait pas comment réagir, 

alors il ne fait rien, il reste inerte en se décomposant dans cet oura-

gan.  

Quand j'apprends cette terrible nouvelle, c'est un matin, je re-

viens de l'usine où j'ai travaillé de nuit. Je suis fatiguée, mais aussi 

en joie de retrouver ma chère cousine et sa copine que je logeais 

dans mon petit chalet. Elles passent leurs vacances et fêtent le nou-

vel an avec moi. Ce matin-là, j'arrive décomposée chez moi avec un 

monstre de tristesse dans le ventre d'avoir été brutalement jetée. Les 

filles ont elles aussi quelque chose à m'annoncer qui me met KO. 

Ma cousine a rendez-vous en urgence chez son dentiste car il l'a 

loupée lors du dernier soin. C'est vrai qu'elle se plaignait d'avoir 

mal à la dent depuis quelques jours. Je leur annonce à mon tour que 

je viens de me faire larguer comme une vieille chaussette par Sas-

ha....  

Le blanc s'installe dans les regards, le trou noir, les larmes me 

montent. Je garde la tête haute à cet instant, je ne veux pas m'écrou-

ler devant elles et les faire culpabiliser de partir si vite.  
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Elles repartent dans l'heure qui suit, car une longue route les at-

tend pour rejoindre Orléans. Au moment de leur départ, je vais dis-

crètement chercher une poignée de confettis qui restent du nouvel 

an, et m'amuse à les jeter sur elles par la vitre de la voiture. Assises 

à l'intérieur, les filles en ont partout. Les confettis se sont faufilés 

dans leurs cheveux, la bouche, le col de tee-shirt, sur le tableau de 

bord, etc... C'est le bouquet final dans des éclats de rire.  

 

Oui... le bouquet final... 

 

La voiture s'éloigne. Je reste silencieuse, seule, immobile, les yeux 

dans le vide, je les regarde partir. Quelques confettis flottent encore 

dans le vent et d'autres gisent au sol autour de moi... mon cœur se 

décompose. Le bouquet final et cette explosion de rire laisse place à 

l'implosion de cette détresse que je retenais dans mon ventre. Je 

m'écroule et contemple ma vie qui s'écaille. 

 

Les jours qui suivent, je tombe dans une violente déprime qui me 

paraît interminable... 

 

Pourquoi Sasha m'a-t-il fait ça ? Tout paraissait aller si bien...  

 

Plus de nouvelles du jour au lendemain, sans même avoir pu en 

discuter sérieusement. J’ai d'abord eu beaucoup de chagrin, puis 

beaucoup de colère. Quand je ressens une émotion, elle fait vibrer 

tout mon être, comme toute personne je suppose. D’habitude je ne 

monte pas dans le wagon pour ne pas me faire du mal ou du mal 

aux autres, mais là, je n’en avais vraiment rien à faire. Je me laisse 

délibérément emporter par cette vague d’émotion qui a créé 

l’histoire de science-fiction que je vous raconte. 
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Je savais qu’on avait un pouvoir créateur, mais à ce point ! Jamais 

je n’aurais cru que c’était possible. La suite est très intéressante, car 

elle permet de faire le lien entre émotions et matière, attraction et 

création, le lien entre nous et les êtres d'autres dimensions. 

 

Je ne me sens plus à l’aise dans ma chambre, trop de remue-

ménage psychologique. Je sens qu’il y a autre chose, mais très fran-

chement je ne veux plus rien voir, ni rien faire du tout, alors je 

change tout simplement de chambre. Installée dans la chambre 

d’ami, je tangue tant bien que mal à continuer ma misérable vie. Je 

ne suis pas au top psychologiquement à cette époque car je reviens 

d'une année merdique qui m'a ôté le mot espoir. J'ai entrepris des 

choses qui ont littéralement coulé, sans que je puisse y changer quoi 

que ce soit.  

Juste des prises de conscience et de l'éveil dans des événements 

qui visiblement étaient destinés à m'arriver. 

 

 Quand je suis dominée par mes émotions, c’est toujours ainsi, 

c'est soit tout rose, soit tout noir, et là en l’occurrence je broyais du 

noir. 

 

Un midi, pendant que je déjeune, je balaye du regard tout bête-

ment ma cuisine, et je vois une femme serpent tournée vers moi, et 

qui me crache dessus, comme un chat, comme pour me faire fuir.  

Elle avait des serpents en pagaille en guise de cheveux, et tout son 

corps à partir du ventre était un corps de serpent. Non mais voilà 

encore autre chose, pensai-je !  

Mais je laisse courir car pas du tout la force de quoi que ce soit, ni 

l’envie de me connecter. 
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Quelques jours plus tard, un soir, je me fais attaquer énergéti-

quement chez moi. Ce qui devait arriver arriva, cela faisait trop long-

temps que je sentais quelque chose mais que je ne faisais rien.  

Là je n’ai pas eu le choix que de me défendre, et donc de me con-

necter. Et là... Comment vous dire ? c’était clairement l’anarchie.  

Je remarque plein de nids comme des essaims d’abeilles collés un 

peu partout sur les murs et les plafonds, mais des nids de quoi ? Ce 

sont des nids de gorgone, et je suis en train de me faire attaquer à 

mon domicile par des femmes serpents. Il y en a partout, sans parler 

des serpents qui recouvrent mon plancher. 

Une fois connectée, elles savent que je les vois, et que cette fois je 

vais réagir. Attaquée chez moi, non mais... elles ont cru que j'allais 

les laisser faire ? Plantée au milieu de la cuisine, je monte en vibra-

tion pour les affronter.  

C’est la guerre et pas de pitié ! Je sors alors mon épée de lumière, 

et je l’enfonce dans le corps de toutes ces saletés autour de moi, qui 

me menaçaient avec leurs petits calices et leurs griffes. Dans cette 

bataille qui est tellement empreinte d’énergie, les lumières de ma 

cuisine se mettent à clignoter, on se croirait vraiment dans une scène 

de film d’horreur !  

Je passe du salon à la salle de bain, en agitant mon épée, tranchant 

tout ce que je peux toucher. Les corps des gorgones mortes s’étalent 

et tombent à terre visqueusement. Leurs têtes volent à tout va, et moi 

je suis en transe. Je finis la bataille dans la chambre, celle que j’ai 

quittée quelques jours auparavant, et je continue la lutte acharnée 

aux quatre coins de la pièce.  

 

Une fois terminé, et à peu près calmée, que vois-je ? Une gorgone 

sortir de dessous mon lit ! Je lui tranche la main et elle repart aussitôt 
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en dessous. C’est à ce moment que je découvre un énorme trou noir 

en-dessous de mon lit. 

Surprise ! Un portail menant directement à la dimension des gor-

gones. J’ai cru halluciner ! Si un humain passant par-là, m’avait vue 

par la fenêtre me battre dans le vide avec une épée invisible, chez 

moi, je crois que c’est lui qui aurait halluciné... 

J'observe le trou noir qui s'enfonce dans le sol... j'attends de voir si 

quelque chose se manifeste, mais plus rien... la bataille est belle et 

bien finie. 

 

     Je ne réussis pas à faire partir le portail, car il a été créé par mon 

état émotionnel, que je porte encore. Je mets alors une grille dorée 

par-dessus en attendant de trouver une autre solution. Je nettoie tout 

ce carnage dans le chalet, puis je prends soin d’enlever les nids. Je 

pourrais les détruire, mais un nid est un nid, ce qu’il porte c’est la 

vie. Quand bien même c’est celui des Gorgones qui ne se sont clai-

rement pas gênées pour s’installer chez moi, je ne veux pas les abî-

mer. Alors je les prends pour les renvoyer dans leur dimension par le 

portail.  

 

     À ce moment, je viens de conscientiser tellement de choses. Je 

n’avais aucune connaissance de l’existence réelle des gorgones, et 

encore moins qu’elles faisaient des nids en forme d’essaims d’abeilles 

qu’elles collaient au plafond. Je viens aussi de comprendre que mon 

état émotionnel était tellement fort qu’il avait ouvert un portail, et 

pas sur n’importe quelle dimension. Cela est très intéressant d’un 

point de vue énergétique, car on sait qu’on attire ce qu’on émane sur 

le plan vibratoire. Nos émotions ou pensées se créent dans la ma-

tière, les blessures portent une fréquence qu'elles émettent dans 

notre champ d'énergie à travers le moteur du cœur. 
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     J’avais ouvert un portail d’un peuple de femmes qui détestent les 

hommes, cela ressemblait justement à mon état d’esprit et à ce que 

j’avais tant ruminé dans cette chambre le soir dans mon lit. 

Je pense qu’elles se sont alimentées de mon énergie et de cette 

faille du cœur que je dégageais. Moi qui venais de me faire jeter 

comme une malpropre par l’homme que j’aimais...  

Imaginez la puissance de l’intention, la puissance de la création 

dans l’énergétique. Cette expérience est un code parmi tant d’autres, 

mais je tiens à l’évoquer car il démontre que nous attirons vraiment à 

nous ce que nous ressentons dans le cœur et pensons par le mental. 

Tout est énergie. Les émotions ne sont pas forcément des poisons, 

elles sont création.  

 

La lumière en guise de révélation dans la désolation de l’ombre... 

 

Quelle intensité du pouvoir créateur nous portons ! Cela nous 

demande à présent d’être plus prudents que jamais dans nos inten-

tions, dans les failles de notre cœur, et dans ce qui peut tourner dans 

nos têtes.  

Imaginez si nous portions une intention d’amour et de guérison 

sur la Terre, tous les jours ? Pourrions-nous guérir une ville entière ? 

Purifier un continent ? Éveiller le cœur des humains pour que cette 

planète et les animaux souffrent moins ? 

 

Par la suite, j’ai appris que ce portail n’avait pas été par hasard sur 

la dimension des gorgones. Je porte en réalité une essence de ce 

peuple. Je me suis incarnée jadis, parallèlement, sur une autre pla-

nète et dans une autre dimension en femme serpent. En me connec-

tant à cette essence, il y a certaines gorgones qui viennent à moi en 

tant que sœur car je faisais partie, et je fais encore partie de leur tri-
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bu. Même si je suis dans un corps d’humaine, je garde toujours ce 

prolongement de l'esprit, cette essence, ces écailles de vies passées 

dans différentes sphères et dimensions. Et je parle du passé, mais 

l’espace-temps n’est pas vraiment pareil de l’autre côté. 

 

Aujourd’hui quand je me sens en danger, que je subis une attaque 

énergétique, je les appelle et elles viennent m’aider.  

Elles sont de très bonnes gardiennes, se battent avec courage et 

sont soudées. Elles ne sont évidemment pas toutes méchantes 

comme celles que j’ai terrassées. Il faut comprendre que les êtres qui 

vivent dans des dimensions parallèles ont aussi leur vie, des activi-

tés, des émotions, ce qui engendre donc des différences. Il n’y a pas 

que les humains qui se disputent ou font la guerre. Tous les êtres 

vivants, qu’ils soient de cette dimension ou non, sont en interaction 

avec leur environnement, et sont donc en mesure de défendre leur 

territoire ou les causes qui leurs semblent justes. 
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CHAPITRE 5 

LES CODES/PARTIE 2  

La blessure Sacrée & 

 les cinq blessures de l’Âme 
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Il n’y a jamais d’ombre sans lumière, comme il n'y a jamais de lu-

mière sans ombre. L’ombre et la lumière sont deux êtres qui se com-

plètent parfaitement s'ils sont compris et accueillis l'un dans l'autre. 

Bien que la souffrance soit un élément pénible et déclencheur de 

beaucoup de mécanismes de défense et d’auto-sabotage, l’obscurité 

est une danse permanente dans laquelle nous sommes invités. En 

accordant à la souffrance de pénétrer nos cœurs et de laisser son 

énergie se diffuser, il se passe des miracles. 

 

 

Lors de la danse de la souffrance, nous avons toujours des guides 

et des anges qui nous regardent et nous invitent à dépasser tout cela. 

Même si on trouve tout obscur autour de nous, même si on plonge 

dans le noir le plus profond, dans la désolation, il y a un fabuleux 

trésor à conquérir au fond de cette aventure. Une chance de se dé-

couvrir davantage, une chance de s’élever plus haut, une chance de 

renaître de ses cendres encore plus fort et grandi. L’âme veut juste 

s’élever et prospérer, tandis que le plan humain veut fuir toute souf-

france, et donc fuir toutes ses chances d’évolution. 

 

La blessure sacrée est une bénédiction, une chance d’ouvrir un 

peu plus les yeux, d’ouvrir un peu plus son cœur, même si dans tous 

nos efforts, nous avons versé beaucoup de larmes et perdu l'espoir. 

 

La déchirure est une merveilleuse rencontre avec notre être, notre 

amour. L’ombre est l’amante de la lumière, elles s’aiment et se com-

plètent, car sans l'une, nous ne pouvons découvrir l'autre. Regardons 

la beauté de notre vie, ressentons à quel point nous sommes vivants, 
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écoutons notre corps vibrer de toutes ses fréquences qui font de nous 

un être unique, une âme venue s’incarner pour vivre. 

 

Quand vous aurez accepté que la souffrance fait partie intégrante 

de notre processus d’évolution, et qu'elle est une expérience qui 

cache la beauté, la bonté, la compréhension, la résilience, la tolé-

rance, alors vous redécouvrirez votre monde et votre vie comme 

étant un merveilleux cadeau.  

 

La lumière vous pénétrera à chaque fois que vous accueillerez 

votre souffrance et que vous la prendrez dans vos bras, comme un 

petit être à baigner d’amour et d’intention, pour ensuite transformer 

ce petit être en lumière divine.  La lumière qui jaillira de cette révéla-

tion intérieure sera la plus belle implosion de bonté et de liberté que 

vous vous serez accordée. La blessure devient alors votre blessure 

SACRÉE. 

 

Respectons notre processus d’évolution. N’essayons pas de cacher 

et camoufler la misère, vivons ce que nous avons à vivre, transmu-

tons notre souffrance en lumière pour que cette expérience doulou-

reuse devienne le plus grand enseignement de notre vie. 

 

Regardez-vous avec adoration et soyez fier du chemin parcouru. 

Laissez partir ce qui ne vous appartient plus, laissez s’écouler en 

vous le passé comme le flux d’une rivière. Abandonnez votre séche-

resse et votre rigidité pour transmuter toutes vos blessures et mé-

moires de souffrance en lumière.  

 

Devenez un être éveillé, activez votre cursus d'ascension, montez 

sur les plans supérieurs de l'âme, grâce à la transmutation de vos 

blessures.  
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Je vais vous raconter comment j’ai ouvert mon cœur dans la souf-

france, et comment il s’est éveillé en moi une puissance d’amour et 

de lumière par la blessure sacrée. 
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Mon amour s’envole 

 

Il n’y a pas à mes yeux plus grande torture et plus grande douleur 

que celle de perdre un être cher. Quand la vie vous arrache l’amour 

le plus sincère, l’être que vous adoriez, que vous protégiez sous votre 

aile, que vous aviez précieusement placé dans votre cœur.  

 

Je vous parle de mon amour Picsou, mon chat adoré, mon amour, 

mon enfant, mon bébé, le petit être que j’ai vu grandir depuis que je 

l’ai recueilli au creux de mon cœur. Je pense n’avoir jamais éprouvé 

ce genre d’amour avec un humain, sauf peut-être ma famille, mais 

cet amour je le sentais comme bien plus fort. Il était toute ma vie et je 

pouvais me mettre à pleurer rien qu’en pensant et m’imaginant qu’il 

pouvait lui arriver quelque chose. Il était tout noir avec le bout de la 

queue et le bout des pattes blanches. On aurait pu croire qu’il avait 

marché dans de la peinture, et trempé l'extrémité de sa queue dans 

le seau. Monsieur Picsou avait un col blanc, comme un gentleman, 

de grands yeux verts, des moustaches blanches, et une démarche pas 

très adroite.  

 

C’était un chat vraiment très posé, pas méchant pour un sou, un 

peu pataud, avec un miaou de fille. Je l’appelais mon amour, mon 

bébé, j’avais une relation fusionnelle avec lui. Il venait quand je 

l’appelais. Jamais il n’a cherché à s’enfuir ou à aller voir ailleurs. Il 

me suivait même quand j’allais me promener en forêt. Quand il ne 

me voyait plus, car parfois je me cachais derrière des branchages, je 

l’entendais miauler, il m’appelait. Il m'a suivie dans tous mes démé-

nagements, il s’adaptait partout où j’allais, c’était mon ange, mon 

gardien.  
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Quand je me suis ouverte au monde spirituel, il m’apparaissait 

avec de grandes ailes d’ange, et plus tard en pratiquant la communi-

cation animale, il me disait qu’il était un gardien pour m’aider dans 

mon parcours de vie et qu’il me protégeait beaucoup. Je ne me ren-

dais pas compte de tout, mais avec toutes les attaques énergétiques 

que j’ai subies et l'énergie parfois négative de mes émotions, il pre-

nait beaucoup sur lui et essayait de transmuter comme il pouvait.  

Quand j’ai commencé à faire des soins, je lui en faisais. Il avait sou-

vent des entités sur lui, il était une vraie éponge, comme sa mère ! 

Quel amour de chat ! 

Picsou avait des problèmes de santé, il ne guérissait pas bien des 

bagarres. Je devais l’emmener chez le vétérinaire à chaque fois, car 

les plaies devenaient des abcès. Un jour, un vétérinaire a évoqué la 

possibilité qu’il porte peut-être la souche du virus du sida du chat, 

sans que celle-ci se soit vraiment développée dans son organisme.  

      Par conséquent, il avait un très mauvais système immunitaire, et 

donc en vieillissant son état général se dégraderait plus vite que ce-

lui d’un autre. 

 

S'il s'était incarné en tant que protecteur, était-ce sa santé qui était 

fragile de base, ou tout ce qu'il absorbait qui le rendait malade ? Je 

me faisais tellement attaquer de partout...  

A-t-il fini par y laisser sa peau ?  

 

L’année où il part, c’est une année vraiment très dure.  

 

Comme à mon habitude, je ne vais jamais à un endroit pour vivre 

la prospérité, jamais de repos dans cette vie, toujours poussée à vivre 

les extrêmes. 
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     À Lorient, quand je visite cet appartement, il me convient parfai-

tement, mais au moment de donner mon accord à la propriétaire, 

mon guide terrestre me murmure à l'oreille :  

« Surtout pas ici... Partout où tu veux, mais pas là ! » 

Je n'écoute malheureusement pas cette recommandation, et m'ins-

talle quelques semaines plus tard. Effectivement tout dégringole les 

mois suivants. Le plan professionnel, le plan amical, et le plan sen-

timental finissent par me foutre en l'air.  

Je me fais attaquer par de la magie noire en voulant aider ma voi-

sine lors d'un soin, et par la suite je découvre un puits astral dans 

mon salon. Bref... Ce n’est pas la joie. 

L’état de santé de Picsou se dégrade à vue d’œil, je fais tout mon 

possible pour le booster, entre les soins énergétiques, les complé-

ments alimentaires et élixirs de plantes.  

 

Un jour en rentrant du travail, je vois que ses yeux sont très fati-

gués. Il tient quatre mois, puis s'en va.  

Je me rappellerai toujours cette matinée où quand je lui donne des 

croquettes, il me regarde, immobile, et me dit « je vais partir ».  

Bien entendu je ne le prends pas au sérieux, je le fais sortir avant 

de vaquer à ma lourde locomotive pour rejoindre ce travail qui me 

donnait la nausée. Le soir, il ne rentre pas, ni le lendemain non plus. 

Picsou mon amour est parti. 

 

Quand je réalise vraiment, j'éclate en sanglots dans ma douche. 

Mes jambes tremblantes ne tiennent pas le choc, je m'écroule sur la 

faïence. L’eau ruisselante masque bien largement mes larmes abon-

dantes. Je me rappelle avoir poussé un hurlement, senti mon cœur se 

déchirer, se déchiqueter. La souffrance me saisit de plein fouet, et je 

crois presque avoir perdu connaissance dans cette violence. Puis, il 
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vient à moi. Son âme vient m’envelopper dans ses bras d’ange doré. 

Oui c’était vraiment un ange doré ! Qu’il était beau, doux, brillant, 

lumineux ! Il m’annonce son départ comme étant la fin de sa mis-

sion, et qu’il doit se réincarner pour aider un petit garçon autiste. Il 

me demande de l’imaginer partir dans la lumière, de prendre ce 

morceau déchiré de mon cœur, cette boule de tristesse et de la faire 

s’envoler vers les cieux en devenant blanche et lumineuse. Je sens 

alors mon cœur imploser de beauté et de lumière. Je me sens très 

reliée au divin, quand bien même je pleure encore toutes les larmes 

de mon corps.  

C'est un moment très spécial, une sorte de dissonance entre la 

souffrance de la perte sur le plan humain, et l’amour du divin par la 

connexion de nos âmes.  

 

La première semaine qui suit son départ, je ne veux pas l'accepter. 

Je suis vraiment dans ce gouffre de souffrance, de sentiment 

d’abandon, de remise en question. Je pleure dès le matin à mon ré-

veil, quand j’ouvre les yeux et reviens à cette dure réalité, quand je 

monte dans ma voiture pour aller travailler, dès que je sors du tra-

vail pour aller livrer, quand je mange, quand je rentre chez moi, et 

tout ceci me parait interminable.  

Je passe par beaucoup d’états d’esprit, même à m’en vouloir, trou-

vant que je n'en avais pas assez fait, que j’aurais pu faire encore plus 

pour lui, être plus présente, plus de soin, plus, plus... 

Mais si je continue à penser ainsi, je vais sombrer dans le regret et 

vais me noyer davantage dans ma détresse.  

Les semaines qui suivent, je tente de m’en remettre, de me battre, 

de penser à lui dans l’amour et la lumière comme il est venu me le 

dire. C'est une épreuve très dure à passer, quand bien même je sais 

que cela faisait partie de la vie, que les êtres vivent et repartent là-

haut.  
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Lila ma petite chatte qui n'a connu que Picsou depuis toute petite, 

est également très impactée par sa disparition. Ils étaient très 

proches tous les deux. 

Le mois qui suit la mort de Picsou, un soir, Lila me dit : 

« Maman, il y a Picsou dans les escaliers ... »  

Pour accéder à mon appartement il faut effectivement monter un 

escalier, mais ça ne peut pas être lui. Quand je me connecte à l'éner-

gie de ce qu'il y a dehors, je visualise un spectre noir ayant la forme 

physique de Picsou qui monte les escaliers. Une énergie à en donner 

des frissons dans le dos, comme un fantôme venu me hanter.  

Je sens l'ombre se rapprocher de la porte d'entrée, Lila se cache 

sous le canapé, je frissonne de cette ambiance très glauque qui s'ins-

talle dans la pièce. Puis, le spectre de Picsou pénètre l'entrée en pas-

sant à travers la porte. Il dégage des ondes à en vomir et à se plan-

quer sous la couette. Mais ce n'est pas Picsou, ce n'est pas mon chat. 

Un cordon noir relie cette ombre à mon cœur.   

 

C'est une entité qui a pris son apparence pour venir se nourrir de 

ma peur et de ma souffrance. Je capte à cet instant que je n'ai pas 

coupé les liens terrestres quand Picsou est décédé. Le lien d'amour 

physique de nos corps matière fut une porte d'entrée pour cette enti-

té malveillante qui de toute évidence a senti mon cœur en peine. Les 

larmes me montent car je suis prise à vif comme quand on remue un 

couteau dans la plaie. Mais je ne me démonte pas. Je prends mon 

épée de lumière et d'un geste affirmé je coupe le lien qui me main-

tient au corps fantôme sans vie de mon chat. Je balbutie quelques 

mots de prière pour envoyer le corps physique de Picsou dans la 

lumière, et cette entité disparaît.  

 

Je comprends avec cette intervention, qu'il est primordial d'en-

voyer les âmes de nos défunts dans la lumière en éprouvant de 
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l'amour, mais aussi de bien penser à couper les liens physiques pour 

ne pas être la cible de mauvais esprits qui se nourrissent de notre 

chagrin. Sûrement qu'un deuil et qu'un cycle de tristesse intermi-

nable se manifestent durant des années car quelque chose se nourrit 

de notre chagrin. Si vous perdez un être cher, pensez à bien couper 

les liens terrestres. 

 

À ce jour, quand je pense à Picsou, je souris tout en versant une 

petite larme. Ce serait mentir de dire qu’il ne me manque pas, que 

j’ai passé ce cap et que je ne ressens que de l’amour. C’est en partie 

vrai que je ressens de l’amour, mais je ne suis pas épargnée sur le 

plan terrestre par le sentiment de tristesse que laisse son absence.  

C’est lui qui est venu me voir, ce matin, devant le miroir de la salle 

de bain pour que je vous parle de tout ceci. Il est encore à mes côtés 

quand il ressent que j’en ai besoin, il me dit être fier de moi, que je 

suis très courageuse, et il me donne toujours son amour incondi-

tionnel, un amour tout entier.  

 

La blessure sacrée, c’est se sentir grandi d’une expérience doulou-

reuse, c’est d’avoir dansé avec l’obscurité pour trouver la lumière 

divine. Chacun traverse les souffrances à son rythme, fait son deuil 

un jour ou l’autre, peut-être. On a le choix de sortir grandi de cha-

cune de nos expériences, ou de les laisser nous achever.  

 

Si nous décidons de nous relever, si nous décidons d’incarner la 

paix et l’amour malgré cela, alors nous transmuterons toutes nos 

blessures en lumière, et elles deviendront des blessures sacrées.  

 

Une blessure sacrée fait de nous un être de lumière, et un cœur 

éveillé.  
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Une blessure sacrée nous enseigne qu'il y a une leçon derrière 

chacune d'entre elles, et que nous pouvons passer de l'ombre à la 

lumière. 

 

 
 

La vie est une initiation. Les épreuves se succèdent pour com-

prendre et apprendre qui nous sommes en réalité. Les blessures sont 

les réponses de notre corps émotionnel qui réagit à ces épreuves et 

aux sujets de discorde intérieure. Nous ne pouvons pas évoluer si 

nous n'acceptons pas que la souffrance fasse partie du processus 

d'éveil et d'évolution. Elle est un voile sur notre propre réalité de 

l'instant présent.  

Une fois comprise et acceptée, la souffrance a fini de nous ensei-

gner, et elle part.  

Certaines blessures sont plus creusées que d'autres, car elles sont 

marquées par une répétition depuis l'enfance. Ces blessures répétées 

entraînent des traumas qui restent bloqués dans notre inconscient. 

Cet inconscient va agir au quotidien sur notre comportement, notre 

réflexion et notre perspective de vie, notre amour propre, notre fa-

çon d'aimer les autres, notre capacité à nous intégrer dans la société, 

notre ouverture d'esprit et de cœur, et même jusqu'à notre métabo-

lisme qui est façonné en partie par nos blessures du passé.  

C'est ce que nous pouvons observer en kinésiologie. La kinésiolo-

gie est un mélange de médecine traditionnelle chinoise et de méde-

cine physiologique. Elle démontre que les émotions sont liées aux 

organes et aux muscles du corps. Pour faire bref, nous sommes sti-

mulés en permanence par des émotions. Au bout de quelques an-

nées, l'émotion vécue va influencer la morphologie du corps en en-

voyant des informations aux tissus musculaires qui y sont liés.  
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Nous pouvons donc à ce jour faire un bilan des blessures, rien 

qu'en analysant la structure mécanique du corps humain.  

Nous pouvons vivre toute une vie avec une ou plusieurs bles-

sures, nous pouvons même nous réincarner avec elle(s), et également 

les transmettre à nos enfants, perpétuant ainsi la chaîne génération-

nelle de la blessure dans notre famille. Lorsqu'une blessure est 

transmutée en lumière, cette blessure peut être le levier sur nos bar-

rières intérieures, celle qui désamorce l'auto-sabotage, l'auto-

destruction et qui libère nos lignées familiales.  

Le grand pardon envers soi-même et la vie fait jaillir la lumière de 

cette blessure en nous. Si nous ne nous accordons pas ce pardon, si 

nous ne voulons pas entendre ni comprendre le message divin qui 

nous est enseigné à travers cette souffrance, la blessure se répétera 

sous toutes les formes possibles, créant ce qu'on peut appeler un 

schéma.  

 

L'amour inconditionnel peut-il faire barrière sur les liens toxiques ? 

Est-ce que le pardon est une force de protection de soi ? Est-ce que le 

pardon peut guérir une lignée familiale ? Est-ce qu'il y a vraiment 

lieu de pardonner ?  

Ou n'y a-t-il justement rien à pardonner quand on comprend cer-

taines choses ?  

 
 

L'abandon et le rejet sont inévitablement des blessures qu'on re-

trouve le plus souvent dans la vie. Des milliers d'individus sont 

soumis à cette souffrance de séparation avec leur source, avec leur 

famille de sang, ou de cœur. La souffrance de la séparation est notre 

plus grande crainte tant que nous ignorons que nous ne sommes 

jamais vraiment séparés de quoi que ce soit.  
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L'amour... nous avons tous besoin d'amour, nous avons tous souf-

fert du manque, de la rupture, de l'éloignement, de la mort et de 

l'absence. Un jour, j'ai lu sur une rubrique spirituelle " tu n'as pas 

besoin d'amour, car tu es l'amour "...  

J'ai vraiment trouvé ça très initiatique et très représentatif de la 

lumière et de la divinité de Dieu qui se trouve dans notre cœur. Je 

me suis dit que c'était à peu près vrai, que nous sommes un moteur 

d'amour inconditionnel chaque jour si nous le souhaitons vraiment. 

Mais la première partie de phrase m'a laissé la gorge nouée, " tu n'as 

pas besoin d'amour...". J'imagine que cela était une invitation à nous 

rendre compte de notre grand pouvoir de générer de l'amour pour 

tous. Nous avons tous la capacité spirituelle d'aimer sans condition, 

mais de mon expérience de vie, je peux vous dire aujourd'hui qu'on 

peut mourir du manque d'amour. C'est là notre seule et véritable 

pauvreté. Le manque d'amour... ne pas être aimé... se sentir rejeté... 

abandonné...ou rester seul trop longtemps après avoir eu une vie 

socialement active.  

 

Le manque d'amour est un véritable fléau, qui peut rendre le 

cœur d'un homme ou d’une femme plus noire que les abysses, et 

plus dur que de la pierre. Je souris quand j'entends les grandes per-

sonnes dévouées au divin ou à une réincarnation de maître ascen-

sionné. Ils disent être remplis d'amour grâce à leur dévotion exclu-

sive. J'en suis très heureuse pour eux, mais entre nous, la plupart des 

gens que j'ai rencontrés dans cet amour sont d'abord passés ou sont 

actuellement dans la désolation masquée.  Ils sont passés par des 

expériences de cœur très pénibles et n'ont aucun repère dans la vie. 

Trouver la paix auprès du Divin. Prier pour se soigner. J'ai moi-

même emprunté le chemin de Marie-Madeleine et de la Vierge Ma-

rie, et suis allée à leur rencontre à Lourdes pour un pèlerinage... 
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seule... avec moi- même, mon cœur en guenille, et ce qui restait de 

ma pauvre féminité. Je me suis rendue au Divin pour trouver la paix, 

j'ai prié le Divin pour m'aider à guérir mes blessures, j'ai invoqué le 

Divin dans mon être pour me sentir aimée. Moi petit enfant de Dieu 

ayant reçu d'innombrables coups de fouet et qui n'a pu trouver au-

cune autre consolation que dans les bras de l'amour inconditionnel 

de Marie notre mère. 

 

Je vous parle de cela car à mes yeux il est essentiel de ne pas ou-

blier la source du problème dans la dévotion ou la prière. Ce n'est 

pas une lumière pour trouver une échappatoire, mais une lumière 

pour mettre de la lumière là où on ne guérit pas. S'orienter vers les 

cieux et prier pour être aidé implique aussi une partie de nous à 

vouloir guérir dans la compréhension, et non dans l'occultation de ce 

qui est. Je connais et j'ai rencontré des personnes dans la prière et 

soi-disant dans l'amour de Dieu, mais qui, au quotidien ne le mani-

festent pas du tout, oubliant ou niant même leurs propres blessures, 

et faisant d'eux des personnes toujours en souffrance.  

Dieu ou l'Univers ne changeront rien à votre place, ils vous mon-

treront le chemin et vous aideront de tout leur amour, mais ô grand 

jamais ne viendront faire le travail d'introspection à votre place.  

Je continue à prier Marie, les anges, Jésus, Dieu, ainsi qu'à honorer 

tous les êtres célestes et terrestres. Je trouve une paix dans cette in-

tention au quotidien, mais je continue tout de même le travail sur 

moi, avec le courage de me regarder en face, de regarder la personne 

que je résonne, celle que les gens voient, et celle que je suis réelle-

ment. Ces trois états ne sont pas tout à fait alignés et c'est souvent 

cette dissonance qui fait que nous souffrons de ne pas être compris. 

Je ne veux pas que mes blessures me défigurent, et fassent de moi 
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une personne que je ne suis pas, ou attirent des énergies qui ne me 

correspondent pas.  

 

 

Le coup fatal / partie 1 

 

Un an et demi avant la disparition de Picsou. 

Je me souviens parfaitement du pourquoi je me suis orientée vers 

l'amour et la lumière de la Vierge Marie. C'était l'été 2020, en reve-

nant de mon voyage en Corse. Ma vie depuis deux ans faisait des 

pics de joie puis retombait aussitôt dans l’errance et la désolation. 

Un fiasco total.  Je m'en rappelle comme si c'était hier. Une boucle 

sans fin avec une répétition de schémas insupportables. Je vais vous 

raconter ce que j'ai retenu des leçons de souffrance et comment j'ai 

survécu à mes cinq blessures qui se sont présentées et enchaînées en 

même temps.  

 

Je voulais devenir thérapeute et quitter définitivement le com-

merce qui au fur et à mesure de l'ouverture de mon être spirituel ne 

me convenait plus du tout. Fleuriste depuis douze ans, je décidais 

que ma vie allait prendre un autre tournant. C'est à partir de ce 

moment que la machinerie infernale s'est mise en route et m'a bras-

sée comme une poupée dans tous les sens.  

 Je quitte malheureusement mon CDI de fleuriste dans des condi-

tions de harcèlement moral avec ma patronne qui cherche à me dé-

gager depuis six mois. En démissionnant, pas de chômage, et donc 

pas d'argent pour me retourner. Bien que pendant deux ans elle me 

mette sur un piédestal et éprouve beaucoup de respect pour mon 

dévouement dans sa boutique, elle ne veut faire aucun effort pour 

m'aider à partir.  
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Pire que ça, à partir du jour où je lui annonce que je pars, je ne la 

reconnais plus, comme si elle cachait depuis tout ce temps un autre 

visage. Durant des mois, je dois subir ses horribles réflexions et ju-

gements visant ouvertement à m'atteindre et à rabaisser ma per-

sonne. Elle se moque de moi ouvertement devant les clients en 

m'imitant : 

« Ce n'est pas grave s'il pleut Monsieur Durant, car le soleil est 

dans votre cœur !»  Dit-elle stupidement pour m'atteindre, car ce 

genre de phrase ne lui ressemble nullement. 

Ça commence bien cette nouvelle vie, on me met déjà des bâtons 

dans les roues. Mais, coup de chance, les anges ne me laissent pas 

comme ça. Je me casse le poignet un matin en allant faire mon jog-

ging. Une pluie ravageuse s'est mise à tomber sur les côtes bre-

tonnes. La terre devenue boue s'est transformée en pataugeoire et je 

me vois glisser dans une pente, et tomber à deux reprises sur le 

même poignet en tentant de me rattraper. Au bout de la deuxième 

roulade, c'est le coup fatal, et me voilà en train de marcher en hur-

lant sous la pluie pour regagner mon domicile qui se trouve à deux 

kilomètres de là. Cette histoire se solde par un plâtre, des mois d'ar-

rêt, et une non-aptitude à reprendre le travail. Cela m'est favorable 

pour démissionner tout en ayant droit au chômage. Ouf... 

 

En partant pour la Suisse, je vends toutes les affaires que j'ai ac-

cumulé depuis des années :  mes chers CD de Mylène Farmer, ma 

collection de figurines de fées, mes beaux meubles en rotin dont un 

qui me tenait particulièrement à cœur. C'était un grand siège rond 

sur pied en rotin. Il portait toute la mémoire de mon enfance chez 

mon père. Toute ma nouvelle vie doit rentrer dans un petit camion. 

C'est dur de me séparer de tout ça, mais c'est nécessaire pour 

qu'une partie de moi s'envole pour renaître ailleurs. 
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 J'ai tant foi en cette nouvelle vie là-bas et cette merveilleuse école 

éveillée qui va m'enseigner toutes les clés de la kinésiologie !  

J'ai sélectionné cette école si loin, car je ne veux pas faire mes 

études en France. Je trouve la médecine et les enseignements fran-

çais platoniques et sans âme. Je cherche quelque chose de bien plus 

spirituel et éveillé. 

 

 Mais mon envol se transforme petit à petit, tel un oiseau à qui on 

brûle les ailes et qui finit par s'écraser au sol. En 2020, je rentre de 

Suisse précipitamment.  

 

Depuis mon arrivée là-bas, il ne m'arrive que des galères, et les 

attaques énergétiques se succèdent. Pourtant, là-bas je rencontre des 

dragons et pour la première fois des géants. Ils ressemblent à de 

grands cyclopes, et sont aussi grands que les montagnes. Ils travail-

lent l'humus de la terre et déplacent les énergies de la roche pour je 

ne sais quelle raison.  

 

Au bout de huit mois d'aventure et d'émerveillement dans cette 

école, et en même temps à me tirer les cheveux dans la vie privée, 

l'Univers m'envoie des signes pour rentrer en Bretagne.  

Sérieusement ? Tout ce chemin pour revenir bredouille en Bre-

tagne. Cette nouvelle me met autant en joie qu'elle me désespère. Et 

ma formation ? Et tout ce que j'ai sacrifié pour arriver ici ? Les af-

faires que j'ai vendues ? Tout ça pour quoi ?  

 

Toute ma vie j'ai toujours été guidée par mes guides et l'Univers, 

et depuis que je suis en aptitude à les entendre et à les voir, je leur 

fais mille fois confiance. Mais pourquoi cette injustice ? Pourquoi 

m'inflige-t-on cela ? N'ai-je pas fait assez d'efforts à me détacher de 
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la matière en vendant toutes mes affaires ? Ne suis-je pas assez 

compétente pour finir cette formation qui me tient tant à cœur ?  Je 

voulais être kinésiologue pour animaux, et cette vie en Haute Savoie 

devait durer au moins les quatre ans du cursus de formation.  

Mais tout s'écroule... et puis, ce terrible secret que je garde depuis 

le festival de l'été dernier...  

La pandémie du covid est annoncée et vient nous frapper de 

plein fouet. Je comprends alors que quelque chose de grave va se 

jouer et que ma place à ce moment, est en Bretagne. Malgré ma si-

tuation difficile sur le plan terrestre qui me peinait terriblement, je 

comprends que mes guides savaient des choses que j'ignorais, et 

que c'était pour mon bien de ne pas rester ici, d'où tous les messages 

qu'ils m'envoyaient.  

J'avais déjà observé que la région était basse énergétiquement, et 

je me demandais quel genre d'ennui allait me tomber dessus, quel 

genre d'entités ou de démons allait être attiré ou réveillé par la peur 

massive des gens contrôlés par les informations circulant autour du 

covid. Je reste bloquée le temps du premier confinement, puis en 

écoutant mes guides, je mets toutes mes économies pour louer une 

voiture et payer mon retour sur la terre celte que j'affectionne tant.  

 

Arrivée en Bretagne, je suis ballottée de droite à gauche, passant 

du Morbihan au bout du Finistère, hébergée par des amies, plus une 

tune et bredouille comme jamais. Une amie me propose un toit dans 

sa maison en travaux à côté de la forêt de Brocéliande, et là encore je 

reçois des attaques énergétiques.  

Ces attaques ne s'arrêtent-elles donc jamais ? Depuis que je me 

suis ouverte au monde spirituel et ai considérablement déployé mes 

capacités extrasensorielles, je suis le menu favori de plans diabo-

liques des entités qui me persécutent. Les jours passent, je suis 
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pleine de colère et je ne digère pas la tournure qu'a pris ma vie. Un 

jour je craque en pensant à ma situation de pauvre fille en errance 

qui a quitté son CDI fleuriste pour devenir thérapeute, et dont les 

plans ont totalement foiré.  Je veux m'enfuir et vivre dans la forêt, 

pour qu'on me foute la paix.  

C'est drôle car ce jour de craquage, je regarde par hasard des an-

nonces sur le bon coin, et je trouve ce petit chalet trop mignon dans 

la forêt. C'est ma chance, le loyer n'est pas trop cher, je fonce. Je de-

mande à mon père de me prêter de l'argent pour avancer la caution 

et le loyer. Vivre dans la forêt, quel bonheur !  

J'espère une vie paisible au moins quelques temps... Mais là en-

core, l'Univers me répond "dans tes rêves". Le secret que je garde 

depuis un an éclate au grand jour quand j'avoue mes sentiments à 

cet homme dont je suis tombée désespérément amoureuse en un 

seul regard. Nous flirtons ensemble, puis nous nous mettons en 

couple malgré notre différence d'âge.  

C'est la seule source d'amour vif et passionnel qui faisait pencher 

la balance sur le reste. 

 

Après avoir emménagé dans ce chalet, je subis attaque sur at-

taque : les attaques d'araignées géantes qui viennent d'une autre 

planète et qui arrivent par milliers pour me faire la peau, la posses-

sion de Monsieur Élan (mon doudou) par une entité très futée qui a 

trouvé le bon plan pour me vampiriser la nuit, l'invasion de gor-

gones et de serpents qui arrivent après que Sasha me largue du jour 

au lendemain par SMS.  

Malheureuse comme la pierre, profondément abîmée, je traverse 

l'hiver dans un océan de glace. Je suis sans volonté, affalée dans 

mon chalet au fond de la forêt. Mon pauvre chat Picsou qui est mon 

ange et mon gardien terrestre, prend beaucoup sur lui. Il enchaîne 
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les problèmes de santé tellement je suis mal en point et que je broie 

du noir.   

C'est à cette période triste que je reçois la canalisation de mon jeu 

d'oracle sur table qui se joue à plusieurs. Un jour peut-être sera-t-il 

sous les projecteurs de grandes surfaces ou de boutiques ésoté-

riques... Le mot fleuriste revient souvent et je vois bien que mes 

guides essaient de m'envoyer des messages. Je cherche alors un con-

trat fleuriste, quand bien même un an auparavant j'avais fait le sou-

hait de changer de métier en quittant mon CDI à Paimpol. Je trouve 

un CDD à Lorient ainsi qu'un petit appartement pas très cher.  

 

Ce n'est pas ce que je voulais faire de ma vie, mais bon.... Il faut 

bien que je rebondisse, que je me contente d'être reconnaissante 

pour ce que j'ai.  

Travailler à Lorient, proche de la mer, c'est quand même une 

chance. J'adore les endroits où on se sent en vacances toute l'année, 

alors même qu'on travaille. Me voilà donc partie à Lorient pleine 

d'enthousiasme et d'espoir, avec mes deux chats Picsou et Lila. Des 

mois plus tard, c'est la descente aux enfers. La vie ne m'a pas loupée 

en me faisant revivre en même temps les cinq blessures. Pour ré-

ponse de ma part à cette vie merdique qui n'a aucun sens, je ne veux 

plus la vivre. Je veux m'éteindre à jamais. 

 

 
 

Je subis du harcèlement au travail pendant des mois dans cette 

boutique de fleurs (blessures d'humiliation, d'injustice et de rejet), 

dans mon couple ça ne va pas du tout et c'est la rupture (blessures 

de rejet et d’abandon), mon chat Picsou quitte ce monde brutale-

ment (blessures d'abandon et d’injustice), ma meilleure amie qui 
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devait faire ce voyage en Corse avec moi me plante un couteau dans 

le dos (blessure de trahison). Le compte y est... cinq blessures. 

 

Je me vois tourner de l’œil en quelques mois.  

 

Mon mal-être s'installe petit à petit au travail à travers le harcè-

lement que me font subir ces nanas qui ne m'aimaient pas du tout, 

surtout cette fille qui attendait qu'on soit seules pour me mettre la 

misère gratuitement. Elle exerce sur moi son abus de pouvoir et 

d'autorité. Un jour où je me dirige vers l'accueil de la boutique, je 

ressens un énorme coup de poignard dans le cœur. Deux secondes 

après, cette fille apparaît derrière le mur du couloir où je devais 

passer. Je réalise à ce moment que son énergie est tellement nocive 

et poison pour moi, que quand sa coque aurique a touché la mienne 

en traversant ce mur, l'impact a créé cet électrochoc. Pas anodin !   

  

Un jour je me connecte à son corps énergétique pour voir quel est 

son rayonnement, et ô grand Dieu ! une affreuse bête apparaît.  

L'être vibratoire qu'elle reflète n'est pas du tout du genre humain 

de lumière, bien au contraire. Son corps est celui d'un squelette sur 

grandes jambes, le dos voûté vers l'avant avec la colonne vertébrale 

bien marquée, la peau sur les os, mate et flétrie, des lambeaux en 

guise de cheveux tombant sur les épaules, et le visage de quelque 

chose qu'on n'a pas envie de croiser ni de regarder. 

Je suis la proie d'un vampire et le pantin déplumé des autres 

filles. 

J'ai de grosses douleurs dans le bas du dos et des nausées tous les 

jours au point de me shooter aux médocs, et de faire intervenir le 

médecin d'urgence plusieurs fois à mon domicile. Mais ils n'ont ja-
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mais rien trouvé. Même l'échographie que je demande à faire, car je 

pensai être enceinte, ne peut expliquer ce mal " imaginaire ".  

L'état de santé de mon chat Picsou se dégrade à vue d’œil sans 

que je ne puisse rien y faire. Pourtant je lui fais des soins énergé-

tiques, et ai commandé des traitements naturels comme des élixirs 

floraux... mais rien ne peut le sauver. Mon amour de chat s'envole 

prématurément, laissant mon être dans la souffrance de son ab-

sence. Plus exactement, mes deux amours s'envolent... 

 

Sacha est une âme à laquelle je suis profondément liée. Il est aussi 

le fameux homme qui m'a larguée comme une vieille chaussette   

quelques mois plus tôt.  

 

Remis ensemble par la suite, je garde malheureusement le trau-

ma du rejet et de la trahison qu'il m'a fait subir. Je l'aime comme une 

folle tout en souffrant de ne plus avoir confiance en lui. Je ne réussis 

pas à surmonter et réparer cette mémoire, et je me fais emporter par 

la colère car une partie de moi le déteste. Nous finissons par rompre 

dans l'incompréhension, et je perds encore une raison de vivre.  

 

Puis vient le coup fatal qui me met chaos... La trahison de la per-

sonne pour qui j'éprouvais un amour inconditionnel, et en qui 

j'avais une confiance absolue. 

Ma meilleure amie, Alix, est en rupture avec sa nana de l'époque. 

Elle vient chez moi avec sa chienne quelques temps pour ne pas se 

retrouver à la rue. Je l'autorise à inviter sa nouvelle conquête chez 

moi pour le week-end... Trop gentille.  

Mon appartement est un duplex, pas de portes, pas de chambres, 

les toilettes en extérieur. Je leur laisse mon canapé dépliant où je 

dors habituellement. Cette nuit-là je ne peux pas dormir car ces de-
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moiselles font des ébats romantiques jusqu'au matin sans se soucier 

du boucan qu'elles font... Moi, je dois travailler le lendemain. Une 

journée bien dure quand on manque de sommeil.  

Peu après, Alix me dit qu'elle part deux ou trois jours max pour 

aller chercher ses affaires chez son ex et faire ses cartons. Elle veut 

me laisser sa chienne, alors que je refusais de la garder. Ma proprié-

taire accepte les chats, mais elle ne veut pas de chien, et puis quand 

est-ce que je pourrais m'en occuper ? Je travaille jusqu’à dix-neuf 

heures tous les soirs, et reviens rincée ! Elle me répond qu'elle n'a 

pas le choix et me demande de lui rendre ce service auquel je cède 

finalement.  

 

Au bout d'une semaine je n'ai toujours pas de nouvelles d'Alix.  

Bien que j'adore les animaux, sa chienne me rend folle. Elle aboie 

toutes les nuits dans la même direction au coin du salon, où j'ap-

prendrai plus tard qu'il y a un portail du bas astral. Toujours la nuit, 

je suis sans cesse réveillée car dès qu'elle marche sur le parquet, j'en-

tends le moindre claquement de ses griffes trop longues.  

Et pour couronner le tout, quand je reviens de mes journées fati-

gantes, je dois encore ramasser ses crottes dans le jardin qui est celui 

de la proprio. Ma propriétaire ne se prive pas de me faire remarquer 

le désagrément. Je suis déjà au plus mal et voilà qu'il faut que je 

gère tout ça. Je suis fatiguée physiquement et mentalement, j'ai du 

mal à me gérer moi-même. 

Je rappelle Alix qui me fournit des excuses bidon pour ne pas re-

venir chercher sa chienne. Elle rajoute qu'elle ne va pas faire autant 

de route à ce moment-là pour une chienne de dix-sept ans ! Je 

trouve cela vraiment répugnant de penser ainsi. Pauvre chienne, 

pensai-je.  

Mais quel est cet autre visage que je n'avais pas vu avant ?  
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Deux semaines plus tard, je me rends compte qu'elle me prenait 

pour un jambon. J'en ai vraiment ma claque de tout ça, de tout ce 

monde qui me trahit et qui ne me respecte pas ! La chienne finit 

dans un refuge car par mon manque d'attention un soir au bout du 

rouleau, elle fugue. J'en informe Alix aussitôt.  

Le lendemain elle vient chercher sa chienne...   

Et pourquoi ? Parce que le refuge qui avait trouvé sa chienne 

dans la rue, facture quatre-vingt-cinq euros la journée en pension.  

Je crois rêver. Son porte-monnaie a plus de valeur que moi, sa 

soi-disant "meilleure amie ". Ce dernier contact entre nous brise of-

ficiellement mon cœur. J'apprends finalement que ça fait des se-

maines qu'elle se la coule douce chez sa nouvelle nana, me laissant 

comme une serpillière à m'occuper de ses restes. Quelle idiote je 

suis... 

 

 Avec ce coup fatal me voilà bombardée par la souffrance et la dé-

solation profonde de cette tempête qui ravage mon être jusqu'à em-

porter le moindre désir en moi de continuer à vivre sur cette terre. 

Je tente de me remettre après la mort de Picsou car j'apprends 

quelque chose de très important sur la blessure sacrée.  

Mais malgré toute ma bonne volonté, je me laisse emporter par 

les autres blessures qui surviennent. Ma mort intérieure est inéluc-

table.  

Je me rappelle ce matin de trop. Tant de matins se sont déjà écou-

lés avec le sentiment de ne pas être aimée, en me sentant rejetée, 

avec cette profonde tristesse d'avoir perdu Picsou, Sasha ainsi que 

ma meilleure amie. Le mot amour s'efface de ma mémoire. Et cette 

vie qui tourne en rond, qui ne sert à rien. Depuis la Suisse, à chaque 

fois que je décolle vers un nouvel horizon plein d'espoir, le mot es-
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poir se transforme peu à peu en désespoir. Tout ce que j'entreprends 

s'écroule, se sabote.  

Qui peut avoir un cœur qui bat pour l'amour en portant le senti-

ment d'être rejeté et abandonné ? Qui peut avoir confiance en l'ave-

nir dans l'énergie de la trahison ? Qui veut créer sa vie avec la mé-

moire ancrée dans l'injustice ? Qui veut retendre sa main après avoir 

vécu l'humiliation ?  

 

Je me le demande. Je croule délibérément sous le poids de mes 

blessures. 

 

Le jour se lève, mes yeux sont déjà remplis de larmes d'être en-

core en vie sur cette terre, et cette conclusion évidente que je n'ai 

plus rien à faire ici...  À quoi bon ? Je vais au travail avec cette idée 

qui germe en moi. Je me retrouve seule dans la voiture de livraison 

où je m'allonge sur les sièges avant, en sanglots, et en hurlant : 

 « Venez me chercher, je vous en supplie, venez me chercher... je 

ne veux plus vivre ».  

En rentrant chez moi ce jour-là, je croise ma voisine qui me dit, 

stupéfaite : 

« Justine tes yeux, ils sont vides !» 

Oui ils sont vides, et plus rien ne m'anime. Rien dans mon cœur 

qui puisse me donner envie. Je suis éteinte, et j'ai pris la décision 

d’en finir.  

J'écris une lettre d'adieu, prends ma petite chatte Lila, quelques 

affaires, et pars en voiture je ne sais où. Je roule au hasard pendant 

une heure trente, en me disant que je vais trouver un endroit perdu 

pour en finir. Je me perds au milieu de nulle part dans la forêt près 

d'un lac, et attends des jours que la mort vienne me prendre.  
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Là-bas, je ne m'alimente plus et me noie encore plus dans mon 

trou noir. Plus d'envie, les yeux vides, le corps absent, sans aucune 

idée ni émotion qui passe. LE VIDE TOTAL.... Une coquille vide.   

J'attends la mort et me dessèche sur place, attirant à moi toutes 

sortes d’entités venues grignoter le peu d'énergie qu'il me reste. 

Mais je m'en fiche…. Je m'en fiche de tout.  

 

Trois jours se passent quand finalement je rallume mon téléphone 

portable. Des messages à tout va, et surtout, des messages de mon 

ex, avec qui j'ai rompu un ou deux mois auparavant. Sans que je le 

sache, il m'a fait un soin à distance en apprenant par ma voisine et 

ma sœur que je voulais me foutre en l'air, car elles ont trouvé ma 

lettre d'adieu sur ma table basse. Je l'appelle, il décroche.  

Quelque chose me pousse à aller le rejoindre alors que je res-

semble à un vrai légume. Rien avalé depuis trois jours, et ma pauvre 

Lila à qui je fais subir tout ça !  Elle aussi, elle est malheureuse de la 

mort de Picsou. Mais je ne vois que mon interminable douleur, et 

rien d'autre. Par quelle force je rejoins Sacha, je ne le sais pas.  

 

J'ai deux heures de route, et une micro-étincelle revient en moi. 

Un battement de mon cœur, une envie... je pars le retrouver chez lui. 

 

Je me remets en deux ou trois semaines. Je reprends doucement 

goût aux aliments. Mon corps affaibli n'a pas assez de force pour 

parler, alors je reste muette pendant des jours.  

Sasha continue à me faire des soins. Peu à peu, l'envie de désirs 

charnels revint habiter mon cœur et mon corps avec lesquels je ré-

ussis à retisser le lien. 
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Du matin de trop jusqu'au jour où j'ai rejoint Sasha, une partie de 

mon âme m'a quittée. Quand cette partie est revenue, elle est reve-

nue différente. Je ne suis plus la même, quelque chose en moi a 

changé. Quelque chose s'est brisé à tout jamais, et quelque chose 

d'autre a pris place, comme un transfert d'âme ou une réincarna-

tion. Je ne me reconnais plus, même quelques membres de ma fa-

mille en me voyant l'ont remarqué. 

 Par la suite, nous renouons une nouvelle fois avec Sasha. À ma 

demande, il m'accorde un nouveau ticket, une nouvelle chance dans 

notre histoire. Je me sens renaître, et à nouveau la douce flamme de 

la vie s'infuse en moi.  
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Le coup fatal / partie 2 

 

Puis vient ce fameux voyage en Corse, là où ça se Corse... 

 

      C'était prévu depuis des mois que je parte en Corse après mon 

CDD fleuriste à Lorient qui se finissait en octobre. En novembre, me 

voilà donc nouvelle... partie à des centaines de kilomètres pour 

vivre une aventure humanitaire dans un jardin de permaculture en 

tant que woofeuse. Je ne veux plus toucher à l'énergétique, je suis 

dégoûtée. Ma foi en la vie et mon espoir tiennent sur un fil de rasoir. 

En Corse je vis une merveilleuse expérience, mais qui des mois plus 

tard vire au cauchemar. Huit mois s'écoulent là-bas, et je rentrerai 

pratiquement aussi démolie qu'au moment où j'y étais partie.  

  

Quelques mois après mon arrivé... 

 

    Sasha et moi rompons pendant mon séjour en Corse, car nous 

nous prenons la tête à distance pour des pacotilles, et j'en avais réel-

lement plus qu'assez. Notre second ticket n'a pas fait long feu !  

 

Je flirte ensuite avec le propriétaire du mobile-home dans lequel 

je loge. Bien que je reçoive plusieurs alertes concernant cette histoire 

qui allait droit dans le mur, je continue à croire en l'amour, la vie et 

que je mérite d'être aimée. Je veux reconstruire quelque chose de 

solide, et franchement je me plais bien en Corse. Je fais des projec-

tions sur l'avenir, et commence à réorganiser la maison de Baptiste 

où j'ai finalement décidé d'emménager. C'est franchement la belle 

vie, je vibre fort et je savoure chaque instant comme un fruit mûr 
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qui à tout moment peut pourrir. Je le sais et je l'ai déjà vécu, la vie 

ne tient qu'à un fil, et tout peut basculer.  

Étrangement je fais des rêves dans lesquels on me montre une 

voiture sans freins, où je n'arrive pas à faire marche arrière ni à frei-

ner. Je me cogne aussi le pied plusieurs fois au même endroit. Je sais 

que quelque chose va me tomber sur la couenne, mais je suis loin 

d'imaginer la suite.  

 En fait, je ne vous ai pas encore tout dit... 

 

   Dès mon arrivée en Corse sur le terrain de Pierre, le gérant du 

woofing, je fais des rêves étranges. Je suis dans une crypte lugubre 

où je ne me sens pas vraiment bien, et où quelque chose me guette. 

Je ressens que je suis en présence du mal absolu. Je vois une petite 

fille qui ressemble à la gamine dans le film « L'exorciste », et elle me 

regarde intensément avec son visage pâle, crevée de partout, et ses 

vêtements en guenille. Une mise en garde ?  

Ces rêves, je n'y fais pas franchement attention, même si n'im-

porte quelle autre personne aurait carrément flippé et pris ses 

jambes à son cou en comprenant le message. Je revenais d'une tenta-

tive de suicide un mois auparavant et j'avais les idées ailleurs, déci-

dée à ce que rien ne vienne troubler mon nouveau départ. 

 

   Chez Pierre, petit à petit je reprends goût à la vie au plus pro-

fond de moi et je suis ravie de travailler les mains dans la terre.  

J'apprends à travailler le sol, à planter des arbres, à créer des 

structures de jardinage écolo, et à faire de bons plats à base de 

plantes et de fleurs comestibles. Je parle avec les végétaux, me sur-

prends à faire des soins aux jeunes arbres tout récemment plantés et 

je m'émerveille de la nature sous toutes ses formes. La belle vie me 
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berce dans le soleil, les montagnes et la mer corse. Le mois de no-

vembre est doux et nous travaillons encore en tee-shirt.  

Je dors dans une petite tente hippie avec un poêle à bois en guise 

de chauffage car l'hiver approche à grands pas.  

 

Un jour Pierre sort des baguettes de sourcier pour trouver de 

l'eau, et je me vois raccommoder avec l'énergétique. Mon âme éter-

nellement liée à une source quantique divine et ma mission de vie 

en tant que guérisseuse me reviennent indéniablement en pleine 

face, et me prennent par les tripes.  

 

   Les choses commencent à se gâter le jour où je fais un soin à 

Pierre. Durant le soin je lui retire une mémoire néfaste du foie. Il 

interrompt brutalement la séance en poussant un cri de yack et en se 

levant de sa chaise pour partir à l'autre bout de la pièce.  

Le soir même, en m'endormant, je reçois une violente attaque 

énergétique. Cela se traduit par pleins de points noirs qui frétillent 

autour de moi dans la pièce, le sentiment d'être observée et de me 

sentir en danger par quelque chose d’invisible qui rôde tout près.  

J'entends également des sons de hurlement dans mes oreilles, 

exactement comme cette âme damnée en Suisse qui avait voulu me 

posséder. Je réussis à déjouer l'attaque, je me sens forte, je n'ai pas 

peur.  

J’appelle en renfort mes gardiens dragons qui font fuir la chose 

ou je ne sais quel démon à grande vitesse.... Et ça, ce n'est que le dé-

but.  

 

   Quelques jours plus tard je reçois une attaque énergétique vio-

lente sur le terrain de permaculture, en pleine journée, ce qui est 

plutôt rare puisque les entités ont plus de pouvoir la nuit. Pour vous 
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dire la puissance du truc ! Je me retrouve à quatre pattes par terre 

en train de cracher mes poumons, recevant des coups dans tout le 

corps. Non mais au secours ! Sérieusement ! Comme ça gratuite-

ment ! 

   C'est clair, ma présence sur le terrain dérange quelque chose 

dont j'ignore la source, et cette chose est liée à Pierre. 

   L'hiver passe, je me caille dans la tente hippie. J'ai pour compa-

gnie ma petite Lila d'amour qui me suit dans toutes mes aventures. 

J'enfile tous les soirs ma combinaison licorne toute moelleuse et re-

couvre ma tête pour ne pas avoir froid.  

Une nuit, le poêle a failli m'asphyxier car je l'ai relancé en pleine 

nuit. Alors là je dis stop !  Je m'installe dans un mobile-home sur le 

terrain juste en face, chez Baptiste, le cousin de Pierre. Comment 

vous dire ? Ce terrain... Les jours qui suivent je réalise qu'il est clai-

rement infesté. Dans le mobile-home, je me fais attaquer toutes les 

nuits. En me connectant à l'énergie du terrain je vois une armée de 

morts-vivants qui ne sont autres que des âmes errantes et damnées, 

sans compter le Djinn et le dragon noir qui sont les gardiens de la 

maison de Baptiste. Rien que ça ! Mais dans quoi je me suis encore 

fourrée ?  

 

   L'Univers m'a guidée tout droit vers un lieu qui vibre très bas, 

habité par des monstres qui m'attaquent la nuit. Les gars, vous êtes 

sérieux ? 

    Je dois apprendre à vivre et me défendre sans être dans la vio-

lence ni dans l'intention de faire quoi que ce soit, comme des soins 

énergétiques par exemple. La seule chose que je suis autorisée à 

faire, c'est une petite bulle de protection autour du mobile-home. 

Non mais franchement, on se croirait dans un film de science-
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fiction, ma petite bulle de protection blanche au milieu d'une armée 

de morts-vivants qui veulent ma peau !  

   Je veux rendre visite à Baptiste amicalement, mais mes guides 

me disent de ne surtout pas y aller, que le siège du mal absolu se 

trouve là-bas. J'évite alors tout contact. J'ai clairement atterri dans 

l'antre de la bête, alors que ce voyage est sensé acter le début de ma 

nouvelle vie. Une chose est sûre, je ne suis pas arrivée ici par ha-

sard.  

 

C'est bien l'Univers qui m'a envoyée en Corse. Mes guides que 

j'ai écoutés quelques mois auparavant m'ont envoyé plein de mes-

sages pour que je vienne ici. Je me rappelle qu'une amie hyper con-

nectée m'avait prédit que j'allais vivre une initiation puissance dix, 

et que ça ne serait pas de tout repos. MDR... Ah bon ?  Je suis seule, 

à l'autre bout de la France, au-delà de la mer, sur une terre hostile.  

 

   Je me plonge dans la réflexion et l'observation pour com-

prendre ce qui se passe ici, et pourquoi l'Univers m'a envoyée sur ce 

lieu. J'observe les passages sur le terrain la nuit et de quelle manière 

se comportent les êtres obscurs. Je remarque étrangement qu'ils sont 

particulièrement agités les nuits où la date porte le chiffre 9 : les 9, 

19 et 29... À ces dates, je vois bien que c'est l'orgie dehors, et qu'ils 

sont tous excités. Mais pour quelle raison ?  

 

Un soir je dois les chasser de ma terrasse.  Très proches de ma 

bulle de protection, je les vois par dizaines rôder autour, le regard 

dans ma direction, à vouloir pénétrer mon petit territoire. Ils res-

semblent à de grandes ombres avec de grands bras, les yeux rouges 

et jaunes. Une petite colère m'envahit car moi je ne vais pas les em-

bêter chez eux, je me fais déjà toute petite depuis des semaines. Par 



153 

 

mon émotion de colère et de " ÇA SUFFIT !", je me vois alors incar-

ner une de mes essences d'âme qui vibre comme eux dans le bas 

astral. Me voilà en succube !  

La succube est une démone, un esprit du bas astral. Mon corps 

tordu, le dos voûté et les mains grippées comme si j'avais de 

longues griffes, je crache comme un chat autour de moi tout en leur 

disant de dégager. Mais un autre langage sort de ma bouche har-

gneuse, un langage démoniaque dont j'ignore tout. Waouh, je fais 

impression et ils s’éloignent de crainte que je ne les éventre tous un 

par un. Je comprends que ça marche bien car j'ai déjà fait cela dans 

le passé pour faire fuir des entités qui s'étaient incrustées chez moi, 

et qui sans gêne, avaient pris possession de ma chambre. 

 

Avec le temps, je constate que moins je brille de ma lumière qui 

dérange, et plus ma bulle de protection augmente de volume, 

comme si on m'autorisait plus de place. J'ai alors l'illumination de 

plusieurs théories : en fait, je comprends à ce moment-là que je dois 

peut-être les aider, et ce que j'ai pris pour une attaque l'autre soir 

sur ma terrasse n'en est peut-être pas une.  

  Et si mon énergie et ma lumière de guérisseuse les attiraient ? Et 

s'ils cherchaient justement à sortir de l'errance et de la souffrance ? 

 Il est clair que mon énergie dérange certains, d'où les attaques 

violentes subies les semaines passées avec Pierre, notamment après 

lui avoir fait un soin. Mais cela s'apaise quand je tamise mon champ 

vibratoire et que je ne cherche pas à aider. Je reçois l'image d'une 

boule de lumière que l'on met dans un puits sombre... que se passe-

t-il ? Tous les êtres nocturnes qui y vivent sont aveuglés.  

Il y en a qui fuient car la lumière leur fait mal aux yeux et au 

corps, il y en a qui viennent voir la lumière car cela les intrigue, 

d'autres qui agressent car ils sont d'un tempérament hostile. Je sais 
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que la lumière porte une vibration tout comme l’obscurité, car c'est 

souvent la nuit qu'on se fait attaquer.  

 

 Plusieurs fois dans ma vie je me suis carapatée en vitesse de fo-

rêts ou d'autres lieux, car dès que la nuit tombe on ressent parfaite-

ment que les énergies changent. Et le 9... Mes guides me disent que 

c'est le numéro du divin, du seigneur.  

D'ailleurs quand on regarde bien, le 9 c'est le miroir du 6... 

comme deux pôles inversés. Mais oui, je me dis que certains êtres 

obscurs sortent lors de l'énergie du 9 en espérant trouver une source 

lumière, un peu comme une âme errante qui cherche un passage 

pour quitter la terre. Les dates en 9 doivent exciter et rendre fous les 

êtres hostiles, et à l'inverse créer une source d'espoir pour les autres. 

Tout concorde à mes observations. Absolument tout prend un sens... 

J'ai bien un rôle à jouer dans toute cette pagaille.  

   Je mets alors ces théories et ma nouvelle compréhension du 

monde subtil en pratique, et c'est à ce moment-là que mon initiation 

commence.  

   Je me rends plusieurs fois chez Baptiste sans recevoir d'attaque 

car je tamise et masque volontairement mon champ vibratoire en 

mettant une cape d'invisibilité. Je ne me sens pas vraiment sereine 

et ne reste pas très longtemps. Du délire ! Moi au milieu du siège du 

mal absolu sous ma cape d'invisibilité... Je rigole... On se croirait 

dans “Harry Potter”. Ensuite j'apprivoise les êtres obscurs sur le ter-

rain et je gagne la confiance du Djinn et du dragon noir. 

 

 Le Djinn est une entité très puissante et très ancienne.  

C'est un génie. On en trouve surtout dans les pays orientaux, et là 

où les énergies ancestrales et vœux de sorcellerie sont courants et 

forts. Le Djinn est invoqué consciemment ou inconsciemment 
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comme gardien ou sorcier pour veiller au bon fonctionnement du 

vœu, qu'il soit vœu de lumière ou d'obscurité. Les dragons sont des 

êtres puissants avec une grande sagesse. Ils sont très nombreux à 

œuvrer comme gardiens sur des lieux sacrés, mais ne gardent pas 

tous les mêmes énergies. Il existe beaucoup d'espèces de dragons. 

 

   J'ai l'intuition de balancer de gros morceaux de viande en guise 

d'offrande aux quatre coins du terrain, et je répète le geste plusieurs 

fois durant des semaines et des mois.  Plus je gagne leur confiance, 

et plus ma bulle de protection autour du mobile-home grandit. Ils 

me font tout simplement plus de place. Tous les 9 du mois, au mo-

ment où les énergies du jour sont propices, j'ouvre des portails.  

Comme tout ce petit monde ne vit pas sur le même plan, j'ouvre 

différents portails allant vers la lumière guérisseuse pour les âmes 

errantes et âmes damnées, ainsi que sur d'autres dimensions pour 

les autres êtres subtils style reptiliens. Je leur laisse le choix entre 

transmuter en lumière ou rentrer chez eux.  

Pour ce faire, j'allume une bougie en conscience à la tombée de la 

nuit, sors de ma bulle de protection et m'avance sur le terrain pour 

la poser à un endroit entre mon mobile-home et la maison de Bap-

tiste. En posant la bougie, je demande qu'un portail de lumière ainsi 

qu'un autre portail multidimensionnel s'ouvrent à sens unique, et 

restent ouverts jusqu'à ce que la flamme s'éteigne au petit matin.  

   En deux semaines de procédure, je me sens plus allégée, plus 

sereine, et constate que ça fait vraiment bien le ménage.  

  Bizarrement, en regardant la maison de Baptiste j’entends des 

appels à l'aide. S’agit-il de la maison en elle-même, d'âme errantes 

coincées à l'intérieur, ou de l'esprit des gens qui y habitaient ? Le 

mystère perdure. 
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   Ô grand Dieu, il y a tellement d'âmes en désolation sur cette 

terre Corse ! L'Univers ne s'est donc pas trompé. Il m'a bien envoyée 

ici pour une mission et une profonde initiation. Après tout cela, je 

n'ai plus jamais vu l'obscurité de la même manière, et franchement 

j'avais la sensation que plus rien ne pourrait me faire peur.  

 

 

 

   

 En janvier, avant notre rupture qui se fera deux semaines plus 

tard, Sasha vient passer une semaine avec moi. Il est Bio-

énergéticien avec une essence dragonique, comme moi. Sa présence 

n'est pas la bienvenue. Il s'est fait clairement arracher la tronche le 

premier soir. Malgré ma bulle de protection et le respect que j'ai tant 

bien que mal réussi à instaurer entre moi et le mal absolu de l'autre 

côté, Sasha reçoit une violente attaque.  

   Nous faisions l'amour, et d'un coup il se met à vomir, se tient la 

bouche, le ventre, et court aux toilettes. Il est en train de se faire at-

taquer violemment. Pour que Sasha soit dans cet état, il faut que ce 

soit du lourd. Penché à quatre pattes, la tête dans les toilettes, 

j'interviens et lui enlève dans le dos ce qui est en train de l'agresser. 

Ça se calme, puis plus rien.  

Cette chose a délibérément percé ma protection, et s'est invitée 

dans mon domicile matière, car énergétiquement, je ne suis pas chez 

moi.  

 

   Rien d'anormal les jours et les semaines qui suivent, à part la 

séparation et la rupture avec Sasha. Lorsqu'il est rentré sur le conti-

nent, je lui ai avoué par téléphone que quand il est venu, je n'ai pas 

vibré, en tout cas pas comme avant.  
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Je pense que sans m'en rendre compte, une partie de moi est in-

fluencée par le lieu. Comme Sasha est toujours là pour moi, il vaut 

mieux pour certains êtres maléfiques du lieu que je me retrouve 

seule.  

 

Seule pour mieux me contrôler et me manipuler. Si j'avais su 

dans quoi je m'engouffrais après cela... 

 

 

 

  

  Arrive février 2020 et je me voyais très heureuse et épanouie. Je 

me suis fait des amis de cœur, je profite du soleil, de la mer bleu 

turquoise, de la végétation et du paysage magique de l'île de beauté. 

Je tombe amoureuse de cette terre, et fais le saut pour me mettre à 

mon compte en tant que Bio-énergéticienne. Je suis à fond sur le site 

internet que je crée de toute pièce, à fond sur mes prestations éner-

gétiques, et mon envol dans cette nouvelle vie qui me plaît. Plus 

d'histoire d'attaque ou d'entité obscure aux mauvaises intentions en 

vue, on me fout la paix !  

   Baptiste et moi avons fini par nous rapprocher et nous sortons 

ensemble. Je m'installe rapidement chez lui, où logent sa sœur et sa 

maman. Une maison familiale typique Corse, avec toute la famille 

autour, la grand-mère, l'oncle, le cousin en face dans son jardin 

woofing, et des animaux partout. Je rentre et sors de cette maison 

sans cape d'invisibilité... Youpi !  

   Baptiste est un écorché vif, avec des traumas d'enfance non ré-

solus, pourtant une grande lumière sommeille en lui.  

C'est très fort entre nous dès le début. Comme une reconnexion 

d'âme à âme. Nous n'avons toujours pas fait l'amour au bout de 
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deux semaines passées main dans la main, et on n'en ressent pas le 

besoin.  

 

Je lui fais une séance de cartomancie au début de notre relation, 

et cette séance me marque. Nous sommes assis dans l'herbe avec 

tout mon attirail de cartes et accessoires célestes que j'ai emmené 

dans mes valises. Je tire les cartes, et les retourne. À peine je com-

mence à parler sur la vibration de la première carte que Baptiste se 

lève soudainement pour aller vomir dans le buisson juste derrière 

lui.  

Sérieux !  

Et puis encore, et encore... il vomit ses tripes pendant une quin-

zaine de minutes avec quelques pauses pour souffler. L'effet du soin 

l'a complètement bousculé, et j'ai la sensation qu'il régurgite le mal 

en lui. La séance est riche en émotions et en ouverture de conscience 

sur les blessures non cicatrisées de son enfance, qui étrangement 

résonnent avec les miennes.  

 

   Nous sommes très heureux, et projetons même d'avoir un en-

fant et un lieu de vie bien à nous, car cette maison, nous le savons, 

est habitée par quelque chose qui n'est pas humain, et qui n'est pas 

bon pour nous. 

    Un mois après le début de notre relation, des signes me sont 

envoyés par mes guides. Mais malheureusement, je les interprète 

mal. Je fais plusieurs fois le rêve d'être dans ma voiture et que celle-

ci n'a pas de freins. En parallèle, je me cogne plusieurs fois le même 

orteil. De ce que je comprends, on me dit clairement de ralentir 

quelque chose. Moi, je crois qu'on me dit de ralentir sur mon travail, 

car je bosse comme une dingue depuis des semaines, tous les jours, 

sur mon site internet et sur ma chaîne YouTube.  
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   Autres messages : je rêve qu'en faisant l'amour avec Baptiste, 

son éjaculation en moi me ronge tous les tissus, et bouffe mon corps 

comme de l'acide citrique. Je revois la petite fille de l'exorciste me 

montrer que je suis dans sa maison.  

Je me vois encore dans ce rêve où mon corps entre en transe-

lévitation au-dessus du lit, comme si j'étais en train de me faire pos-

séder. Je crois me réveiller et descendre à toute allure les escaliers en 

hurlant que cette maison est hantée.  

Mais je ne crains pas d'affronter le mal, et me dis que ces 

quelques manifestations vont bien cesser un jour. Mais ça s'aggrave 

de plus en plus avec le temps. 

 

 

 

  

  Un jour je fais un soin bioénergétique à Siry, la sœur de Baptiste. 

Le premier et le dernier, car après j'ai bien compris la leçon.  

 

Durant le soin je lui enlève une masse sombre qui plane dans son 

aura et qui est accrochée à ses énergies. C'est mon travail de faire 

cela, de réharmoniser l'ensemble des corps, enlever les entités, cou-

per les liens toxiques, mais ici dans cette maison je ne peux pas faire 

ce que je veux, et on me le fait bien comprendre. Le soir même, 

quelques heures après m'être couchée, je me fais attaquer durant 

mon sommeil. Je comprends alors que j'ai touché à quelque chose 

de puissant. Je tisse vite le lien...  

 

   Les fois où je me suis fait violemment attaquer par cette entité 

c'était quand j'avais fait un soin à Pierre et à Siry.... je pense aux vo-

missements de Baptiste,  les présages depuis le début sur la terre du 

woofing, puis la terre désolée en face...  
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   Comme les morceaux d'un puzzle, tout s'aligne. Je comprends 

qu'il s'agit d'une puissante entité familiale qui est certainement an-

crée sur le terrain depuis des années, voire des générations.  

C'est la première fois que j'ai affaire à une entité de ce genre. Je 

me dis que je n'y toucherai plus car cela me dépasse complètement. 

Tous les membres de la famille en sont victimes et empreints, un 

véritable désastre ! J'en parle forcément à Baptiste et à Siry qui en-

tendent cette révélation comme une vérité qui devait éclater. Cela 

explique tellement de choses, comme le fait que quasiment tous les 

membres de la famille vivant sous le même toit soient physique-

ment malades, mais aussi que Baptiste a quelque chose de téné-

breux et une force obscure incontrôlable en lui. Et ça, je vais l'expé-

rimenter juste après. 

 

   Un soir, en rentrant d'un soin que j'ai exercé sur un docteur ré-

puté de Propriano, c'est une scène de ménage où Baptiste me 

montre un tout autre visage.  

 

   Je rentre du soin, il fait nuit, il est crispé comme une chips et me 

pose plein de questions indiscrètes sur la séance avec mon client. Je 

vois clair dans son jeu de jaloux possessif dont j'ignorais vraiment 

l'existence jusqu'alors. Je l'envoie dans les choux et lui dis que non, 

mon client ne m'a pas fait d'avances, et que mes séances ne se di-

vulguent pas car j'ai le devoir en tant que thérapeute de respecter la 

vie privée de mes clients. Le voilà comme un fou en train de picoler 

devant sa télé. Je suis très fâchée et très déçue, et je lui en fais part. 

Je monte me coucher, essayant tant bien que mal de m'endormir sur 

ce coup de nerf qui me prend à vif, et voilà que quelques heures 

plus tard, ça se met à hurler dans la baraque.  
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J'entends des portes claquer, sa sœur pleurer, et Baptiste qui 

gueule.  

Mais enfin, c'est quoi ce bordel ?  

Je sors du lit et décide d'aller voir ce qu'il se passe en bas. Je des-

cends les escaliers et arrive dans le salon. Baptiste, alcoolisé, a flan-

ché, et me fait la scène du siècle. Il se met le couteau sous la gorge 

juste devant moi. Jamais de ma vie je n'ai été confrontée à cela ni 

ressenti ce que je ressens à ce moment-là.  

Bon Dieu, mais que se passe-t-il ?   

En essayant de le calmer et ne pouvant rien faire d'autre car je 

suis en partie tétanisée, je me mets à genoux devant lui en le sup-

pliant de ne pas le faire. Les minutes semblent être une éternité... et 

mon cœur... j'ai cru qu'il allait me lâcher ! Les choses se sont apai-

sées après, mais à ce moment-là ma vie a de nouveau basculé. 

 

   Malgré cet événement, je continue à croire qu'il peut changer et 

guérir de son mal-être. Il approuve toutes mes décisions, et est d'ac-

cord pour faire un travail sur lui. Mais cela ne suffit pas. Moi-même 

je commence à décrocher de cette relation. Je suis entre les griffes du 

mal, et je me suis délibérément engouffrée dans une prison dange-

reuse et hantée.  

Mon corps également en alerte refuse d'admettre cette relation, je 

fais des infections vaginales à répétition. Quand notre relation 

commence à s'effriter, intimement dans mon cœur je me dis que je 

vais partir.  

 

Prise au piège, mes pensées sont apparemment visibles pour la 

force obscure qui me guette...  Quelque chose de bien plus grave 

commence alors.  
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   Cela commence une nuit pendant mon sommeil. Je reçois une 

énorme attaque de l'entité familiale qui flotte juste devant moi au-

dessus de mon corps. Une forme mi-humaine, mi-détraqueur 

comme dans "Harry Potter". Pas de visage, pas de peau, mais une 

sorte de manteau noir déchiqueté qui flotte. C'est elle, le mal absolu 

qui habite et hante la maison, le terrain. Je suis réveillée par des 

coups qu'elle m'inflige dans la tête, le dos et le ventre. Mon corps 

ondule comme un ver à chaque impact. Heureusement pour moi, je 

suis très bien protégée. Entre mes guides célestes, terrestres et dra-

gons... la liste est longue. Malgré toutes ses tentatives, cette entité 

malfaisante ne réussit pas à percer ma coque aurique.  

Dieu sait ce qu'il se serait passé si ça avait été le cas !  

Comme dans mes rêves où je suis possédée, mon corps en transe-

lévitation au-dessus du lit, et les yeux qui deviennent ceux du mal 

absolu ?  

Ça me fait penser au film “Amityville”.  

Cette histoire vraie d'une maison construite sur un ancien cime-

tière indien, et qui est hantée. La famille qui y avait emménagé avait 

fini par partir une nuit en laissant toutes ses affaires sur place, car 

en danger de mort, après de multiples tentatives de possession par 

des entités malveillantes. Une autre version raconte que personne 

n'a survécu et que le père qui s'était fait posséder, avait tué toute sa 

famille, et s'était pendu par la suite... Gloups ! 

Voilà où j'ai mis les pieds ! Pas exactement pareil, mais très simi-

laire dans les énergies. Cette entité ne me lâche pas par la suite. De-

puis que secrètement j'envisageais de quitter Baptiste et partir loin 

de cette maison, quasiment toutes les nuits je reçois des attaques. 

Elle attend que je sois endormie pour agir. 

Baptiste et moi sommes ok pour faire une pause, et j'ai vraiment 

besoin de savoir où j'en suis...Prendre l’air ! Je veux quitter cette re-
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lation toxique, et pourtant je continue à l'aimer. Au mois d'avril je 

dois partir pendant un mois sur le continent.  

 

 

 

    

Ma chère Lola, complice que je connais depuis le berceau, me 

convie à ses trente ans. Une méga fiesta qui ressemble à une ker-

messe géante. Forcément, je ne veux pas rater ça.   

Quand j'arrive sur le continent, elle vient me chercher, et d'em-

blée m'annonce quelque chose qui me bouscule. Son anniversaire se 

prépare chez ses parents, et il y a trop de chats pour que je puisse 

emmener ma petite Lila. À contrecœur, je dois déposer Lila chez 

Lola, dans son appartement où il n'y a personne, et je viens la voir 

chaque jour. La sentir seule me fait mal. À ce moment de ma vie, j'ai 

besoin d'elle, et elle a besoin de moi. Durant la semaine avant le fa-

meux anniversaire, je m'investis avec joie dans les préparatifs pour 

aider Lola et sa copine. Entre gonfler les ballons, préparer les jeux, 

les cocktails, etc. 

 

Le jour J arrive, et comme tous les invités, je festoie. La soirée bat 

son plein, je ne suis pas bien et ne me sens pas à ma place. Ma mé-

moire grille.  

 

   Le lendemain, je me sens toujours mal et je sais que quelque 

chose cloche. Lola est de mauvaise humeur, et elle ne se prive pas 

de me dire ce qu’elle pense : 

« Tu es trop perchée, tu ne vis pas dans le monde réel, ça va te faire 

tout drôle quand tu vas revenir sur terre, ce n’est pas étonnant si tu 

ne trouves pas de mec ».  
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Mon cœur qui avait tout tenté pour se reconstruire quelques mois 

auparavant, touche à nouveau le fond en une fraction de seconde... 

je sens très nettement une brèche s'y creuser.  

 

      Je reçois une nouvelle fois un coup fatal. 

 

Touchée en plein cœur et trahie, rejetée pour ce que je suis, injus-

tement jugée dans mes choix de vie.  

 

Lola, mon alliée d'enfance, ma sœur... J'aurais mis ma main au 

feu que jamais cette personne ne m'aurait fait un coup pareil. La 

trahison me fait descendre tous les étages malgré les années de 

complicité et d'amour inconditionnel que nous éprouvions l'une 

pour l'autre depuis le berceau. À nouveau une partie de moi se 

brise, et je sais à ce moment que rien ne pourra recoller les mor-

ceaux de ces liens définitivement rompus.  

En silence, je me dirige vers la rue et je m'égare pour pleurer 

toutes les larmes de mon corps. Mille et une questions me traver-

sent. J'ai la sensation de revivre encore plusieurs blessures en même 

temps. Je me promets de ne pas céder à la tentative de replonger 

dans mes abysses, quand bien même mes émotions très alarmantes 

m'y invitaient. Je ne veux pas rester là une seconde de plus, je 

prends mon téléphone et j’appelle un autre membre de ma famille 

pour qu'il vienne me chercher. 

 

Les liens du sang ne signifient rien du tout.  

 

   Je me vois réfléchir sur ce qu'il m'arrive et me demande bien 

pourquoi je revis les mêmes blessures. Ce que je comprends surtout, 

c'est que dans les énergies de la terre à ce moment, dans cette ascen-

sion pour nous tous (enfin presque), le fossé se creuse encore plus 
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entre nous les éveillés, et les autres qui ne vivent que dans la jouis-

sance de la matière. Les changements de fréquence entre personnes 

font que, humainement parlant, nous ne pouvons plus rester en-

semble, car nous ne vibrons plus sur le même plan. Déjà beaucoup 

de dégâts, mais je dois accepter que ce monde change, et nous avec. 

Accepter que les gens qu'on aime sont de passage dans notre vie, et 

que l'amour vivra toujours, même si dans certaines relations il est 

éphémère. Ce monde est si dur, l'amour peut être une source de 

bonheur, comme elle peut muter en souffrance pour nous pauvres 

terriens.  

 

   Dans cette histoire, le coup fatal m'est tombé dessus sans pré-

venir, la boucle est bouclée. Trahison, rejet, abandon, humiliation et 

injustice, le compte y est. Je pensais trouver une source de réconfort 

auprès de ma famille, et c'était le cas d'un côté, mais tout ayant le 

cœur crevé de l'autre. Comment jouir de la vie et goûter au plein 

bonheur avec une épine dans le pied ? Il faut faire preuve de rési-

lience à chaque seconde pour ne pas tomber dans le néant de ses 

émotions en peine.  

 

 

 

   

 Le mois s'écoule, je me repose et fais le point sur ma situation en 

Corse, n'étant pas sûre de vouloir y retourner, et pourtant, je ne 

peux pas quitter cette relation aussi brutalement, malgré le compor-

tement parfois abusé de Baptiste, il ne mérite pas ça. J'avais laissé 

toutes mes affaires chez lui ainsi que mon empreinte énergétique.  

 

   Puis vient le jour où je pars en covoiturage pour rejoindre mon 

avion à l'aéroport de Paris. J'arrive sur le lieu et cherche mon 
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avion.... Mais pas d'avion. Je regarde mon billet, et là je me décom-

pose sur place : je me suis trompée d'un jour ! Mon avion est parti la 

veille... Non la blague, mais qu'est-ce que je vais faire maintenant ?  

Bloquée à l'aéroport avec ma chatte Lila qui miaule à tout va, ma 

valise, et mes nerfs qui essaient tant bien que mal de contrôler la 

situation. Je décide de m’asseoir au café pour réfléchir, mais c'est 

franchement difficile avec tout ce vacarme autour, entre le bruit et le 

brassage énergétique de la foule. Je décide d'appeler Sasha à l'aide. 

Il décroche. Toujours bienveillant envers moi, il me porte secours 

quand j'en ai besoin. Depuis la rupture, nous avons brièvement 

échangé des messages et avons gardé un lien affectif. Je lui explique 

mon problème toute tremblante, il éclate de rire et me dit : 

« Il n'y a vraiment que toi pour faire ce genre de truc ! » 

  Je lui réponds que je suis vraiment embêtée car je suis sûre que 

ce ratage d'avion a été organisé secrètement par mes guides pour 

que je ne rentre pas en Corse. Je sais que si j'y retourne, quelque 

chose de grave va se passer.  Il me répond : 

« À ta place, je forcerais le passage. Parfois il faut acter certaines 

choses avec le masculin. » 

 Oui c'est sûr, avec son ego il peut penser et parler comme ça. 

Mais ce qui est bon pour lui, ne l'est pas forcément pour moi. À ces 

mots je me sens perdue. J'ai toujours écouté mes guides, mais là, je 

n'entendais rien, j'étais beaucoup trop dans l'émotionnel. La canali-

sation des messages était interférée par mon mental qui partait dans 

tous les sens. Sasha rétorque : 

« J’ai le sentiment que tu dois retourner là-bas pour terminer 

quelque chose » 

 Oui il a sûrement raison. Mais à quel prix ? Des mois que les 

choses s’aggravaient pour moi. Ce n’était pas une vie de se faire at-
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taquer tous les quatre matins par l'entité de la maison, j'étais sous 

l'emprise de quelque chose qui me dépassait complètement. 

 

   Quelle décision prendre ? Faire chemin arrière, rester sur le 

continent et abandonner Baptiste et toutes mes affaires chez lui ? Ou 

forcer le destin, et me débrouiller coûte que coûte pour me trouver 

un avion ?  

 

   J’appelle Baptiste et lui dis que je suis bloquée à l'aéroport parce 

que j'ai loupé mon avion d'un jour. Stupéfait il me demande ce que 

je vais faire. Je lui dis justement que je suis troublée par cet événe-

ment, et que c'est peut-être un signe pour que je ne rentre pas.  

Il me répond : 

« Non Justine, tu ne peux pas me laisser comme ça. Si ça doit se 

finir, au moins qu'on fasse les choses bien. Je vais te faire un vire-

ment si tu veux pour racheter un billet. » 

 

   Effectivement, mon billet d'avion loupé n'était pas du tout rem-

boursable. Je l'avais bien dans le baba. Quelques minutes au télé-

phone suffisent pour finalement me convaincre d'aller le retrouver. 

Je prends la décision d'acheter un autre billet. Le prochain avion est 

à 13h, ce qui me laisse le temps de souffler et de me poser. Arrive 

l'heure de l'embarquement, je dépose mes valises sur le tapis rou-

lant et présente le carnet de santé de Lila.  

« Madame, avez-vous l'attestation de bonne santé ? » me deman-

da l'hôtesse d'embarquement.  

 « Heu.... C’est quoi ça encore... ? Non je n'ai que le carnet de san-

té » lui répondis-je. 

 « Je suis désolée, mais vous ne pouvez pas embarquer si vous 

n'avez pas ce document. » 
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 « Comment ?  Mais pourquoi ? À l'aller j'ai pris la même compa-

gnie et personne ne m'a demandé ce document !»  

      « C’est comme ça ici, il y a plus de restrictions pour aller en 

Corse que pour en revenir. »  

 

   Alors là c'est le pompon... Mon deuxième avion me passe sous 

le nez. Depuis neuf heures le matin je suis bloquée à l'aéroport. Dé-

cidément, on me barre bien la route pour rentrer. Je me dirige vers 

l'accueil, expose mon problème, un peu paniquée. La dame très gen-

tille me dit qu'elle peut échanger mon billet avec un prochain vol, 

mais que je dois absolument fournir cette attestation de bonne santé 

du chat.  

   Prochain vol, 17h45, ce qui me laisse le temps d'appeler le vété-

rinaire le plus proche, et prendre un rendez-vous en urgence. Me 

voilà partie avec mes bagages en taxi et dépenser 100€. Lila se fait 

pucer et reçoit ce fameux document pour partir. J'en ai marre, je suis 

épuisée, tout ce cinéma depuis ce matin ! J'ai l'impression d'être 

dans Astérix et Obélix, dans la maison des fous quand ils cherchent 

le livret BA747.  

 

   Taxis, vétérinaire, deux billets d'avion, restauration sur place, 

cette journée m'a coûté un bras, fait tourner en bourrique, et naître 

quelques rides de stress. Je préviens Baptiste que j'arriverai beau-

coup plus tard que prévu, et me voilà dans cet avion qui m'emporte 

pour accomplir mon destin. 

 

 
 

   Une fois là-bas notre couple s'arrange grâce à la distance qui 

nous a permis à tous les deux de faire le point. Plus d'attaque de 
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l'entité familiale. Il y a même une fois où j'essaie de communiquer 

avec elle.  

  Baptiste et Siry sont tous deux à côté de moi pour cet échange. 

J'utilise mon pendule pour communiquer afin qu'ils puissent mieux 

comprendre les interactions dans cette conversation. Je demande à 

cette entité si elle a besoin d'aide, sa réponse est non. Je lui demande 

si je peux faire quelque chose pour elle, la réponse est encore non. Je 

lui explique en toute simplicité et sans hostilité que sa présence 

vampirise tout le monde, et que cela rend malades physiquement 

les membres de la famille auxquels elle est rattachée. Au vu du 

pendule qui tourne dans le sens du oui, elle répond qu'elle le sait. Je 

lui fais la remarque que si tout le monde meurt ici sans avoir fait 

naître un ou un(e) descendant(e), qu'elle est vouée elle aussi à 

s'éteindre.  

 

   Par le propre mal qu'elle inflige sur cette terre, et par l'éventuel 

sortilège qui a été transmis ou jeté aux ancêtres de cette famille, il 

faut bien reconnaître qui si les membres de la famille meurent sans 

enfant à hériter de cette malédiction, alors cette entité restera en-

chaînée sur le terrain ou enchaînée aux défunts dans une autre di-

mension. Quand je lui explique ceci, je sens que c'est une chose 

qu'elle n'a pas calculée. Cette chose est enchaînée certainement par 

un vœu ou un sort depuis des années aux grands-parents de Bap-

tiste, et cette maison a été construite par son grand-père avant son 

décès. Je dis à l'entité que je suis en mesure de la faire passer dans 

une autre dimension et de la libérer du pacte auquel elle est enchaî-

née, avec ou contre sa volonté. Elle divague dans ses réponses et on 

voit, Baptiste, Siry et moi, que quelque chose la trouble.  

   Oui car bien souvent les gardiens, entités ou démons sont invo-

qués pour garder des lieux ou sont liés à des pactes qui des années 
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ou des siècles plus tard n’ont plus lieu d'être, laissant les pauvres 

esprits enchaînés. 

 

   Quand bien même tout cela me dépasse, je me dis que toutes 

ces épreuves initiatiques avant d'arriver dans cette maison ont peut-

être un accomplissement final. Moi en tant que guérisseuse, ma pré-

sence ici n'était pas le fruit du hasard, et j'ai certainement une autre 

mission à accomplir auprès de cette famille. Je ne regarde pas la fa-

çon dont j'ai été attaquée par cette entité, mais regarde surtout que 

si je lui ôte son garde-manger, c'est comme si moi on m'enlève un 

repas par jour. Dans leur langage c'est ainsi que ça fonctionne, et à 

présent je sais que les êtres obscurs ne sont pas forcément ce qu'ils 

semblaient être.  

   J'éprouve tant bien que mal de la compassion et peut-être de 

l'espoir de la libérer. Il n'en est rien par la suite car elle décline ma 

proposition. Je ne suis sûrement pas à la hauteur pour soulever une 

telle emprise.  

   Je vis donc consciemment dans une maison qui me pompe 

énergétiquement et qui, je le sens bien, m'emprisonne. La vie re-

prend son cours, nous faisons la fête, profitons des bords de mer et 

des cocktails. Mon travail me passionne et j'y consacre beaucoup de 

temps. J'aime la Corse, je vibre avec cette beauté et je ne me vois 

nulle part ailleurs. 

 

 Et puis, vient ce jour. 

 

   C'est un soir de fête. Nous allons Baptiste, Syri et moi au bar 

avec une bande de copains. La soirée est attendue bien festive avec 

la présence d'un DJ. La soirée bat son plein, nous commandons des 

bouteilles, shooter... la musique était très forte, les gens dansent à 

tout va. Je me sens bien, le cœur en fête, entourée par des gens que 
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j'apprécie. Je quitte la terrasse bondée de monde où nous sommes 

pour aller faire la queue aux toilettes. J'attends avec deux copains 

venus faire la queue avec moi, on discute. Après être passée aux 

WC, je file au bar pour commander une autre tournée de shooter. 

Un des potes qui attendait aussi dans cette queue interminable pour 

aller aux toilettes me rejoint au bar. Galant, il veut payer pour faire 

plaisir. Ça ne se refuse pas ! On discute en attendant que le serveur 

finisse la préparation. Et voilà Baptiste qui déboule en me prenant 

brusquement par le bras.  

« Que fais-tu ici ?» me demande-t-il d'un ton sec et énervé. 

Surprise par son apparition brutale, je lui réponds : 

« Ben, tu vois bien que je suis au bar. On a commandé une autre 

tournée ! » 

 « Ne me prends pas pour un c.., ça fait une demi-heure que je te 

cherche ! » 

Je bafouille mes mots car il m'est tombé dessus comme un char 

de guerre en plein carnaval. Je ne comprends vraiment pas ce qu'il 

se passe. Le truc, c'est qu’il ne faut vraiment pas m'agacer quand je 

suis alcoolisée, et encore moins me traiter de la sorte. Toute mon 

adolescence je l'ai passée avec un beau père violent, strict et qui pas-

sait son temps à me rabaisser.  

J'avais depuis ce temps les veines brûlantes quand un homme me 

manquait de respect, pire, je n'hésitais pas à tenir tête et rentrer 

dans le tas. La blessure d'humiliation vécue par le passé m'avait 

quand même enseigné quelque chose de positif, que je ne me laisse-

rais plus dominer par un homme.  

 

 Je sens que la lave qui coule en moi fait irruption. 

« Tu ne me parles pas sur ce ton ! » lui répondis-je. 

Il me perce d'un regard plus lointain que les enfers, et me balance 

devant tout le monde une insulte très grave. La colère monte d'un 
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cran et j'implose de rage sous le poids de cette injustice. Il s’en va 

comme un voleur pour rejoindre nos copains à la terrasse. Je le suis 

sans qu'il s'en aperçoive et là, c'est moi qui lui tombe dessus. Je le 

gifle trois fois devant toute la cavalerie. Il s'en va honteux et har-

gneux.  

Je suis comme une lionne en cage à qui on donne des coups de 

fouet, mon cœur se renverse, ma tête explose, et cette lave brûlante 

qui parcourt mon corps !  

 

Les copains et sa sœur, choqués, personne ne vient me demander 

ce qu'il s’est passé mais ils lisent sur mon visage le trait destructeur 

d'une femme ivre de déception.  

Les heures passent. Je continue la fête sans lui. J'ai mal au cœur, 

et ne comprends pas pourquoi les choses tournent ainsi. Baptiste, 

c'est sûr, est un jaloux compulsif, et son côté obscur le pousse déli-

bérément à manquer de respect à la femme qu'il aime.  

 

   Que vais-je faire maintenant ? Je ne me vois surtout pas rentrer 

à la maison pour tomber sur un cinglé hystérique. De quoi est-il ca-

pable ? Je l'ai vu se mettre un couteau sous la gorge quelques mois 

auparavant.  

 

   Après la soirée au bar, tout le monde se retrouve dans la rue. La 

nuit est plus intense que jamais. Je me trouve juste devant l'entrée et 

discute tranquillement avec une amie qui me soutient dans ce pas-

sage. Une voiture passe, avec Baptiste et sa mère à l'intérieur. Mais 

que fait-il ici avec sa mère ?  

Il s'arrête devant moi et m'ordonne de monter dans la voiture.  

Le voir me donner un ordre me fait monter aussitôt dans les 

tours. Je lui réponds en l'insultant de tous les noms, tout en me dé-

plaçant jusqu'à la voiture pour lui filer une baffe. Il m'attrape le bras 
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et tire de force à travers la vitre pour me faire rentrer dans la voi-

ture. Mes hurlements mettent en alerte tout le voisinage et les gens 

qui sortent de cette soirée.  

Je me retrouve aspirée la tête la première par le carreau du côté 

conducteur. Il me tire les cheveux et je continue d’hurler. J'ai bien la 

moitié du torse rentré de force quand les gens accourent à mon se-

cours.  

 

   Plusieurs personnes me tirent par les jambes pour me sortir de 

là. Non mais franchement quelle scène !  

Baptiste, fou de rage, veut sortir de la voiture pour venir me 

chercher lui-même. Trois ou quatre mecs en renfort bloquent la por-

tière conductrice car Baptiste essaie de l'ouvrir en poussant avec ses 

deux jambes. Je suis complètement hystérique, plongée au cœur 

d'un volcan ravageur. À genoux sur son pare-chocs avant, je hurle 

toutes les insultes de mes tripes en tapant de toutes mes forces sur 

son pare-brise, certaine de pouvoir l'éclater de mes propres mains. 

Je veux lui faire la peau, je veux lui faire voir à quel point je ne suis 

pas une femme qu'on peut maltraiter. Nous sommes tous deux pris 

dans une rage dévastatrice. 

 

   Et sa pauvre mère assise sur le siège passager qui assiste à cette 

scène digne d'un film sur des animaux sauvages en furie ! En mino-

rité devant les secours, il finit par s'en aller. Je tombe en sanglots à 

terre. Les gens autour me regardent.  

Une nana me dit de ne pas rentrer chez moi ce soir-là, et qu'elle a 

une solution à me proposer. Déboussolée, j'accepte.  

Une autre nana vient me voir et me demande qui est ce gars. Je 

lui réponds qu'il est corse et qu'il vit à tel endroit. Elle me regarde 

un instant sans parler, l'air pensive, puis me dit : 
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« Tu ne dois pas rester ici, va-t’en, quitte la Corse, il va tout faire 

pour te retrouver. » 

 Ses mots résonnent en moi comme si cette Terre était maudite. 

Je sais qu'elle a raison, que cette histoire va tourner au drame, et 

que ça a déjà commencé. Tout ce que j'ai construit ici s'effrite en une 

soirée. L'amour que je porte à Baptiste se transforme en un redou-

table dragon crachant le feu. Pourtant, en moi, cette femme immen-

sément blessée se torture de douleur d'avoir été trahie et injuste-

ment humiliée par celui qu'elle aime. Tout s'effondre, et ma vie ici 

n'a plus lieu d'être. 

 

   Je suis conduite chez des saisonniers qui ont un lit disponible. 

Je finis la nuit avec des inconnus bien sympathiques à parler de tout 

et de rien jusqu'au petit matin.  

 

Le lendemain j'appelle une amie pour lui raconter ce qu'il s'est 

passé. Elle me propose immédiatement de m'héberger quelques 

temps.  

 

Je n'ai pas envie de retourner dans cette maison, je ne veux pas le 

croiser. Mais Lila, je ne peux pas la laisser là-bas. Nous allons la 

chercher le lendemain après-midi et croisons la mère de Baptiste.  

Celle-ci, sous les injures de son fils, avait appris que je m'étais fait 

prendre dans les toilettes du bar par deux de nos amis. C'était fran-

chement ridicule, surtout que ce soir-là, de nombreux témoins 

avaient vu ce qu'il s'était passé. Il a menti à sa mère pour justifier 

son comportement, et moi, il me fait passer pour la sale catin.  

 

   Les schémas se répètent visiblement. Mais je ne comprends tou-

jours pas pourquoi. Comme les ennuis ne viennent pas seuls... La 
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suite s'il vous plaît. Forcément je n'allais pas m'en tirer aussi facile-

ment, dit l'Univers.  

 

 

 

 

   Je compris pourquoi on m'avait tant barré la route à l'aéroport 

pour revenir en Corse. Mes guides ne voulaient peut-être pas que je 

vive tout ça. Les ennuis continuaient. 

Comme par hasard, la grande sœur de mon amie arrive pile le 

jour où je suis hébergée. Ce jour-là je ne suis pas à mon plein poten-

tiel, et j'ai une triste mine. L'autre arrive sur ses grands chevaux, 

dominant tout le monde, et me balance à la tronche sans même me 

connaître : 

« Non mais tu sais jeune fille, apparemment ce n'est pas la pre-

mière fois que tu vis ça, il faudrait que tu fasses plus attention aux 

gens que tu fréquentes ! ».  

Jeune fille ? À 31 ans ?  

Non mais pour qui elle se prend, celle-là ? Elle ne sait rien de moi ni 

de mon histoire. Je sens que la coloc va vite déchanter. Elle a claire-

ment annoncé la couleur avec ses grands mots de “Madame je sais 

tout, et je donne des conseils”. Il fallait voir la tête qu'elle a tiré 

quand elle a appris que mon amie m'avait proposé de m’héberger !  

 

Un jour, alors que je suis en train de parler avec mon amie de 

Baptiste que je peux alors considérer comme mon ex, elle dit à haute 

voix dans le salon, sans me regarder : 

« Il ne va pas falloir que les problèmes arrivent chez nous, hein ! » 

 

Je ne suis pas dupe, elle parle en mon nom cette garce. Stupéfaite 

de ce genre de comportement sournois, je file dans la chambre en 
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ronchonnant. Mon amie qui capte le truc me suit et me dit de me 

calmer.  

« Je veux bien me calmer » lui ai-je répondu,  

« Mais je fais comment avec une nana qui me juge, qui me pointe 

du doigt chaque jour ? »  

Sa sœur qui a tout entendu depuis le salon, rapplique dans la 

chambre en se mêlant grossièrement à la conversation. Encore sans 

gêne, c'en est de trop. Elle balance à nouveau des choses dont elle 

ignore tout au sujet de mes précédentes mésaventures. Je lui dis ou-

vertement ses quatre vérités au vu de mes analyses depuis quelques 

temps en l'observant, et lui fait remarquer bien clairement qu'elle 

n'a pas à me juger sans me connaître. Elle se met dans tous ses états 

et me répond, en colère : 

« Tu es qui, pauvre petite conne, à me parler comme ça ? »  

  Sur ces mots, je ne me rabaisse pas.  

 

Depuis des jours je supporte ses grands airs et ses remarques in-

supportables, je ne vais quand même pas en plus me faire rabaisser 

par cette fille ! Quand on vise la cartouche du rejet et de l'injustice, 

celle de l'humiliation ne traîne pas très loin. L'Univers me testait 

encore et encore jusqu'à ce que j'affirme qui j'étais.  

J'aurais pu m'effondrer en larmes et me lamenter sur mon sort, 

mais je décidai qu'il n'en serait pas ainsi. Mon tempérament de 

guerrière avait fait surface lors de la dispute avec Baptiste.  

J'avais encore beaucoup de choses à affronter, et il ne fallait pas 

que je flanche maintenant.   

De colère, elle quitte la maison en lançant à sa sœur qu'elle ne 

remettrait pas les pieds tant que j'y serais. Bien... c'est posé, c'est dit. 

 

La semaine qui suit, je suis dans la réflexion. Ce n'est pas avec 

mon petit chômage et les petits revenus de mon entreprise que je 
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vais pouvoir trouver un logement ici. Tout coûte affreusement cher 

en Corse, même les courses. Je repense à cette fille l'autre soir, qui 

m'a dit de quitter cette terre et de partir loin de Baptiste. J'accepte 

l'évidence, même si cela me démolit. Cette terre Corse n’a plus rien 

de bon à m'offrir.  

 

Quelques jours plus tard, je vais chercher mes affaires chez Bap-

tiste. J'ai attendu qu'il parte travailler pour ne pas avoir à le croiser.  

En une heure, c'est bouclé. Je pars de cette terre comme une voleuse 

en laissant toutes mes mémoires sur place.  

 

Mon départ de Corse est prématuré, et se fait dans des conditions 

extrêmes. Je suis démolie et profondément instable. Où est-ce que je 

vais maintenant ? Que vais-je faire de ma vie ?  

 

 
 

Je suis une femme qui essaie de faire quelque chose de sa vie, qui 

a tenu bon dans la tempête, fait preuve de courage et de résilience, 

vu des gens qu'elle aimait la trahir, et a été plusieurs fois humiliée et 

rejetée. Elle a aimé de tout son cœur et de tout son être, elle a pleuré 

toutes les larmes de son corps, implosé dans le grondement de son 

volcan intérieur, goûté l'obscurité de ses abysses, s'est relevée, s'est 

battue, a été traînée dans la boue, puis... à nouveau... a tout perdu.  

 

Nous sommes alors à l'été 2021. Dans cette épreuve de résilience 

je pose le bilan.  

 

Un an auparavant, j'avais essayé de mettre fin à mes jours car ma 

vie n'avait plus aucun sens. Je trouvais que la souffrance prenait 
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trop de place et je ne me sentais pas assez aimée. Les gens autour de 

moi ne me comprenaient pas, je ne comprenais pas ce monde. Mes 

proches finissaient par me faire du mal, par me trahir, me rejeter, 

m'abandonner ou m'humilier.  

Finalement, depuis deux ans que j'essayais de me raccrocher à la 

vie et créer quelque chose, tout finissait toujours par se dissoudre 

devant mes yeux sans que je ne puisse rien y faire. J'avais mis du 

courage dans mes actions pour me dépasser chaque jour, et dépas-

ser cette souffrance qui me collait aux pieds.  

 

En revenant de ce long périple qui m'avait dépouillée, je finis à 

nouveau par m'abandonner. Je m'auto-condamnais à l'errance pour 

l'éternité, et m'infligeais la pire des punitions, celle de croire que 

jamais je ne pourrais être aimée. Mon cœur énergétique était deve-

nu un trou noir, et mes yeux s'étaient à nouveau remplis de vide. Je 

n'étais plus, je ne vivais plus...rien...juste...rien.  
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Le trou noir 

 

Dans cette prochaine lecture je vous parlerai d'un démon, mais je n'écrirai pas 

son nom entièrement afin que vous ne soyez pas impactés par sa vibration. 

 

Tous les événements générateurs de douleur, de grande décep-

tion et de trahison mis bout à bout, ont créé un gigantesque ouragan 

qui m'a arraché tout espoir de continuer à être ce que je suis et ce 

que j'aime au plus profond de moi. Cet ouragan avait emporté mon 

cœur. 

 

Je repars en Bretagne me réfugier seule dans un camping avec 

mon être profondément fracturé. Je retourne sur le lieu de ma mort 

l'année d'avant, avec ce lac et cette forêt.  La boucle est bouclée. Re-

tour à la case départ. Peu à peu, je me laisse emporter par ce trou 

noir qui a pris la place de mon cœur. Je me rappelle avoir dit à voix 

haute : 

« Je suis condamnée à vie, mon âme ne connaîtra jamais l'amour, 

je ne suis qu'une pauvre fille en errance ».  

À ces mots, je m'auto-condamne, et cela déclenche le mécanisme 

du trou noir. Mon cœur à cet instant s'arrête de vibrer sur la fré-

quence de l'amour et de toute la personne que je suis. Je vibre le dé-

sespoir, la désolation, la souffrance, la colère...  Et c'est avec cette 

basse fréquence puissante que BA vient à moi. Un esprit démo-

niaque de la forêt se glisse dans cette gigantesque faille que je porte 

et que j'émane. La possession qui n'a pas eu lieu en Corse dans cette 

maison est vengée. 
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Elle commence à se manifester par des visions de tête de mort, et 

de tête coupée. Je la perçois avec une énergie vert sombre dominée 

par la souffrance et la colère. Je la sens rôder tout près de moi, cu-

rieuse et attirée. Elle m'observe nuit et jour, mais c'est la nuit qu'elle 

est plus présente. Je comprends après cela que nous vibrons sur la 

même fréquence et que forcément c'est cela qui l'a fait venir à moi. 

 

Quelques jours plus tard elle réussit à me posséder. 

 

Alors que je fais le tour du lac à pied en repensant à toutes mes 

aventures, à toutes ces trahisons, mon corps commence à faire des 

choses bizarres. Je marche et d'un coup je n'arrive plus à respirer.  

Je sens mes poumons comme atrophiés. Je commence à ralentir le 

pas, et marche comme un zombie, mon corps ne me répond plus. 

J'avale l'air tant bien que mal, petite bouffée par petite bouffée. Cela 

dure dix longues minutes. Je ne comprends pas ce qu'il m'arrive, je 

suis à l'agonie, je me sens mourir de l'intérieur. Et vient le moment 

où tout s'arrête. Je m'évanouis dans l'herbe les yeux grands ouverts. 

Je vois une partie de moi partir en laissant l'autre sur le carreau. Il 

n'y a absolument rien qui me traverse à cet instant, je suis vide.  

Combien de temps je suis restée ainsi ? Je ne sais pas, il n'y a plus 

de temps, plus de bruit, plus de vent, plus de vie... plus rien... Je me 

rappelle me relever pour rejoindre ma tente, attraper un morceau de 

papier et écrire dessus en gros :  

« AIDEZ-MOI «, puis m'allonger sur mon matelas gonflable, ne 

plus bouger pendant des heures, pensant que quelqu'un allait venir 

à mon secours. Une partie de moi vient de mourir et quelque chose 

se manifeste physiquement dans mon corps. 

C'est après ce scénario que BA a imprégné mon être. La porte 

était grande ouverte et rien n'a pu l'empêcher de venir de glisser en 

moi.  
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Quand je me réveille, le lendemain, je ne suis plus la même. Je 

vois à travers ses yeux ce monde des ténèbres. Je vibre et ressens 

une immense colère diluée à de la profonde désolation. Sa puis-

sance énergétique du bas astral peut propager la terreur et la ven-

geance.  Son cœur n'en est plus un, mais il est comme le mien, un 

gouffre, un trou noir qui avale tout sur son passage. Je vois son 

corps à travers le mien comme une femme très maigre à l'ossature 

exacerbée, au visage creusé, avec des cheveux noirs mal peignés. Je 

l'entends me murmurer :  

« Tu vas te venger, tu vas lui briser le cœur, tu vas lui arracher le 

cœur ». 

 

 Je suis elle, et elle est moi. Nous sommes liées.  

 

Ensemble dans le même corps j'ai accès à ses informations, à son 

histoire. Une histoire que j'aurais pu écrire dans la partie " Miséri-

corde dans la désolation de l'ombre ". En allant fouiller son passé, je 

me suis surprise à éprouver de l'affection et de la compassion pour 

elle. 

BA était autrefois une grande prêtresse guérisseuse amazone ou 

aborigène, elle était très proche de la nature. Elle était reconnue 

pour ses potions à base de plantes et ses grands talents d'invocation 

pour la guérison. Cette femme, comme moi, émettait la vibration de 

l'amour et de la lumière.  

Elle a ouvert son cœur à de nombreuses personnes qui lui ont 

tourné le dos, elle a aimé des hommes qui l'ont trahie et rejetée, elle 

a enchaîné les événements destructeurs qui ont manifestement ré-

ussi à l'anéantir complètement. 
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Dans l'immense souffrance d'un cœur brisé à de multiples re-

prises, cette femme s'est condamnée à l'obscurité perpétuelle, c'est-

à-dire que son âme fut damnée à jamais. Engouffrée par sa propre 

souffrance et sa colère, BA fit un pacte avec le diable, et devint une 

sorcière du bas astral très puissante pour se venger. Elle est la gar-

dienne des portes d'un monde d'errance et de désolation. La miséri-

corde dans la désolation de l'ombre représente ce que j'ai ressenti 

pour elle. 

 

Une partie de moi encore consciente et vivante ne veut pas som-

brer dans les enfers. Je suis en dualité intérieure, entre continuer de 

sombrer, ou revenir à la raison. Son monde n'est pas le mien et je 

dois reprendre espoir pour sortir de là. Les jours suivants je parle à 

BA, c'est d'ailleurs elle qui m'a donné son nom. Je lui dis que vivre 

ainsi n'est pas ce que je souhaite, même si j'ai émis cette volonté 

quelques jours auparavant. Je lui dis donc de partir en lui deman-

dant ce que je peux faire pour elle. 

Je fais un soin à une partie de son être avec l'aide de Gaïa. Je la 

reconnecte à son essence de grande guérisseuse. Elle me laisse faire. 

Dans ce soin puissant je réussis à reprendre un peu de clarté et de 

souffle de vie dans mon cœur. Dans ce même corps, lui faire un 

soin, c'est aussi m'en faire un. Je veux lui faire connaître la lumière 

du pardon, ce qui peut être l'amènera à la délivrance, mais elle me 

répond : 

   « Tu ne pourras rien faire pour moi. J'ai fait un pacte avec le dé-

mon, je suis condamnée ». 

 Je comprends que cela me dépasse complètement, mais que je 

peux au moins me sauver moi. J'approuve, et écris un texte en re-

connaissance et en hommage à cette âme du bas astral qui par la 

suite me laisse retrouver ma liberté.  
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BA est une puissante guérisseuse de la terre. Elle s'investira pour 

équilibrer les énergies de Gaïa, secourir les plantes et les animaux, 

mais prenez garde, car dans la puissante désolation, si vous vous 

engouffrez au plus profond de votre souffrance, elle viendra vous 

chercher, vous faisant vivre dans les abysses obscurs de l'immensité 

de vos blessures. 

 

Ce qui est drôle, c'est que quelques jours plus tard, après m'être 

remise de cette possession et de cette grande initiation, je rencontre 

une personne sur le bord du lac, intéressée par mes soins bioénergé-

tiques. Il me raconte un peu sa vie chaotique, je l'écoute avec atten-

tion et détecte en quelques minutes le fond du problème. En me 

connectant à son âme, je vois qu'il en manque une partie et j'entends 

mes guides me dire : 

« C’est une âme damnée ».  

Ben ça alors, quelle coïncidence ! Dois-je mettre en pratique ce 

que je viens de conscientiser grâce à ma nouvelle expérience ? La 

réponse est oui, bien sûr ! Tout va si vite, tout le temps, depuis que 

j'entame mon processus d'évolution spirituelle, je ne connais pas de 

repos. Tout le temps une attaque, tout le temps un truc qui me 

tombe dessus, parfois des choses moches à vivre, mais qui ensei-

gnent beaucoup. Une vraie guerrière !  

 

On échange nos numéros et je lui donne rendez-vous pour ce 

soin.  

 

En préparant cette séance, je me rends compte qu'il faut que j'aille 

chercher cette âme dans le monde du bas astral, et qu'il faut que je 

passe la porte qui mène à l'endroit où se trouvent les âmes captu-

rées et damnées. Cette porte-là est bien gardée, et je vais avoir be-

soin de renforts. Cerbère en est le gardien, cet énorme chien à trois 
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têtes, et ce n'est certainement pas moi, petite étoile, qui vais réussir à 

entrer toute seule dans ce chaos ! non... Il fallait quelqu'un qui soit 

également gardien des ténèbres, avec un pôle obscur.... Je me suis 

dit que BA pouvait m'aider si je le lui demandais.  

Et en effet, lors de ma demande elle me dit qu'elle peut me rame-

ner cette âme, mais qu'il lui faut une autre âme en échange.  

« QUOI ? Mais c'est hors de question ! » m'exclamais-je. 

« Quel genre d'âme te faut-il ? » 

    « Je pourrais prendre l'âme de son chien »  

Son chien ? Pensais-je. Je ne savais pas qu'il en avait un, je le con-

naissais à peine. C'est donc comme ça qu'on travaille avec le bas 

astral ? Il faut une contrepartie ! Quelle horreur !  

Pour sauver l'âme de mon client je devais consciemment laisser 

BA emporter l'âme de son chien ? Qui suis-je pour autoriser un pa-

reil acte pour aider quelqu'un ? Ce n'est pas de cette manière que je 

conçois mon travail de guérisseuse, et jusqu'ici mes soins avec les 

êtres de lumière ne m'avaient jamais demandé une telle contrepar-

tie, à part ma plus sincère gratitude. Non, il n'en sera pas ainsi. 

 Je lui demande s'il y a une autre solution, et elle me répond oui. 

Elle me montre en vision ce qu'elle veut. Je suis alors projetée 

avec mon essence d'âme de Déva majeure auprès d'une fleur. Je 

parle avec la fée gardienne de ce végétal, et elle me donne une boule 

d'énergie contenant son essence. BA voulait une essence de fleur 

pour créer je ne sais quelle potion. 

 

 Dans mes soins je travaillais déjà avec les essences florales et mi-

nérales en appelant leurs Dévas gardiennes. Soit elles m'envoyaient 

l'énergie du végétal ou du minéral pour que cela se diffuse à travers 

mes mains, soit elles venaient directement sur place pour diffuser 

d'elles-mêmes. L'offrande que je leurs octroyais était une écaille cris-
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tal que j'enlevais de mon corps dragonique. Une écaille de dragon 

de cristal est un cadeau de grande valeur pour ces êtres de la nature. 

Le problème dans cette histoire, c'est que l'essence du végétal n'était 

pas pour moi, mais était destinée à aller entre les mains de BA. Les 

êtres avec qui je travaille sont très purs, et je doute qu'ils acceptent 

de me donner une boule d'essence de quoi que ce soit qui soit desti-

né à de la magie noire. J'en informe BA qui me répond : 

« Il n'y aura que toi et moi au courant de ce transfert ! »  

Quel air malicieux ! Elle me demandait de mentir et de trahir ma 

famille des élémentaux. Non je ne pouvais pas donner une essence 

si pure à un esprit du bas astral. J'en connaissais toute la valeur, et 

ça me fendait le cœur, c'était comme du gâchis. Tant pis, je fais le 

choix de ne rien faire avec BA pour ce soin, car tout ce qu'elle vou-

lait en contrepartie n'était pas aligné avec qui je suis. Je passe mon 

chemin et réfléchis à une autre solution. 

 

Mon ami Evan, pur breton que je connais depuis trois ans, était le 

partenaire parfait. Je lui fais part de mon besoin et il accepte. Evan 

n'est pas du tout thérapeute mais il a de grandes capacités. Il m'a 

souvent bluffée en voulant me faire des soins et des canalisations.  

 

Nous voilà tous deux arrivés chez mon client pour ce soin hors 

du commun. J'explique au client la raison de l'intervention d'Evan, 

et il semble comprendre l'enjeu. Evan a comme animal totem le cor-

beau, et une essence d'âme de guerrier de l'ombre, Cerbère et lui 

sont amis...  Pour moi c'est du gâteau, mis à part la descente dans le 

bas astral qui est vraiment désagréable au plus haut point. Je me 

tords comme un ver en poussant des cris d'agonie, sentant toute 

l'énergie dégoûtante, glauque et lugubre qui habite ce monde sou-

terrain. Pendant qu'Evan est à l'entrée des portes avec son chien-
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chien, je m'empresse de trouver l'âme de mon client dans cette 

énorme foule d'autres âmes déchues. Quelle horreur !  

Cet endroit n'est vraiment pas ma tasse de thé. Je reviens avec le 

colis que j'incorpore aussitôt dans le cœur énergétique de mon 

client, et dis à Evan de remercier Cerbère et de revenir.  

 

Le soin a duré une heure et demie, et c'était la première fois que 

je descendais dans le bas astral pour aller chercher une âme dam-

née. J'ai également eu les informations de cette condamnation, et 

j'explique à mon client qu'il y a fort longtemps, quand il était Roi, il 

fut banni par une sorcière d'avoir été avare et menteur, en plus 

d'être affreusement infidèle à sa femme qu'il finit par égorger. Ce 

sort n'avait plus lieu d'être aujourd'hui, mais tant qu'on ne réclame 

pas libération, rien ne se passe et il perdure dans le temps.  

Pour conclure cette histoire, j'ai dû reconstruire mon corps éner-

gétique qui s'était évidemment fait un peu déchiqueter, tandis que 

Evan a mis une semaine à s'en remettre. Peut-être que si avant je 

n'avais pas vibré aussi bas, et que je n'avais pas rencontré BA, rien 

de tout cela n'aurait été possible. Je pense que le fait d'avoir vibré 

très bas avec mon trou noir, m'avais permis d'acquérir plus de résis-

tance et de capacités à descendre dans des énergies très basses. 

 

Il y a du bon dans toute expérience, cependant, en revenant à 

mon cœur encore fragilisé, je décide qu'il faut que je fasse quelque 

chose de spécial. Depuis deux ans que j'enchaîne les déceptions et 

les chutes libres, je sais que mon enfant intérieur est profondément 

malheureux. Je ne peux pas rester comme ça, à moitié déchirée et à 

moitié réparée. Je dois faire entrer quelque chose de nouveau pour 

guérir véritablement, et c'est à nouveau une révélation.  
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Au creux de mon cœur, la vierge Marie et Marie-Madeleine vien-

nent me souffler leurs messages de grande paix et d'amour mater-

nel. Un appel du Divin vient de transpercer ma carapace de chagrin, 

pour y infuser une douceur sans égal. Mon âme vibre tellement fort 

à cette reconnexion, que je m'envole quelques semaines plus tard 

pour faire un voyage de pèlerinage à Lourdes.  

 

Dans mes aventures de recueillement, je plonge à l'intérieur de 

mon être et me laisse guider. Je marche au milieu de la foule mais 

n'y vois rien, je suis dans ma bulle, seule avec moi-même. De longs 

silences et contemplations me permettent de voyager dans l'antre de 

mes songes qui ne demandent qu'a être explorés et mis en lumière. 

Après avoir quitté Lourdes, ma rencontre avec Marie-Madeleine à 

Reine-le-Chateau est une traversée incroyable. Lors d'une médita-

tion avec un monsieur qui jouait du piano par canalisation, je réus-

sis à remonter le temps jusqu'à ce petit embryon que j'étais dans le 

ventre de ma mère. Je vois que j'étais attendue garçon par notre fa-

mille très patriarcale, mais pas de bol, j'étais déjà une fille. Déjà un 

sentiment de rejet avant même de naître, avec en plus les sacs à dos 

mémoriels de la lignée familiale.  

 

Je comprends que je suis inconsciemment construite dans une 

énergie Yang (masculin). En plus d'avoir eu un beau-père violent et 

humiliant, cela n'a pas aidé ma féminité à se sentir aimée. Mes expé-

riences ont encore plus renforcé mon YANG, et c'est potentiellement 

pour cette raison que moi et les hommes, ça finit toujours par capo-

ter.  
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Je n'aime ni les losers, ni les mecs égotiques. Sois-je prends le 

dessus parce que l'homme est sans caractère, soit je rentre dedans 

parce qu'il en a trop. Une femme Yang, ça ne marche pas quand on 

recherche de la douceur, soit on porte la culotte au foyer, soit on 

finit par se lasser... 

 

Je comprends que ce qui me manque depuis tant d'années et de-

puis ma naissance, c'est de recevoir de l'amour et de me sentir ai-

mée. En plus d'avoir été séparée de mon père à l'âge de deux ans, 

j'ai un trou affectif du côté du père qui fait, depuis tant d'années, 

que je cherche inconsciemment cet amour à travers les hommes. Je 

cherche un RE-PERE. Mais comment les accueillir avec mon méca-

nisme d’auto-sabotage ? Comment me satisfaire de ce que je re-

cherche, si mes blessures ne sont pas entendues, reconnues et répa-

rées ? Un puits d'amour sans fin que j'avale et qui ne comble rien du 

tout depuis tout bébé...  

 

Je me regarde en face et je comprends tout de moi, tout ce que je 

suis. Ces révélations mettent à jour et assemblent les morceaux de 

ma vie comme un puzzle sous mes yeux d'enfant pleins d'émerveil-

lement. Un émerveillement d'avoir cette chance d'être guidée pour 

comprendre la vérité après les grosses tempêtes. Tout prend un 

nouveau sens, et je peux désormais avancer avec une nouvelle pers-

pective.  

 

Je me dévoue dorénavant délibérément à la pratique de la prière 

pour honorer la Vierge Marie. Je retrouve la sérénité dans le silence, 

un réconfort immense, une douceur qui me permet de me réconci-

lier avec moi-même, cette femme en moi qui a toujours mérité de 

recevoir de l'amour.  
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Marie s'est manifestée à moi à de multiples reprises pour m'en-

courager dans cette quête de guérison auprès d'elle, et je fus recon-

nectée par la suite avec une essence d'âme qui lui est liée. Je des-

cends d'une lignée de grandes prêtresses initiées. Des femmes qui se 

sont incarnées à travers les âges pour diffuser sur la Terre l'amour 

du Divin. Des femmes initiées aux grands enseignements de la mé-

decine du Ciel et de la Terre. 

L'énergie divine a versé sur mes blessures une aide et un amour 

que jamais auparavant je n'aurais soupçonné d'exister.  

 

« Je te salue Marie pleine de grâce, le seigneur est avec vous...  Veillez, 

s'il vous plaît, à réparer notre pauvre cœur de pécheur, aidez-nous à nous 

élever auprès de vous, maintenant et pour l'éternité. Amen ». 

  



190 

 

 

Bébé bagage 

 

Notre blessure du manque d'amour, du rejet et de l'abandon va 

automatiquement intervenir sur notre comportement et nos rela-

tions. En souffrant d'une blessure, en n'admettant pas notre cau-

chemar intérieur, nous sommes dans le déni, nous coupant de l'es-

pérance de devenir la personne que nous voudrions être ou que 

nous pensons être. Voici l'histoire de ma mère. 

 

Toute son enfance, ma mère a vécu dans la torture et le mépris.  

Elle a grandi dans le ventre d'une femme alcoolique et dépres-

sive, qui l'a abandonnée à sa naissance dans les bras d'une autre 

femme. Ses premiers mois dans ce monde ont marqué ce petit être 

sans défense par l'abandon et le rejet, ce qui est forcément une 

grande fracture pour un bébé éloigné de sa mère. Ses parents refont 

deux autres enfants non voulus quelques années plus tard.  

Ma mère se voit accueillir deux sœurs dans le noyau familial peu 

solide qu'elle avait intégré. Leur mère, sous la violence conjugale et 

les impulsions du père, quitte brutalement le foyer et ne reviendra 

jamais. Le père, accablé, remet ses filles à ses propres parents.  

Après avoir été témoins de violence et de déchirements, les filles 

continuent de grandir ensemble dans les bras de leurs grands-

parents qui leurs donnent amour et affection. Puis, vers l’âge de 11 

ans, ma mère et ses deux sœurs sont brutalement arrachées du nid 

douillet de leurs grands-parents pour être rapatriées au sein de leur 

maison d'origine, auprès de leur père. Celui-ci s'est remarié avec 

une femme et peut prétendre récupérer la garde de ses filles. Mais 

c'est le début et la continuité d'un véritable calvaire.  
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L'endroit où ma mère a vécu n'est que souffrance, injustice, hu-

miliation, rejet, abandon et mépris. Son père n'a jamais donné signe 

d'affection et était même violent. La belle-mère est une marâtre, un 

abominable démon déguisé en femme. 

 

À ce jour, ma mère est profondément marquée par son passé qui 

laisse en elle une faille indélébile. Si j’avais vécu ce qu'elle a vécu à 

travers ses yeux et son cœur, peut-être ne l'aurais-je pas détestée par 

le passé pour ses comportements envers moi, mon frère et ma sœur. 

 

Toute mon enfance, tandis que j'étais en construction, ma mère 

déversait sur moi les écoulements de ses propres blessures. Enfance 

? Non, la vérité c'est que je n'ai pas eu ce droit. On m'a volé mon 

innocence et mes douces pensées de petite fille. 

 

 
 

Ma mère et mon père se sont séparés quand j'avais deux ans.  

Plus tard, ma mère se maria avec l'homme qui finira par repro-

duire sur moi ce qu'elle a vécu avec sa belle-mère étant petite. Pa-

trick, des années plus tard, allait s'acharner sur moi en exerçant son 

pouvoir patriarcal. Il avait en horreur mon père qui était tout 

l'inverse de lui, et je pense sincèrement que Patrick voyait mon père 

à travers moi. C'est en partie pour cette raison qu'il a passé son 

temps à m'humilier ouvertement. Je n'étais qu'une enfant, qu'avais-

je à voir avec ces histoires de fierté et d’ego ? Rien du tout... J'étais 

juste une proie facile, une proie faible. Et lui, il était celui qui nous 

donnait à manger, qui nous habillait, et à qui je devais le respect. 
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Quand ma petite sœur est née de cette union, j'avais six ans. Et 

c'est à cet âge que tout a basculé. SA FILLE, avait pris la place, et 

j'étais devenue la moins que rien. Je recevais des baffes à tout va, 

même quand je ne faisais rien de mal.  

Une baffe quand je ramenais une mauvaise note, suivie de 

l'interdiction de voir mon père, une baffe quand ma sœur se faisait 

mal quand on jouait ensemble, une baffe quand je ne mettais pas les 

mains sur la table à manger, une baffe quand je commettais des 

fautes écrites ou orales dans mes devoirs... et d'innombrables autres 

baffes injustifiées.  

Il m'accusait d'ouvrir le courrier de ma mère alors que c'était lui 

qui vérifiait si elle n'avait pas d'amant. Il m'observait tout le temps 

derrière la fenêtre quand je jouais avec ma petite sœur dans le jar-

din. Il attendait le moment où ma sœur se ferait mal pour se jeter 

sur moi en furie, me claquer le visage ou me mettre un coup de pied 

aux fesses.  

 

Je me rappelle qu'un jour où nous étions dans un parc aquatique 

avec des amis, il a baissé ma culotte de maillot de bain devant le 

jeune garçon qui se trouvait devant moi, pour me mettre la honte. 

J'étais debout, immobile face à plein d'autres gens, et n'avais rien 

demandé. J'étais en pleine puberté...mise soudainement à nu devant 

tout le monde.  

Il était tout le temps derrière mon dos, souillait mon image, sur-

veillait mes faits et gestes, attendant que je fasse la moindre erreur, 

et parfois me poussait à me défendre pour justifier de m'en décalot-

ter une, parce que je lui répondais. Il s'acharnait à me pourrir la vie, 

et trouvait une jouissance à m'enlever tout droit de pouvoir m'ex-

primer.  
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Durant toutes ces années de misère, mon père, qui n'avait pas un 

rond pour m'élever, se bouffait les chicots de me savoir avec cet 

homme malveillant. Je grandissais entre deux mondes parallèles qui 

n'avaient rien en commun. D'un côté mon père qui m'aimait de tout 

son cœur et qui aurait décroché toutes les étoiles de l'Univers pour 

moi, sans un sou en poche, et de l'autre un homme aisé, assoiffé de 

pouvoir, qui exerçait sur moi une vie d'oppression et de dictature. 

Mon père était mon Jésus, mon sauveur, quand je pleurais je hurlais 

son nom de toutes mes forces en espérant qu'il vienne me chercher, 

me sauver d'entre les griffes de cette pourriture.  

Mon papa, je l'aimais tant et avais tellement peur de le perdre, 

que souvent je rêvais qu'il disparaissait ou mourait. Au fond de moi, 

j'avais tellement peur de me retrouver sans lui sur cette Terre ! Ce 

père qu'on m'avait arraché de force quand j'étais bébé, était mon 

unique source d'amour et de bien-être. Rien d'autre n'avait d'impor-

tance à mes yeux que mon cher papa. Sans lui, je n'avais plus de re-

père. 

 

Mais je ne pouvais aller le voir que les week-ends...c’était bien 

trop peu. À chaque fois qu'il me ramenait chez ma mère le di-

manche soir, j'essayais de pousser au max après vingt heures pour 

regarder avec lui le téléfilm "Stargate, la porte des étoiles". Quand il 

me ramenait, c'était toujours la même rengaine. Je lui disais avoir un 

nœud dans le ventre durant le trajet. Mais, impuissant, il me dépo-

sait devant le portail.  Que pouvait-il faire de plus ? Longtemps il a 

réclamé les aides de la CAF auprès de ma mère pour pouvoir m'éle-

ver et subvenir à mes besoins. Mais ma mère était manipulée par 

Patrick, et ils ne lui ont jamais accordé cette faveur. Pourtant ils ne 

manquaient pas d'argent, bien au contraire.  
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Mon père devait me regarder vivre malheureuse loin de lui, et 

souffrir en silence. Il rêvait d'aller exploser la tronche de mon bour-

reau, et de s'enfuir loin de tout avec moi. Mais avec ses maigres re-

venus, il pouvait juste se taire et subir comme moi cette vie comme 

une injustice. 

 

Un jour mon père prit son courage pour aller réclamer mes 

droits, et ce fut un affrontement que je ne suis pas prête d'oublier.  

Mon père a réclamé les aides me concernant pour l'aider à me re-

cevoir et faire des activités ensemble les week-ends. Patrick, en rigo-

lant, a jeté un billet de vingt euros au visage de mon père pour 

l'humilier. Je voyais la scène comme un combat où il y avait un coq 

faisant le fier dans sa grande pataugeoire, et un autre, déplumé, qui 

mendiait dans la rue. J'avais à peine dix ans.  

 

Mon quotidien était fait de violence verbale et physique. De quoi 

démonter n'importe quel gosse et le mettre en dépression.  

Patrick détestait mon père, et ne se privait pas de le critiquer de-

vant moi. Dans ses excès, un jour il m'a claqué tellement fort, que 

ma tête a cogné sur le siège d'à côté, me laissant un énorme co-

quard. Quand ma mère est rentrée elle a poussé un cri en voyant 

mon visage.  

« Mais que s'est-il passé ??!! Ohlala ma pauvre chérie ! »  

Je lui ai répondu que pour une vieille histoire de PlayStation Pa-

trick m'avait donné une claque. En examinant mon visage de 

gauche à droite avec sa main, elle se dirigea ensuite vers la cuisine 

où Patrick s'était faufilé. 

« Mais enfin, tu as vu la tête de ma gamine ? Pourquoi tu as fait 

ça ? Que s'est-il passé ?» lui dit-elle d'un ton sec et inquiet. 

« Sa tête a ricoché sur le siège derrière, c'est tout. »  

       À ces mots, ma mère a répondu : 
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    « Tu ne touches plus jamais ma fille, c'est compris ? »  

 

Effectivement, les choses s'étaient calmées quelque temps, et il 

me fichait la paix... Mais il a repris de plus belle après cela.  

 

Cette femme que je devenais rêvait de liberté et de justice, tandis 

que l'enfant bafouée voulait s'envoler et s'éteindre à tout jamais. Je 

maudissais et détestais tellement cette vie, j'étais profondément 

malheureuse et ne comprenais pas pourquoi j'étais sur Terre. La 

souffrance prenait trop de place. Dans mon journal intime j'écrivais 

avoir des envies de mort. J'avais dessiné mon corps, mort, allongé 

par terre avec des mots autour, tels que : 

« Adieu, je m'en vais pour toujours. Personne ne m'aime, per-

sonne ne vient assister à mon enterrement ».  

 

À l'école, j'étais traitée de la même manière qu'à la maison... un 

vilain petit canard. Dès la primaire une maîtresse d'école avait dit à 

ma mère : 

« Votre fille est vouée à l'échec ! ». 

Autant dire que ça fait mal. J'étais tellement paumée à cet âge 

qu'ils m'ont fait redoubler mon CE1. Je ne savais même pas que 

c'était possible. 

 

Plus tard, j'étais la grande incomprise et la folle de service. Mes 

camarades de classe se moquaient de moi parce que j'étais blonde, 

parce que mes seins ne poussaient pas comme ceux des autres 

jeunes filles, parce que j'avais une bosse sur le nez, et deux petits 

orteils bizarres. Rien ne collait chez moi, physiquement je me trou-

vais moche, et intellectuellement j'étais aux antipodes de tout.  

Au collège, certaines filles qui avaient deux classes de plus que 

moi, qui ne me connaissaient pas et ne m'avaient jamais parlé, 
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s'étaient mises en bande pour me faire la misère gratuitement, juste 

parce que ma tête ne leur revenait pas. J'avais le droit aux insultes 

dégradantes et à la méchanceté gratuite dès qu'elles pouvaient 

abattre sur moi leur volonté de me faire du mal. Et si c'était la seule 

histoire de méchanceté...  

 

À cette époque où ma vie de famille et mon cursus scolaire 

étaient désastreux, je me sentais seule contre tous. Je détestais ma 

vie, je détestais l'école, je me détestais. Je me retrouvais souvent en 

sanglots dans ma chambre en criant que je détestais ce monde, et je 

demandais à l'Univers pourquoi ? Pourquoi j'étais ici pour souffrir ?  

Pourquoi ma vie était comme ça ? À quoi ça servait d'être sur terre 

si c'était pour vivre ce genre de vie ? 

 

Personne n'est venu me chercher. Personne, ni les anges ne sont 

venus me libérer ou m'aider, personne ne m'a jamais répondu. Je me 

suis noyée dans la solitude d'être différente et dans le chagrin de 

devoir subir une vie que je n'avais pas choisie. Je vivais sans volonté 

de vivre, tout mon univers était caché à l'intérieur de moi, personne 

ne me comprenait...  

Je me rappelle me cogner moi-même la tête d'hystérie contre la 

porte de ma chambre, de m'arracher les cheveux à pleines mains, 

jusqu'à en pleurer de douleur. Je me faisais volontairement du mal, 

j'étais une boule de souffrance et de colère qui grandissait chaque 

jour et qui aurait donné n'importe quoi pour quitter ce monde. 

 

À l'adolescence, j'ai rendu justice moi-même. J'ai fini par rendre 

les coups à l'homme qui se défoulait sur moi depuis tant d'années, 

et j'ai repris plus ou moins les choses en mains. Patrick et moi, nous 

en sommes arrivés à nous battre. Malheureusement, je n'étais pas de 
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taille, et je finissais les combats avec des marques et des bleus sur 

les bras, des griffures et parfois le nez en sang.  

Un jour ce fut le coup de trop, je finis par l'évidence, fuguer chez 

mon père pour y vivre plus sereinement. Ma mère quitta Patrick 

quelques années plus tard, emménagea avec mon frère et ma sœur, 

et moi en garde alternée. Elle finira par devenir alcoolique et nous 

faire vivre l'enfer. Mon beau-père avait quitté ma vie, et j'ai dû par 

la suite affronter ma propre mère et tenir son rôle pour nous proté-

ger. Elle s'enfonçait à vue d’œil dans la boisson, et libérait sans 

peine son comportement d'adolescente paumée. Patrick n'avait ja-

mais été à la hauteur avec moi, mais il avait le mérite d'avoir subve-

nu à nos besoins vitaux.  

 

 Tous ces scénarios empreints de fatalité que j'ai vécu tant en fa-

mille qu'à l'école m'ont donné des cheveux gris avant l'âge, une 

force, une résilience et une maturité de grande guerrière. C'est à 

mes vingt-et-un an, lors de mon grand départ en Bretagne, que mes 

ailes se sont déployées. Et ce n'est qu'une façon de parler, car éner-

gétiquement je n'avais plus d'ailes, elles étaient arrachées et c'est 

seulement des années plus tard, lors de soins énergétiques, qu'on 

m'a aidée à les refaire pousser.  

Je laissais à mon grand regret derrière moi mon petit frère que 

j'avais essayé de protéger, et ma sœur qui était une jeune demoi-

selle. Je partais avec le cœur lourd, inquiète, mais j'étais enfin libre... 

cette liberté que j'avais tant réclamée.  

 

 
 

Après mon départ, je pleurais beaucoup. Je portais ce poids sur 

mes épaules depuis des années, alors que je n'étais qu'une adoles-
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cente déjà mal dans sa peau. Il fallut que je me mette dans la tête 

que ce n'était pas mon rôle de faire la maman et que c'était leur 

choix d'incarnation de vivre ceci, tout comme c'était mon choix 

d'incarnation d'être la grande sœur.  

J'étais enfin libre de faire ma vie, tout en portant la culpabilité 

d'être partie. Ce fut très dur.... Surtout quand ma mère me balança 

mon départ dans les dents comme un abandon de ma propre fa-

mille.  

 

Durant les deux premières années qui ont suivi mon départ, elle 

m'appelait quand elle était ivre et me faisait toutes sortes de re-

proches immondes.  

« Tu nous as abandonnés, tu ne sais pas ce que c'est que l’amour, 

alors c'est comme ça ? tu as décidé de faire TA VIE ! » 

Qu’est-ce qu'elle en savait, elle, d'abord ? C'était un choix difficile 

de partir loin et faire ma vie, je m'en suis bouffé les doigts d'an-

goisse de laisser mon petit frère et ma sœur avec elle. Ma liberté 

était plantée comme une épine douloureuse dans mon pied.  

J'ai compris que je n'étais pas vraiment libre, et que j'étais enchaî-

née à l'histoire de mon enfance et à l'histoire de ma mère.  

 

Par la suite, j'ai attiré des schémas qui m'ont mise en alerte.  

Étrangement, au fond de moi, je ressemblais à ma mère et j'avais 

plus ou moins adopté les mêmes comportements sans m'en rendre 

compte. J'étais déjà bien auto-sabotée avec mes propres blessures, 

qui m'ont valu d'être dans l’ego, le manque et le contrôle durant des 

années. Mais il y avait quelque chose d'autre, quelque chose de vi-

bratoire en moi, comme une énorme faille.  

Je ressentais constamment un vide d'amour même si j'étais aimée 

par mon conjoint. Je pouvais vite tomber en dépression et boire 

beaucoup d'alcool sans vraiment de raison valable, j'attirais des 
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gens bizarres qui avaient des problèmes avec la boisson. Je cher-

chais à me comprendre pour sortir de ces schémas, car s'il y avait 

bien une chose que je ne voulais surtout pas, c'était ressembler à ma 

mère. Mais pas de bol, j'étais bien la fille de ma mère, et son premier 

enfant. C'est moi qui aie hérité le plus de ses mémoires. 

 

Bébé bagage, je suis donc née avec le sac émotionnel de ma mère 

qui porte celui de sa propre mère, etc... Je n'étais qu'un fœtus quand 

j'ai hérité de ses blessures. À peine éclos que déjà une montagne de 

mémoires générationnelles de souffrance s'entassait sur mon dos et 

s'était inscrite dans mes gènes comme une énorme faille. Ce que 

j'attirais n'était pas lié à moi-même en partie, mais aux mémoires 

que je portais.  

 

Une faille vibratoire qui fait échos dans la matière et qui nous fait 

répéter les schémas de notre lignée familiale. Il faut vraiment être 

cinglé pour vouloir s'incarner avec tout ce merdier ! Mais bon, 

c'était mon choix de m'incarner dans cette lignée familiale, de choi-

sir d'avoir cette femme comme mère, cet homme comme père, et cet 

autre homme comme beau-père. 

 

Les enfants s'incarnent pour guérir leurs parents et ancêtres de 

leurs mémoires de souffrance, quand bien même ils les portent éga-

lement sur eux pour comprendre tout le cheminement. Ce fut un 

long périple pour aller guérir tout ça, et j'avais commencé ma quête 

avec une séance de kinésiologie qui avait été très efficace.  

C'est d'ailleurs pour cette raison que plus tard je voulus faire ce 

métier. La thérapeute avait réussi à débloquer toutes les émotions 

que je retenais depuis des années.  

Mon dieu quel chantier ! Je n'avais jamais exprimé mes émotions, 

et je ne m'étais jamais autorisée à les dévoiler.  
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Je retenais depuis mon enfance une énorme boule de pus dans 

mon être, dans ma gorge, tout ça parce qu'un homme m'empêchait 

de m'exprimer, que je m'étais repliée dans le silence, et qu'à l'ado-

lescence j’avais dû rester forte pour tenir la maison.  

Toutes les séances que je faisais avec elle étaient basées sur le 

même thème, " Ma mère ". Il y avait tant de choses que je portais 

d'elle, dans mes mémoires cellulaires, dans mes émotions... Je por-

tais plusieurs générations de souffrances dans mes veines en plus 

de mes propres blessures. 

 

Une fois, lors d'une séance d'angéologie, on me raconta que je 

m'étais incarnée deux fois dans ma propre famille.  

J'imagine que pour faire ceci, c'est qu'il y a une montagne de 

charges à purifier, et il est vraisemblable qu'à la première incarna-

tion dans cette famille je n'avais pas réussi à tout nettoyer. Des 

siècles d'entassement de mémoires, pour arriver jusqu'à moi. Il faut 

vraiment avoir une âme de guerrière pour accepter de revivre tout 

ça, et trouver la force de tout purifier. 

 

Je suis restée très longtemps fâchée contre ma mère de nous avoir 

fait subir tout ça, et de s'être comportée comme une adolescente en 

crise, imprudente et égoïste. J'ai mis du temps à rétablir le lien du 

cœur. Elle est toxique pour moi car elle vit dans le déni et le passé, 

et je suis toxique pour elle car je vais de l'avant et cherche la vérité.  

Nous vivons toutes deux sur la même Terre mais pas dans la 

même dimension. Quand on se retrouve c'est la joie, mais il ne faut 

pas qu'on reste ensemble plus de trois jours, sinon on se dépouille 

mutuellement dans des disputes qui tournent toujours autour du 

même sujet.  Même sujet, oui c'est exactement ça. Un cordon énergé-

tique me lie à ma mère, nous restons reliées. Et malgré moi et tous 
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mes efforts pour guérir mon passé, je serais toujours infusée par son 

poison tant qu'elle n’effectuera pas le travail de guérison.  

C'est ce que j'ai compris il n'y a pas longtemps. Il n'y a pas de ha-

sard si j'ai choisi le métier de thérapeute et que je suis guérisseuse. 

Toute ma vie, je devrai guérir de quelque chose... Et ce n'est pas 

faute de lui avoir proposé de l'aide directement et indirectement. La 

première chose que j'aurais voulu qu'elle fasse, c'est de lire le livre 

que je lui avais offert quand j'avais dix-neuf ans " Ma vie, mon mi-

roir ". J'avais moi-même lu ce livre, et avais compris plein de choses 

sur les répercussions de la vie en fonction de notre comportement et 

de nos pensées. J'aurais tellement voulu qu'elle comprenne... qu'elle 

se soigne... Mais non... ma mère n'a rien à apprendre de moi, et elle 

ne veut pas aller fouiller son passé. C'est bien trop dur pour elle, le 

rôle de la victime est bien plus confortable.  

Malheureusement rien ne changera si rien ne vient de sa volonté. 

J'ai mis très longtemps avant de lâcher prise sur ce fait. Ses blessures 

sont les miennes, et je sais qu'en la guérissant elle, je pourrai plus 

facilement me guérir et vice versa… enfin j’espère.  

 

Néanmoins, il y a une chose positive : ma mère ayant besoin 

d'amour, elle en donne beaucoup. Elle travaille pour aider les per-

sonnes âgées qu'elle affectionne particulièrement. Par les blessures 

qu'elle porte, ma mère permet à des centaines de personnes de pro-

fiter de son altruisme et de sa générosité de cœur. En comprenant 

ceci, j'ai arrêté de vouloir la changer, et j'ai finalement accepté que 

c'est son choix de vivre ainsi.  

En parallèle, c'est mon choix d'y prêter attention ou non, c'est 

mon choix de me prendre en charge et de guérir mes blessures, et 

c'est ma responsabilité ou non, de couper cette chaîne de souffrance 

de mon incarnation pour ne pas la transmettre à mon futur enfant. 

C'est d'ailleurs ce que j'ai fait récemment.  
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J'ai réalisé pour la première fois une constellation familiale de 

trois jours pour venir purifier ma lignée familiale maternelle, couper 

cette chaîne de souffrance pour ne pas la transmettre à mon enfant. 

À vrai dire, ça m'est tombé dessus comme ça, et je n'ai guère eu le 

choix que de devoir encore travailler mon bébé bagage. 

  

Même après tout ce que j'avais conscientisé et accepté, je n'étais 

pas sortie du tambour infernal de cette machine à laver qui tournait 

sur le même cycle. Je suis encore très loin d'en avoir fini avec ma 

mère, et malgré toute ma bonne volonté, le travail que j'ai entrepris 

depuis des années, et ce que je pensais avoir réglé... surprise... le 

passé me rattrape à nouveau... 

 

 

Schémas dramatiques /partie 1 

 

Cela commence en 2023, au moment où je retourne sur la terre maudite.  

 

L'année d'avant, revenant de mon périple en Corse, je ne savais 

pas du tout où je voulais habiter. J'étais partagée entre me rappro-

cher de ma famille dans la région du Loir-et-Cher, ou trouver autre 

chose ailleurs. Mes guides m'avaient envoyé une vision parfaite-

ment claire d'une carte géographique montrant la région des Côtes-

d'Armor en Bretagne qui ciblait précisément les terres à côté de 

Guingamp. Je me suis mise à chercher, et bim... je tombe sur la 

perle. Un charmant studio en bois, posé au milieu de la forêt des 

terres bretonnes et non loin de la mer. Il était pile dans la zone géo-

graphique que mes guides m'avaient montrée en vision. Gratitude ! 

C'est absolument parfait ! Je m'y installe la semaine qui suit, et passe 

l'hiver en hibernation pour me ressourcer.  
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Je renoue avec Sasha et nous sommes mi-amis, mi-couple... je ne 

sais pas trop comment me positionner. Ce que je sais, c'est que je 

l'aime toujours. Mais nos échanges par SMS sont à nouveau brouil-

lés par des interférences étranges dont nous ignorons le pourquoi 

du comment. Sasha et moi voulons élucider ce mystère car nous 

avons compris que depuis le début, quelque chose sabote notre rela-

tion.  

Il pose des questions au pendule pour savoir si la chose qui nous 

sabote est incarnée en humain ou non. Les réponses sont pourtant 

claires et vraies, mais nous sommes loin de pouvoir imaginer ce qui 

se trame vraiment. 

 En tout cas, mes guides, eux, ne veulent plus que je le fréquente. 

Sasha a pris une route différente de la mienne, et travaille de plus 

en plus avec le bas astral. Même si cela ne me dérange pas, je sais 

que les énergies auxquelles il est lié ont de l'influence sur moi.  

 

Un jour, pendant un massage que je reçois et où j’enlève mon 

pendentif de protection de la Vierge Marie, je me fais attaquer par 

une Succube. Cette garce de démone veut me faire la peau car Sasha 

est son amant dans le bas astral. Allez savoir ce qu'il allait faire avec 

son corps astral entouré de tous ces démons la nuit !  

Bref... j'ai bien compris à ce moment que mon pendentif était un 

puissant bouclier, mais là, c'est trop pour moi. Je me rappelle le jour 

où je lui ai rendu visite pour lui expliquer que je ne voulais plus que 

l'on se voie. Je sors de chez moi en voiture par le chemin en forêt et 

j'entends un bruit bizarre. Je m'arrête, sors de la voiture pour voir ce 

qui se passe, et surprise, une grosse branche s'est coincée dans ma 

roue avant.  
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Cela me fait gentiment sourire puisque bien entendu mes guides 

m'ont prévenue de ne plus aller le voir, et pour m’empêcher de le 

faire je me retrouve étrangement avec " des bâtons dans les roues".  

Bref... je fais le ménage pour atteindre mon plein potentiel éner-

gétique puisqu’apparemment Sasha fait partie d'une entrave à cette 

évolution. 

 

Février 2023, je canalise un message disant que je dois publier 

pour mes prestations de massage. Effectivement, je mets du cœur à 

l'ouvrage pour créer l'image que je publie sur Facebook, et c'est un 

véritable carton. Cette année est charnière sur le côté professionnel. 

Je peux mettre en œuvre tout ce qui est en veille depuis tant d'an-

nées où j'avais le talent et les connaissances, mais ce n'était pas le 

bon timing divin.  

Quel bonheur ! Entre soins bioénergétiques, massages, ateliers, 

stages, conférences, la jolie colombe messagère du Divin ouvre ses 

ailes pour déployer son énergie. Je me vois monter sur des plans 

vibratoires très hauts, vibrer très fort dans un amour inconditionnel, 

sentir mon cœur sans faille et mon être totalement aligné. Un bon-

heur et un ancrage qui m'apportent notoriété, passion et la ren-

contre de personnes merveilleuses en résonance avec mes énergies. 

Je me sens tellement bien que je crois que rien ni personne ne pour-

ra me faire redescendre de cette lumière. 

 

Les mois passent et étrangement, je revois l'appel de la Corse. À 

plusieurs reprises des objets, des publicités, des discussions m'amè-

nent à nouveau vers cette île que j'avais brutalement quittée l'année 

précédente. Mais que me veut-elle ? S'agit-il de messages du divin 

pour me renvoyer en mission ?  

Est-ce un mauvais guide qui veut m'induire en erreur pour me 

refaire plonger ? Cela m'intrigue et je commence sérieusement à me 
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poser la question d'y retourner. Peut-être devais-je terminer quelque 

chose là-bas, ou récupérer une part de moi coincée dans cette mai-

son hantée ?  

 

Je suis toujours en contact avec Baptiste. Nos échanges restent 

très cordiaux pour nous fêter les anniversaires ou le nouvel an. Le 

message se répète sans cesse et je finis par céder à la tentation d'aller 

voir ce qui se tramait. 

 Dans les mêmes temps, je reçois également des messages pour 

partir en voyage dans les îles. L'image de la tortue et de la vahiné 

revient tout le temps. Clairement, on me dit de partir. Partir oui, 

mais où ? 

 J'hésite entre la Réunion, la Guadeloupe, et la Polynésie fran-

çaise. Ces trois destinations ont le potentiel de tortues et de vahinés 

! J'ai la tête en bourrique car quand je me dis " Ok la Réunion ", je 

rencontre quelqu'un qui revient de la Guadeloupe ou de la Polyné-

sie française. Et quand je me dis " Ok la Guadeloupe", je rencontre 

d'autres gens qui partent en vacances à la Réunion.  

« Non mais faut être clair les gars ! dis-je à mes guides, mettez-

vous d'accord non d'une pipe !».  

 

Je tourne en rond pendant des mois jusqu'à réaliser que j'avais le 

choix entre ces trois destinations. Ah oui, le choix.  

« Et puis ma vie est une partie de poker aussi ! » pensai-je ironi-

quement. 

 

Sur le plan de ma mission sur Terre en tant que galactique, ce que 

je comprends, c'est que je dois partir à l'un de ces trois endroits pour 

activer les grilles cristallines par ma présence là-bas. Les Starseeds 

qui ont ce potentiel de canal et de pilier transmutateur sont amenés 

à voyager et à être positionnés stratégiquement sur Terre. Cela per-
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met de faire des transferts énergétiques et d'activer le réseaux vortex 

de Gaïa en fonction de là où ils se trouvent. Je comprends par la 

connexion à mon âme que je dois quitter à nouveau la Bretagne 

pour partir en mission. Et c'est ce que je fais.  

 

Au mois de juin, je plaque tout, proprement, pour partir accom-

plir ma mission de transmutateur-activateur. Difficile à comprendre 

pour mes amis et ma famille qui se réjouissaient de me voir m'épa-

nouir dans le domaine professionnel. J'avais l'ancrage, l'amour, l'ar-

gent, la sécurité...  

Personne n'a compris ma décision de partir à nouveau à l'aven-

ture. Mais ils ne savent pas qui je suis, ni ce que je suis venue faire 

sur terre, ils ne sont pas en mesure de me comprendre.  

Alors comme d'habitude, je trace mon chemin sans le soutien des 

miens, mais dans une totale foi en l'Univers. Tel est mon destin. 

 

 

 

 

Je décide de passer l'été en Corse, puis de partir en septembre en Guade-

loupe.  

 

Avant mon départ je retourne voir Sasha, et sans surprise, nous 

retombons dans les bras l'un de l'autre. Mais je m'en fiche, car avec 

lui je vibre et prends mon pied. Je pense ne plus le revoir après mon 

départ en Guadeloupe, et c'est en partie pour cette raison que je me 

rouvre délibérément à lui.   

Je savoure l'instant présent. Mais par ce geste, je romps l'accord 

que j'ai passé avec moi-même quelques temps auparavant. Lors 

d'un week-end où j'animais un stage sur le développement des ca-
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pacités extrasensorielles et une initiation aux soins quantiques, les 

stagiaires et moi avions fait un pacte avec nous-mêmes.  

Pour sceller l'unité du triangle Corps - Esprit - Âme, nous avons 

demandé à notre âme de nous montrer ce qui pouvait nous freiner 

dans notre alignement et évolution. L'image qui m'est apparue, 

c'était le visage de Sasha. J'ai donc fait le pacte avec moi-même de 

bannir définitivement cette relation pour emprunter le chemin le 

plus sain et évolutif pour mon être. 

 

 En retombant dans les bras de Sasha et en abandonnant mon 

corps à cet amour qui, je le savais, n'était pas éteint dans mon cœur, 

je rompais mon accord et tout allait se dégrader par la suite de mes 

aventures pour me montrer l'ampleur de mon geste et cette trahison 

envers moi-même.  

 

Ma famille habitant sur la région orléanaise, je passe toujours les 

voir avant de retourner faire mes grands périples.  

Avant mon départ en Corse, ma mère et moi avons une violente 

dispute où j'ai bien cru qu'elle allait me claquer le visage. Avec la 

Corse, les choses se Corsent... 

À onze heures du soir elle me met à la porte sans scrupules avec 

toutes mes affaires et ma chatte Lila. Je suis tellement en colère que 

je roule pendant cinq heures non-stop vers le sud de la France, m'ar-

rête sur une station d'autoroute au milieu de la nuit, et essaie de 

dormir dans ma voiture. Je vais rejoindre le ferry à Toulon.  

 

Depuis ce jour où ma mère me met à la porte, étrangement le schéma se 

répète sans cesse, et une pluie d'incompréhension me gifle pendant une 

année sans que j'en comprenne les raisons. La gifle que ma mère ne m'a 

pas mise, c'est finalement la vie qui le fera à sa place. 



208 

 

 

Sur le ferry, je sens mon corps qui tremble. L'énergie puissante de 

la Corse imprègne ce bateau. Je ne sais pas vraiment pourquoi j'y 

retourne. Je sais juste que j'ai reçu plein de signes qui m'ont amenée 

jusque-là.  

 

Assise en regardant le porte-clé corse que j'ai acheté l'an passé, 

j'observe quelque chose qui attire mon attention. Ce porte-clé a la 

forme de l'île avec l'image emblématique de la tête noire au ban-

deau blanc au milieu. J'observe que la cire qui dessine le haut de la 

tête a disparu, comme s'il manquait un bout de son esprit. Plus bas, 

une faille s'est creusée au niveau de sa gorge, étrangement à l'en-

droit géographique où j'avais été logée !  

Mon dieu ! Je comprends à cet instant que quelque chose me re-

tient prisonnière là-bas. Je sens ma gorge se nouer comme si j'étais 

sous une emprise maléfique. À cet instant, en fermant les yeux, je 

me rappelle avoir reçu un message avant de monter dans le bateau. 

J'attendais dans la file avec ma voiture. Je suis sortie pour m'arroser 

un peu les jambes, et rafraîchir Lila avec ma bouteille d'eau, car il 

faisait très chaud.  

Et d'un coup, je perds mon médaillon de la vierge Marie. Quand 

je me penche pour le récupérer, je pose les yeux sur la voiture d'en 

face, un van hippy qui avait un sticker collé derrière avec l'image de 

Jésus accompagné d'une phrase qui disait : 

« Jésus is my airbag ». 

En une fraction de seconde, mon cœur s'accélère et refait le scé-

nario de ma découverte glauque sur mon porte clé à cet avertisse-

ment reçu juste avant de monter dans le bateau.  

C'est clair comme de l'eau de roche, je vais tout droit en enfer. 

Quelque chose va me tomber dessus et j'y vais pour récupérer une 
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partie de moi enfermée. Je serre très fort mon médaillon dans ma 

main en priant Jésus de toutes mes forces pour être protégée.  

 

Qu'allait-il se passer ? À quel danger allais-je être confrontée ? 

L'âme de battante et la foi dans les veines, je navigue jusqu'à la 

Corse pour accomplir mon destin. 

 

 

 

Une fois là-bas, il est convenu que je passe une semaine dans le 

mobile-home de Baptiste qui se fait une joie de me revoir. Moi aussi 

je suis contente d'y retourner, malgré l'arrêt brutal de notre relation 

l'an passé, nous avons mis de côté le champ de bataille pour nous 

revoir amicalement.  

Au moment où j'arrive à bon port, le soir, Baptiste et sa sœur 

m'accueillent bras ouverts avec l'apéritif. En sortant de la voiture, 

quelque chose retient mon attention. Pour m'accompagner jusqu'à 

leur maison, Baptiste a posé sa main sur ma nuque et l'a tenue 

quelques instants. Je sais que ce signe est un geste de domination 

dans le langage animal. Étrange coïncidence après ce que j'avais 

découvert quelques heures plus tôt. 

La semaine s'écoule et tout se passe à merveille. Baptiste prend 

même une semaine de congés pour passer plus de temps avec moi. 

Je suis ravie. Nous avons des discussions profondes où il met en 

lumière ses zones d'ombre et tout ce qu'il a compris sur lui-même 

depuis notre séparation. Je l'observe avec attention, je vois beau-

coup de lumière et de sagesse en lui. Je suis à nouveau sous le 

charme. Sans surprise, je retombe amoureuse de lui, et arrive pro-

gressivement à nous projeter ensemble sans pour autant nous dire 

en couple.  
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Je retombe entre ses griffes, et cette histoire va virer à nouveau au 

drame. Je lui ai naïvement rouvert mon cœur sous ses belles paroles 

de lumière, en pensant que le démon qui l'habitait était maîtrisé. Au 

bout d'un mois, il me met brutalement à la porte.  

J'avais passé une soirée avec des amis sans lui, et j'avais réussi à 

me planter en voiture dans le fossé du maquis en revenant. Une sa-

crée histoire encore !  

Ce soir-là, je n'aurais jamais dû prendre le volant. Mais comme je 

suis têtue, je rentre de cette soirée avec une seule chaussure, car 

l'autre avait disparu dans le maquis lors de cette soirée qui se pas-

sait en extérieur. Le pied droit nu, je loupe ma pédale de frein en 

plein virage, ma voiture ripe en un coup de volant, et me voilà en 

une fraction de seconde dans les airs après avoir franchi le fossé, 

puis défoncé une clôture et atterri dans un champ. Quelle malheu-

reuse !  

Je crois pouvoir remonter comme si de rien n'était, mais ma vue 

bien altérée n'a pas encore compris que j'ai franchi un grand talus et 

qu'il est impossible de remonter. Je fais demi-tour dans le champ, 

j'embraye la deuxième vitesse et fonce dans le talus à toute vitesse, 

en croyant que ça ressemblait à une rampe. Misère, ma voiture s'ar-

rête net dans l'impact, le parechoc est défoncé et je me cogne la tête 

sur le volant. Je sors de la voiture, bim... pieds nus dans les barbelés 

qui me lacèrent à vif chevilles et mollets.  

Une âme bienveillante me voit enlisée sur le bas-côté, et s'arrête 

pour me porter secours, puis gentiment me propose de me ramener. 

Cet accident est un avertissement pour me dire où j'ai mis les pieds, 

et clairement un miroir de ma situation où je me retrouve coincée 

dans une prison. 
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Cette histoire rend Baptiste fou de rage. Les jours qui suivent il 

vrille totalement et son côté obscur reprend le dessus.  

Un soir où nous ne sommes plus du tout sur la même longueur 

d'onde, il me violente physiquement, me met la main au cou en me 

disant : 

« Demain tu dégages !»  

Je n'ai rien vu venir, malgré les avertissements. Le démon s'est à 

nouveau emparé de lui et je n'ai rien pu faire pour me défendre, à 

part prendre mes jambes à mon cou. Dans quelle galère je me suis 

encore fourrée !  

 

Le lendemain je me lève tôt pour préparer mes affaires et net-

toyer à fond le mobile-home. Je me prépare également pour aller 

faire un soin à domicile. Habillée en blanc pour rejoindre ma cliente 

sur son lieu de vacances, je saute dans la voiture et voilà que Bap-

tiste apparaît et pose sa grosse main sur le rebord de ma vitre ou-

verte. Il est ivre et a certainement passé une nuit blanche à broyer 

du noir. Il commence à me sortir un charabia sans intérêt. Je lui dis 

de s'en aller vite car je suis en route pour faire un soin. Il se met 

soudain à crier en engouffrant son énergie noire dans les miennes et 

me retient en me disant :  

« Je n’en ai rien à cirer de ce que tu fais, tu ne pars pas tant que je 

ne l’ai pas décidé ». 

À ces mots et son énergie, mon corps se crispe de peur et je me 

sens en danger. J'aurais voulu riposter, mais dans ce cas il m'aurait 

clairement fait la peau. À n'importe quel moment, son démon qui le 

possédait pouvait me mettre la main au cou pour que je finisse 

morte étranglée sur le siège conducteur de ma voiture. Je suis restée 

immobile et silencieuse en attendant qu'il finisse de dégueuler sur 

moi tout ce qui voulait. 
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 Ce fut un moment horrible où je me suis sentie soumise et sans 

défense, à la merci d'un homme qui avait complètement perdu le 

contrôle de lui-même.  

Quand il m'a lâchée, je suis partie rapidement et tout le long du 

trajet j'ai fait preuve d'une résilience extrême. J'ai appelé mon es-

sence de lumière la plus pure pour garder mon énergie et rester ef-

ficace le temps de prodiguer le soin à ma cliente.  

Une épreuve que j'ai remporté haut la main quand bien même 

j'avais été brassée entre deux polarités opposées en un rien de 

temps. Le soin que j'avais exercé s'appelait " Le Soin des Anges ". Il 

me demandait d'être connectée au plan céleste pour pouvoir appor-

ter des messages et transmettre des codes de lumière à la personne. 

J'avais réussi à garder mon canal et mon énergie hors d'atteinte par 

la force de ma résilience et la pureté de mes intentions.  

En rentrant je sais ce qui m’attend, mais je fais preuve encore une 

fois de courage pour ne pas flancher. J'ai toutes mes affaires dans le 

mobile-home et bien entendu, jamais ô grand jamais je n'abandon-

nerais Lila.  

 

En rentrant de ce soin, je me dépêche de tout mettre dans la voi-

ture sans savoir où je vais aller après ça.  

Je guette de temps en temps si Baptiste ne fait pas irruption sur le 

chemin, la peur au ventre. Puis au moment de partir, mince... mon 

ordinateur, il est resté chez lui la veille. Mes dents se crispent et 

mon pouls accélère. Je dois retourner là-bas... J'envoie un SMS à 

Baptiste qui me répond Ok pour venir le récupérer, et que nous al-

lons pouvoir discuter. Je me suis dit qu'il avait peut-être réfléchi et 

qu'il était redescendu en température depuis le matin.  

En arrivant dans la cour je le vois, tenant un verre d'alcool à la 

main, il commence à balbutier. Je ne fais pas trop attention à ce qu'il 
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dit car je vois bien que cela ne va pas du tout être une conversation 

mais un monologue dans lequel j'ai juste le droit de la fermer. Je me 

dirige vers mon ordinateur que je m'empresse de ranger, mais il m'a 

suivie. Il est agressif. Je lui dis que je n'ai pas envie de discuter avec 

lui dans cet état. Il s'approche de moi de plus en plus, et je me sens 

réellement en danger. Puis des mots résonnent tout d'un coup dans 

ma tête, j'entends : 

« Cours » 

À ces mots, je ne réfléchis pas une seconde, je prends mes jambes 

à mon cou et je cours en direction de la sortie de sa maison.  

« Jésus is my airbag, Jésus is my airbag » Répétais-je en boucle 

dans ma tête. 

Il court à son tour et essaie de me rattraper en m'insultant de tous 

les noms. Mon cœur bat la chamade, et j'ai la sensation que je vais 

perdre la vie pour de bon.  

Dehors, dans la cour, je crie et appelle au secours. Je suis vrai-

ment en danger, et heureusement mon corps me répond pour courir 

et crier. Je sais que si je me dirige vers ma voiture, il me stoppera sur 

le chemin et me fera sûrement la peau ! Crime passionnel, vous 

connaissez ? 

 En analysant la situation je cours sur la route pour demander de 

l'aide à la première voiture, mais pas un seul véhicule ne passe sur 

cet axe à ce moment. Me voilà bloquée sur la route, Baptiste se tient 

à l'entrée de son terrain pour faire barrage et m'empêcher d'aller 

chercher ma voiture à l’intérieur.  

Il continue à m'insulter et à sortir d'horribles mots complètement 

obscènes dignes d'un diable. J'ai mon téléphone, je prie pour que la 

personne que j'appelle me réponde. Son cousin Pierre, chez qui 

j'avais fait du woofing un an auparavant est sur le terrain d'en face. 

Il est mon seul espoir.  
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Ouf ! Il me répond et je le supplie de monter pour venir à mon 

secours. Il apparaît quelques minutes plus tard et ramène difficile-

ment son cousin à la maison.  

La voie est libre. Je file retrouver ma voiture et je pars, en me 

promettant de ne plus jamais remettre les pieds dans cet endroit 

maudit.  

 

Je dois rebondir rapidement pour trouver un logement. J'atterris 

non loin dans un camping nommé " Le RAL ' BOL ". Plutôt affirma-

tif comme message, ça a le mérite de me faire rigoler.   

Je suis avec Lila et cette petite chatte abandonnée qui volait ses 

croquettes sur le terrain du mobile-home. Cela faisait plusieurs se-

maines qu'elle était dans les environs et j'avais vraiment pitié d'elle.  

Ce qu'il faut savoir, c'est qu'il y a plein de chats en Corse, et que 

pour la plupart, personne ne les fait stériliser, ce qui entraîne de la 

vie en désolation pour les générations de chatons qui naissent de 

ces portées. Les SPA sont blindées et ces pauvres bêtes finissent pas 

milliers affamés et à errer, transportant des maladies un peu par-

tout.  

J'emporte donc cette petite chatte avec l'espoir de lui donner un 

meilleur avenir. Je m'installe sous ma toile de tente qui me suffit 

amplement pour être bien. Et puis, franchement, après ce que je 

viens de vivre, je peux être bien partout. 

 

 Sasha et moi sommes restés en contact et je lui raconte mes aven-

tures. Il se demandait d'ailleurs ce que je faisais là-bas, et moi aussi 

à vrai dire, car je n'avais aucune certitude.  

Ce qui est drôle, c'est qu'à chaque fois qu'on est au téléphone, je 

suis sur la plage, et il y a un avion de secours qui passe juste au-

dessus de moi. Plutôt révélateur comme synchronicité. C'est vrai 
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que depuis que je l'ai rencontré, Sacha a toujours été là pour moi, 

bien qu'il n'ait pas toujours bien agi sur le plan sentimental. Il m'a 

toujours sortie plus ou moins de galères en y apportant sa vision et 

ses connaissances sur les dimensions subtiles. Un ami, un frère, un 

amour, un père... Nos âmes sont liées mais ne pouvons plus être 

ensemble dans la matière. 

Les jours qui suivent, c'est le coup de feu. La cliente à qui j'avais 

fait le soin des anges fut tellement ravie, qu'elle sema une graine de 

mon travail à toutes ses copines. Coup de théâtre, après la tempête, 

le beau temps.  Appelée en masse par les clientes, à faire des canali-

sations, des soins et massages énergétiques, je finis par faire affaire 

avec l'hôtel-restaurant qui me voyait passer dans son enceinte à de 

multiples reprises. Je m'installe devant l'établissement sur la plage 

pour exercer, et c'est un véritable carton.  Il y a trois jours d'attente 

pour avoir un massage sur la plage.  

Du délire ! Les gens reviennent me voir pour essayer toutes mes 

prestations, et parfois même toute la famille y passe. Ma réussite fut 

conçue à la suite d’un écroulement total. Paradoxal, n'est-ce pas ? 

 

« Du chaos naissent les étoiles. »  Charlie Chaplin 

                                                        

J'essaie de garder la tête haute, tout en restant sur mes gardes. De 

ma vie, je sais que tout peut basculer à tout moment, du bon, 

comme du mauvais côté.  

Ce fut à cette période que pour la première fois, après avoir été 

vivement confronté à la peur de mourir, et que je me suis rendu 

compte que le mal restera le mal malgré mon aptitude à voir la lu-

mière en chaque chose, je fais le serment de servir la véritable 

Source Lumière.  
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La satisfaction me gagne dans ce périple. Les émotions de la co-

lère et de la haine qui ont gagné mon cœur après cette brutalité de-

viennent le moteur de mon travail acharné à masser toute la journée 

dans des conditions de chaleur extrême.  

Cela me remplit de fierté, l'argent qui tombe du ciel me donne 

espoir, la petite chatte que j'ai fait stériliser et qui trouve une pro-

priétaire m’inonde d'amour et de satisfaction. Et cerise sur le gâ-

teau, on me propose de revenir la saison prochaine pour faire mes 

soins et massages dans un SPA de camping quatre étoiles.  

Un rêve ! Tout s'éclaire de ce voyage.  

 

Quelle aventure ! Pourtant, j'avais répété un schéma dramatique. 

Avais-je bien récupéré cette partie de moi sur cette terre maudite ?  

 

Étrangement, le scénario d'être mise à la porte est lié à la dispute 

avec ma mère. Mais ça, je ne le comprendrai que bien après.  

 

Je repars de Corse à la fin de l'été pour regagner le continent. J'ai, 

grâce à mes soins, pu faire des économies pour partir sereinement 

en Guadeloupe.  

Ral'Bol pas de Bol, je tombe en panne de voiture à peine remon-

tée dans le Sud. Fuite du liquide de refroidissement et surchauffe 

du moteur. Tu m'étonnes... ! Avec cet incident, toute l'énergie que 

j'avais dépensé sans m'arrêter, la tristesse d'avoir été trahie, la colère 

quand j'ai été mise brutalement à la porte, et cette surcharge de tra-

vail où je me suis acharnée.  

Mon moteur intérieur bouillonnait, et j'allais continuer ma route 

comme de si rien n'était ?  

Une vraie guerrière, complètement bornée ! 
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« Non ma fille ! dit l'Univers, là il est clair que tu dois faire une 

pause avant de continuer ta route ».  

J'avais d'ailleurs eu le sentiment d'avoir été escortée par des êtres 

subtils jusqu'au ferry de l'île Rousse pour partir de la Corse. Je me 

rappelle avoir eu ce message quand j'ai fait le trajet, et même avoir 

observé une fuite du liquide de refroidissement sans que ma voiture 

n'allume un voyant. Je pense effectivement que j'avais bien été es-

cortée pour quitter cette terre, car étrangement, une fois revenue sur 

le continent ma voiture tombe en panne.  

En relâchant la pression, je me suis clairement écroulée physi-

quement, sans compter mes corps énergétiques dégommés par ce 

démon qui voulait me soumettre, ainsi que toutes les énergies que 

j'avais brassées sur la plage.  

 

Ma voiture tombe en panne dans la région de la Drôme, où je 

dois rester quelques temps car aucun garage ne peut prendre en 

charge ma voiture pour la réparer tout de suite. Non mais quelle 

histoire encore ! Je me vois avec Lila attendre la dépanneuse de 

l'autre côté de la rambarde de l'autoroute sous un cagnard pas pos-

sible, juste en face du panneau :  

« ATTENTION pente à 18%, utiliser le frein moteur ».  

 

Quelle ironie ! Le frein moteur, oui c'est exactement ça ! Il faut 

vraiment que je fasse une pause car je suis en surchauffe.  

J’atterris donc le soir-même dans un camping au milieu de beaux 

paysages de la Drôme. C'est le garagiste lui-même qui me dépose 

avec mes affaires car je n'ai plus de voiture. Drôle de se dire que j'ai 

échoué ici. Sasha qui habite en Bretagne est en vacances au même 

moment avec sa famille à une heure seulement de là où j'ai atterri.  
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Le soir de mon arrivée dans le camping, je sors au snack pour al-

ler boire cette pinte qui me faisait saliver. Après toutes ces émotions, 

j'ai besoin d'un rafraîchissement. Mes guides me disent à ce moment 

qu'une rencontre va se faire.  

 

Je déambule, lessivée, comme un zombie au milieu de la terrasse 

avec mon verre. Puis je pose mon regard droit devant et je vois ce 

mec qui me regarde aussi. Je m'approche pour l'aborder et naturel-

lement nous entamons la conversation. La nuit tombe, nous buvons 

et nous nous racontons nos vies. Nous escaladons la barrière de la 

piscine pour aller nous baigner au clair de lune. C'est un moment 

posé et agréable. Je passe la nuit apaisée.  

Le lendemain le vent se lève et je crois m'envoler avec ma tente. Il 

pleut des cordes, et ça goutte de tous les côtés. Le lendemain ça con-

tinue encore, et les températures baissent.  

« Bon sang, comment je vais tenir là-dedans ? » pensai-je.  

« Pourquoi je suis ici ? » 

Et là mon téléphone sonne.  

« Salut Justine, c'est Julien, le mec du snack. " 

« Salut. Comment tu as eu mon numéro ? » 

« Je suis ami avec le propriétaire du camping, et quand j'ai vu 

qu'ils annonçaient une tempête pour toute la semaine, j'ai pensé à 

toi sous ta pauvre tente ! " 

 Une tempête dis-tu ? Ma pauvre tente fuit de partout, avec Lila 

on se serre les coudes, mais je t'avoue que ce n’est vraiment pas 

commode. " 

" Justement je t'appelle pour te proposer de venir à la maison. Je 

te propose un lit confortable et une douche bien chaude, tu peux 

venir avec Lila sans problème ". 
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Je tourne les yeux pour réfléchir à cette proposition. Je ne voulais 

pas dépendre d'un homme, et puis, je le connaissais à peine. Cela 

me rassure quand il m'annonce que c'est la maison de sa mère, 

qu'elle sera là, et qu'il y a une chambre d'ami. 

 Le temps ne va pas s'arranger de la semaine, et je commence à 

sentir ma gorge qui me gratte, et avoir le nez qui coule. Je fais con-

fiance à l'Univers et j'accepte sa proposition.  

À peine arrivée, me voilà à remballer à nouveau mes affaires 

pour aller chez Julien. Le lendemain, je tombe malade et je reste 

clouée au lit durant une bonne semaine.  

" Quelle barbe " pensai-je.  

J’atterris-je ne sais où, avec un inconnu qui m’offre l'hospitalité et 

qui finit par prendre soin de moi, et à aller chercher des médica-

ments pour me soigner. On se croirait en ménage ! 

 

La deuxième semaine, remise sur pieds, nous faisons enfin mieux 

connaissance et avons des conversations intéressantes. Je lui ap-

prends les gestes du Qi Gong, lui enseigne des choses sur les ori-

gines de l'âme et l'initie à l’énergétique.  

Nous parlons dragons, et il est fasciné par cette dimension.  

Nous nous entendons très bien et il me propose de rester encore 

si je le souhaite, ce que j'accepte volontiers. Il m'invite au mariage de 

son oncle où, bien sûr, je ne connaissais personne puisque de base, 

je ne devais pas être ici. Je me retrouve donc à un mariage, entourée 

d'inconnus, mais l'idée de ces nouvelles rencontres me plaît. Quelle 

vie insolite ! 

 

 Lors de ce week-end complètement déjanté où nous avons fait 

une chasse au trésor et passé deux jours dans un immense chalet 

perdu dans les montagnes, je flashe sur son cousin. Lui aussi m'a 
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repérée et pratiquement tout le monde capte notre petit manège de 

regards. Julien qui se sentait légitime d'être en couple avec moi 

monte en pression, et me fait une crise de jalousie. Absolument rien 

n'indiquait jusqu'à maintenant que nous étions en couple, nous 

sommes simplement proches comme amis.  

Une fois rentrés du week-end, son cousin et moi échangeons sur 

un réseau pour nous donner rendez-vous quelques jours plus tard. 

Mais ce rendez-vous n'aura jamais lieu.  

Contre toute attente, une grosse dispute éclate à ce sujet et la fa-

mille de Julien vole en éclats. 

Julien a eu vent de ce rendez-vous avec son cousin.  

Et par qui ?... Cette sorcière, la mariée, sa belle-tante. 

 

 Cela se passe lors des prolongations du mariage chez la mère de 

Julien, dans la maison où j'étais logée.  

Cette femme prend Julien à part dans la cuisine pour lui dire de 

faire attention à moi, et lui balance délibérément que j'ai rendez-

vous avec le cousin, le cousin qui est son beau-fils.  

Quand Julien l'apprend, il se met dans une colère monstrueuse, 

me convoque sur le côté à l'extérieur de la maison.  

Rien qu'au ton de sa voix, je sens que quelque chose va me tom-

ber dessus.  

« Alors, comme ça on donne rendez-vous en cachette à mon cou-

sin ? tu sais quoi... ?  Tu prends tes affaires et tu dégages ! » me dit-il 

d'un ton sec en levant le bras pour montrer la direction de la sortie 

du terrain. 

Je suis choquée de sa réaction car franchement cela démontre 

qu'il avait des intentions envers moi, et qu'il croyait sérieusement 

que je lui appartenais.  
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Encore cette sensation d'être soumise... et cette histoire de me 

mettre à la porte... non mais ils se sont passé le mot ou quoi ?  

 

Je le calme avec mes mots, en lui démontrant par A + B que c'est 

son ego qui parle. Je lui mets en lumière que s'il réagit comme ça, 

c'est parce qu'au fond il éprouve des sentiments pour moi. Il ac-

quiesce et se calme. Je lui demande alors d'où il tient cette informa-

tion. Il me répond que sa tante vient de le lui dire à l'instant. Je sens 

alors l'affirmation de tout mon être engagé à restaurer la justice, et 

me dirige aussitôt vers la cuisine où se trouve la sorcière. Non mais 

pour qui elle se prend ? De quoi elle se mêle ?  Je ne suis même pas 

en couple avec Julien ! 

 

Je l'avais bien remarqué depuis le début du mariage où j'avais 

posé les yeux sur elle. Une femme qui cache bien son jeu, fausse, 

avec des énergies noires, un vampire énergétique.  

Cette histoire la trahit en révélant au grand jour la noirceur de 

son cœur qui dégueulait sur les autres de la médisance.  

Quelques heures auparavant, quand nous étions à l'apéritif, elle 

avait lâchement jugé et damné la voisine de Julien qui était venue 

prendre l'apéro avec nous. Cette femme était en souffrance parce 

que son mari ne la touchait plus, et ne faisait pas attention à elle. 

Tout le monde l'avait soutenue avec des mots bienveillants et de 

précieux conseils pour l'aider à traverser cette épreuve.  

Une fois la voisine partie, j'ai observé du coin de l’œil cette sor-

cière médire sur cette pauvre femme.  

« C’est sa faute si elle est dans cette situation, elle ne ressemble à 

rien ! » Dit la sorcière. 

« Non, je ne suis pas d'accord avec toi » répondit un membre de 

la famille. 
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« Et ben franchement tu me déçois » répondit-elle à son tour. 

J'étais choquée devant sa maigre compassion et tolérance pour 

autrui. Cela confirmait tout ce que j'avais senti sur ses énergies. 

J'avais envie d’ouvrir ma bouche et de dire à cette sorcière que 

c'était elle qui était décevante.  

« Cœur de pierre » pensai-je.  

 

 Comme à mon habitude et puisque c'est ma mission, je rétablis 

la justice. Mais pour rétablir la justice, il faut faire face à des gens 

qui sèment le contraire. Youpi... ! C'est dur parfois de l'accepter.  

 

 Je l'interpelle dans la cuisine où elle essuie la vaisselle, faisant 

mine de ne rien entendre. Elle ne s'attendait peut-être pas à ce que je 

débarque pour régler mes comptes avec elle. Sans doute avait-elle 

l'habitude de cracher son venin sans que personne ne la reprenne ... 

J'invoque mon essence angélique et prends mon épée de lumière 

pour faire face à ses énergies sombres.  

Nous nous tenons tête dans la cuisine où je ne me démonte pas. 

Étranglée par mon discours qui la met à nu devant tout le monde, 

elle nie le fait d'avoir bavé sur mon dos, sans me connaître. Elle me 

fuit, elle sort de la cuisine pour aller réveiller son mari qui faisait la 

sieste tranquillement dans le jardin, et ils partent brutalement.  

Devant mon armure, le mal avait fui. Les gens qui ont assisté à la 

scène me révèlent à leur tour qu'ils étaient étonnés de ce mariage 

hâtif, et sentaient eux aussi que cette femme cachait quelque chose. 

Je leur réponds et leur révèle à mon tour ce que j'ai perçu de ses 

énergies. Tu peux mentir sur ton physique, mais pas sur les vibra-

tions qui émanent de ton être. Je mets en garde Julien sur un fait 

important : les vampires énergétiques pompent l'énergie des per-

sonnes qui les entourent, et en l'occurrence, j'avais très bien cerné 
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qu'elle rendrait malade son mari. Je prédis à Julien que son oncle 

tombera malade dans un an ou deux, et fera certainement un AVC. 

Je l'invite à en parler à son oncle le moment venu. Il a compris, et 

me promet de garder cette info dans un coin de sa tête.  

 

Le rendez-vous avec le cousin ne peut se faire car monsieur a eu 

vent du bordel que j'ai mis dans la famille lors de cet échange avec 

sa belle-mère, qui à coup sûr a raconté sa version des faits. Elle au-

rait dit que je l'avais mise dehors. Je rigole car je n'étais pas chez 

moi, je n'aurais pas l'indécence de faire ce genre de chose. Et puis 

elle peut raconter ce qu'elle veut, ma version est soutenue car des 

témoins ont assisté à la scène et m'ont assurée que je n'avais fait que 

me défendre. 

 

Je refais un tour de compteur en réalisant toutes mes aventures 

depuis la Corse. Incroyable pensai-je ! Je passe sans cesse de l'ombre 

à la lumière. Qu'y a-t ’il avec cette histoire qu'on me mette à la porte 

? Qu'ai-je à comprendre ? Et la soumission et l'appartenance à un 

homme qui revient ?  

 

Un mois s'écoule dans la Drôme où je n'ai pas été apportée par 

hasard. Je salue de gratitude Julien et sa maman qui m'ont genti-

ment accueillie, puis je m'envole à nouveau pour continuer ma 

route vers de nouvelles aventures.  

 

 
 

En remontant vers la Bretagne, je suis hébergée par une stagiaire 

qui est devenue mon amie. Méléaure, c'est elle qui m'aide à corriger 
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les textes de ce livre. Je la considère comme ma deuxième maman. 

Elle est douce, généreuse et attentionnée.  

Je passe quelques semaines chez elle, et me sens enfin en sécurité. 

J'organise un stage deuxième module sur le développement des ca-

pacités extrasensorielles, soin quantique et êtres de la nature.  

C'est l'occasion pour moi de me remettre sur pied en montant sur 

des plans vibratoires plus hauts que ceux que j'avais traversés der-

nièrement.  

Le stage se déroule très bien, nous louons un gîte près d'un étang 

avec de nombreuses chambres. Quand les filles arrivent sur place, je 

leur fais jouer une carte aux trésors. Je leur donne des instructions 

avant qu'elles aillent poser leurs affaires. Il faut qu'elles se présen-

tent aux gardiens du lieu, trouvent combien il y en a, un point de 

ressourcement, l'endroit à éviter, et choisissent leur lit en fonction 

des énergies.  

Il y a de quoi faire en termes de lits sur les deux étages.  

C'est vraiment rigolo de les voir faire leur schmilblick sur un plan 

qu'elles dessinent. En nous concertant à la fin des recherches, nous 

avons hâte de savoir qui a trouvé son lit et où il se trouve.  

Les filles me montrent leurs plans avec le lit qu'elles ont choisi en 

fonction des énergies du lieu. L’une des stagiaires décide de changer 

de chambre et de venir dormir avec moi quand je lui annonce qu'il y 

a l'esprit d'un enfant défunt qui flotte sur le lit à côté de celui qu'elle 

avait choisi.  

Tout le monde pouffe de rire car elle a soudainement la frousse. 

J'accepte évidemment de partager ma chambre avec elle.  

Le soir, après avoir bien travaillé et bien dîné, nous nous retrou-

vons au calme devant un thé chaud pour échanger à cœurs ouverts 

sur ce que nous traversons chacune. Il faut dire que ce stage remue 

pas mal, et que j'ai mis en place des exercices pour mettre en lu-
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mière toutes nos zones d'ombre pour pouvoir guérir et nous élever 

spirituellement. Je leur sors mon oracle sur plateau pour nous ac-

compagner avec bienveillance sur ce cheminement.  

Toutes les cartes et réponses sont bluffantes sur la résonance de 

chaque histoire.  

Nous libérons beaucoup d'émotions. Je raconte ce que j'ai vécu en 

Corse, et la façon dont cela m'a affectée.  

Une stagiaire me prend à part plus tard pour me dire qu'à ce 

moment-là elle a vu des larmes noires couler de mes yeux.     

Quand elle me le raconte, j'en ai des frissons dans tout le corps, et 

je prends conscience de l'ampleur des dégâts que je ne voulais cer-

tainement pas admettre. J'étais passée d'un état de lumière intense à 

la plus glauque des obscurités qui m'avait fait redescendre de mes 

plans vibratoires. Comme quoi en énergétique rien n'est acquis, à 

part les paliers de conscience qui sont liés aux paliers vibratoires de 

l'ascension de l'âme. Mais notre corps reste toujours en exposition 

dans la matière avec des stimulations externes qui peuvent nous 

faire dérailler.  

Avec cette stagiaire, nous avions tissé toutes les deux des liens 

très proches depuis notre rencontre lors d'un atelier bien-être que 

j'avais animé des mois auparavant. À cette période, elle est parasitée 

par quelque chose de très obscure qui rôde sur son terrain et qu'elle 

porte aussi en elle. Comme nous sympathisons, je lui propose mes 

services un jour où je passe boire le thé chez elle.  

 

Ce jour-là, quelque chose de très spécial se produit. Elle me parle 

de son futur décès, car elle reconnaît être rongée par une obscurité 

en elle, dans son ventre. J'observe et acquiesce car je ressens la 

même chose. J'observe également qu'il y a une magnifique cheminée 
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cosmo-tellurique dans son jardin qui se dessine sur le sol par un 

cercle de petites fleurs blanches.  

Je l'invite à nous lever pour lui montrer comment se ressourcer 

dans ce canal de lumière, et c'est à ce moment-là que c'est arrivé. Je 

sens que quelque chose va se passer. Elle est debout devant moi, et 

je vois que ses jambes commencent à trembler. Je pose mes mains 

sur ses épaules et fais descendre un corps mal intégré. Je lui dis en-

suite de rentrer dans le canal de la cheminée.  

À bout de forces, elle s'y jette en plongeant pour s'allonger sur le 

sol. Je m'agenouille à côté d'elle, et je commence à prononcer un 

langage que je ne connaissais pas. Mon essence de chamane a pris le 

contrôle pour lui faire un soin. Elle pousse des hurlements en pleu-

rant, et je lui dis de pousser avec son bassin comme pour accoucher. 

L'énergie du canal de la cheminée monte en vibration et commence 

à tout aspirer autour de nous. Je continue mes incantations en fai-

sant des gestes d'accompagnement. Je suis en transe... Elle continue 

à pousser avec son bassin et je vois une masse sombre sortir et aus-

sitôt être aspirée entre Terre et Ciel je ne sais où. C'est fini. Elle se 

calme, sourit et pleure de joie.  

Je lui prends la main pour la rassurer, et lui dis que tout va bien. 

Rien de tout cela n'était prévu ce jour-là, et pourtant, sa vie a chan-

gé. Sa ligne temporelle est recalibrée grâce à notre union et cette 

intervention. Elle n'est plus destinée à mourir, mais à continuer à 

vivre. Au point zéro...tout peut changer.  

 

 

 

 

Cette histoire nous avait considérablement rapprochées, et nous 

étions devenues presque inséparables. Après mon retour de Corse 
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et à la suite du stage sur le développement des capacités extrasenso-

rielles, elle me propose de me loger. 

J'accepte évidemment car j'adore son lieu d’habitation et cette vie 

paisible et simple. Mais nos échanges depuis le stage ne sont plus 

pareils.  

Quelque chose s'est coupé entre nous, malgré notre relation fu-

sionnelle d'autrefois. La raison de cette rupture est simple. Depuis 

notre rencontre, elle a assisté à tous mes stages, et je l'ai accompa-

gnée dans son cursus d'évolution.  

 

C'était une femme qui pleurait souvent, et qui se sentait vraiment 

seule, malgré la présence de son mari et de ses enfants. Toute petite, 

elle n'avait jamais reçu d'amour de ses parents, ce qui avait causé 

une carence affective. Je l'ai prise sous mon aile et l'ai autorisée à se 

connecter à mon énergie quand elle en ressentait le besoin. Mon 

énergie avait le pouvoir de lui donner chaleur et réconfort, et ça me 

rendait heureuse de pouvoir l'aimer et l'aider en même temps. 

Mais quand je suis revenue de Corse, lors de ce fameux stage, je 

n'avais plus les mêmes énergies car je portais une faille de colère.  

 

Elle la ressent et vient me voir car cette faille fait écho en elle. Ce-

la réveille exactement la même vibration dans son corps. Je lui ré-

ponds qu'elle a raison, et que si elle le ressent si fort, c'est parce 

qu'elle est connectée à moi. Je lui propose donc de couper les liens 

pour que cela ne lui nuise plus. Elle accepte.  

L'une en face de l'autre, je lui demande de visualiser que nous 

sommes chacune dans notre bulle, puis je prends mon épée de lu-

mière, et coupe le cordon qui relie les deux bulles.  
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À cet instant elle se met à pleurer car elle ressent être seule à 

nouveau. Ensuite je lui demande de visualiser un faisceau doré par-

tant de son cœur pour se relier au mien.  

Mais de mon côté, je n'arrive pas à le faire. Je vois son lien du 

cœur arriver vers mon cœur, mais je n'arrive pas à l'accueillir. 

Mince.... Je ne lui en dis rien, le principal étant fait.   

Notre relation n'est plus la même après cette coupure. Je suis dis-

tante, même si je l'apprécie toujours, mais quelque chose me re-

pousse chez elle sans en comprendre la raison.  

J’entends mes guides me dire que je vais partir très vite de là. Et 

effectivement, ils ont raison. Rapidement elle me reproche mon atti-

tude distante et me demande de quitter immédiatement son terrain, 

sous prétexte qu'elle ne considère pas l'amitié de cette manière.  

Prise sur le fait, je savais bien que cela allait arriver, mais pas que 

je serais mise brutalement à la porte. Elle me demande de partir le 

jour-même...  Et c'est ce que je fais. Je retourne chez Méléaure. 

 

Troisième personne à me mettre dehors depuis que ma mère l'a 

fait pour la première fois. Son geste se répand sur ma vie comme 

une onde sans fin. Je suis encore loin d'avoir toutes les réponses. Il 

faut que je parte en Guadeloupe pour être éclairée. 

 

La suite de mes aventures allait me faire les plus grandes révéla-

tions de mon existence. Destination la Guadeloupe. 
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Schémas dramatiques / partie 2 

 

Arrivée en Guadeloupe je suis accueillie par Hélène et Fabrice. 

Hélène est la nana que j'ai rencontrée quelques mois plus tôt en Bre-

tagne. Elle m'avait branchée sur son association pour la protection 

des tortues marines, et c'est grâce à elle que je peux venir en Guade-

loupe. Je veux faire de l'humani-Terre et me connecter à l'énergie de 

l'eau.  

Fabrice est le propriétaire du terrain, et c'est lui qui propose gen-

timent de m'héberger dans sa chambre d'ami. Du luxe ! Une maison 

protégée par la végétation, à quinze minutes de la ville de Saint-

François, des animaux partout, entre les chiens, les chats, le perro-

quet et les poules. Le rêve !  

Mis à part ces moustiques en masse qui viennent nous faire la 

guerre tous les soirs à la tombée de la nuit, tout est parfait.  

 

Les semaines qui suivent Hélène m'emmène en mission tortue et 

en mission iguane. Je parcours les plages pour baliser les nids de 

tortue, et anime des stands de sensibilisation sur les iguanes. Je suis 

en vacances, et je sens enfin que je peux me poser. Je me laisse un 

peu aller, et dérive dans la matière à boire un peu trop de ti-punch 

et recommence à fumer le soir.  

On fait la fête et je peux lâcher tout ce que gardais depuis mon 

départ vers la Corse. Du repos loin de tout ça, ce n'est pas de refus. 

 

Lors de mes sorties seule à la plage, je me connecte en conscience 

à l'élément de l'eau et je sens que l'océan ici est puissant. Quelque 

chose m'appelle dans l'eau, quelque chose fait vibrer mon âme. Je 

sais que j'ai une mission spéciale ici dans les Caraïbes, et que j'ai une 
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reconnexion profonde à faire. Quelques mois avant mon départ 

pour la Guadeloupe, j'avais canalisé un message important qui 

n'avait ni queue ni tête. Mais en le relisant aujourd'hui sur mon car-

net, face à ce bleu sans fin sur cette plage, j'en comprends le conte-

nu, et le message m'apparaît comme une évidence.  

 

Ce message disait : 

« Âme céleste sur la Terre, délivre-nous ! Ramasse le coquillage sacré. 

Active le levier cristal au milieu de l'eau. Transforme la boussole en para-

dis, ouvre les portes des cieux au creux de la Terre. Délivre-nous ! » 

 

En faisant le bilan de mes avancées sur mes origines stellaires, et 

de mes grandes transformations internes au cours des dernier mois, 

depuis ma mort, lors de ma tentative de suicide à trente ans, j'étais 

devenu une sorte de pilier lumière.  

Je savais bien des années avant cette tentative que j'allais mourir 

à trente ans, car je n'arrivais pas à me voir au-delà, comme si c'était 

impossible d'y échapper. Je pensais que c'était une mort physique 

pour quitter ce monde, alors qu'il s'agissait en fait de la mort d'une 

ancienne version de moi, pour pouvoir en accueillir une autre. Je dis 

"accueillir" car j'avais bien remarqué que depuis, mes capacités, mon 

antenne corporelle et ma sensibilité étaient décuplées. Une nouvelle 

essence s'était réveillée et j'étais encore plus connectée à l'Univers, 

encore plus attirée par la galaxie et le multivers.  

 

Sans le savoir, j'avais incarné une de mes essences stellaires qui 

porte le nom d'incorporation selon certaines personnes. Mais je 

n'aime pas trop ce mot, je préfère dire incarnation et activation d'es-

sence d'âme. J'étais donc nouvelle, avec une conscience 5D active et 

programmée dans mon organisme, dans cette essence. Mon corps 
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était devenu une antenne puissante avec laquelle je recevais et télé-

chargeais régulièrement des codes lumières.  

Mes convulsions corporelles transmutaient les énergies autour de 

moi, et j'avais les visions nettes et claires, que mon antenne amenait 

des énergies hautes fréquences sur Terre. Je les sentais descendre 

dans mon corps, descendre dans l'intra-terre pour réactiver des ré-

seaux souterrains. En Corse, lors d'une activation, j'avais vu nette-

ment que l'endroit où je me trouvais avait été activé pour diffuser 

un flux d'énergie bleue translucide en direction d'autres points sur 

Terre. J'entendais mon âme me murmurer : 

« Activation des grilles cristallines de Gaïa ». 

Cela tissait un énorme réseau de lignes d'énergie qui enveloppe 

la terre et ressemblait, vu de l'espace, à une gigantesque toile inter-

connectée, comme une énorme fleur de vie au creux de Gaïa notre 

mère. 

 

Me voilà donc face à mon destin à l'autre bout de la Terre, appe-

lée plus que jamais à réaliser une autre connexion. Telle est une par-

tie de ma mission. Je me connecte donc à l'eau pour comprendre de 

quelle manière cette activation va avoir lieu, et je vois des méduses 

noires comme des parasites se déplacer dans l'océan.  

Elles ne sont vraiment pas belles, et ressemblent à des méduses 

galactiques avec une énergie très hostile. Je commence à entrer en 

transe, assise sur le sable, et du bout des doigts je commence intuiti-

vement à dessiner des symboles tout en parlant un langage étrange. 

Mon corps convulse, je sais que je suis en train de faire quelque 

chose de puissant dont j'ignore tout, mais je laisse les commandes à 

mon âme.  

Je vois apparaître des dauphins et des baleines, mon cœur 

s'ouvre considérablement pour accueillir ces fréquences, et je lâche 
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un cri qui fait écho comme des ondes à la surface de l'eau qui 

s'étendent à l'horizon. Je vois un énorme portail s'ouvrir sous l'eau 

au fin fond de l'océan, où des dragons gardiens de grandes tailles 

sortent par dizaines.  

Ils ressemblent à des dinosaures plus évolués et visiblement ont 

tous les atouts morphologiques pour nager. Une bataille commence 

entre eux, et les méduses aliens se font chasser, et même désintégrer 

sur place. Je continue d'être le pilier et le catalyseur quelques ins-

tants, puis... Plus de méduses.... Plus de danger...  

Les dragons à leur tour réactivent un réseau au creux de l'eau, où 

j'aperçois ensuite un énorme faisceau de lumière jaillir de l'océan 

pour plonger puis s'élever vers le cosmos. Je comprends tout le sens 

de ma présence ici, et ressens une énorme gratitude pour tous les 

êtres qui m'ont porté secours.  

En réalité, c'est moi qui leurs ai porté secours ! La mission était de 

délivrer les êtres marins de l'emprise des méduses aliens qui empê-

chaient les réseaux cristal de Gaïa de s'activer.  

 

Le message que j'avais canalisé des mois plus tôt prend de nou-

veau une autre dimension dans mon être. Je ressens que les êtres 

marins sont de ma famille, et je commence à ressentir une profonde 

tristesse. 

« Je veux vous retrouver. Je veux être avec vous. Je me sens si 

seule ! » dis-je spontanément dans un sanglot. 

Je me sens d'un seul coup loin de chez moi avec une impossibilité 

d'y retourner. Une sensation déjà connue me traverse et j'explose en 

larmes. Je ressens tellement de pureté avec cette connexion aux 

animaux marins que j'appelle « Mes frères et sœurs. »  
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Et moi, je suis là, incarnée en humain, à tisser et répandre des 

liens énergétiques dans un monde fait de guerres et de dualité. À ce 

moment pile de ma vie, je me fais la promesse de faire tout mon 

possible pour essayer d'être alignée avec mes fréquences d'origine, 

et de les incarner sans masque au quotidien. 

 

Je pense à ma vie, je fais le tour de mon existence, de mes be-

soins, de mes valeurs. Je me dis vouloir un enfant, mais avec qui ?  

Je me dis vouloir construire et avoir un terrain à moi, mais avec 

quel argent ? Je me dis vouloir vivre heureuse avec l'homme que 

j'aime... et là le hic. 

Je songe à cette histoire d'union libre avec Sasha, et je me rends 

compte que cela ne me convenait pas du tout. Je l'aimais et ne vou-

lais que lui. La graine a germé, et je me suis rendue à l'évidence que 

je ne serais jamais comblée auprès de lui, même si mon cœur es-

sayait de se prouver le contraire.  

 

Un sacré casse-tête. J'ai décidé de faire un choix tranchant, et lui 

ai posé un ultimatum en lui exposant mon point de vue. Il a décidé 

de lâcher cette relation et m'a dit qu'il valait mieux qu'on ne se voie 

plus. Coup de couteau en plein cœur. Mais je savais que ça finirait 

comme cela. Quelle bêtise d'être retournée vers lui et d'avoir réou-

vert mon cœur. Le même schéma qu'avec Baptiste. Je le comprends 

à cet instant, mon point faible c'est le cœur. 

 

 
 

Les mois qui ont suivi cette rupture je me suis traînée dans un 

état de mal-être et de montée émotionnelle particulièrement forte. 

La Guadeloupe n'avait plus la même saveur. Mais il fallait y passer... 
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ou plutôt, y repasser. J'avais déjà fait ce travail auparavant, mais j'ai 

délibérément rompu cet accord avec moi-même pour nourrir une 

envie irrésistible d'y retourner. Quelle horrible dualité intérieure !  

 

Écouter son cœur n'est pas toujours favorable, et au contraire, ce-

la peut être destructeur. Mon cœur était en réalité sous emprise. 

Mais ça, je le comprendrai bien plus tard dans ce voyage. C'était 

tellement éprouvant que j'aurais préféré perdre la mémoire et l'ou-

blier pour ne plus souffrir. Je me laissais aller tout en me disant que 

j'allais m'en remettre. Mais ce fut très long. Dès que je me perdais 

dans mes songes à penser à lui, je savais que je m'engouffrais dans 

un nuage sans fin. Alors à chaque fois, j'essayais de me reprendre 

moi-même pour ne pas PENSER. 

Mais j'ai d'autres choses à traiter. Depuis que je suis arrivée sur ce 

terrain et que je dors dans cette chambre d'ami, je me fais attaquer 

toutes les nuits. Il y a un puits astral juste à côté, et une grosse entité 

qui est là depuis longtemps. Un jour, en me connectant à elle, je vois 

qu'elle est reliée par un cordon à Fabrice. Un autre jour, en faisant 

un massage à Fabrice, je me connecte à son énergie. Il vibre très bas, 

si bas que je ne peux rien faire pour l'aider, à part lui enseigner des 

choses importantes sur l'hygiène énergétique du quotidien. Il 

m'écoute et fournit des efforts pour lui-même, mais cela ne dure 

pas.  

Quand il fait attention à une chose, une autre le rattrape.  

C'est clair, l'entité le tient en laisse et ne veut sûrement pas qu'il 

monte en vibration. Elle fait donc tout pour le maintenir dans un 

cercle vicieux dont il ne pourra sortir que s'il prend conscience que 

quelque chose le manipule. Mais il ne fait rien pour s'en sortir, ni 

même intervenir quelqu'un pour purifier son terrain.  



235 

 

Moi, je suis beaucoup trop faible et en reconstruction pour faire 

un gros soin comme celui-là. Je lui laisse donc le numéro d'une amie 

géobiologue-énergéticienne qui travaille avec les dragons, une nana 

qui tape dans la fourmilière sans problème et qui dégage tout le 

monde. Je sais qu'elle fera l'affaire. Je ne peux plus rester sur ce lieu 

car je me sens tirée vers le bas, et cette maison comme celle de Bap-

tiste a une énergie d'emprisonnement qui nous flagelle et nous em-

pêche de sortir. Il faut que je parte. Mais où ? 

 

Lors de mes petites sorties à la plage, il y a un snack-bar où je 

rencontre un frère stellaire qui m'a d'ailleurs reconnue le premier 

soir où il m'a vue. Il m'a appelée Céleste dès la seconde où il a posé 

les yeux sur moi. Un lien très fort entre nous s'est tissé, même si on 

ne se voyait pas beaucoup, dommage qu'il soit marié.  

 

Un jour il m'a dit avoir rêvé de moi. Je lui apparaissais comme un 

ange de lumière flottant dans la galaxie, mes cheveux ondulaient 

délicatement dans des vagues d'énergie, comme s'ils étaient vivants 

et étaient des capteurs. Des ondes bleu translucides s'échappaient 

de mon corps vibratoire et envoyaient une puissance sans nom.  

J'en avais eu des frissons. Mes cheveux ? Oui je le sentais, il y 

avait quelque chose de curieux avec mes cheveux. Cela me rappelle 

un film très connu qui me fait vibrer " Avatar".   

Et puis il y a un autre mec qui est au service de temps en temps 

pour aider. La première fois que je l'ai vu, je l'ai senti faux. Et en gé-

néral, avec mes ressentis je ne me trompe pas. Encore une fois, on 

peut mentir sur son physique mais pas sur son énergie. Ce mec dit 

être spirituel, alors que son énergie sent la matière et peu d'éveil. 

Mais bon, je ne juge pas, j'observe. Et je peux aussi me tromper, 

même si je ressens beaucoup de choses. 
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 On sympathise, on sort une ou deux fois au resto, ce qui a eu 

pour résultat de rendre jaloux Fabrice. 

Et puis un jour je lui explique mon problème chez Fabrice, et lui 

demande s'il peut m'héberger quelques temps. Il est d'accord et 

vient me chercher deux jours plus tard.  

 

Quand j'annonce la nouvelle à Fabrice, il a une mauvaise réac-

tion, un mélange entre l’ego, la tristesse et la jalousie. Je l'aimais 

beaucoup, je lui ai dévoilé beaucoup de choses sur mon niveau spi-

rituel, et sur le fait que je suis très sensible aux énergies. Je lui ai 

transmis beaucoup d'informations, et notamment qu'il est un enfant 

indigo et donc un être spécial, mais comme il ne m’a pas pris vrai-

ment au sérieux et que nos énergies étaient sur la fin trop disso-

nantes, j’ai pris la décision de partir. J'avais l'impression de ne pas 

être à ma place, et de ne pas être comprise. Les discussions sur la fin 

ne m'intéressaient plus du tout, et je ne voulais même plus parler de 

moi, puisque de toute façon, à chaque fois que je dévoilais mon uni-

vers, il ramenait tout à lui. Je ne vibrais pas, ou plus. 

 

Le jour où Dom vient me chercher, l'entité se venge sur moi. Je 

me tiens debout sur une chaise pour récupérer les rideaux que 

j'avais accrochés sur sa terrasse. Puis d'un seul coup, en une fraction 

de seconde, je tombe sur le dos de la chaise et me fracture la côte 

droite. Je suis sous le choc et ne respire plus. Oui c'est exactement 

ça, RESPIRER. Cette entité m'étouffait, et elle ne voulait pas que 

j'aille respirer ailleurs.  

 

Les entités sont parfaitement capables d'agir dans la matière, 

d'imiter des odeurs, faire bouger des objets, créer des accidents, voir 

même d'aller jusqu'à la mort pour certaines. Je suis restée dix mi-
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nutes par terre à essayer de respirer correctement, les larmes me 

sont montées tout de suite. J'étais sous le choc. Puis je me reprends, 

me relève et pars de chez Fabrice avec cette fracture. 

« Encore un endroit maudit » pensai-je. 

 

Me voilà chez Dom, et ça change clairement la donne.  

Chez lui tout est aseptisé, pas un cafard, pas une araignée, pas un 

moustique. Je passe de meilleures nuits, et je sens que je remonte 

mes plans vibratoires, même si mon corps reste fatigué. Je voulais 

exercer mes massages mais je suis malheureusement figée à cause 

de cette fracture de la côte. Il n'y a rien à faire dans ces cas-là, ça se 

remet tout seul avec le temps. Je passe de bons moments avec Dom, 

nous sortons souvent au restaurant et j'observe qu'il vibre quand 

même très matière. Il veut m'offrir des vêtements, veut m'amener à 

des couchers de soleil, et est très maniaque sur le ménage et la cui-

sine dont il déteste les odeurs. 

« Drôle » pensai-je. 

 

Il me fait rencontrer ses amies, des nanas super sympas mais très 

superficielles. En un mois, je me suis rendu compte que ce que 

j'avais senti sur ses énergies dès le début était vrai.  

Je ne vibrais pas du tout avec lui ni avec son entourage.  

Même dans des moments superbes où je voguais sur un bateau 

en plein milieu des Caraïbes, je ne vibrais pas et ne me sentais pas à 

ma place. Ce voyage qui m'avait tant mis des paillettes au cœur 

tournait au vinaigre depuis le départ de chez Fabrice, et je commen-

çais à me demander ce que je faisais là. J'étais malheureuse et je ten-

tais d'échapper à mes émotions qui me faisaient plonger petit à pe-

tit.  
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La rupture avec Sasha était pour moi une énorme étape de vie et 

sûrement la plus difficile.  

 

Entre temps j'avais reçu des nouvelles d'Hélène qui, au moment 

où j'avais quitté le premier lieu d'accueil, était repartie pour les fêtes 

de Noël dans sa famille sur le continent.  

Quand elle apprit mon départ de chez Fabrice, elle me laissa un 

message très décevant qui me blessa énormément. 

« Coucou, j'ai appris que tu étais partie de chez Fabrice, fais 

comme tu le sens. Désolée si nous n'avons pas été à la hauteur de 

tes espérances, j'espère que tu trouveras mieux ailleurs. » 

À ces mots mon cœur a eu une crampe et je crus rêver.  

Non mais c'est quoi ce message pourri ? Pour qui elle me prend ? 

Une princesse Barbie ? 

Je pensais avoir été claire sur mes ressentis sombres du terrain, 

les énergies basses de Fabrice, ma sensibilité à tout ceci. Encore une 

fois, je me sens vraiment incomprise, terriblement seule et triste. Les 

humains ne me comprendront donc jamais. 

« Mais qu'est-ce que je fais en Guadeloupe ?» pensai-je. 

 

En dehors de ma mission de reconnexion avec l'eau je commençai 

sérieusement à me demander ce que je faisais ici, et pourquoi l'Uni-

vers m'y avait envoyée. Ma décision de tout plaquer et de venir sur 

cette île était basée uniquement sur les signes de l'Univers qui 

m'avaient été envoyés quelques mois auparavant. Ce voyage vire à 

je ne sais quoi, et rien n'a plus de sens. 

Dans le mal être, je me replonge à fond dans l'écriture de ce livre 

et me révèle plus que jamais. Je suis sans voile, transparente, le 

grand paradoxe avec cette vie où je ne me sens pas comprise ni à ma 
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place. En larmes, j'appelle mon amie et deuxième maman Méléaure, 

qui essaie de me remonter le moral. Elle me dit : 

« Justine quand même, n'oublie pas que tu es sur une île magni-

fique. » 

Je pleure de plus belle en lui répondant : 

« Mais je m'en fous d'être sur une île magnifique. Ça sert à quoi 

toute cette beauté si je suis malheureuse ?  

Je préfère être en Bretagne près du feu à boire un chocolat chaud 

avec les gens que j'aime... snif. » 

 

Elle acquiesça mes dires et en effet se rendit à l'évidence que l'en-

vironnement paradisiaque ne pouvait combler et faire vibrer une 

âme en peine. La matière de l'île ensoleillée et verdoyante, les sor-

ties et cocktails, les restaurants et les vêtements, tout ceci n'avait 

aucune importance pour mon être qui pouvait se gaver d'extérieur, 

mais restait inerte, sans vie à l'intérieur.  

 

Vibrer... Je veux juste vibrer. 

 

 

 

 

Et puis il y eut cette vision. 

 

Un œil céleste bleu presque translucide me rendit visite deux ma-

tins d'affilée. Tandis qu'à travers l'écriture de mon livre je me ren-

dais à l'évidence que quelque chose bloquait dans ma vie, et que 

sûrement j'avais beaucoup de choses à régler sur le plan familial, je 

reçus des messages qui allaient changer ma vie à tout jamais. 
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Le premier matin, avant que je n'ouvre les yeux, je vois flotter 

dans l'espace devant moi un œil qui me regarde. Il ressemblait à une 

forme géométrique ronde avec des inscriptions d'un langage incon-

nu, imbriquées les unes dans les autres. 

« Étrange ! » pensai-je. 

Le deuxième matin cet œil revient, mais cette fois il me parle et 

dit : 

« Tout va changer. » 

Je reste stupéfaite de cette manifestation, et en effet, je sentais que 

quelque chose allait bouger. Je ne pouvais pas rester comme ça, 

inerte en Guadeloupe en écrivant mon livre. Ça n'avait pas de sens, 

rien n'avait de sens depuis quelques mois. Mais je m'efforçais de 

rester conciliante et ouverte à toute possibilité, quand bien-même en 

parallèle, je songeais à reprendre l'avion pour rentrer de ce périple 

pour lequel j'avais tout plaqué. Deux jours plus tard, le destin vint à 

ma rencontre. 

Je tombe sur une annonce internet d'un stage de constellation 

familiale sur la lignée maternelle, et là j'ai su que c'était pour moi.  

Je tombe des nues quand mes yeux se posent sur l'image de pré-

sentation montrant plusieurs femmes d'une même famille, avec un 

diadème bleu translucide en guise de troisième œil, et au centre de 

l'image … devinez quoi ? Un énorme cercle, imbriqué dans d'autres 

cercles avec des codes de lumière à l'intérieur. Mon œil céleste ! Je 

frissonne. Je n'en crois pas mes yeux. Je suis bouche bée et reste si-

lencieuse le temps de contempler et ressentir cette manifestation 

qui, je le savais, était déjà en train de me bousculer et de travailler 

sur moi. En réalité, j'avais déjà commencé le travail bien avant cette 

annonce en participant à une constellation familiale un ou deux 

mois auparavant. J'avais mis en lumière mon enfant intérieur blo-
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qué sur le “re-Père”, les bagages maternels trop importants, et cette 

femme que je suis qui cherche un équilibre intérieur. 

Je saute sur l'annonce et je m'inscris illico sans regarder les moda-

lités ni rien du tout. Je me sens appelée, je sais... c'est tout. 

Le stage de trois jours arrive à grands pas, et ma vie est à nou-

veau poussée dans ses retranchements avant cette grande étape de 

guérison. Dom, qui avait des vues sur moi depuis un moment, me 

met brutalement à la porte quand je lui apprends que j'ai l'intention 

d'aller boire un verre et prendre l'air avec une personne spirituelle 

que j'ai rencontrée. À peine je lui ai annoncé que je sortais seule, que 

le voilà pris dans une furie où le masque tombe devant mon regard 

démuni. 

« Tu m'as bien pris pour un c.. » me dit-il. 

« Non mais tu es grave ! » lui répondis-je 

« Depuis le début tu as voulu m'acheter avec tes vêtements, etc. 

Je ne suis pas ce genre de femme, et je t'ai déjà fait remarquer plu-

sieurs fois que je n'ai aucune arrière-pensée sur notre relation. » 

 

Dom, blessé dans son ego, son enfant intérieur en carence affec-

tive, se raccrochait à moi et attendait sûrement que je craque un jour 

dans ses bras. Seulement il ne m'attirait pas du tout, et je me voyais 

juste comme amie avec lui. Pauvre naïve que je suis, à faire con-

fiance aux hommes en pensant qu’ils sont en mesure de me com-

prendre, comprendre que je suis une femme libre, nomade, dans 

l'amour universel, attachée à rien et connectée à tout. La dispute bat 

son plein dans la voiture où je lui fais également remarquer que son 

Bouddha tatoué sur le bras ne lui avait rien enseigné, et qu'il n'était 

pas du tout ce qu'il prétendait être. 

« Aujourd’hui tu pars, et tu te débrouilles pour trouver un autre 

logement. Je suis sûr que tu vas aller chez ce mec que tu as rencon-
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tré. Ah oui, c'est comme ça avec toi, tu étais chez Fabrice, après moi, 

et maintenant chez un autre... » protesta-t-il stupidement. 

Je suis plus qu'outrée, et trouve que sa conscience est encore pire 

que ce que je pensais. Qu'est-ce qu'il n'a pas compris dans le fait que 

je suis nomade et en voyage en Guadeloupe ?  

Que pensait-il, que j'allais rester et me marier avec lui ? Non mais 

franchement... 

 

Me voilà donc deux heures plus tard avec mes deux bagages, ma 

table de massage, ma petite chatte Lila en sac à dos sur le bord de la 

route en pleine jungle guadeloupéenne, à ne pas savoir où aller. Et 

cerise sur le gâteau, il se met à pleuvoir pile à ce moment. Génial !  

 

Je traîne tout mon poids, essoufflée sur quelques mètres, mais 

c'est franchement impossible de marcher avec autant de choses sur 

les bras. Un homme me voit trempée, arrivée dans la rue avec tout 

mon schmilblick et me propose de me poser sous le seuil de sa mai-

son. C'est vraiment une catastrophe cette aventure. Je pleure, je suis 

mouillée de partout, et où vais-je aller maintenant, je ne connais 

personne. Pas question de retourner chez Fabrice, pas un hôtel ici, 

pas de camping...  

Je pense à cet homme avec qui j'ai rendez-vous le lendemain pour 

boire un verre, et je tente le tout pour le tout. Je l'appelle et lui ex-

plique ma situation, la queue entre les pattes. Il répond très cordia-

lement et propose de venir me chercher là où je suis. Ouf... Merci le 

Saint Esprit ! 

 

Alhi est un homme de 60 ans, plutôt bel homme, cheveux bruns, 

typé tunisien, et il gère une agence de voyage. J'ai eu l'impression 

d'être amenée naturellement vers mon deuxième père. Chez lui, 
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grande villa avec belle piscine, il m'installe dans la chambre de sa 

fille où il a soigneusement fait le ménage et changé les draps. 

« Tu peux rester le temps que tu veux, la journée je travaille au 

bureau. Tu fais ta vie, il n'y a pas de souci. » me dit-il avec bienveil-

lance. 

 

En l'espace d'une journée, je m'étais inscrite à un stage de trois 

jours qui allait changer ma vie, je m'étais fait jeter dehors sous la 

pluie comme une malpropre, et avais atterri chez un inconnu que je 

n'avais vu qu'une seule fois. Depuis des semaines je sentais que 

quelque chose allait se passer, mais c'était de l'ordre de l'invisible et 

j'étais incapable de prédire que j'allais être catapultée de droite à 

gauche sous une bonne douche tropicale. Depuis, je connais toute la 

valeur de l'expression " j'ai pris une douche froide ". 

 

La cohabitation se passe très bien, et, pour la première fois, je me 

sens à ma place dans ce voyage. Je redescends en température après 

ce tour de manège mais un truc me chiffonne.  

Dans deux jours je dois partir à l'autre bout de la Guadeloupe 

pour ce stage, et d'après mes conversations avec les propriétaires du 

lieu, je ne pouvais pas emmener Lila. 

« Mince... Comment je vais faire ?» me questionnai-je. 

Ça me fout mal de demander à Alhi, presque inconnu, de garder 

ma chatte. Lila, ma sœur spirituelle, ma chérie que je protège et qui 

me suit dans mes aventures, c'est mon rôle de veiller sur elle. 

Je ressens une pointe au cœur. La vie décidément me met à 

l'épreuve et me fait traverser des étapes extrêmes de résilience et de 

foi en l'Univers.  

J'explique à Alhi la situation, encore la queue entre les pattes. J'ai 

besoin de son aide, et après ce qui m'est arrivé, la confiance envers 
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les hommes est un sujet sensible. Avec bienveillance, il me rassure et 

me montre ses deux chats bien dodus jouant sur la pelouse ver-

doyante de son jardin. En effet, je constate que ses animaux ne sont 

pas malheureux, et à ces simples paroles transparentes qu'il 

m'adresse, je comprends qu'il est sincère. Je passe deux nuits chez 

lui et me voilà partie avec mon sac à dos à traverser toute la Guade-

loupe pour aller à la rencontre de mon destin. 

 

 

 

 

Je parcours les villages en navette créole et je découvre cette île 

avec beaucoup d'émotions mélangées. Le paysage défile à travers le 

carreau du véhicule sur fond de zouk à l'intérieur. De quoi ambian-

cer ! Moi je suis perdue dans cette purée d'événements que je vis et 

qui me font tourner en bourrique. 

 J'arrive sur le lieu de rendez-vous, le coin le plus tropicalisé et 

verdoyant de l'île. Je tombe amoureuse du coin, de ces arbres cente-

naires, des fleurs exotiques en pagaille, des roches aux visages ex-

pressifs, de ces oiseaux et autres animaux qui habitent la forêt.  

Oui nous sommes en forêt. Et le stage se déroule au cœur de la 

jungle, dans les montagnes qui pulsent une énergie inspirant le res-

pect. Je rencontre les personnes qui vont m'accompagner et dormir 

sur place durant le stage. Ambiance familiale, cosy, et nature. Filles 

et garçons mélangés. Ce stage je le fais pour moi, mais je me sens 

mal à l'aise d'être au sein d'une communauté durant trois jours. Je 

ne suis pas anti-sociale, je suis ermite. Je n'aime pas être mêlée à 

l'énergie des humains que je ne connais pas, et encore moins devoir 

créer un cercle ou à coup sûr je ne trouverai pas ma place. 

 

Le jour J arrive. Je rencontre la thérapeute et me dis : 
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« OUILLE ! ça commence mal... » 

À peine les yeux rivés sur elle que des frissons glacés me pren-

nent, et je ressens de la noirceur dans son âme. Belle femme mais 

avec, je le vois et le sens, des traits de sorcière fausse lumière dont 

les énergies ne vont pas me plaire. Je garde le silence et suis obser-

vatrice. Après tout, je ne suis pas ici pour faire la thérapeute, c'est 

moi que je viens guérir. Je repense néanmoins à ce moment juste 

avant d'arriver sur le lieu du stage. Mes guides m'avaient demandé 

de me créer une bulle de protection qui tiendrait pendant trois 

jours. Ils m'avaient même dit de le faire en appelant toutes les es-

sences de mon âme, ce qui est très rare.  

« Curieux ! Quelque chose va essayer de m'attaquer ? » avais-je 

pensé. 

Quand ils me demandent de faire ça, en général, ce n'est pas pour 

rien. Ils savent ce que moi j'ignore encore, alors je fais toujours ce 

qu'ils me demandent.  

 

Le cercle de seize personnes se forme dans la jungle tropicale, et 

me voilà partie pour trois jours de purification intense.  

 

Chacun raconte son histoire, et à chaque passage, un tableau avec 

un arbre généalogique se forme pour mettre en lumière les éléments 

traumatiques des ancêtres jusqu'à quatre générations. Le but est de 

comprendre ce que nous portons comme charge en tant qu'enfant, 

pourquoi nous répétons inconsciemment les mêmes schémas que 

nos parents, quelle est la véritable origine de nos maladies, et qu'est-

ce qui nous bloque réellement dans notre vie. 

C'est un travail très puissant qui demande d'y mettre une cons-

cience. Ma conscience est bien préparée à me regarder en face et à 

aller chercher, fouiller, libérer les entrailles de mes mémoires géné-
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rationnelles, ainsi que de comprendre pourquoi je reste figée dans 

certains schémas de vie.  

Mais surtout, je veux me libérer de ma mère. Je sais que le fil 

conducteur de ma souffrance et de mes principales blessures est lié 

à la lignée maternelle. Je n'ai d'ailleurs eu aucun soutien de sa part 

pour ce stage quand je lui ai demandé de me fournir quelques in-

formations sur la famille. Je devais recueillir des informations 

comme les dates de naissances, le nombre d'enfants, le nom de 

jeune fille de ma grand-mère et arrière-grand-mère, etc. Des infor-

mations qu'on retrouve souvent dans les carnets de santé ou livrets 

de famille, que j'ai réclamés un peu précipitamment à ma mère la 

veille du stage.  

Elle m'a envoyée sur les roses en me disant : 

« Tu es où ? Dans une secte ? Tu préfères être avec des inconnus 

qu'avec ta propre famille ? » 

À ces mots, j'ai su que je n'aurai évidemment aucun soutien. Cela 

m'a rajouté un poids et presque une envie de hurler et de pleurer. 

Ce stage, je le fais pour moi, pour elle, et pour toutes les femmes de 

notre lignée qui ont souffert et qui ont besoin d'être entendues et 

libérées. Je passe cette épreuve me sentant seule plus que jamais, à 

l'autre bout du monde. 

 

 

 

 

Le premier jour j'observe les gens, je parle peu, pas envie de par-

ler, pas envie de rencontrer, pas envie de me réjouir.  

J'ai quelque chose à lâcher ici. Rien d'autre n'attise mes envies.  
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Après avoir fait l'arbre généalogique de quelques participants, 

nous nous dirigeons vers un autre endroit tout proche du carbet où 

nous avons passé la majeure partie de la journée. Un autre carbet, 

ouvert sur la nature brute des montagnes tropicales.  

Nous nous mettons en cercle, debout, commençons à pratiquer 

une respiration forte et accélérée sous les directives d'un autre in-

tervenant. Il met de la musique style chamanique, nous guide dans 

une danse pour aider le corps à lâcher prise.  

Au bout de quelques minutes, je sens des fourmillements monter 

dans mes pieds, mes mains, j'ai la tête qui tourne et je commence à 

sentir quelque chose qui veut sortir de mon ventre, de ma poitrine, 

de ma gorge. La danse continue, j'ai les yeux fermés, me sens entrer 

dans une transe où je ne contrôle pas grand-chose. Je commence à 

me tordre car je sens de puissantes manifestations en moi. Prise 

dans ce fracas intérieur, je lâche un premier cri horrible qui résonne 

dans toute la pièce et fait écho dehors. Je me tiens le ventre, la tête, 

je me débats dans tous les sens, puis relâche un cri d'effroi qui fait 

trembler tout mon corps. 

 

Ça y est ! Justine n'est plus Justine, mais un canal, un portail qui 

ouvre sur toute la ligne de mémoire des souffrances de ses ancêtres. 

Ces femmes passent à travers moi dans mon corps, et je ressens tout 

sous des convulsions qui m'obligent à m'agenouiller par terre.  

 

Mon corps ondule dans tous les sens et je ne sais pas comment 

me mettre. Je continue à faire des bruits et des gestes frénétiques. 

Les intervenants essaient de me mettre des coussins sous la tête 

pour que je ne me cogne pas sur le sol, mais je me tords tellement 

que j'envoie tout paître avec les bras de tous les côtés. J'ai le senti-

ment d'être battue, l'instant d'après d'être dans un profond déses-
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poir, puis encore après comme si on m'arrachait mon enfant. À cet 

instant-même ou j'ai ce sentiment horrible, accroupie au sol je tends 

les bras devant moi en criant : 

« Mon bébéééééé. » 

Je me mets ensuite à convulser de plus belle et finis par m'allon-

ger sur le dos par terre. Deux intervenantes viennent.  

L'une d'elle me tient la tête, et l'autre les jambes, au milieu de la 

salle où mon être s'est transformé en démon qui hurle et qui se tord. 

Les cris de terreur continuent à exploser dans ma gorge, mon torse 

se soulève du parquet et mes mains accrochent le sol, telles des 

griffes voulant laisser une empreinte dans les lames de bois. 

« Est-ce que je suis possédée ? » pensai-je. 

J'ai la sensation qu'un démon se débat pour sortir de moi.  

Puis soudain, j'ai une envie et un besoin inattendu d'accoucher. 

J'écarte les jambes spontanément et je pousse dans mon bassin pour 

sortir je ne sais quoi. Je crie d'agonie. Tout cela est bien réel. Au bout 

de vingt minutes, mon corps reste allongé, comme mort sur le sol, 

une femme me lâche les pieds tandis que l'autre me caresse le vi-

sage en me disant : 

« Tout va bien. » 

Les larmes me montent, et après le démon enragé voici la made-

leine en flots ! Les mots tournent en boucle dans mon esprit : 

« Mon bébé, où est mon bébé ? » 

Je ne suis toujours plus Justine mais une ancêtre qui parle à tra-

vers moi. Je sens sa présence en moi et je ressens toute sa tristesse. Je 

regarde l'intervenante et lui demande spontanément : 

" Mon bébé. Ils ont pris mon bébé ! " 

À ces mots je comprends que cette femme de ma lignée qui parle 

à travers moi ne partira pas tant qu'elle n'aura pas obtenu justice et 
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n'aura pas été entendue. Je lui parle et lui dis que je la comprends, 

que je l'écoute, qu'elle est entendue.  

 

Quelques minutes passent, les yeux dans le vide, je ressens une 

tristesse sans fond envahir mon cœur. Je sais que cette émotion lui 

appartient. 

« Un bébé volé... dans ma famille... » 

Mais qui ? Et pourquoi ? 

 

      J'attends un dénouement. Je lui envoie de l'amour et de la lu-

mière. Puis je la vois repartir en haut, comme une boule de lumière 

blanche qui peut enfin monter en paix. Je reviens peu à peu à moi, 

mon esprit réintègre mon corps. 

 

Après cette séance je me sens vidée. Il n'y a rien qui traverse mon 

esprit, à part ces cris déchirants quand on m'a arraché mon bébé. La 

première nuit est calme, et j'appréhende le lendemain. Je sais que je 

vais devoir, à un moment ou un autre, passer sur le billard et racon-

ter devant tout le monde mon histoire.  

 

 

 

 

Le lendemain je ne passe pas de la journée, et saute mon tour 

quand je sens que je vais y passer. Les histoires des camarades sont 

un vrai feu d'artifice émotionnel dans lesquelles chacun se retrouve 

un peu. Les liens se tissent et les regards se croisent. Je reste tou-

jours à l'écart et n'ouvre pas la porte de mon temple intérieur. Sage, 

j'observe.  

Vient la deuxième transe où nous changeons à nouveau de carbet 

pour libérer les traumas. En cercle au centre de la pièce, l'homme 
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nous amène comme la veille à monter en vibration dans une danse 

des pieds où le rythme, comme celui des tambours, me fait vite 

monter dans une transe. La musique porte une énergie de joie et, le 

tout combiné, je ne peux plus tenir debout, et m'assoie par terre. Je 

danse avec mon bassin, mes épaules, mes bras, et mes mains cares-

sent le sol.  

J'ai la sensation d'être en lien intime avec Gaïa. 

Plus mes camarades restent debout à taper du pied pour contrô-

ler le rythme du cercle, plus mon corps et mon esprit déconnectent 

totalement de la matière pour ouvrir mon antenne intérieure à cet 

océan de connexion universelle qui m'entoure. Mon cœur respire au 

tamtam de tous ces pieds nus qui cognent le sol à l'unisson. Je 

commence à jouir, je sens une énergie d'amour inconditionnel péné-

trer les membranes de mon bassin et de mon cœur, pour m'amener 

encore plus loin dans ce champ de connexion subtile. Mes mains 

brassent le sol et je veux toucher la terre, je veux enfoncer mes 

mains dedans, la ramener contre mon visage et m'en enduire com-

plètement pour ne faire plus qu'un avec Gaïa. Je pousse des cris de 

délivrance et de joie. J'envoie en l'air et au-dessus de moi l'énergie 

que je ramasse au sol, comme si j'envoyais de la terre partout. Je cé-

lèbre une union, je respire à pleins poumons. 

 

Après cette profonde connexion, mon corps vibre sur une fré-

quence puissante, j'ai les mains engourdies et je ne peux plus les 

utiliser. Mes doigts sont collés, et je ne peux même plus les bouger. 

Mon bassin touche le sol, et je recommence à convulser. Mon torse 

et ma tête basculent en arrière au moment où un énorme faisceau 

lumière venu tout droit du centre de la terre vient me traverser le 

corps par le bas. Je ne contrôle plus rien, et ne peux qu'encaisser 

dans un total lâcher-prise les décharges électriques et les puissantes 
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impulsions lumière qui sont envoyées directement au centre de ma 

poitrine.  

Dans cette puissante manifestation, plus aucun son ne peut sortir 

de ma gorge qui est maintenue et tirée vers l'arrière. Des larmes 

coulent le long de mon visage, puis se noient dans les vagues de 

mes cheveux ondulants sous les à-coups de mon torse. Je reçois des 

décharges de lumière. Je transmute des puissances obscures qui 

m'habitent. Cette scène dure de longues minutes. De ma vie, je n'ai 

jamais reçu de soin du cœur aussi puissant. 

Après cette manifestation, je m'allonge par terre et je reste inerte 

comme pour reposer tous les muscles contractés de mon être. Je me 

sens bien, en paix, en apesanteur. Je respire pour la première fois 

avec sérénité, et je la contemple de l'intérieur. Encore une fois, je 

suis la seule du lot à faire ce genre de chose. Depuis le premier jour, 

personne ne s'était mis dans les mêmes états que moi, ni mis à hur-

ler comme je l'avais fait. Je suis venue ici pour lâcher quelque chose, 

et rien ni personne, ni même l'éventuel jugement n'a d'emprise sur 

ma présence bizarroïde, mon comportement distant, ou mes transes 

dignes d'un film d'exorcisme. 

 

Vient le dernier jour. C'est l'heure.... 

 

 

 

 

Après avoir passé beaucoup de temps à observer mes camarades, 

après avoir intégré leurs histoires, leurs vécus, leurs douleurs, leurs 

traumas, leurs maladies physiques et psychologiques... c'est à mon 

tour de raconter la mienne, d'ouvrir la porte sur mon jardin secret et 

de dévoiler ouvertement mon histoire et pourquoi je suis ici. 
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Ce matin-là, la thérapeute me regarde droit dans les yeux et me dit : 

« Alors Justine, tu veux qu'on se la joue comment ? » 

« Ta question me dérange » lui répondis-je,  

« Je ne vois pas pourquoi tu m'aborderais différemment des 

autres» 

Au vu de mon comportement distant durant ces deux jours pas-

sés, elle doit croire que je suis une fille fragile, alors que c'est bien 

tout le contraire. Elle pense enfin percer ma coque, et se demande 

comment s'y prendre avec moi, elle qui, je l'ai bien observée, est 

dans le contrôle. 

 

 J'entendais murmurer pendant le stage que durant ces trois jours 

en ma présence elle deviendrait de plus en plus sombre.  

Et en effet, j'observe les masques tomber à plusieurs reprises. Sa 

noirceur se dévoile sans que certains ne s'en rendent compte. 

J'amène parfois des conseils avisés lors des discussions ouvertes, et 

bizarrement, elle les rejette comme si elle voulait tout ramener à 

elle. Mais, après chacune de mes propositions, les personnes à qui je 

m'adresse m'ont soit clairement défendue en entendant mon rai-

sonnement, soit reviennent me voir discrètement pour approfondir 

le sujet, soit me regardent en souriant gentiment quelques heures 

après car la thérapeute finalement, sans s’en rendre compte, répète 

exactement ce que j'ai dit quelques heures auparavant. En bref, j'ai 

l'impression que l'Univers me teste. C'est autant une épreuve sur le 

plan personnel "affirmation de soi, intégrité", qu'une épreuve pour 

repousser les limites de mon corps et de mon canal. 

Je regarde donc la thérapeute et lui dis : 

« Vas-y franchement, je ne suis pas en sucre, fais comme avec les 

autres depuis le début ». 
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Le tableau se dresse, les oreilles sont attentives, ma voix déballe 

tout ce que mon cœur porte en mémoire.  

J'enchaîne les questions-réponses sur mon passé, la vie de ma 

mère, ma grand-mère et arrière-grand-mère, jusqu'à mettre le doigt 

sur tous les traumas vécus. Nous remontons tous ensemble la 

chaîne de mes ancêtres et traversons les mémoires de ces femmes 

qui ont donné la vie avant moi.  

Tous les enfants de cette chaîne sont abandonnés, ma mère y 

compris. Toutes les femmes ont vécu de la violence conjugale phy-

sique ou psychologique. Toutes les femmes ont eu le cœur brisé et 

n'ont jamais eu de soutien. Et moi, je suis et je représente toutes ces 

femmes. Je comprends alors toutes mes souffrances profondes, 

toutes mes blessures qui saignent encore et qui vibrent à travers 

moi, même celles qui ne m'appartiennent pas. J'ai répété les mêmes 

schémas, sans le savoir, sans en avoir connaissance. 

Je fais le bilan de toute ma vie et de tout ce que j’ai enduré jus-

qu'ici. Tout s'éclaire... Je ressens une immense gratitude et une im-

mense peine. Je suis ici pour libérer ma famille, et me libérer moi. 

Les yeux de mes camarades sont stupéfaits, et je suis une des 

trois histoires les plus chaotiques de ce cercle de seize personnes. La 

fille sage et silencieuse des deux jours passés dépose son histoire et 

laisse un goût de puissante résilience pénétrer les esprits de chacun. 

La violence face à mon beau-père, le vol de mon enfance, l'injustice 

d'avoir été séparée et d'avoir manqué d’un re-Père, ma mère alcoo-

lique et dépressive, mon frère et ma sœur dont je me suis occupée 

trop jeune, l'école torturée par les moqueries et harcèlements, moi... 

mal dans ma peau, et tout le poids de ces traumas sur mes épaules... 

Tous les mots qui s'échappent de ma bouche sont comme les 

lames de rasoir qui sont restées bien trop longtemps en travers de 

ma gorge. Me taire... C'est ça, cette boule que je traîne depuis des 
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années d'humiliation. Les femmes de ma lignée devaient juste "se 

taire" face au patriarche et ont subi leur vie comme une injustice, 

sans RE-PERE. Me voilà à nu. Je comprends tout. 

 

 

 

 

Finalement, la thérapeute fait le lien avec la personne que je dois 

honorer et libérer. Il s'agit de ma grand-mère, la mère qui a aban-

donné ma mère à sa naissance et qui a passé le reste de sa vie dans 

l'errance. Nous retournons faire une dernière danse pour davantage 

libérer. Plus soft cette fois-ci pour moi. Je me retrouve encore à terre 

en train de cracher mes poumons. La seconde d'après je suis trans-

formée en Amazone en train de pousser des cris de fête comme 

pour célébrer un rituel ou appeler je ne sais quel singe à l'autre bout 

de la forêt tropicale. 

 

À la fin du stage, nous faisons la grande roue. Un moment ma-

gique hors du temps. Une accompagnante qui m'avait caressé le 

visage par terre lors de mes convulsions le jour avant, a préparé le 

carbet ouvert sur la jungle en lieu de rituel. Elle a soigneusement 

écrit chaque prénom des membres d'une même lignée pour les dis-

poser en cercle au sol. Chaque ligne de papier de notre lignée ter-

mine par notre prénom, et remonte vers l'arrière-grand-mère jus-

qu'au centre du grand cercle pour former un point central.  

Quatre générations de femmes posées là, sous nos yeux. Un to-

tem en forme de femme, comme un arbre de vie, des fleurs rose 

fuchsia, des cartes d'oracle du féminin sacré décorent cet autel 

géant.  

Nous nous installons dans la pièce en allant nous asseoir devant 

notre prénom. En suivant des yeux la ligne, les papiers sont tous 
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joints par un fil argenté avec à côté une petite bougie allumée. C'est 

absolument magnifique de voir tisser toutes ces chaînes de vie, avec 

NOUS ici, pour honorer chacun de nos ancêtres. Je vois le chem'UN. 

Je suis prise par les émotions et tout prend encore un nouveau 

sens. Les histoires de chacun durant ce stage nous démontrent que 

nous sommes tous interconnectés, et qu'il y a toujours une part de 

nous dans la vie d'une autre.  

À travers chaque participant, nous avons pu recevoir un mes-

sage, une précieuse graine d'enseignement, une compréhension et 

une vision plus éveillées de notre vécu, tant pour nous comprendre 

nous-même, mais aussi pour comprendre l'autre.  

 

Y avait-il quelque chose à pardonner finalement ? Dois-je par-

donner à ma mère ? Dois-je pardonner pour avoir subi quelque 

chose qu'elle-même a subi ? Avait-elle toutes les clefs pour m'élever, 

pour m'aimer, pour me protéger, pour me soutenir ? 

 

Cela reste sans fin dans mon esprit comme un écho. 

« Y a-t-il quelque chose à pardonner ? » 

 

Après une brève intro sur ce que nous allons faire avec cet autel, 

chacun comprend que c'est la fin. La fin du stage, la fin d'un long 

périple émotionnel, la fin d'une longue vie de souffrance à porter le 

sac à dos des mémoires de notre famille, la fin d'une histoire que 

nous avons écrite à l'encre de nos ancêtres.  

Chacun porte la voix pour lire à son ancêtre une lettre d'amour 

programmée pour éteindre le feu de la souffrance et libérer son 

âme, que cette personne soit en vie ou déjà partie. Il faut ensuite 

couper avec un ciseau chaque lien argenté qui relie les membres de 

la famille, en partant de l'ancêtre le plus lointain, jusqu'à nous. 
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Les lettres émouvantes et les liens coupés me font frémir et je 

tangue que vienne mon tour. Depuis que mes camarades se succè-

dent, je me sens bizarre et j'ai la sensation que mon corps transmute 

pour eux. La fille qui passe juste avant moi coupe le dernier lien et 

mes poumons arrêtent de respirer. Je meurs de l'intérieur. Ma tête 

bascule en avant, comme morte.  

Et d'un coup, je reprends mes esprits et prends une grande inspi-

ration. Je viens de faire partir un de ses corps obsolètes, une mem-

brane, une ancienne énergie. Personne ne le sait et, je pense, ne 

comprend pourquoi parfois je fais des trucs étranges sans me con-

trôler... Pas facile d'être un transmutateur. 

« Si je transmute pour tout le monde, ça va être compliqué pour 

finir cette fin de journée ! » me dis-je. 

 

Vient mon tour. Je tremble. Ma lettre que je commence à lire fré-

mit sous mes doigts, et les mots sont durs à sortir. Je m'adresse à ma 

grand-mère. Je lui dis que je la reconnais dans son vécu, que je suis 

là pour entendre sa souffrance et reconnaître sa détresse.  

Elle est vue, entendue, reconnue et honorée pour sa présence 

dans ma famille. Les lignes se succèdent, et parfois je dois essuyer 

mes yeux pleins de larmes pour continuer à y voir quelque chose.  

Puis, arrive le moment où je dois m'approcher des prénoms en 

papier pour couper les liens argentés avec un ciseau. 

Je me sens mal. Je commence à me connecter à mon arrière-

grand-mère pour couper en conscience le lien qui descend à sa fille, 

ma grand-mère. Les ciseaux ne veulent pas s'approcher du fil, mon 

corps ressent des impulsions et oh non ! ça recommence !  

Alors que tout était plus ou moins calme depuis que nous avions 

commencé le rituel avec l'autel, me voilà encore la seule folle à con-

vulser ! Tant pis ! Si ça doit sortir, c'est qu'il y a encore des choses à 
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libérer. Cela va prendre du temps, mais je n'ai pas traversé la France 

et toute la Guadeloupe pour ne pas terminer le travail correctement. 

 

En me connectant à l'énergie de mon arrière-grand-mère, je l'en-

tends, et je la ressens. Son trauma me traverse et mon canal libère sa 

mémoire. Je me tiens la tête en me débattant comme si j'étais battue 

ou enfermée dans une pièce sombre. Je pousse des gémissements de 

petite fille terrorisée, et finis par hurler : 

« Maaaamannnn... mammannnn » 

 

Je sens que le trauma avait juste besoin d'être libéré, je le laisse se 

dissiper tranquillement dans mon corps. Ensuite je ressens le besoin 

de poser ma main sur le papier qui porte les lettres ARGM ( arrière-

grand-mère ) car je n'ai pas réussi à savoir comment cette femme 

s'appelait. Je lui murmure les mots suivants : 

« Je te vois… » 

Comme si je lui envoyais de l'amour et de la lumière à travers ma 

main, je ressens un apaisement. Quand je sens qu'il n'y a plus de 

friction dans mon corps, et qu'elle est prête à transmuter en lumière, 

je coupe alors le lien argenté qui la relie au reste de la chaîne. Je sou-

ris, et les larmes me montent pour cette délivrance.  

Mais je ne dois pas m'attarder trop longtemps, il reste deux liens 

à couper et tout le monde me regarde, tout le monde attend son 

tour. J'enchaîne la même chose avec ma grand-mère. Et ça recom-

mence ! Je n'arrive pas à approcher mes ciseaux pour couper le lien 

qui descend au prénom de ma mère. Aie.... 

« Il va falloir que je transmute une par une ?» me suis-je deman-

dé, étonnée. 

Décidément, les gens ici vont vraiment me croire étrange et ve-

nue d'une autre dimension. Mais tant pis ! je dois le faire comme je 
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le ressens, même si personne n'a pris le temps comme moi et n'a fait 

comme moi.  

C'est parti ! me voilà à me connecter à l'énergie de ma grand-

mère pour la libérer et l'honorer. Après avoir transmuté par mon 

corps, je recommence instinctivement à poser ma main sur son pré-

nom en lui murmurant : 

« Je te vois ... » 

C'est vraiment très difficile, jusqu'à ce que je sente qu'elle est 

apaisée et qu'elle est enfin détachée du reste de la chaîne, car en 

coupant le lien entre elle et ma mère, je ressens de la colère venant 

de ma mère. Sa colère retient l'âme de sa propre mère, ce qui l'em-

pêche de transmuter ses traumas.  

Mince alors ! Je me rends compte que les liens poisons sont main-

tenus à cause des émotions. Je dois donc accentuer la libération en 

posant ma deuxième main sur le papier de ma mère pour l'apaiser 

aussi. Je ressens tout entre ces deux fréquences. De la colère, de la 

tristesse, du manque. Le lien qui tient ma mère à sa propre mère 

n'est que détresse. Je concilie les deux pôles et envoie de l'énergie 

d'amour et de lumière pour essayer d'obtenir un dénouement dans 

cette caverne de sentiments cruels. Je réussis à libérer le lien énergé-

tique et sens que les deux peuvent être séparés dans la lumière. 

Ouf... 

 

Puis vient la finale entre ma mère et moi. Là encore c'est vraiment 

très hostile. Je suis mise face à moi-même, et je dois transmuter mes 

propres énergies cette fois. Je ressens ce que ma mère ressent pour 

moi, et moi ce que je ressens pour elle.  

Comment vous dire ? C'est exactement la même chose qu'elle en-

vers sa propre mère. Un schéma répétitif. 
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En voulant couper le lien entre ma mère et moi, je me rends 

compte que Justine était pleine de colère et de mépris envers sa 

propre mère, et que c'était moi qui l’empêchais d'être libre. J'affronte 

mes démons et mes sentiments enfermés depuis l'enfance.  

Des sentiments qui n'ont plus lieu d'être aujourd'hui avec ma 

nouvelle compréhension du monde.  

Je dois donc libérer ma mémoire pour libérer ma mère que j'en-

chaîne par ma colère.  

 

Ce cordon ne peut être amour inconditionnel s'il est pollué par 

des émotions poisons. Je recommence à nouveau à convulser fréné-

tiquement. Une vague de rage me tord les boyaux, et des cris enra-

gés s'échappent du fond de mes entrailles. Je ressens une colère vol-

canique se manifester, mêlée à une tristesse sans fond de petite fille 

qui se sent abandonnée. 

« Je te déteste !» et « Je t’aime !» veulent sortir en même temps.  

Je suis tordue de l'intérieur. Mon être est en dualité aiguisée. Puis 

mon bassin commence à vouloir pousser vers le bas.  

Je suis le mouvement et pousse comme pour accoucher.  

 

Là, au milieu de tous, dans les seuls cris de mon ventre qui se 

tord, dans cette jungle silencieuse. Je me tiens les hanches, les reins, 

et je continue à pousser. Quelque chose est en train d'être expulsé. 

« Mes ovaires... Quelque chose sort de mes ovaires ». 

 

Après cet accouchement improvisé, me voilà soulagée. Je nettoie 

mon visage mouillé, me mouche, balaie rapidement la salle du re-

gard, et passe à la phase où je termine ce long périple émotionnel. Je 

pose les mains sur les deux papiers qui nous représentent ma mère 

et moi, et reproduis le même murmure pour les deux. Je ressens que 
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Justine a besoin aussi d'être reconnue et entendue avant de couper 

le lien avec sa mère. Après une seconde à envoyer de l'intention 

d'amour, je souris et sens une grande vague de joie pénétrer mon 

coeur.  

C'est le moment de couper. La voie est libre. Je suis libre. Je coupe 

le dernier lien qui me maintenait à cette lignée familiale maternelle 

et je fonds dans des larmes de joie. Je réunis tous les papiers en un 

seul, les doigts tremblants, et repositionne les bougies autour 

comme pour célébrer une union de femmes libérées. Je rigole à n'en 

plus finir tout en pleurant, me balance d'avant en arrière comme 

pour me bercer et bercer ma famille dans de l'amour pur. Je pose 

mes mains sur mon cœur et je suis dans une immense gratitude, je 

me sens libre, en joie, en paix. Oui, c'est ça...en paix. 

 

Mon corps est fatigué, je m'allonge sur le sol pendant que les ri-

tuels reprennent pour les autres. 

Pour la première fois de ma vie, je me sens MOI.  

Je me sens JUSTINE, et plus Justine "à travers" l'énergie négative 

de ma famille. J'éprouve un grand vide en moi. Un vide qui ne de-

mande qu'à être à nouveau rempli. C'est une sensation encore fra-

gile mais puissante qu'il me tarde d'aller explorer. Ça y est, je suis 

LIBRE... 

 

 

 

 

Le lendemain, je quitte le lieu du stage pour reparcourir en large 

toute la Guadeloupe. De la Basse-Terre à Saint-François, assise dans 

les navettes qui se succèdent, je médite à ce weekend qui va changer 

ma vie à tout jamais. J'ai le cœur serré, mon enfant intérieur s'ouvre 

à nouveau à la vie, la vraie, celle que j'aspire à écrire avec ma propre 
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plume et ma propre encre. Je sens le nouveau départ approcher ma 

porte, même si je ne sais pas comment il va se manifester.  

 

Je retrouve Lila chez Alhi. Je pose le bilan, et fais le lien de tout 

mon parcours. Je repense à toutes ces portes qui se sont violemment 

fermées sur mon nez depuis que ma mère m'a mise à la porte il y a 

quelques mois. Je comprends enfin. Les mots d'une sœur d'âme ré-

sonnent en moi. Juste avant le stage, j'avais discuté avec elle de ma 

situation avec ma mère et des schémas qui se répètent inlassable-

ment. Elle m'a dit : 

« Tu ne vois pas que tu répètes le même schéma ? Tu es en train 

d'abandonner ta propre mère. C'est ce que l'Univers essaie de te 

faire comprendre. » 

 

En effet, je n'y voyais pas clair, et je ne pouvais pas comprendre.  

Mais lors du stage, en étant face au lien entre Justine et sa mère, 

j'ai observé et ressenti que Justine était pleine de colère et polluée 

par sa propre souffrance, entraînant le lien du cœur avec sa mère 

dans une noirceur et une toxicité sans nom. Je ne pouvais aimer in-

conditionnellement ma mère dans cette émotion, et je ne pouvais 

être libre. Voilà ce que tout ce chemin a essayé de me montrer.  

J'essayais de me faire une raison sur mes émotions depuis l'en-

fance, j'avais déjà travaillé sur l'enfant intérieur, mais je n'étais ja-

mais allée aussi loin. Et c'est justement là où se trouvait la source du 

nœud qui manipulait ma vie. Je ne peux en vouloir à ma mère, il n'y 

a rien à pardonner. Elle a fait comme elle a pu avec les moyens 

qu'elle avait. Ma liberté dépendait en fait de mon pouvoir à lâcher 

cette colère qui me rongeait depuis tant d'années. L'amour incondi-

tionnel que je peux lui donner dépendait également du fait que je 

comprenne qu'il n'y a rien à pardonner. 
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Ce stage a soulevé un énorme voile sur ma compréhension de 

l'humain torturé, sur pourquoi nous en sommes arrivés là, et pour-

quoi nous nous comportons ainsi. L'œil céleste bleu translucide qui 

avait fait son apparition trois jours avant le stage avait raison. TOUT 

VA CHANGER. 

 

Il me reste trois semaines tranquilles pour finir mon séjour en 

Guadeloupe. Alhi est comme mon frère, mon confident, mon père.  

Nous tissons un lien fraternel très fort, et nous nous apportons 

mutuellement de l'affection, de la compréhension, le grain de folie 

que nous avons besoin de recevoir à ce moment précis de notre vie. 

Je fais une autre et dernière séance de constellation familiale sur 

l'enfant intérieur pour terminer le travail. Je ressens encore l'appel 

pour mettre une cerise sur le gâteau de cette périlleuse route de 

guérison. 

 

Vraiment ! Partir en Guadeloupe pour se guérir ! Si mes guides 

m'avaient annoncé ce voyage comme tel... avec toutes ces embûches, 

je ne suis pas sûre que je serais partie avec autant d'engouement. 

Quels petits cachottiers ! Mais ils avaient raison sur les cartes que 

j'avais tirées avant de partir. J'avais tiré " rencontre " et " mariage ". 

« Chouette » m'étais-je dit. 

Je pensais rencontrer le grand amour là-bas. Pffff... connerie ! La 

rencontre et le mariage furent avec moi-même en réalité. Mais je 

trouve ça encore mieux. Je me rencontre pour la première fois à 33 

ans. D'ailleurs, comment pourrais-je prétendre rencontrer l'homme 

idéal avec tout ce poids et ces blessures sur le dos ? 

 

Lors de ma dernière constellation sur l'enfant intérieur, je com-

prends également pourquoi je n'ai jamais été vraiment heureuse 
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avec un homme, pourquoi il m'a toujours manqué quelque chose, 

comme un néant qui ne se comble pas. 

Lors de cette constellation, la personne qui représente mon père 

pleure avec moi dès le premier contact. C'est vrai que mon père et 

moi sommes très liés et fusionnels. Je répète les phrases que la cons-

tellatrice me demande de dire, il en est de même pour la personne 

qui représente mon père. Je me décompose sur place quand cette 

personne me regarde dans les yeux et me dit : 

« Je t'autorise maintenant à aimer un autre homme que moi. ». 

Mon être de petite fille brisée est parti en sanglots sans pouvoir 

se contrôler. C'est la vérité ! tout est dit. Je reconnais avoir incons-

ciemment recherché l'amour de mon père à travers les hommes de 

ma vie. Mais ces amours-là n'ont jamais su combler le manque affec-

tif et la fracture de la petite fille qui avait été séparée de son père 

trop jeune. Depuis toutes ces années, de petite fille, adolescente, 

jeune femme à femme aujourd'hui, je comprends une des plus 

grandes blessures de l'histoire de ma vie et mon plus grand pro-

blème d'insatisfaction sentimentale. Je souhaite plus que tout être 

heureuse avec un homme et vivre épanouie dans cet amour, mais 

comment pouvais-je l'être et le faire avant ça ? 

 

Un deuxième bilan sur le pôle masculin se pose, et je comprends 

tout à présent. Je suis une femme libre des traumas de sa lignée ma-

ternelle, mon enfant intérieur vient de réparer le lien avec mon (re) 

Père...mhhh...il reste encore une chose qui ne tarde pas à faire irrup-

tion comme un volcan. Ma blessure d'injustice et d'humiliation face 

à mon beau-père. Une femme encore soumise à ce trauma gît en 

moi sur ce plan. Mon féminin blessé doit être reconnu et libéré. 
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Lors de mes sorties avec Alhi, je rencontre son prof de théâtre, 

Patrick. Drôle. C'est seulement la deuxième fois que je rencontre un 

homme qui porte le même prénom que mon beau-père de l'époque.  

Cet homme vient de fêter ses 44 ans, il est plutôt beau et dégage 

une sérénité débordante. En faisant plus amplement sa connais-

sance, j'apprends qu'il est coach bien-être et qu'il aide plein de per-

sonnes à trouver un sens et un éveil spirituel au quotidien dans leur 

vie. Ça me plaît bien cette histoire ! Il me plait bien aussi ce garçon ! 

mais je ne m'emballe pas. 

 

Lors d'une soirée bien arrosée avec plusieurs ami(e)s de Alhi, et 

ce fameux Patrick, Alhi me propose de rester chez l'hôte de la soirée 

pour continuer à m'amuser. Lui était bien fatigué et surtout...jaloux. 

Je l'ai vu et senti tout de suite quand Patrick et moi nous nous 

sommes rapprochés. Un looping se crée dans mon esprit où je suis 

dans l'évidence de constater que je répète encore un schéma avec les 

hommes.  

Mais qu'est-ce que cela veut me faire comprendre à la fin ?  

 

Ça commence vraiment à me mettre les nerfs à vif de voir que les 

hommes avec qui j'ai un lien finissent tous par croire que je leur ap-

partiens. Ils finissent par vouloir me posséder comme si j'étais leur 

conquête, leur chose, à eux. Je reste donc finir la soirée chez l'hôte 

qui se nomme Jamy, un homme plein de bon sens et très sympa-

thique. 

 

Le lendemain, avec encore un peu de brume dans l'esprit car ce 

fut une soirée bien arrosée, nous nous retrouvons tous les trois avec 
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Patrick et Jamy au petit-déjeuner. Je me sens tendue. J'ai la sensation 

de m'être encore fourrée dans une histoire compliquée.  

Je suis déçue, et en même temps je ne peux rien dire sur Alhi, car 

il ne m'a pas mise à la porte ou fait de scandale. Mais il était jaloux, 

et j'ai pu apercevoir sur son front aux traits vexés quelques airs de 

mépris à mon égard. Je suis à l'autre bout du monde, en train de 

vivre une aventure de dingue avec des inconnus.  

 

J'ai tout quitté pour être ici, traversé des montagnes émotion-

nelles, me suis remise en question à de multiples reprises, j'ai coupé 

avec mon passé et mon ex pour tout redémarrer, je suis allée voir 

dans mes abysses les zones obscures pour les remonter en surface, 

j'ai guéri mon coeur de petite fille avec mon père et ma mère, 

transmuté toute une génération de femmes pour libérer ma famille, 

j'ai travaillé dur pour en arriver là, avec un courage et une dévotion 

surnaturelle. Et là, je suis mise face à un dernier mur en béton qui 

revient sans cesse même quand j'arrive à passer à travers. Mais 

qu'est-ce donc ? 

 

En buvant mon café je suis triste de la situation avec Alhi, et je 

me confie à Patrick. Les yeux inondés d'eau, je commence à lui ex-

pliquer tout ce que j'ai vécu de conflictuel avec les hommes depuis 

un an. Ceux qui m'ont mise à la porte, ceux qui veulent que je leur 

appartienne, ce sentiment de ne pas ÊTRE LIBRE revient à la charge 

et je tente de trouver moi-même une vérité cachée dans mes aveux. 

Quel est le message de l'Univers ? Qu'est-ce que je n'ai pas encore 

compris ? Y a-t-il une mission cachée derrière tout ce raffut ? 

 

Une mémoire vieille de vingt-sept ans remonte à la surface et 

éclate sous le regard de Patrick et Jamy. En remontant le fil de mon 
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histoire, Patrick m'a posé les bonnes questions, ce qui lui a permis 

de mettre en lumière une zone d'ombre que je n'avais pas encore 

soulevée. 

 La dernière pierre, elle est là. La blessure de soumission et 

d'humiliation. Le trauma que je portais de mes ancêtres avait bien 

évidemment entraîné des répercussions dans ma propre vie et 

j'avais moi-même développé la même blessure.  

 

Ce matin-là fut la continuité du long travail que j'avais entrepris, 

et Patrick en était la clef. 

« Justine » me dit-il en me regardant dans les yeux. 

Son regard me transperce et vient chercher la faille qui se tord 

dans mon esprit. 

« Ce que tu as vécu est passé, tu peux choisir aujourd'hui d'être 

libre. Pourquoi tu n'es pas libre ? » 

« Je...Je ne sais pas. Je suis libre pourtant, je suis un électron vi-

vant et libre. Je suis une femme qui... " balbutiai-je en essayant de 

trouver quoi répondre sur ce qui posait un réel problème. 

Et puis quelque chose se passe. 

 

« Tu n'as pas besoin de l'autorisation de qui que ce soit, pour quoi 

que ce soit. Affirme qui tu es, ose être, car TU ES LIBRE » reprit-il 

avec un élan sincère. 

À ces mots, quelque chose vient déprogrammer un mécanisme 

obsolète, et vient caresser une partie de mon cœur endommagé.  

Je réalise à cet instant, ici et maintenant que je suis arrivée au 

bout. Je viens de boucler la boucle. Le Patrick de mon enfance qui 

m'avait fait taire, qui m'avait humiliée, enfermée et violentée, avait 

évidemment laissé une trace en moi. Cette trace, avec les années, 

était plus ou moins en sommeil et s'était réveillée plus que jamais en 
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ces temps de grande transformation. L'effet miroir et l'Univers 

avaient bien quelque chose à me montrer. Mais je ne pouvais pas y 

arriver seule.  

C'est pour cette raison que le plan Divin avait tout organisé de-

puis le début. La femme blessée et soumise par Patrick, mon beau-

père, vient d'être libérée par Patrick de Guadeloupe. C'est lui qui a 

été choisi pour me libérer de ces chaînes en me disant : 

« Tu es libre ». 

 

Rien n'a été posé au hasard, en passant par tout ce que j'ai entre-

pris pour guérir, tous les liens que j'ai coupés, toutes ces introspec-

tions, jusqu'au fait que l'Univers ait choisi un autre PATRICK pour 

me transmettre ce message bien précis. Je n'ai connu que deux Pa-

trick dans ma vie et pour moi cela avait évidemment un sens et une 

évidence.  

C'est tout simplement incroyable, et je suis en gratitude immense. 

La boucle est bouclée. Et tout ce chemin pour terminer ce chapitre 

en Guadeloupe. L'appel de mon âme avait été tellement fort ! Je 

comprends mieux à présent tout le sens de ce voyage qui avait pris 

un goût de regret et de désastre quelques semaines auparavant. 

 

Ça y est... JE SUIS LIBRE !  

 

Un bilan complet peut maintenant se dresser, et je peux vraiment 

être fière de moi. Je comprends, en parallèle de mon chemin de gué-

rison, que moi aussi j'avais une mission auprès des personnes que 

j'avais rencontrées. Évidemment que l'évolution va dans les deux 

sens quand on parle d'interaction. Durant mon schéma répétitif 

avec les hommes, ce fut pour eux également un test et une épreuve 

de l'Univers qui leur avait été envoyée à travers moi. Ces hommes 
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caverneux, parfois éparpillés, parfois dépendants affectifs, ont été 

choisis pour apparaître sur mon chemin.  

À travers ma propre épreuve de soumission, je leurs apportais le 

message de s'élever de la matière, des sentiments égotiques et d'at-

tachement. L'épreuve consistait à leur envoyer une fille comme moi 

pour les sortir eux aussi d'un schéma. S'ils me mettaient à la porte 

ou faisaient une crise de jalousie, alors ils avaient échoué à 

l'épreuve, et refusé d'entendre le message. S'ils acceptaient de me 

voir partir et de respecter ma liberté, alors leur cœur pouvait se libé-

rer de l'amour dans l'attachement pour monter sur le plan de 

l'amour inconditionnel. L'amour inconditionnel vibre fort et permet 

à chacun de passer au-delà de ses blessures. Monter sur ce plan vi-

bratoire fait grandir l'âme et nous élève dans une conscience plus 

éveillée.  

 

Voilà messieurs. Si vous avez fait partie de ce parcours du com-

battant et que vous m'avez mise à la porte, alors vous pouvez être 

assurés que l'expérience se répétera à nouveau sous une autre 

forme. 

À prendre ou à laisser. 

 

Pour ceux qui ont remporté le test, comme Fabrice et Alhi, même 

s'il y eut quelques émotions de jalousie, ce que je pense être tout à 

fait normal pour un homme, je vous remercie et vous félicite d'avoir 

accepté et entendu le message de l'Univers. Vous avez été choisis 

pour apparaître dans ma vie, et moi dans la vôtre pour que nous 

sortions ensemble grandis de cette expérience.  

 

Gratitude 
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Mon retour en métropole s'est fait en douceur. Je suis revenue nouvelle, 

et avec une confiance que j'avais perdue en chemin. J'ai gardé très peu de 

contact avec les personnes que j'ai rencontrées en Guadeloupe.  

 

En revenant voir mon père, je ressens un besoin fondamental de 

lui expliquer ce que j'avais vécu et compris de mon périple. Je lui 

prends la main lors d'une balade et lui exprime avec mon cœur que 

pendant toutes ces années, moi, sa fille, avait souffert inconsciem-

ment du manque de son amour et de sa présence. Il est ému et me 

dit lui aussi avoir souffert de notre séparation, et qu'il aurait telle-

ment voulu pouvoir faire autrement.  

 

Ce qui est fait est fait. Nous ne changerons pas le passé, mais 

nous pouvons tisser le futur avec la compréhension et la boussole 

intérieure qu'il a engendré. Je me permets aujourd'hui de saisir 

l'importance du lien avec mon père que je renforce encore plus pour 

réparer cette faille qui s'est creusée et qui a vibré durant tant d'an-

nées. 

 

Durant le séjour avec mon père, il se passe quelque chose d'extraordi-

naire.  

     Assis tous les deux sur le canapé de sa terrasse, il se lève et va 

chercher un carton. Il le pose entre nous deux, et l'ouvre précieuse-

ment. 

« Regarde, ce sont des affaires de toi quand tu étais bébé. » Me 

dit-il avec douceur tout content d'ouvrir sa boîte aux trésors. 

J'ai le cœur qui palpite et j'éprouve un sentiment de joie, de mé-

lancolie et de... quelque chose qui n'a pas de nom. 
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« Mais papa ! » M’exclamai-je, « tu ne m'as jamais montré ce car-

ton avant. Je n'ai jamais vu ces affaires-là ! » 

À 33 ans, mon père me déballe un carton de mon enfance avec 

des affaires que je n'avais jamais vues auparavant. Je respire et pro-

fite de chaque instant. Pourquoi maintenant ?  

Et puis, surprise... il sort une petite chaussure de bébé du fond du 

carton. Un rire tout doux s'échappe de son être en me tendant cette 

merveille. Dans ses mains de papa, là... sous mon regard de petite 

fille, une seule chaussure bleue, brodée de fleurs colorées sur le côté 

avec quelques écorchures superficielles sur la semelle. 

« Mon pied est vraiment rentré là-dedans ! » Dis-je stupidement 

avec une petite larmichette. 

« Hihi, eh oui ma titine. C'est ta petite chaussure. Je ne sais pas 

où est l'autre en revanche. » 

En effet, en fouillant le carton, il n'y avait pas l'autre jumelle. 

Mais je comprends pourquoi cela n'est pas un hasard. Je m'aperçois 

que cette seule petite chaussure est celle de mon pied droit. Le droit 

étant la polarité masculine de l'être humain et le gauche étant le fé-

minin. Voilà... c'est fait. La boucle est bouclée.  

Cela vient m'annoncer officiellement ma guérison. Mon père 

dont j'ai manqué, mon père, mon REPERE vient de me remettre en 

mains propres ma chaussure du côté masculin pour que je puisse 

continuer de marcher. Ça y est. J'ai ce qu'il me manquait depuis tant 

d'années. Un moment insolite gravé dans ma mémoire, et que je 

n'oublierai jamais. MERCI PAPA... MERCI L'UNIVERS...MERCI 

MOI. 

 

À présent, vais-je trouver chaussure à mon pied ? 

 

Je clôture en vous rappelant qu'il n'y a jamais rien sans rien. 

Nous voulons la liberté... allons la chercher. 
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Nous voulons la guérison... entreprenons le chemin nécessaire. 

Nous voulons nous défaire du poids de la matière et des liens 

toxiques ... prenons notre courage, et coupons tout ce qui nous em-

pêche de voler. 

 

Il y aura toujours des couches sur des couches, et personne n'ob-

tient une guérison immédiate sans avoir fait couler les larmes ou 

avoir cru mourir de chagrin.  

 

Les membranes obsolètes s'enlèvent au fur et à mesure du che-

min, et nous trouverons toujours quelque chose à enlever.  

Parce que c'est ça, notre espoir.  

Retrouver qui nous sommes dans notre origine. Les blessures res-

teront quoi qu'il advienne une marque de fabrique et feront partie 

intégrante de notre identité.  

 

Gardons précieusement notre vécu comme enseignant. Il n'a pas 

été là pour nous bannir ou nous punir, mais pour nous faire grandir. 

Grandissons avec toutes les facettes de ce que nous ont enseigné les 

blessures, car elles sont le moteur de ce magnifique être que nous 

sommes. 

 

Avec tout mon amour. 

Justine. 
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Le deuil de l'âme  

 

Avant et pendant mon séjour en Guadeloupe... 

 

Du point de vue de l'âme, la blessure sacrée peut également se 

traduire par un deuil sacré. Sacré car il vous arrache une partie de 

vous, quelque chose qui est ancré dans vos mémoires depuis des 

siècles, depuis peut-être des dizaines, centaines, ou milliers d'incar-

nations.  

Au moment où j'écris ces lignes, je fais ce deuil sacré...cette étape 

de ma vie qui se termine, ce livre de l'âme qui touche à sa fin.  

Un amour éternel qui s'envole et qui se détache de mon cœur 

humain. Moi qui pensais avoir parcouru les plus grandes profon-

deurs des abysses, fait couler les plus grosses larmes, senti les plus 

grands déchirements... j'étais vraiment très loin du compte. Parfois, 

je me demande bien comment avant de m'incarner, j'ai pu croire que 

je serai aussi forte pour passer cette épreuve.  

Il s’agit de Sasha. Son âme m'a suivie durant plusieurs incarna-

tions, sur cette terre, et sur une autre dimension. C'est drôle, car 

nous nous sommes rencontrés dans un festival en Bretagne qui était 

destiné à honorer les Dragons. Nous sommes de la même souche 

embryonnaire d'âme, c'est à dire des jumeaux ou flammes jumelles, 

des amants avec un amour inconditionnel l'un pour l'autre.  

Nous devions nous incarner ensemble en 1975 en tant que ju-

meaux. Mais à la dernière minute, au moment d'incarner pleine-

ment mon noyau dans la source ovulaire de ma mère, j'ai finalement 

décidé de renoncer à cette vie et de remonter à ma source originelle. 

C'était trop dur pour moi de devoir être JUSTE jumeaux. De nos 

anciennes vies ensemble, nous avons été en couple, et parfois aussi 
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frère et sœur. Mais dans cette vie, j'ai refusé de n'être que sa jumelle, 

car je voulais que mes enfants soient de lui.  

 

En parallèle il y avait aussi d'autres raisons d'ordre stellaire que 

je vous dévoilerai plus tard. Je me suis donc incarnée quinze ans 

plus tard, avec l'espoir de retrouver le fil conducteur de notre 

amour éternel. Un lien très fort nous unit et fait qu'on se retrouve 

inévitablement.  

 

Dans cette vie, la première fois que l'ai vu, je l'ai reconnu et j'en 

suis tombée amoureuse rapidement, comme si je l'avais toujours 

aimé. Impossible de me le sortir de la tête. Mon âme poussait des 

cris de joie et de fête quand j'étais près de lui, mon cœur s'emballait 

et voulait lui avouer mes sentiments. Je ne savais rien de nous, je ne 

comprenais pas... mais je ressentais tout. 

 

 Un an après notre rencontre, où dans mon intimité j’avais gardé 

ce secret d’amour impossible, je suis rentrée de Suisse pour revenir 

en Bretagne. Nous avons fini par comprendre l'évidence.... Nous 

retrouver pour fusionner.  

Ce fut une révélation absolument magique et magnifique. Nos 

corps dans l'intimité fusionnaient parfaitement... comme un soleil 

qui implose de l'intérieur et qui crée des milliers d'autres étoiles 

dans une danse infinie.  

J'ai découvert beaucoup de choses sur moi, sur nous, dans le do-

maine énergétique et spirituel. Cette relation a été un véritable éveil, 

une partie de moi retrouvée, une grande histoire d'amour passion-

nel. Il a été mon guide en bioénergie, m'a reconnectée avec mon es-

sence dragonique, m'a fait prendre confiance en mon potentiel de 
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guérisseuse. Il fut le tremplin, le saut quantique de mon histoire 

dans cette vie. 

Notre histoire n'a malheureusement pas perduré dans le temps.  

Notre MOI, en tant qu'humains impactés par nos blessures res-

pectives, ne nous à pas été favorable. L'effet miroir très intense et 

notre immaturité sur certains plans humains, creusaient un fossé 

d'incompréhension entre nous. 

Notre relation au bout d'un an s'effritait à vue d’œil, laissant nos 

pauvres cœurs s'engouffrer dans la souffrance de ne rien pouvoir y 

changer. Nous nous sommes enchaînés et condamnés à braver les 

énergies pour rester ensemble. Nous nous sommes mutuellement 

blessés dans des déchirements et des incompréhensions terribles. 

Nos deux êtres continuaient malgré tout à s'aimer. Nous avons fini 

par reconnaître avancer à contre-courant. La souffrance était bien 

trop grande pour vouloir recommencer... L'amour oui…mais à quel 

prix ?   

L'un de nous a fini par abandonner, laissant l'autre dans la noir-

ceur d'un amour encore vivant. Cet amour encore vivant, c'est le 

mien. Je ne voulais pas renoncer quand bien même par le passé 

j'avais émis l'envie du contraire. Mon amour disait que c'était encore 

possible, mais mon être, tout comme le sien, était épuisé.  

La vie a fait en sorte de me montrer que nos chemins devaient 

s'éloigner... Aujourd'hui nous vibrons différemment.  

 

Je n'ai jamais vraiment réussi à couper le cordon, même s'il le fal-

lait. À ce jour encore dans nos échanges, je nous vois comme le 

symbole du Yin Yang, deux pôles contraires qui, ensemble, fusion-

nent parfaitement. Nous vibrons très fort chacun dans nos cellules, 

et quand elles se retrouvent, c'est l'extase vibratoire.  
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Après notre rupture, nous avons continué à expérimenter les or-

gasmes énergétiques, oui... ce soleil qui fusionne avec sa propre 

énergie et qui implose de l'intérieur. Une énorme vague de transe 

qui parcourt tout le corps et qui fait monter la fréquence vibratoire 

de toute une pièce.  

Nous avons tous deux une essence d'âme solaire, dragonique, el-

fique et démoniaque. Le démon qui nous habite mutuellement re-

faisait parfois surface lors de nos ébats amoureux. Je me suis vu res-

surgir une féroce envie d'être pénétrée, mon souffle devenir rauque, 

mes yeux changer de couleur et l'envie de le mordre. Lui aussi ren-

trait dans cet état en même temps que moi, et nous faisions l'amour 

passionnément, comme des bêtes.  

Je ne me sentais pas vraiment moi, et ses yeux noirs comme des 

puits de ténèbres me faisaient peur. Pourtant, j'aimais cela. La pièce 

entière durant ces moments de complicité ténébreuse vibrait très 

haut tout en ouvrant des portails sur le bas astral, ce qui est très pa-

radoxale. Souvent, après avoir fait l'amour, nous devions nettoyer la 

pièce d'entités et fermer les portails du bas astral que nous avions 

ouverts par la force de nos énergies en fusion.  

 

L'essence démoniaque qui m'habite est une Succube. C'est une 

démone connue pour aimer le sexe et voler l'âme de ses victimes 

pendant l'acte sexuel. Les femmes qui ont une essence de Succube 

sont souvent des mangeuses d'hommes.  

Elles ont un fort tempérament, une énergie magnétique qui attire 

irrésistiblement les mâles.  
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J'ai rencontré une de mes sœurs succubes lors d'un marché de pe-

tits artisans locaux en Bretagne dans lequel je tenais un stand où je 

proposais mes soins et massages énergétiques.  

Cette fille avait mon âge et une Succube tatouée sur le bras. Je 

sentais son énergie magnétique encore plus prononcée que la 

mienne car son essence d'âme succube était plus dominante chez 

elle que chez moi. Je lui ai fait un soin quantique et lui ai annoncé 

qu'elle était une des femmes du diable.  

Ce qui a résonné tout de suite avec elle, car elle se sentait prison-

nière et enchaînée à une force qui lui échappait. Une des femmes du 

diable vraiment !! Pour la délivrer je me suis connectée au bas astral 

et fait la demande qu'elle soit libre, ce qui n'a pas été une mince af-

faire. Une de moins ou une de plus... qu'est-ce que ça pouvait lui 

faire à ce démon ? J'avais clairement la vision qu'il en avait plein. 

Elle a donc, sur mes conseils, fait un vœu à voix haute pour récla-

mer et imposer sa liberté. Vœu et demande acceptés.  

Elle reprit la vraie connexion avec son corps qui était enchaîné à 

ce démon. Cette fille et moi sommes toujours en contact et nos che-

mins ne se sont pas croisés par hasard. 

 

 Pour en revenir à Sasha, une fois en faisant l'amour, je me suis 

surprise en train d'aspirer une partie de son âme entre mes mains.  

Ma démone folle furieuse car elle était sûre d'avoir été trahie, ré-

clamait vengeance en m'incitant à le punir. Je dus sur le long terme 

apprendre à apprivoiser cette succube en moi, car si je la laissais me 

dominer, elle pouvait être dangereuse et me faire faire des choses 

que j'aurais pu regretter. Elle était vorace et "légèrement" colérique.  

Sasha, lui, était très à l'aise dans cet état puisqu'il incarne plus fa-

cilement cette essence, ce qui lui permet de travailler avec le bas as-
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tral en conscience pour ses soins. Il se déplace dans le bas astral un 

peu comme chez lui...  

Enfin pas sur tous les plans vibratoires, car toutes les espèces de 

démons ne s'entendent pas forcément entre eux. Car en bas c'est 

comme en haut, il y a plusieurs plans vibratoires avec différents 

êtres qui y habitent, des démons d’espèces différentes qui ne peu-

vent pas forcément s'entendre entre eux.  

 Moi je vibrais céleste, et lui terrestre. Une union qui, pour moi, 

me donne de l'ancrage mais qui était énergivore. Mon énergie et 

essence dominante qui est céleste et angélique vibre telle une étoile 

légère, tandis que son énergie et essence dominante vibre terrestre 

et intra terre, ce qui me ramenait brutalement vers le bas et me cou-

pait les ailes.  

Si vous êtes un rond et que l'on vous met dans un carré trop car-

ré... ça ne marche pas. Le carré peut arrondir ses angles pour être 

moins piquant et moins strict, mais un rond reste un rond, et un 

carré reste un carré. C'est pourquoi il y a certaines unions qui ne 

peuvent pas fonctionner, car une forme ampute l'essence ou la ma-

gie de l'autre, ce qui peut être toxique et énergivore dans un sens 

comme dans l'autre.  

 

Cette histoire... Que voulez-vous ? Les expériences, il faut les 

vivre pour comprendre. Je devais répondre à l'appel de mon âme.  

 

Quand je pense que pendant tout ce temps, quelqu'un ou 

quelque chose intervenait pour brouiller nos conversations télépho-

niques ! Oui, depuis le jour où nous nous sommes mis en couple, 

curieusement j'ai cassé à deux reprises mon téléphone portable. Nos 

SMS échangés étaient comme sous contrôle par une force bien plus 

grande. Le nombre de fois où nous nous sommes pouillés par in-
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compréhension de nos messages, car il y avait des mots qui dispa-

raissaient et d'autres fois qui se rajoutaient !  

Nous avons effectué des recherches ensemble pour savoir qui 

voulait nous séparer. Le pendule répondait que c'était une personne 

incarnée mais pas présente sur terre. Ça n'avait ni queue ni tête ! Ce 

n'est que deux ans plus tard, quand Sasha et moi avons finalement 

opté pour une union libre, que j'ai compris ce qu'il se passait au-

dessus de nous.  

Quand je me suis connectée plus haut pour savoir quel était ce 

merdier de brouillage téléphonique, à ma grande surprise, je me 

suis aperçue, moi-même avec Sasha, flottants derrière une vitre en 

verre... une autre dimension, délirant !  

Cet autre moi me dit que nous sommes des vies parallèles, et que 

dans leur vie, cela crée aussi des conflits quand je suis en contact 

avec Sasha dans notre incarnation humaine présente. Donc depuis 

le début, c'était eux qui brouillaient nos échanges pour nous empê-

cher d'être ensemble, car notre relation avait des impacts négatifs 

sur leur vie de couple. OUI en couple...mariés, avec des enfants, 

riches et connus après avoir publié de nombreux ouvrages, et leur 

travail commun en soins bioénergétiques.... Tout s’explique !  

 

Mais pourquoi eux et pas nous ? N'ai-je pas le droit au bonheur, 

moi aussi, avec ma flamme jumelle ? la réponse est NON ! Voilà 

mon deuil, et ma colère mise à vif !  

Cela m'arrache le cœur, et c'est de loin la plus grosse douleur que 

j'ai jamais ressentie.  

 

La blessure de mon âme concernant Sasha fait de moi une nou-

velle personne. Quelque chose est parti, j'ai la sensation d'avoir été 

déracinée.  
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À ce jour, je ne sais pas si je tomberai à nouveau amoureuse 

comme je l'étais, mais ce qui est sûr, c'est que je veux vivre l'amour 

en puissance tel que je l'ai senti avec lui.  

Dès le jour où nous nous sommes mis en couple, nous avons 

marché main dans la main sur le chemin du pardon et de la guéri-

son. Nous avons tous les deux travaillé les mêmes blessures de rejet 

et d’abandon. Notre relation a été autant une épreuve qu'une initia-

tion à travers laquelle chacun a pu évoluer et répondre à ses propres 

besoins de guérison du cœur.  

Le deuil de mon âme par rapport à cette histoire m'a permis de 

me reconnecter à ma source d'origine, de sortir de la dépendance 

affective et comprendre ce qu'est l'amour inconditionnel.  

J'ai été poussée à vivre les extrêmes de cet amour pour com-

prendre que l'amour véritable vient et résonne à l'extérieur quand 

nous le vibrons à l'intérieur. Sasha, depuis le début de cette relation, 

voulait vivre dans le détachement car il avait la blessure du rejet et 

de l'abandon. Il m'a transmis les clés pour que je puisse moi aussi 

guérir de cette blessure.  

Et comme nous portons tous deux cette blessure non-cicatrisée, 

nous l'avons revécue ensemble dans notre relation. 

 

 Il fallait faire le deuil des blessures du passé ensemble, pour gué-

rir sur le plan humain qui, de toute évidence, est lié aussi aux bles-

sures de l'âme. Il fallait faire le deuil de l'âme à travers la séparation 

humaine pour retrouver en notre cœur la véritable source Amour et 

Lumière.  

    La source jaillit de l'intérieur quand nous avons compris que nous 

ne sommes jamais séparés de quoi que ce soit, reconnectés avec 

notre âme, notre être, et par conséquent, sa source. 
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Une fois assimilée cette grande étape de ma vie, et après avoir ci-

catrisé en partie mes blessures, j'ai finalement renoncé à l'union 

libre sur laquelle nous nous étions mis en accord avant que je parte 

en Guadeloupe. 

L'union libre s'est révélée comme trop peu à mes yeux, j'en vou-

lais plus quand bien même je n'occultais pas les leçons du passé. 

Après deux ans ensemble de déchirements, d'amour passionnel, de 

ruptures et de retrouvailles... je l'aimais encore.   

Mes sentiments avaient repris de plus belle, je l'aimais à en cre-

ver, et je voulais le crier de tout mon cœur. Mais jamais un " je t'aime 

" entre nous à ce moment, aucun projet constructif pour un avenir 

ensemble...  Mon cœur devait se contenter de pauvres miettes qui ne 

reflétaient aucunement l'intensité de mes sentiments, et cette femme 

en moi devait vivre dans l'ombre d'un amour qu'elle voulait vivre 

au grand jour.  

J'avais trente-deux ans, et mon vœu le plus cher était de cons-

truire quelque chose de stable avec un homme, avoir un enfant, 

faire des voyages romantiques en se tenant la main, s'embrasser au 

coucher du soleil, se dire "je t'aime" sous les étoiles étincelantes.  

Je voulais vivre l'amour pleinement, ressentir que l'homme que 

j'aimais me désirait ardemment, qu'il m'aime de tout son cœur et 

me le dise tant à travers les gestes qu'avec les mots.  

J'étais une femme qui se respectait et qui savait ce qu'elle voulait. 

Les attentes, à mon grand regret, n'ont pas été réciproques. Il se con-

tentait de me faire l'amour à la folie, de me regarder intensément 

dans les yeux, sans jamais me dire "je t'aime", et par-dessus tout il 

pouvait envisager que je rencontre un autre homme, sans que ça ne 

le touche ! Moi, ça me rendait malade d'imaginer une autre femme 

dans son lit, de savoir qu'il pouvait envisager d'être en couple avec 
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quelqu'un d’autre... et moi... je n'étais que la pauvre miette qui traî-

nait sur le chemin.  

 

Mais tout cela était ma faute. Ma responsabilité sentimentale m'a 

complétement dépassée et je me suis laissée engouffrer dedans.  

 

En bref, avant de m’envoler pour la Guadeloupe en 2023, j'avais 

décidé de lui poser un ultimatum. Je lui ai avoué être amoureuse, et 

potentiellement jalouse de savoir qu'il pouvait y en avoir une autre 

que moi. Je lui ai alors demandé de choisir : soit il choisissait de me 

garder entière, de vivre pleinement cet amour, soit nous mettions 

un terme définitif à notre relation "d'union libre ", et ne nous contac-

terions plus jamais. Au fond de moi je le savais, même si j'espérais... 

 

 Il a choisi de mettre un terme à notre relation. C'est à ce moment-

là que j'ai réalisé que j'étais vraiment toute seule, que je souffrais de 

mes sentiments, et que lui n'en avait pas assez pour vouloir me gar-

der.  

Je me souviens de cette musique entendue dans la voiture, un 

soir où je revenais d'une séance de Tai Chi avec ma collègue. " Quoi 

que je fasse, ou que tu sois, rien ne t'efface, je pense à toi, pourquoi je 

saigne... et pas toi ".  

 

C'est ainsi...  Encore une fois j'ai dû repasser par la souffrance de 

la rupture, quand bien même j'essayais de l'accepter. Mon cœur s'est 

déchiré, honteuse d'être rejetée à nouveau. Les mois qui ont suivi 

ont été pénibles. J'essayais de me persuader que c'était pour mon 

bien, que c’était le destin.  

J'avais le droit à l'amour, et d'être aimée par un homme qui me 

chérirait. Devoir avancer vers l'espoir de ce que je désirais, tout en 
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étant accablée par le passé, c'est une dualité sans précédent qui m'a 

fait travailler sur mon pouvoir créateur et mes émotions ainsi que 

sur la confiance en cette femme que je suis.  

 

Ce qui est drôle et curieux, c'est qu'en Guadeloupe, à cette pé-

riode d'introspection, j'ai réalisé pour la deuxième fois de ma vie 

une constellation familiale. Je savais que mon rapport aux hommes 

pouvait être influencé par les mémoires de mon enfance et par celles 

de ma lignée familiale. J'ai eu comme par magie une véritable révé-

lation.  

 

À trente-deux ans, j'apprends que j'aurais dû avoir un jumeau. En 

1990, l'année de ma naissance, l'âme de ce petit est remontée avant 

même de pouvoir grandir en tant que cellule à mes côtés dans le 

ventre de ma mère. Encore une histoire de jumeau et jumelle... J'ai 

très vite fait le lien avec Sasha.  

 

Quand on naît seul, mais avec la mémoire qu'un jumeau ou une 

jumelle était à nos côtés mais ne s'est pas incarné, alors on vit notre 

incarnation en cherchant cet autre. On éprouve comme un vide à 

l'intérieur de nous, mais dont on ignore la source. Alors incons-

ciemment, nous allons être à la recherche d'une âme qui comblera 

ce manque. Bien avant cette révélation, Sasha et moi avions eu la 

vision que nous devions être jumeaux incarnés en 1975. L'année de 

naissance de Sasha. Il subit la blessure de l'abandon et de rejet, et 

passera une partie de sa vie à comprendre ce manque, ce vide, ainsi 

que cette blessure lointaine dont il ne se rappelle même pas puis-

qu'il n'était encore qu'une petite cellule.  

Quinze ans plus tard, je m'incarne avec un jumeau qui me fait le 

même coup que ce que j'ai fait à Sasha. Je grandis aussi avec ce vide 
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en ignorant tout cela. Sasha et moi retrouvons mutuellement l'un 

chez l'autre cette blessure, mais aussi cette fusion d'âme qui nous lie 

en tant que jumeaux.  

 

Non mais franchement... quel bazar ! 

 Enfin tout s’explique !  

 

Je ne sais pas ce qu'il en sera de moi et de lui dans cette vie, mais 

j'ai au moins compris quelque chose qui remonte à ma naissance, 

comme les morceaux d'un puzzle qui s'assemblent. Je peux à pré-

sent comprendre pourquoi je ressens autant d'amour pour lui. Il est 

le jumeau que je n'ai jamais eu. Je reporte sur lui inconsciemment 

l'amour de ces deux incarnations où de toute évidence il manque 

quelque chose.  

 

À présent, je comprends bien mieux la douleur que ressent mon 

âme, ce deuil que je dois faire. C'est un deuil très puissant qui cause 

beaucoup d'épreuves à mon cœur.  

 

En parallèle, après avoir cheminé huit mois en Guadeloupe et 

avoir participé à trois constellations familiales, je peux mettre un 

dernier point sur notre histoire et sur ce deuil. J'avais une double 

peine sur ce manque affectif car il n'était pas seulement lié aux ju-

meaux, mais était aussi lié à la recherche du père que Sasha repré-

sentait parfaitement pour moi. Je me suis guérie d'un manque affec-

tif qui me tirait sur deux plans différents. Quand je suis ressortie de 

la dernière constellation familiale sur l'enfant intérieur, où la per-

sonne qui représentait mon père m'a dit :  

"Je t'autorise à aimer un autre homme que moi." 
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Cela m'a fait comme un électro-choc. 

 

 J'ai saisi pourquoi je n'arrivais pas à me défaire de cette relation 

depuis le début, pourquoi je revenais sans cesse vers Sasha, pour-

quoi j'avais tant besoin de lui, et pensais que cette vie serait insur-

montable sans lui. Comment pouvais-je être libre si j'étais sous 

l'emprise de mon propre manque, de ma propre blessure ?  

 

Une fois que j'ai compris tout ceci, quelques mois après notre " 

dernière " rupture en union libre, mon âme me murmurait de lui 

envoyer un mail pour lui faire part de tout ce que j'avais compris 

récemment. J'ai pesé le pour et le contre avant de me lancer, car 

j'avais peur qu'il pense que je le prenne pour un c... .  

Et puis en me tirant quelques cartes, j'ai eu la confirmation qu'il 

fallait que je clôture cette histoire proprement avec des explications, 

qu'il comprenne aussi pourquoi nous en sommes arrivés là.  

 

Deux jours après mon mail, il me répond spontanément et me fait 

part qu'il était content que j'aie fait ce gros travail. Il m'avoue aussi 

avoir toujours des sentiments pour moi et que ceux-ci seront tou-

jours présents, car notre lien est indéfectible. Je lis ces mots avec un 

cœur apaisé, les larmes me montent, et je sens un énorme poids 

s'enlever.  

 

 

Deux ans d'acharnement sentimental qui s'évaporent et me lais-

sent enfin en paix. Mon âme vibre un amour inconditionnel dans 

une lumière de liberté. Ça y est, mon deuil est fait. Je peux enfin 

vivre sans sentir ce manque cette injustice, je peux le voir et lui par-
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ler sans vouloir le posséder, je peux vivre ma vie et rencontrer un 

autre homme. 
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CHAPITRE 6 

CHEMIN D'ASCENSION 
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« L’Amour est probablement un hasard aussi fort, mystérieux et précis 

que celui qui a fait naître le monde… »   Elsa Esnoult 

                                                                       

Tout, absolument tout... est une extension de la Source.  

 

L'âme est un diamant quantique qui contient tout un univers.  

C'est une gardienne de mémoires à multiples facettes qui s'acti-

vent au fur et à mesure de l'incarnation et des expérimentations 

qu'elle traverse dans la vie en dehors de la Source. Source, qui selon 

notre conscience peut être observée ou ressentie différemment.  

Pour certains c'est une vaste vague d'amour divine dans le cos-

mos contenant des milliards de particules, le palais de Dieu pour 

d'autre, le paradis, ou encore un champ quantique qui contient 

toute la création s'apparentant à de l'énergie.  

L'amour est la création.  

La création est partout autour de nous.  

La Terre, l'animal, l'arbre, l'humain... Nous sommes une exten-

sion de la Source.  

Qui dit extension, dit recalibrage de l'énergie source en une re-

composition multiple. La recomposition multiple est elle-même re-

codée en différentes polarités. Vous me suivez ?  

Que sait-on vraiment de Dieu ? Du Diable ? Du plan cosmique ? 

De l'ombre et de la lumière ? Et si l'ombre faisait partie du plan de 

la Source ?  

 

Et si l'ombre était elle-même une extension de la Source, mais in-

carnée dans une autre polarité ?  
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Bien que j'ai mis très longtemps à comprendre ce que je vais vous 

expliquer, il est primordial dans ce chapitre de commencer par 

mettre les pieds dans le plat.  

 

Cela ne va pas plaire à tout le monde, mais depuis le début de 

votre lecture, vous aurez remarqué que je parle souvent de l'ombre 

et de la lumière et des interactions entre les êtres humains et les 

êtres subtils.  

Je suis tombée récemment sur un texte qui a beaucoup bousculé 

mes codes, mais qui dans le fond, avait déjà commencé à s'intégrer 

dans mon esprit bien avant par mes propres expériences.  

Au moment où je pose le bilan de ma vie, de mon incarnation, de 

ma mission, de mes origines christiques et galactiques, je dois com-

prendre et intégrer une réalité sur la dualité de notre monde.  

Il s'agit là d'une conscience supérieure, et qui potentiellement 

nous amène encore plus haut... vers le chemin de l'ascension.  

Le Christ et Le Diable sont UN seul et même esprit de la Source, 

mais incarnés dans deux polarités différentes. TOUT est absolument 

tout, et une incarnation de la SOURCE, mais dans des polarités dif-

férentes. 

 

Rappelons que la vie sur Terre est une expérience, et que tout est 

mis en place pour nous faire évoluer si c'est le désir de l'âme.  

Qu'il s'agisse de vivre l'amour de Dieu ou les enfers du Diable, dans 

la finalité, quand vous regardez vos différentes incarnations. 

- Tantôt vous vivez en tant qu'horrible personne passant des 

pactes avec les démons ou entités du bas astral, jetant des sortilèges 

de magie noire, répandant le mal et la terreur, parce que dans cette 

vie vous avez décidé d'incarner la polarité OMBRE et de la manifes-

ter. 
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- Dans une autre vie vous vous incarnez en guérisseur faisant le 

bien pour purifier et aider les gens (chose qui vous aide également à 

purifier votre karma en lien avec le mal que vous avez fait autre-

fois), parce que dans cette autre vie vous avez décidé d'incarner la 

polarité LUMIERE et de la manifester. 

 

Nous venons de la même Source UNITE, qui dans la matière sur 

Terre s'incarne en différentes polarités qui représentent l'expérience 

de la DUALITE. À travers l'expérience de la dualité, on retrouve 

l'unité. Ou autrement dit sur le plan de l’âme : le chemin de l'Ascen-

sion. Cela peut parfois prendre plusieurs vies, d'où la réincarnation.  

 

Quand on dit que Le Christ et le Diable sont le même esprit, on 

parle de polarités différentes qui viennent de la même Source, et 

donc d'un recalibrage de cette Source ultime dans son incarnation. 

Ce qui entraîne bien sûr d'expérimenter et de manifester sur Terre 

cette polarité et tout ce que cela incombe.  

 

Nous sommes nous-mêmes incarnés par le Christ et le Diable. 

C'est à nous de décider lequel nous voulons alimenter, à quelle po-

larité nous donnons de la force et le pouvoir d'entrer dans la ma-

tière.  

 

À nous aujourd'hui de décider avec notre libre arbitre ce que 

nous voulons manifester. Nous pouvons très bien nous laisser do-

miner par la haine et la jalousie, ce qui nous amènera par cupidité 

consciemment ou inconsciemment à œuvrer avec les entités du bas 

astral, ou à pactiser avec les démons pour récupérer l'amour perdu, 
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ou lancer un sort à notre patron, ce qui de toute évidence endom-

magera et laissera une empreinte sur notre âme.  

Ou bien nous pouvons décider de voir plus grand en choisissant 

d'être confiant dans le plan cosmique qui renverra à chacun tôt ou 

tard l'énergie qu'il a véhiculée, qu'elle soit bien ou mal.  

 

En faisant ainsi, nous diffusons nous-mêmes avoir compris qu'il 

ne servait à rien d'intervenir par soi-même pour régulariser le kar-

ma ou intervenir par la force pour contrôler une situation qui n'est 

pas destinée à être résolue de cette manière. 

 

Nous sommes en duel intérieur quand notre part d'ombre s'oppose, 

réprime ou veut dominer notre part de lumière.  

Nous sommes en duel intérieur quand notre part de lumière veut 

faire taire, réprime et néglige notre part d'ombre. 

 

 L'un ne peut fonctionner sans l'autre, et notre véhicule est tout à 

fait apte à diriger l'énergie des deux polarités dans la même direc-

tion sans avoir à se battre. 

L'unité se crée quand nous acceptons, intégrons et honorons ÊTRE.  

 

La question est : Que souhaitons-nous manifester ?  

ÊTRE dans son intégrité d'avoir choisi de s'incarner avec ces deux 

pôles tout en restant aligné sur sa mission et voie Divine.  

 

Si une personne de votre entourage œuvre et manifeste dans la 

polarité obscure, alors cette personne vous apporte le message de 

vous élever, d'œuvrer et manifester votre polarité lumière. Car à 

travers son message, vous avez vu et compris ce que vous ne vou-

liez pas vivre et endurer. Et sûrement qu'après vous être élevé, vous 
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serez suffisamment puissant pour pouvoir guider cette personne 

vers la lumière. Ou pas... selon le désir de son âme.  

 

Tel est le chemin... 

À méditer... 

 

 

Source multidimension 

 

Nous sommes des êtres multidimensionnels non seulement parce 

qu'il existe des matrices parallèles à notre ligne de temps actuelle 

(vie parallèle), mais également parce que notre âme est connectée à 

une multitude de dimensions qui ont chacune leurs propres filtres 

et visions de la Source car elles en sont elles-mêmes une extension.  

Exemple : Prenons la dimension du bas astral qui mène à des 

êtres « en général hostiles » et qui se nourrissent de nos failles. Ils 

sont en réalité parallèles aux humains et sont tout aussi vivants que 

nous. Ils sont différents dans leur champ vibratoire car ils sont ve-

nus expérimenter une polarité différente de la nôtre. Ils œuvrent 

d'une autre manière et à leur façon apportent un équilibre entre 

ombre et lumière, et parfois donnent un sens à nos vies pour que 

nous puissions grandir d'une expérience interactive avec eux.  

 

Il n'y a pas de bon ou de mauvais, de gentils et de méchants. Il y 

a juste des recalibrages de la Source venue expérimenter une polari-

té différente. Sans ça, nous ne pourrions trouver un équilibre digne 

de sagesse dans nos propres parts d'ombre et de lumière. 

 

 Prenons à présent la dimension humaine qui possède elle-même 

une multitude de plans vibratoires en fonction de l'éveil de chacun.  
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Nous pouvons vivre sur la Terre avec les mêmes codes d'origine, 

mais qui ne sont pas tout de suite accessibles à tous, car l'humain ne 

percevra de ces yeux et ne ressentira avec son corps que ce que son 

esprit est prêt à comprendre.  

 

Nous vivons tous sur la même Terre, mais pas sur les mêmes di-

mensions. 

 

Allons du côté des êtres subtils, gardiens et êtres de la nature. Ils 

sont comme nous sur un plan vibratoire appelé " dimension " et 

œuvrent pour des choses bien différentes de nous mais qui, pour 

autant, peuvent être alignés avec nos missions de vie.  

Par exemple en tant que guérisseur et guérisseuse nous pouvons 

œuvrer avec eux dans des soins énergétiques, pour soigner les 

arbres et faire du bien à la planète, purifier un terrain, etc. Mais tout 

comme les humains, eux aussi ont différents niveaux de conscience, 

ce qui bien évidemment les fait vivre à des échelles vibratoires dif-

férentes.  

 

Tout comme nous, dans leur propre dimension, se trouve une 

multitude d'autres plans vibratoires. 

 

 Savez-vous que nos gardiens et guides changent et se passent le 

relais tout au long de votre vie. Notre vie est évolution, et l'évolu-

tion consiste à changer notre champ vibratoire dans le sens de 

l'ascension. À chaque fois que nous changeons de fréquence vibra-

toire, et donc de palier de conscience, nous sommes accompagnés 

par de nouveaux guides qui vibrent sur cette nouvelle fréquence.  

Si vous n'arrivez pas à boucler un cycle, pensez à regarder si 

votre guide porte l'énergie d'une ancienne version de vous, ce qui 
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vous empêche bien sûr d'ouvrir une autre porte. Parfois, ils ont be-

soin d'un petit coup de pied aux fesses ! Les guides sont des 

GUIDES mais ne sont pas pour autant des êtres parfaitement par-

faits. Il y a de la corruption, de la naïveté et même de l'ego sur les 

plans subtils.  

 

Je l'ai moi-même expérimenté à plusieurs reprises. Entre les gar-

diens de maisons qui pompent volontairement dans mes énergies 

pour combler les failles énergétiques de la structure matière de la 

maison, d'autres qui ne supportent pas mon champ vibratoire et qui 

font tout pour me chasser, ou encore les faux guides qui manifestent 

des faux signes pour m’entraîner dans la mauvaise direction... Oui 

la liste est longue ! Mais c'est avec ces expériences qu'on apprend.  

 

Aussi je voudrais revenir sur les êtres de la nature et mettre en 

garde qu'un gnome ou une fée n'est pas toujours ce qu'on pense 

d'eux comme dans les comptes de fée. Il existe des êtres de la nature 

hostiles, et auxquels il vaut mieux ne pas avoir affaire.  

J'ai rencontré un méchant korrigan qui pratiquait de la sorcellerie 

à but personnel et qui faisait signer des contrats à de pauvres gens 

sans réflexion pour les berner. J'ai mis un temps fou à me débarras-

ser de ce charognard égoïste. Il était lié à mon conjoint de l'époque 

qui avait lui aussi une essence de Korrigan, et qui je pense, par le 

passé avait signé un contrat avec cet être de la nature.  

De tous les grands êtres hostiles et féroces que j'ai combattus, je 

n'aurais jamais cru qu'un petit merd...x de son genre m'aurait cassé 

les pieds à ce point.  

Méfiance donc avec les élémentaux.  
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Sur le chemin de l'ascension, tantôt vous vous incarnez en une 

sorcière qui a fait un pacte avec le diable, et dans la vie suivante 

vous décidez de vous incarner pour œuvrer dans la lumière et po-

tentiellement purifier et délivrer les âmes à qui vous avez jeté un 

sort.  

Tantôt vous vous incarnez en esclave pour subir la souffrance et 

la maltraitance, et la vie suivante vous êtes un humain brillant qui 

donne de l'argent aux pauvres car votre âme sait ce qu'est la misère. 

Depuis que nous avons décidé de nous incarner, nous avons lan-

cé la roue matricielle encodée pour pouvoir évoluer et retrouver 

l'unité. Ceci est valable en théorie seulement, car ce n'est pas le 

chemin que tout le monde a décidé de prendre.  

Il faut tester la matière pour se positionner.  

Je t'invite à prendre conscience que nous avons vécu à différentes 

époques en tant qu'humains. Nous avons eu, et avons encore au-

jourd'hui peut-être, des vies parallèles dans des dimensions diffé-

rentes en tant qu'animal, végétal, ou être subtil tel que elfe, ange, 

démon, fée, dragon, gorgone, lutin, etc. Tu es également lié à de 

grandes divinités par la projection de leur esprit en toi : Dieux, 

Déesses, Archanges, Maître ascensionnés, Êtres Galactiques, etc. 

 

En Corse j'ai rencontré une énorme pierre qui était habitée par 

une grande prêtresse, et qui était également le refuge d'une dra-

gonne céleste. J'adorais venir m'asseoir près de cette magnifique 

roche, où son esprit de femme prêtresse se manifestait pour com-

muniquer avec moi. Un jour elle me demanda : 
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« Lorsque ta vie sur terre sera terminée, est-ce que tu vas te réin-

carner en pierre ?» 

Je fus très surprise de cette question car j'ignorais qu'on pouvait 

se réincarner en pierre. En creusant la question je lui demandai 

comment cela était possible. Elle me répondit : 

« Quand tu partiras rejoindre ta famille céleste, tu pourras laisser 

une empreinte sur Terre en décidant d'incarner une projection de 

ton esprit dans une pierre. Les humains pourront alors se connecter 

à cette matière pour recevoir tes enseignements et la justesse de ta 

maîtrise des éléments que tu as toi-même expérimentés. » 

Je fus absolument émerveillée de cette révélation, car je compre-

nais à présent pourquoi les pierres et les roches sont aussi énigma-

tiques et portent une puissance énergétique. Je m'étais moi-même 

adressée plusieurs fois à de grandes pierres et roches trouvées 

comme ça, par hasard en plein milieu d'une forêt, ou à des méga-

lithes dans les lieux sacrés.  

Je savais que les pierres avaient un esprit car je communiquais 

avec elle, mais je n'avais encore jamais conscientisé que l'esprit lui-

même puisse venir d'une personne qui avait volontairement laissé 

son empreinte énergétique.  

Incroyable ! pensai-je.  

 

Je fus traversée par une grande énergie de sagesse et en une frac-

tion de seconde toute l'histoire des humains mystiques comme 

"Merlin" qui avaient la connaissance et la connexion universelle sur 

terre se dévoila sous mes yeux.  

Grâce aux interactions intimes qu'ils entretenaient avec la nature 

ils ont pu au fil des âges transmettre un héritage de sagesse basé sur 

des enseignements qu'eux-mêmes avaient certainement reçu des 
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héritages laissés volontairement sur Terre, et ce à travers différentes 

matières.  

 

Pour en revenir à la source multidimension, si je rentre à la mai-

son après mon incarnation mais que je décide de laisser une exten-

sion de mon esprit sur terre, alors cela signifie que je continue à 

vivre sur plusieurs plans.  

La multidimension est absolument magique. Ton être peut se 

propager dans différents plans au même instant. Il peut être là, et 

auprès d'une autre personne en même temps. Ton être, même sans 

rien lui demander, peut se déplacer faire un soin à quelqu'un que tu 

aimes. Cela m'est déjà arrivé plusieurs fois. Tu peux te déplacer 

dans l'espace et te connecter à un endroit ou à une chose, tout en 

restant là où tu es. 

 Nous portons et nous sommes tous l'Univers, une magnifique 

quête au trésor intérieur.  

 

Personne ne sait qui je suis vraiment. Et de toutes les recompositions de mon 

âme, le sais-je et le saurais-je moi-même un jour ?  Justine Barc 
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Essence d'âme & projection d'esprit 

 

Est-ce que quelqu'un a déjà remarqué que nous pouvons ressem-

bler physiquement à une ou plusieurs de nos essences ou projec-

tions d'esprits ? 

 

 Qu'est-ce qu'une projection d'esprit ?  

 

Rappelons que l'âme est un seul noyau composé lui-même de 

plusieurs autres petits noyaux. Personnellement, j'aime l'image du 

diamant à multiples facettes car c'est cette image qui m'est apparue 

la première fois que j'ai observé mon âme.  

Chaque facette représente une essence de ton être. Toi dans 

d'autres vies, dans une autre forme que celle de l'humain, vivant sur 

d'autres dimensions et planètes qui n'ont pas le même espace-temps 

que celui de la Terre. Peut-être as-tu une essence très lointaine de 

galactique venu sauver la Terre, d'où tes énergies particulières, tes 

envies d'œuvrer et d'enseigner. Peut-être as-tu une essence de Saint, 

d'où la pureté de tes intentions et tes connections naturelles aux 

plans supérieurs. Peut-être as-tu une essence de Lutin, d'où ton ca-

ractère taquin et moqueur, ton besoin d'être en nature, d'aimer les 

animaux et ta facilité à créer des choses avec tes mains, etc. 

 

La projection d'esprit est comme l'essence d'âme.  

C'est une manifestation en toi d'un autre esprit vivant (vivant est 

relatif selon la dimension). Souvent les projections d'esprit viennent 

d'esprits plus élevés.  

Par exemple : la Déesse Isis, La Vierge Marie, Ganesh ou encore 

Bouddha et bien d’autres, projettent une extension de leur esprit 
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dans notre véhicule incarné sur Terre. Cela revient à dire que nous 

sommes les descendants de cette lignée, et que nous avons été choi-

sis pour diffuser leurs voies et voix.  

 

Nombreux sont les humains à porter une extension d'esprit d'un 

Maître Ascensionné pour continuer d'expanser leur mission Divine 

sur Terre. À cet instant, ces mots vibrent sûrement en toi car depuis 

toujours ou depuis peu, tu ressens l'appel du plus grand. Si c'est le 

cas, alors c'est que toi aussi tu as été choisi pour manifester ici 

l'énergie et le message du Grand Maître qui projette sur toi son es-

prit. Maintenant reste à savoir le ou lesquels ?  

Au fond, tu dois le savoir car tu es attiré par ses images, et le lieu 

qui représente ses origines. 

 

La projection d'esprit est une fonction de la Source multidimen-

sion. 

 

 Quand une ou plusieurs divinités projettent sur toi leur esprit, 

alors tu incarnes leur énergie. Tu as le pouvoir de servir cette divini-

té car rappelons que c'est le choix que notre âme a fait avant de 

s'incarner. Tu peux aussi choisir de ne pas servir cette divinité, au-

quel cas, tu te retires d'un contrat d'âme sur l'instant. Mais rappelle-

toi que si tu as choisi cette voie, c'est qu'elle peut t'aider dans ta 

propre guérison en tant qu'humain. Nous devons faire corps avec 

les esprits, et non diriger strictement notre propre voie. Nous 

sommes tous en co-création. 

 

Comme la projection d'esprit possède toute l'énergie de cette 

identité, cela explique comment les Anges, Archanges et autres 

Êtres de Lumière peuvent se déplacer. Imaginez qu'il y ait un mil-
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lion de personnes dans le monde qui invoquent l'Archange Mickaël 

en même temps ! Comment pensez-vous que celui-ci puisse se ma-

nifester à un million d'endroits différents à la fois ? Eh bien parce 

que cet être de lumière peut étendre son esprit autant de fois qu'il le 

souhaite.  

Quand l'Archange Michaël vient à vous, c'est en réalité une ex-

tension de son esprit. Son extension d'esprit porte toute la puissance 

de sa propre identité, et donc vous avez l'impression qu'il est là. Et 

c'est vraiment le cas ! Il est là, et à un autre endroit à la fois. 

 

Pour ma part je porte à ce jour plusieurs extensions d’esprits 

comme Anubis, Isis, Marie-Madeleine, Jésus, La femme Bison Blanc, 

Le grand Cerf Blanc, Ganesh, Parvati, un membre d'une confrérie 

galactique des KRYSTAL STAR .... Qui me permet d'intervenir sur 

Terre comme je le souhaite à des niveaux différents. C'est comme 

des tiroirs en moi que j'ouvre et que j'active quand j'ai besoin de ses 

facultés psychiques pour œuvrer sur quelque chose de précis. Par-

fois même, ces grands esprits œuvrent naturellement à travers moi 

sans que je ne fasse rien.  

 

« Je ne suis pas à la hauteur, je ne sais pas comment faire. » dit mon 

mental. 

« Laisse-moi œuvrer naturellement à travers toi » dit le Grand Esprit. 

 

 

  



301 

 

 

Parlons essence.  

Une de mes stagiaires est très marquée physiquement par le pro-

fil d'un elfe des bois, chez une autre on peut apercevoir dans son 

regard qu'elle porte l'essence de dragon (les yeux changent de cou-

leur). Et tous, sont effectivement très alignés sur un chemin de vie 

qui transmet les messages et émanent les mêmes capacités psy-

chiques que leur essence...  

L'elfe des Bois est très relié à la nature, adore les animaux, fait 

des soins aux arbres, a des pouvoirs magiques et pratique naturel-

lement la télépathie... Tout ce qu'aime et représente cette stagiaire. 

Elle est très connectée, canalise plein d'infos, et elle est douée natu-

rellement pour faire des soins par son énergie magique. 

Le dragon est un être puissant et combatif. Il est magnétique, 

possède une grande force mentale et une connaissance universelle. 

Il vaut mieux ne pas le titiller et lui imposer sa loi. Cependant il 

peut faire preuve d'une grande sagesse.  

Tout ce que représente cette autre stagiaire dans son état psy-

chique et dans son comportement. On ressent toujours une grande 

force magnétique autour des personnes qui portent l'essence drago-

nique. 

Troublant, non ? Ou juste normal ? Qu'en dis-tu ?...  

Tu n'es pas juste UN noyau. Tu es le TOUT dans ce UN.  
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Ton âme est un diamant aux multiples facettes. 

Elle est l'extension de la Source recomposée par des essences 

multi-dimensionnelle et des projections d'esprit.  

 

Ces essences viennent de tous endroits, dans toutes dimensions, 

à des niveaux vibratoires et des niveaux de conscience différents.  

 

Ton âme est un générateur quantique avec une connexion multi-

dimensionnelle. Tu vibres ces mémoires en toi et tu as la capacité de 

t'en rappeler si tu le souhaites.  

On ne le sait peut-être pas, mais toutes ces dimensions d'incarna-

tion se jouent en même temps, ou se sont jouées dans le passé, ou se 

feront dans le futur, dans un autre espace-temps. Dis-toi bien que ce 

n'est pas un hasard si tu es attiré vers les fleurs, l’Égypte, l'Inde, le 

soleil, la lune, la magie, certains objets, lieux ou religions... C'est tout 

simplement parce que ton âme vibre quand tu te reconnectes à une 

de ces mémoires dans la matière. Ton âme se rappelle tout et va être 

automatiquement attirée par ce qu'elle connaît déjà mais dont tu ne 

te rappelles pas forcément dans cette vie. Ces mémoires peuvent 

toucher une ou plusieurs essences de ton âme qui sont en lien avec 

ces vies parallèles ou antérieures.  

En te reconnectant à ces choses (lieu, objet, personne rencontrée, 

etc.) qui font vibrer une essence de ton âme, tu actives automati-

quement les capacités psychiques de cette essence et tu déver-

rouilles également les mémoires qui sont liées à cette vie. En 

d'autres termes, on déverrouille et réactive des CODES. 

 

Dans cette vie, si tu es connecté à ton âme, tu vas reconnaître tes 

frères et tes sœurs qui portent la ou les mêmes essences car vous 

allez vibrer fort ensemble, et parfois tu ne pourras pas approcher 
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une autre personne car vos essences ne peuvent pas se supporter, ce 

qui fait que dans vos énergies vous ne serez pas compatibles. Je 

parle là des essences des élémentaux et d'essences de galactiques.  

 

Par exemple :  J'ai retrouvé une sœur dragonne avec qui je vibrais 

fort. Elle avait une aura magnétique, avait une grande puissance 

dans l'énergie de ses mains, et faisait du magnétisme très facilement 

sans avoir suivi de formation. Sur le plan humain on s'entendait à 

merveille, pourtant, en me connectant à mon essence dragonique, 

j'étais furieuse contre elle et je me méfiais d'elle. Sur notre dimen-

sion dragon, elle m'avait trahie et avait retourné sa veste contre 

notre propre famille. Quand je lui ai parlé de ce que je ressentais et 

avais vu de nos vies parallèles avec cette essence, elle a acquiescé 

cette révélation et m'a même avoué avoir eu une vision. Elle nous 

voyait nous battre l'une contre l'autre, et dans cette bataille je l'avais 

blessée à l’œil. À ce moment d'explication, nous avons reçu en 

même temps la vision de deux dragons, un blanc (moi) et un autre 

rouge et noire (elle) en train de se battre, puis un flash d'une grosse 

entaille à l’œil qui représentait la blessure que je lui avais infligé. 

Dans cette essence dragonique, ma sœur était une traîtresse, et je ne 

tardai pas à découvrir qu'il en était de même sur le plan humain.  

 

 Avec ces expériences, j'ai réalisé que les essences de notre âme 

nous représentent tels que nous sommes en tant qu'humains, et 

qu'elles régissent nos états d'être, nos capacités sensorielles et extra-

sensorielles, ainsi que le pouvoir de nous connecter à certaines di-

mensions. 

 

Je vous raconte une autre petite histoire pour vous mettre l'eau à 

la bouche. 
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« Lors d'une formation où j'enseigne la Bioénergie Quantique 

Cristalline, je reçois dans mes stagiaires une femme à l'essence de 

Fée Cristal. L'essence de Fée Cristal comme celle que je porte est une 

essence de grande pureté qui nous relie à des dimensions de haut 

niveau vibratoire tels que la dimension des Fées, Grandes Fées, Li-

cornes, Dragons célestes, Source cristal galactique, Devas, Anges, 

Archanges, Elohim, Mages christiques, et autres êtres et dimensions 

pures qui œuvrent pour le bien et l'équilibre de tous.  

Lors de la deuxième journée de formation, nous commençons par 

ouvrir le cercle et faire une offrande dans la gratitude à tous les 

êtres présents dans cette formation qui étaient venus pour nous ai-

der à nous monter en fréquence vibratoire ainsi que pour nous pro-

téger des attaques extérieures. Oui dans ce genre de formation de 

haut niveau vibratoire où on casse complètement les codes de la 

matière et purifie à fond le corps et le karma de l'âme, il y a toujours 

des êtres qui veulent nous empêcher de faire ce qu'on doit faire. 

Alors la protection d'êtres subtils comme les dragons ou les gar-

diens christiques est la bienvenue.  

Après avoir remercié tout le monde, j'entame le processus d'élé-

vation vibratoire pour chaque stagiaire. Le but est que la personne 

vibre haut pour atteindre d'autres plans de conscience et ouvrir des 

portails intérieurs pour la grande reconnexion à la Source CRIS-

TALLINE.  

Pour ce faire, j'appelle les stagiaires un par un et les fais entrer 

dans un portail dimensionnel que j'ouvre directement au milieu de 

la pièce. Ce portail mène à une dimension qui est sensée reconnecter 

l'essence d'âme cristalline à sa source, ce qui produit dans la matrice 

de l'humain un déverrouillage des Codes de Lumière intérieurs 

pour nourrir une nouvelle peau. En d'autres termes, atteindre son 

soi le plus pur et plus proche de la Source cristalline.  
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Cristalline = Christ.  Source d'amour et de conscience pure. 

 Léana, la première stagiaire à passer, se trouve à quelques pas de 

moi dans la pièce. Je me connecte à son âme et lui ouvre un portail 

qui est en résonance avec son essence la plus pure. Je vois un ma-

gnifique portail de cristal bleu translucide apparaître. De forme ar-

rondie, il paraît vivant, et reflète sur toute la surface des effets de 

miroir et des couleurs d'arc-en-ciel. Je vibre très fort à cet instant car 

je connais bien cet endroit ainsi que les êtres qui y vivent.  

Je demande à Léana de s'approcher de moi pour entrer dans le 

portail. Elle me dit ressentir elle aussi une forte vibration dans la 

poitrine. Elle n'ose pas s'avancer plus, pourtant, il faut bien qu'elle 

rentre dans le portail.  

Les yeux fermés, elle a l'impression que de faire un pas de plus 

c'est comme tomber dans le vide, ou marcher sur une autre terre. Je 

lui tiens les mains et l'invite à s'avancer davantage. Une fois à l'inté-

rieur, elle tangue encore sur le sol et décide de s'asseoir pour être 

plus à l'aise. Je suis debout devant elle, et maintiens le portail ou-

vert.  

 

Je lui demande de se connecter à cette dimension et de nous la 

décrire. Elle dit voir un paysage magnifique très lumineux, tout est 

énergie de lumière et il y a beaucoup de matière en cristal. Elle voit 

apparaître des êtres de lumière, et on peut apercevoir que Léana se 

sent comme chez elle, elle sourit sans le savoir et montre un visage 

émerveillé. Je vois des Fées et une Licorne s'approcher de l'entrée 

du portail pour venir voir Léana. Je l'en informe, et l'invite à tendre 

les mains pour récupérer l'objet que ces êtres lumineux lui ten-

daient.  

Elle dit accueillir un livre.  
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Je lui dis alors qu'elle peut incorporer le livre dans son champ 

éthérique comme pour l'intégrer, et qu'elle pourra s'en servir quand 

elle le voudra. Léana incorpore l'énergie du livre dans son cœur di-

rectement, comme si elle venait de recevoir un code. Puis elle se met 

à bailler, bailler, et encore bailler jusqu'à s'en décrocher la mâchoire 

en laissant couler de petites larmes sur ses joues.  

Puis je lui dis d'inviter un gardien de cette dimension à passer le 

portail pour l'accompagner dans sa dimension humaine. Je vois une 

licorne absolument magnifique passer le portail et se positionner 

derrière elle. À ce moment Léana nous décrit voir une Grande Fée 

en forme de libellule avec des ailes assez droites passer le portail 

pour venir s'intégrer dans son corps d'humaine. Léana vient d'ac-

cueillir un être pur dans son corps pour l'aider à vibrer plus haut et 

réactiver son essence cristalline.  

La scène parait être infinie, comme si le temps s'était arrêté. Je me 

sens également dans mon élément et je pleure de l'intérieur de ne 

pas être avec mes frères et sœurs dans cette dimension.  

 

Il faut revenir à la matière humaine et fermer le portail pour con-

tinuer cette formation. J'invite Léana et les êtres purs à se dire aure-

voir, je les invite aussi à se connecter et venir voir Léana quand ils le 

voudront et vice-versa, bien que je sache qu'il est difficile pour ces 

êtres d'avoir envie de sortir de leur dimension lumière cristalline 

pour venir dans la nôtre. Avec un pincement au cœur, je ferme le 

portail, et Léana revient tout doucement.  

Sans aucun doute, Léana a une essence de Fée Cristal, et elle est 

connectée par cette essence à cette dimension, et voilà pourquoi 

c'est précisément ce portail qui s'est ouvert.  
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En discutant avec cette stagiaire, je constate que, comme moi, elle 

est très attirée par les images de Fées avec de belles ailes, les Li-

cornes, les éléments purs, qu'elle aime beaucoup la nature et les 

arbres. Elle adore les animaux, et les animaux l'adorent aussi. Elle a 

construit soigneusement de ses mains des petites niches pour les 

oiseaux dans son jardin. Son être vibre son essence de Fée Cristal, et 

elle le manifeste à travers ses goûts et ses capacités.  

 

Voyez comme les essences d'âme régissent notre être et le définis-

sent.  

 

Pour la fin de cette histoire, je vous raconte l'ouverture d'un autre 

portail avec une autre stagiaire : 

 Bien avant la formation, lors d'un soin j'avais fait descendre de 

nouveaux corps de lumière à Blandine et lui avait annoncé que nous 

nous connaissions du plan galactique. En effet, Blandine a une es-

sence cristalline. Lors de la formation en Bioénergie Quantique Cris-

talline et de l'ouverture de son portail, c'est un portail galactique qui 

s'est manifesté.  

 

En rentrant à l'intérieur, elle subit un recalibrage matriciel car son 

corps dans la matière est très fatigué. Je vois des scanners comme 

des faisceaux de lumière bleue passer sur son corps et apporter des 

modifications. Un vrai portail galactique quantique ! Pensai-je.  

Blandine a le droit à un véritable recalibrage et à la recomposition 

de sa matrice. Elle tousse, rote à tout va, car c'est sa façon à elle 

d'exprimer les libérations et purifications qui se manifestent dans 

son corps.  

Je laisse faire les scanners quantiques d'une intelligence remar-

quable. Je ne fais que maintenir le portail ouvert, observer et guider 
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Blandine dans ce soin puissant. Puis au bout de six ou huit minutes, 

les scanners disparaissent et voilà que le portail se met à vibrer une 

autre fréquence. On y est, l'essence cristalline est là et s'intègre dans 

le cœur de Blandine qui se tient debout dans le portail. Autour de 

nous des dragons tous excités, comme si quelque chose allait se pas-

ser, ou comme pour honorer cette reconnexion. Blandine est toute 

retournée. Il est temps de fermer le portail pour continuer la forma-

tion.  

Blandine sent son cœur plus léger, et se libère complètement de 

ses émotions. Elle lâche toute la pression qu'elle se mettait incons-

ciemment, et fond en larmes quelques temps avant de pouvoir re-

prendre le cour de la formation.  

Léana, elle, nage comme un poisson dans l'eau et on voit que 

cette reconnexion l'a transcendée. »  

 

 
 

Comment je peux avoir vécu des vies sur Terre et avoir du karma 

si je viens d'une autre planète ? 

 Comment puis-je avoir fait du mal dans une autre vie si une es-

sence de mon âme est très évoluée ? 

 

Dans les recompositions de ton âme, il y a des essences évoluées, 

éveillées, et d'autres beaucoup moins. Les essences éveillées vien-

nent soutenir la purification et l'ascension des autres parties de toi 

qui sont encore dans des encombrements karmiques.  

Exemple : Mon essence galactique très évoluée et celle de ma par-

tie angélique et dragonique sont venues aider à purifier le karma de 

"Justine humaine". Rappelons que le karma est lié aux actes des vies 

antérieures.  



309 

 

Au commencement de son incarnation, comme toute âme venue 

tester les différentes polarités sur Terre, Justine a fait du mal, et fait 

des pactes avec des entités. Mon âme étant toujours liée à ces vies, si 

je n'ai pas désamorcé mes vœux (pactes), je vibre toujours actuelle-

ment cette énergie qui est considérée comme une faille ou une 

charge, et qui m’empêche d'accéder à d'autres paliers vibratoires.  

 

Je vais donc attirer à moi des événements pour en prendre cons-

cience. Ce qui est effectivement le cas au quotidien dans mes soins 

où je rencontre souvent les mêmes problématiques chez les per-

sonnes qui viennent me voir. Cet effet miroir m'invite à mettre en 

lumière une zone d'ombre à laquelle je n'ai pas encore ouvert mon 

esprit. Mais à partir du moment où je la conscientise car le message 

se répète, cela commence à se désamorcer et s'auto-purifier.  

Au vu de la lourdeur du karma auquel j'étais liée, Justine seule 

avec de simples essences n'aurait certainement pas pu s'en défaire. 

Je conscientise aujourd'hui l'importance de mon essence angélique, 

dragonique et galactique, qui me permettent d'avoir accès naturel-

lement à des plans vibratoires élevés pour aider à purifier et guérir 

mon passé sur le plan humain.  

 

Le plan divin a vraiment bien orchestré toutes les intercon-

nexions pour nous aider dans chaque vie à pouvoir nous élever 

nous-mêmes et pouvoir élever le monde.  

 

J'espère que cette mise en bouche sur les essences vous  

aura plu, et que vous avez envie d'en apprendre davantage car il 

s'agit là de votre monde intérieur à explorer.  
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    À ce jour, j'ai connaissance de douze essences d'âme qui me com-

posent, et ces douze essences me permettent de manifester une pa-

lette de couleurs extraordinaire au quotidien.  

    Grâce à chacune d'elle, j'ai accès à différentes dimensions dans 

lesquelles je peux communiquer avec les êtres qui y vivent. Je peux 

activer une essence consciemment pour utiliser tous les pouvoirs 

qui lui sont attribués, ce qui dans mes soins et formations est d'un 

avantage inégalé, car je me branche à plusieurs fréquences simulta-

nément.  

Avec l'expérience, on compose et on maîtrise. J'aimerais pouvoir 

t'aider et t'enseigner si ce destin t'appelle ! Le Code Cristal repré-

sente la multidimension de notre être et tous les canaux auxquels 

nous sommes connectés. LE CODE t'enseigne et déverrouille tes 

propres codes pour stimuler toutes les parties de ton être et at-

teindre la meilleure version de toi-même. CRISTAL est la fréquence 

sur laquelle ton âme ascensionne.  

CRISTAL = CHRIST  

CHRIST = SOURCE UNITE  
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Conscience & Plan vibratoire 

 

Et si la source n'était pas à l’extérieur de nous, mais justement 

une partie de nous que nous pouvions faire vibrer pour la manifes-

ter ?  

Dieu représenté en humain est seulement un mirage de notre 

filtre visuel. Qui peut conscientiser ce qu'est réellement DIEU ?  

 

Car l'homme craint déjà les extra-terrestres et ce qui lui est étran-

ger. Comment voulez-vous qu'il voit la réelle image de la Source ? 

Ou même qu'il conçoive que la Source est en lui et partout autour ?  

 

Même depuis mon âme éveillée je n’ai pas la capacité de recevoir 

énergétiquement dans mon corps toute la puissance de la vraie 

Source lumière, ni même de la percevoir de mes yeux nus. Quand je 

transmute mes corps énergétiques, purifie mon cœur et que je reçois 

mes nouveaux codes et corps de lumière, ce que je reçois et déjà très 

fort pour moi, SEULEMENT À MON NIVEAU TERRESTRE ! Alors 

imaginez la véritable Source Amour Lumière pénétrer votre matrice 

corporelle sans être prête à pouvoir l'accueillir et la transmuter... Du 

vrai pain grillé !  

 

Bien que nous ayons la capacité de canaliser la source directe-

ment depuis différents canaux connus pour certains sous les noms 

de REIKI, ENERGIE DU THAO etc. » (tout ceci inventé et utilisé par 

l'homme bien sûr, ce qui est un moyen facile de corruption, puis 

devient finalement une source de pollution énergétique), le champ 

vibratoire de LA source est bien au-delà du nôtre, car elle est dans 

une parfaite UNITE, tandis que nous sommes incarnés sur Terre 
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avec LA DUALITE. Nous capterons donc LA source dans différents 

canaux formant une sorte d’entonnoir.  

Ce qui est difficile pour certains d'entre nous déjà éveillés, car en 

faisant le choix de nous incarner, nous sommes justement dans cette 

diminution énergétique et cette dualité de matière avec une cons-

cience spirituelle d'unité.  

 

Gaïa est en ascension et rayonne davantage chaque année, et 

nous nous élevons avec elle. Mais certains corps humains ne possè-

dent pas encore le champ vibratoire nécessaire pour pouvoir re-

trouver cette connexion divine et la vibrer au quotidien. Ces corps-

là sont d'ailleurs en train de quitter ce monde car ils sont trop fati-

gués et abîmés, et l'âme ne peut poursuivre son ascension dans un 

véhicule obsolète. 

  

Nous pouvons vibrer la source à notre échelle vibratoire car nous 

en sommes une extension. Nous avons tous un fragment de cette 

puissante création amour incrusté dans notre cœur. Vous l'avez déjà 

entendu " LE TEMPLE DE DIEU SE TROUVE DANS VOTRE 

COEUR ", mais les encombrements émotionnels, la mauvaise nour-

riture et autres dispersions de l'esprit humain comme le contrôle, 

l'ego, la colère, la tristesse, etc. créent des couches voilées qui filtrent 

et atténuent notre lumière.  

 

C'est une longue quête spirituelle pour chacun. Comme vous le 

savez nous entrons collectivement depuis peu dans une nouvelle 

dimension, la 5D, grâce aux fréquences de Gaïa qui s'élèvent. Ceci 

est un éveil général pour les humains, mais il existe certains indivi-

dus qui ont déjà passé le niveau de conscience 5D et sont bien au-

delà.  
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Cela demande de manifester une vie dans la matière que peu de 

gens même éveillés sont prêts à comprendre. Ces personnes sont 

peu accessibles car elles ont décidé d'aller vivre dans des endroits 

sur Terre à haute fréquence, de continuer le voyage de leur incarna-

tion plus profondément en connexion avec Gaïa, et de garder leur 

énergie préservée de ce monde. Ces personnes vivent bien sur Terre 

mais pas dans la même dimension.  

Les êtres au même niveau qui a contrario œuvrent au quotidien 

dans la société, (ce qui est très difficile à vivre) rayonnent une telle 

lumière que leur simple présence peut déranger en renvoyant natu-

rellement toutes les matrices obsolètes générées par les humains. 

 La lumière pure étant devenue un "bouclier" à effet miroir, les 

personnes qui portent des failles ou qui ont de l'obscurité en elles 

vont devenir encore plus noires aux contacts de ces êtres de lumière, 

et à l'inverse, une personne portant une grande lumière, mais en-

core peu éveillée, va être soudainement secouée pour se réveiller.  

 

Pourquoi ? 

 Parce que la véritable lumière est une source d'amour tellement 

forte qu'elle se diffuse dans tous les canaux vivants jusqu'à soulever 

les zones d'ombre, pour réanimer la lumière qui y dort, élevant ainsi 

les êtres davantage vers leur propre voix véritable.  

Ce processus naturel d'éveil et de purification est une manifesta-

tion connue des thérapeutes et des personnes qui œuvrent dans la 

véritable lumière.  

 

En ce qui concerne l'éveil, nous savons que la purification de ce 

monde doit passer par le réveil de la " bête noire " en soi pour dé-

samorcer la dualité et retrouver l'unité amour. Ce qui n'est pas 

simple car plus on est lumière guérisseuse et plus on reçoit des at-
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taques de l'ombre pour nous empêcher d'être et de diffuser.  D'où le 

besoin de se préserver du reste du monde en allant vivre à un en-

droit qui vibre sur la même fréquence que nous. En étant dans ce 

respect de soi, nous pouvons continuer à œuvrer encore plus fort 

sur Terre, en émettant chaque jour notre fréquence sur un lieu qui 

lui-même est un pilier d'activation des nouvelles énergies de Gaïa. 

 

Mise en garde : L'ombre se trouve partout, même chez les théra-

peutes. À plusieurs reprises, j'ai observé qu’en ma présence, ma lu-

mière faisait ressortir encore plus la noirceur de la personne, comme 

si l'obscurité était démasquée et qu'elle ne pouvait plus se cacher. Ce 

qui est fort désagréable car cela engendre forcément des histoires 

tumultueuses.  

Les humains qui se disent éveillés ou maîtres sont très nombreux 

à ne pas avoir franchi le palier de la conscience 5D, car ils sont dans 

l'ego spirituel. Rappelons que l'ego est une faille. Une faille est une 

source d'énergie négative dans laquelle se glissent et s'alimentent 

les entités, qui vont ensuite vous maintenir dans cet état vibratoire 

et parfois même l'aggraver.  

 

Le bouclier de l'aura lumière nous protège beaucoup des at-

taques, mais ne nous met cependant pas toujours à l'abri de tout. 

Rappelons également que nous sommes venus œuvrer et non fuir 

ou nous cacher. Là est encore une belle opportunité d'apprendre nos 

limites, nos besoins, ainsi que d'apprendre la formule d'affirmation 

de soi. Par cette intégrité avec nous-mêmes, faire descendre encore 

plus d'énergie céleste dans la matière. Un arbre bien enraciné peu 

grandir plus haut et plus fort. 
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Même si nous œuvrons en conscience sur Terre, même si nous 

avons un cœur pur, nous possédons nos propres filtres de cons-

cience dus à nos blessures. 

Nous pouvons être connectés à la Source chaque jour car elle est 

là en nous, autour de nous et en chaque chose. À nous de la faire 

vibrer et de la diffuser dans ce monde fait de matière et de polari-

tés.... 

 

J'ai entendu dire par une thérapeute qui parlait des différentes 

dimensions de conscience (conscience 3 et 4D, conscience 5,6, 7 et 8 

D) quelque chose qui m'a vraiment heurtée.  

En effet, durant un stage en Guadeloupe, cette femme disait que 

nous passons tout notre temps à changer de plan de conscience. Un 

coup dans la 3 et 5 D, et à d'autres moments plus haut... J'écoutais, 

stupéfaite des bêtises qu'elle racontait à la personne qui avait posé 

une question : 

 « C’est quoi les différents plans de conscience ?»  

Selon cette thérapeute, nous faisons le yo-yo constamment entre 

ces différents plans.  

Je l'entends dire :  

« Moi, si demain j'ai envie d'être une vraie connasse, eh bien je le 

serai. » 

Outrée par son discours, je reste silencieuse mais n'en pense pas 

moins. Elle regarde et exprime les dimensions de conscience selon 

sa propre capacité à les traverser. C'est comme si elle se justifiait de 

mal se comporter à tout moment parce qu'elle en avait décidé ainsi. 

Cette façon de penser est vraiment plus bas que terre, en plus de 

l'incarner et de le transmettre ouvertement aux treize stagiaires pré-

sents qui ne connaissaient pas grand-chose au sujet.  
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Le détail important, c'est que j'avais remarqué à plusieurs re-

prises chez cette femme qu’elle était dans le contrôle et dans l'ego, 

sûrement à cause de ces propres blessures, et pourtant elle animait 

un stage. Je vais me répéter... On peut mentir sur son apparence, 

mais pas sur son énergie.  

 
 

Est-ce qu'une fois atteint une ouverture sur les interconnexions 

de cette planète et avoir compris que tout est amour, peut-on encore 

se comporter comme une égoïste ou comme une saleté ?  

 

C'est comme si aujourd'hui je respectais tous les êtres vivants de 

cette Terre et que demain je recommençais à jeter mes mégots de 

cigarette dans la rue et dans la nature sans scrupule. 

Selon mes codes, une fois rentré dans une dimension de cons-

cience, c'est-à-dire dans une nouvelle ouverture du cœur et une 

nouvelle fréquence vibratoire de l'âme, on ne peut pas redescendre, 

sauf dans le champ vibratoire physique.  

 

Ce qui est acquis comme pureté d'esprit, reste dans les intentions 

d'une personne, même si elle traverse des moments difficiles dans 

sa vie, qui peuvent effectivement la ramener à expérimenter encore 

la dualité matière 3D. J'ai déjà vibré très fort pendant des mois en 

pensant que rien ne pourrait me faire redescendre, et pourtant dans 

la matière, j'ai ensuite enchaîné des histoires pénibles qui m'ont fait 

éprouver beaucoup de colère et de tristesse.  

Mon cœur était certes très obscurci et lourd par ces charges émo-

tionnelles, mais cela n'a changé en rien mon état de conscience sur 

le " Bien " que je veux semer sur cette planète. 
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 Je ne peux imaginer me comporter comme quelqu'un de lumi-

neux en œuvrant dans la vraie lumière, puis redescendre un étage 

de conscience pour adopter une toute autre attitude.  

 

Un cœur noble reste noble, seules les intentions déterminent où on se 

positionne.  

 
 

ATTENTION ! Il y a une différence entre les paliers de conscience 

(plans de l'âme), et le taux vibratoire du plan physique.  

 

Quand on parle de palier de conscience on parle de plan vibra-

toire de l'âme, et donc du chemin de l'ascension.  

Conscience = ascension de l'âme.  

Ce qui est complètement différent du palier vibratoire énergé-

tique de votre véhicule corporel " le corps matière ". 

Taux vibratoire physique = énergie vibratoire du véhicule matière 

 

Exemple : Prenez une personne qui porte une âme éveillée.  

Cette âme, durant son chemin sur terre, a un véhicule corporel. 

Corps et âme, tous deux ont un champ vibratoire et sont sur des 

paliers différents.  

Vous n'avez pas le choix que de monter les plans de conscience 

de votre âme puisqu'on ne se souvient pas de qui on est en s'incar-

nant. Vous serez donc déjà dans " la dualité " de vibration entre âme 

et véhicule corporel. 

 Cette personne est dans une conscience 3D, et par son évolution 

spirituelle, l'ouverture de son esprit et de son cœur monte un palier 

de conscience, change de dimension.  Elle passe de la 3D à la 5D. 

Son âme chemine pour retrouver son unité " le chemin de l'ascen-
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sion ", ascension qui signifie MONTER, monter à un niveau de 

conscience supérieure.  

 

Le Soi supérieur apparenté comme proche de la source, car 

proche d'une conscience pure. Le Soi supérieur qui est d'ailleurs 

notre guide spirituel au quotidien. Hé oui ! Notre principal guide si 

nous écoutons notre âme c'est notre Soi supérieur, c'est à dire NOUS 

sur un plan céleste lumière. 

 

Nous partons tous (selon le désir de son âme) d'une dimension 

matière aujourd'hui corrompue (argent, travail, ego, sexualité non-

consciente, pouvoir, manipulation, enchaînement, dépendance, 

émotions non-canalisées, etc.), pour monter vers des dimensions 

supérieures (altruisme, bienveillance, liberté, don de soi, éveil spiri-

tuel, compassion, gratitude, etc.).  

 

Le corps, qui est le véhicule, n'est pas toujours aligné avec la fré-

quence vibratoire de l'âme qu'il porte. Le taux vibratoire du corps se 

mesure au pendule ou avec d'autres appareils. Si votre corps est 

fatigué, malade, si vous avez une entité sur vous ou que vous êtes 

encombré d'émotions, alors votre taux vibratoire sera moindre et 

même bas, alors que votre âme peut rayonner bien plus. Le corps 

matière porte de nombreux filtres qui atténuent notre lumière inté-

rieure.  

Nous pouvons cependant être totalement alignés entre corps et 

âme en ayant une hygiène de vie quotidienne quand l'esprit, qui est 

le pont, est bien alimenté.  

 

Rappelons que l'esprit est lié au cœur (corps) qui fait partie des 

émetteurs et receveurs des informations matières qui vont déclen-
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cher et diffuser en nous cette même information en énergie. Ce qui 

affecte votre énergie affecte aussi votre âme. On parle là d'une trini-

té qui crée un seul et même être.  

 

Corps - Esprit (ou mental) – Âme 

 

Désalignement à travers l'esprit qui traite les informations :  

- mauvaises fréquentations, personnes qui vous critiquent, qui 

vous dénigrent, mauvaises informations, regarder des vidéos inu-

tiles à votre bien-être, écouter et absorber des choses qui ne sont pas 

en accord avec vos besoins et votre énergie, le devoir, les obliga-

tions, les contrariétés, la charge mentale, la manipulation mentale, 

etc. 

 

Je peux être totalement alignée aujourd’hui et rayonner l'essence 

lumière de mon âme à travers mon corps physique si je m'autorise à 

vivre selon les désirs de mon âme, ce qui me demande bien sûr d'y 

être connectée. Mais comme nous sommes faits d'éther (l’énergie de 

l'âme) et de matière (le corps physique), je suis obligée de trouver 

mon propre équilibre sur terre, ce qui n'est pas une mince affaire.  

Rappelons que nous sommes des êtres spirituels venus expéri-

menter et œuvrer dans un corps physique. En vivant comme un ci-

toyen normal dans cette société, et non comme un moine boud-

dhiste dans un temple, il est normal que notre taux vibratoire 

change sans arrêt, ce qui n'exclue pas de continuer à vibrer l'essence 

de son âme. 

 

 Quand je dis qu'on peut mentir sur son apparence physique et 

non sur ses énergies, c'est que je sais à ce jour reconnaître les diffé-

rentes énergies qui se dégagent d'une personne. Son corps peut être 
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bien habillé, propre et en bonne santé, ce qui amène à avoir un taux 

vibratoire physique plutôt sein, alors que l'énergie de son âme peut 

être tout l'inverse.  

 

Une âme peut vibrer bas car elle n'a pas encore cheminé sur 

l'ascension (jeune âme dans une conscience 3D), qu'elle est remplie 

de charges, retenue par ses blessures, qu'elle a un grand sac de 

karma, (dettes karmiques, pactes démoniaques, anciennes vies obs-

cures non-résolues, liens toxiques, charges transgénérationnelle, 

etc.). Une âme peut aussi vibrer bas par les intentions de cette per-

sonne, c'est- à-dire à travers son esprit qui reflète la noirceur de son 

âme. Et enfin, une âme peut vibrer bas si celle-ci n'est en réalité pas 

une âme, mais plutôt un être involutif incarné dans un corps hu-

main. On peut aussi appeler cela un portail organique.  

Mais ça, c'est encore un autre sujet ! 

 Entre nous, si vous êtes observateur et connecté, vous remarque-

rez que les gens portent physiquement leurs failles et leurs inten-

tions sur le visage, et surtout à travers leur yeux (le reflet de l’âme).  

Si vous êtes bien alignés et connectés au plan de l'âme, vous pou-

vez tout de suite repérer les mages et sorcières noires par l'énergie 

qui émane d'eux. 

Non alignés et connectés, nous pouvons nous faire duper par les 

apparences. D'où l'expression : " les apparences sont parfois trom-

peuses ".  

 

Cela m'est déjà arrivé en me faisant bien avoir car je n’étais pas 

du tout alignée, et une autre fois parce que j'avais la faculté de voir 

la plus petite lumière d'âme, même dans un corps sombre, et qu'il 

m'a fallu un certain temps pour stopper le syndrome du SAUVEUR. 
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Ne tirons jamais de conclusion hâtive d'une personne, mais sou-

vent les premiers ressentis sont les bons. Et le ressenti, c'est juste-

ment une connexion aux énergies, et non un regard posé sur la ma-

tière. Ces deux phénomènes confirment bien que notre âme et notre 

corps portent chacun une vibration.  

 

Rappel des deux Plans Vibratoires :  

Corps physique = Taux vibratoire = Plan matière 

Niveau de conscience = Palier d'ascension = Plan de l'âme.  

L'esprit est le coordinateur et le pont entre ces deux éléments. En 

alignant les trois sur la voie de l'évolution, vous êtes alignés sur le 

plan de votre âme et pouvez l'émettre dans votre champ vibratoire 

chaque jour. 

Et ça, c'est encore une longue quête spirituelle faite de choix, de 

remises en question et de prises de conscience que certains ne sont 

pas encore prêts à traverser.  Je pourrais vous dire que je n'ai aucune 

faille, ou que je n'ai aucun filtre, mais ce n'est pas le cas.  

Bien qu'à ce jour je ne porte aucune croyance limitante car j'ai 

compris qu'en réalité je ne sais rien ; je préfère être connectée et me 

référer au timing divin et à la météo énergétique plutôt que d'affir-

mer des vérités matricielles codées qui à tout moment peuvent dis-

paraître et lever leurs voiles sur une autre vérité.  

 

La météo énergétique est une météo comme le temps, sauf qu'il 

s'agit de la favorabilité ou non des énergies ambiantes pour agir ou 

concrétiser un acte. Il y a des jours où les alignements des planètes 

ou les fréquences de Gaïa ne nous sont pas favorables pour exercer 

des soins énergétiques et tout autre chose.  

Selon moi, il est important d'y être connecté pour s'aligner dans 

le tout qui prospère.  
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Rappelons que nous sommes le canal d'une énergie bien plus 

grande, et qu'il est important d'agir avec son cœur en conscience et 

non avec la volonté de notre ego.  

Parfois exercer un soin énergétique ou acter une décision dans la 

matière un jour non favorable amputera considérablement votre 

travail, pouvant même le neutraliser. La météo énergétique est un 

peu comme le calendrier Lunaire. 

 

Nous sommes proches du MAÎTRE ASCENSIONNE.  

Prenons exemple sur la sagesse inégalée de cet humain qui a fait 

ce chemin d'ascension. Il a désamorcé tous les programmes erronés 

liés au corps et au plan terrestre pour se défaire entièrement de la 

matière. Il a fait des choix de vie pour faire vibrer son âme à travers 

son véhicule corporel sur la même fréquence que la source Divine.  

 

Le pain et le sang du Christ représentent l'alimentation bénie pour éle-

ver le taux vibratoire du corps matière, afin de s'aligner avec la pureté de 

l'âme qui porte l'essence de la Source. 

 

 Il a synchronisé les polarités, alchimisé la dualité avec la fré-

quence AMOUR pour retrouver L'UNITE.  

 

Âme éveillée, tu es sur cette même quête, il te faudra faire des 

choix. Et ce n'est pas parce qu'un choix est douloureux qu'il est for-

cément mauvais.  

 

Il faut certainement plusieurs vies pour y arriver. Si ce n'est pas 

dans cette vie alors ce n'est pas grave, tu reviendras.  
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Âme éveillée, tu es un alchimiste venu offrir au monde ta vibra-

tion AMOUR, et LE MONDE t'aidera en retour à découvrir et à ex-

panser cet amour en toi. 

Dans ton cœur vibre cette fréquence, et ton chemin d'ascension a 

déjà commencé. 

 

 

 

  



324 

 

 

Portails de Libération/ partie 1  

 

Quand je suis allée en Corse, je me suis rendu compte qu'il y 

avait beaucoup de magie noire, notamment sur les terrains, avec 

tout ce que cela implique de conséquences chez les humains qui y 

habitent. La mémoire de désolation qu'emprunte cette terre à cer-

tains endroits prend au piège des familles entières, parfois depuis 

des générations.  

La magie noire n'est pas forcément liée au fait de pratiquer des ri-

tuels, elle peut résulter d'un simple état de pensées très obscures 

avec de mauvaises intentions.  

 

Rappelons également que l'obscurité vient parfois de la souf-

france endurée, et qu'elle peut se perpétuer sur des générations si la 

souffrance n'est pas libérée et purifiée.  

 

Si vous faites une constellation familiale pour libérer les traumas 

de vos ancêtres, et donc vous libérer vous, c'est juste et bon. Mais il 

est préférable d'accompagner cette démarche d'un suivi énergétique 

pour aider l'entité familiale à partir, si tel est le cas. Faites référence 

à la leçon apprise en Corse sur les portails " Chapitre 5 Les Codes - 

Le coup fatal ". Mais je vous réexplique le principe dans les pro-

chaines lignes. 

 

La Corse est une terre de puissance ancestrale où l'on trouve des 

énergies hostiles et des énergies très pures. La voix du Divin que 

j'incarne et que je suis venue diffuser sur Terre pour le grand mé-

nage, m'a conduite jusqu'à cette île de beauté, qui parfois m'a laissé 
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le goût amer d'une Terre maudite. Dieu qu'il y a du travail de puri-

fication à faire là-bas !  

Dieu qu'il y a de la souffrance qui n'attend que d'être délivrée par 

la miséricorde. Je pense sincèrement qu'en tant que guérisseuse, il 

faut avoir reçu une certaine initiation avant d'aller braver les cou-

rants de cette Terre. Car au vu de ce qu'on y trouve, on peut se faire 

manger tout cru ! 

 

 J'ai fait un soin à une dame qui m'a contactée car elle sentait des 

présences déplaisantes chez elle. Je sentais qu'il y avait effective-

ment du monde et surtout une présence masculine très noire et im-

posante. En arrivant je ne subis pas d'attaque, chose qui m'inter-

pelle, puisque quand on vient faire le ménage, souvent, les êtres 

sombres qui y habitent se jettent sur nous et nous attaquent pour 

nous faire fuir. Dans ce genre de situation, c'est déjà une indication 

sur le genre d'entité auquel nous avons affaire sur le lieu. Parfois 

elles n'attendent justement que ça, d'avoir l'opportunité d'être libé-

rée, pour partir enfin dans la lumière, ou pour rentrer chez elles.  

Durant le soin, je crée un grand miroir pour voir comment se re-

flète l'âme de cette personne. Je vois un monstre noir, avec des pe-

tites cornes et des ailes de démon abîmées. Je comprends alors que 

cette chère dame a jadis incarné une sorcière qui exerçait des malé-

fices (sorcière = sors = sorcellerie) et avait certainement signé des 

pactes avec d'autres êtres maléfiques.  

Elle avait exercé de la magie noire, et son âme y était toujours 

connectée, ce qui dans cette vie entraînait et attirait des encombres, 

des êtres subtils du bas-astral qui étaient en résonance avec cette 

essence d'âme non-purifiée.  

 



326 

 

Pour libérer correctement une âme de ses chaînes karmiques liées 

à de la magie noire, il faut être connecté au champ quantique, faire 

un rituel de pardon et d'incantations avec une bougie et savoir 

communiquer avec les éventuels démons ou entités qui peuvent 

apparaître. C'est donc ainsi que nous avons procédé.  

 

Je me connecte à elle, ce qui me permet de voir tous les liens 

rouillés et ensanglantés qui la retiennent, elle et tous les autres êtres 

humains incarnés et êtres subtils du bas-astral maintenus au bout 

de ses chaînes.  Je lui dicte des phrases à répéter, de demander par-

don pour le mal qu'elle avait fait, et de faire le vœu de rompre tous 

les vœux malveillants et sortilèges lancés par le passé. Dans sa dic-

tée, je sens sa vibration monter, et la lumière de la bougie qui repré-

sente la lumière de guérison se répand dans toute la pièce. Elle ne se 

rend même pas compte que pendant le rituel elle a naturellement 

levé vers le ciel la bougie qu'elle tenait entre ses mains.  

Tout d'un coup, dans ses aveux empreints de sincérité, une vague 

de délivrance me traverse, et je sens jaillir une énorme vibration qui 

parcourt tout mon corps.  

La pièce entière monte en vibration. Je sens et voit la lumière de 

la justice se répandre dans tous les sens, et se glisser dans les liens 

sombres qui sont accrochés à cette âme. Chacun de ces liens mène à 

de pauvres cœurs et âmes retenus prisonniers depuis des siècles. Ils 

sont maintenus dans des vœux et sortilèges qui empêchent leurs 

âmes de s'élever, et qui certainement entraînent aussi une vie misé-

rable avec de grands malheurs, ou des schémas traumatiques qui se 

répètent inlassablement. 

 C'est un moment de flottement divin, et d'infinie beauté, un ca-

deau aussi merveilleux que de mettre un enfant au monde.  
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Imaginez la délivrance de milliers de personnes vivant dans la 

souffrance ou bloquées dans des schémas à cause de sortilèges émis 

dans une ancienne vie ! Imaginez la transmutation en lumière de 

milliers d'âmes errantes ou damnées ! Et cela impacte autant la déli-

vrance du vivant que la purification de la terre.  

Mission accomplie ! Les entités liées à ces vœux sont également 

libérées. Oui, car quand nous faisons des prières ou de la magie 

noire, nous invoquons que ce soit conscient ou non, dans ces rituels 

des êtres subtils qui résonnent avec la vibration de cet acte.  

 

J'ai pu observer que la libération karmique s'applique aussi bien 

sur les âmes humaines que sur les êtres subtils qui eux aussi vivent 

en parallèle, comme les pauvres gargouilles et autres gardiens qui 

sont enchaînés aux anciennes églises et chapelles.  

 

Autrefois, et encore à ce jour, les humains invoquent la bénédic-

tion et la protection sur des lieux sacrés. Le temps passe mais rien 

ne s'efface. J'ai déjà rencontré des gardiens prisonniers du lieu qu'ils 

devaient garder, c'est vraiment triste.  

 

 

 

 

Je me rappelle ce jour où je me promène dans le sud de France et 

tombe sur cette petite chapelle bien entretenue et ouverte au public. 

De nombreux visiteurs se précipitent à pénétrer le lieu, tandis que 

moi je reste dehors car quelque chose attire mon attention. Pour la 

première fois de ma vie je rencontre une gargouille.  
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Elle est de petite taille, toute ronde et très malicieuse. Elle voit 

que moi aussi je la vois et elle se met à sauter de joie sur le toit de la 

chapelle en faisant des cascades et des roulades.  

Cette gargouille a comme une âme d'enfant et je comprends 

qu'elle veut jouer avec moi. Je pourrais pleurer encore en écrivant 

ces lignes car ce que j'ai vu m'a beaucoup touchée et bouleversée.  

En l'observant, je vois qu'elle porte des chaînes à ses pieds, qui 

l’empêchent de sortir de la structure physique de la vieille bâtisse.  

Je me rappelle avoir senti une énorme frustration en la regardant, 

et avoir été traversée par un sentiment de tristesse et d'injustice.  

Cette petite gargouille est bel et bien enchaînée en tant que gar-

dienne de ce lieu. Gardien oui, de son plein gré, mais je ne peux 

concevoir les chaînes qui sont un symbole d'enfermement.  

Je pénètre alors la chapelle et me connecte au lieu. Mon intention 

est de la libérer, puis de lui laisser le choix de rester ou de partir. 

Malheureusement, je n'obtiens pas l’autorisation de le faire.  

 

À cette époque, je pense que je n'étais pas assez armée pour ce 

genre d'intervention. Si j'avais forcé, je me serais certainement re-

trouvée face à un gros tas de nœuds karmiques, ou à une ribambelle 

de templiers, de moines, ou que sais-je encore... Parfois il vaut 

mieux s'abstenir que faire quelque chose qui pourrait nous attirer 

des ennuis... même si cela semble juste et bon de notre point de vue. 

Reconnaissons que nous ne sommes pas Dieu, et que malheureuse-

ment nous ne pouvons pas agir sur tout.  

 

J'espère de tout mon cœur que cette gargouille sera un jour en 

mesure de retrouver sa liberté. Si un être subtil de lumière m'entend 

à travers ces mots, je le prie de bien vouloir lui venir en aide. 
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Pour en revenir à la libération, voyez qu'elle touche autant les 

humains que d'autres êtres. D'une seule personne peut se répandre 

des ondes affectants ou guérissant le monde entier.  

 

C'est l'une des lois de l'Univers et une force énergétique que nous 

ne devons pas sous-estimer.  

L'heure appartient au timing divin. 

Quoi que nous fassions, cela laisse une trace. Et notre mission, en 

tant que messager du Divin, est de venir réparer, guérir et purifier.  

Est-ce que toi aussi tu entends cet appel ?  

 

 
 

Voici une autre histoire marquante de mon parcours où je cons-

cientise tout un tas d'interconnexions qui se joue à l'intérieur de 

nous et aussi à l’extérieur.  

 

J'avais remarqué lors de soins à mes clients que, étrangement, 

leurs problématiques avaient une résonance avec moi. J'ai donc 

compris que je portais les mêmes failles que les personnes qui ve-

naient à moi pour guérir par effet miroir. 

 

 Il y a des cycles où tantôt j'ai guéri mon féminin, à travers mes 

patientes qui étaient dans une polarité Yang et qui cherchaient à 

équilibrer leur vie. D'autres cycles où j'ai cassé mon ego à travers 

des personnes notamment des hommes qui était complètement 

dans le mental et le contrôle. D'autres encore où j'ai pu guérir mon 

enfant intérieur à travers des personnes qui étaient beaucoup dans 

le chagrin et dans une quête d'amour inconditionnel.  
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Je me suis rendu compte que tous les soins que je faisais avaient 

un impact sur moi et me guérissaient tout autant.  

 

Une sublime interconnexion entre humains qui se retrouvent au 

moment venu pour guérir ensemble leurs blessures ! C'est absolu-

ment magnifique de conscientiser ceci en tant que thérapeute. J'ai 

toujours pensé que toute âme qui s'élève, élève le monde. Cette 

phrase venait vraiment de prendre un sens en conscientisant tout 

ceci.  

 

Depuis quelques temps, je rencontrais des personnes à fort karma 

en lien avec des pactes démoniaques et torture d'enfants.  

Mon Dieu la tête des personnes quand je leur annonce qu'ils ou 

qu'elles ont une dette karmique pour massacre d'enfants innocents, 

et qu'ils et elles sont toujours en lien avec des démons car les pactes 

n'ont pas été rompus !  

 

La dette karmique est une charge à purifier dans une autre vie. 

Lors de votre " jugement " en fin de vie, ou autrement dit, les actes 

matières qui se sont inscrits dans le champ quantique, vont générer 

des répercussions sur les vies d'après si la charge inscrite n'a pas été 

purifiée.  

Comme je venais de conscientiser qu'il y avait des effets miroir 

entre moi et mes clients, je me suis demandé ce que pouvait bien 

signifier cette information qui revenait à la charge. Est-ce que moi 

aussi j'avais fait de tels actes par le passé ?  

Je sais qu'une fois qu'on ouvre notre conscience à une nouvelle 

porte, celle-ci se dévoile par la suite et nous révèle en temps voulu 

ce que nous devons apprendre. Effectivement, par la suite, les 

choses se sont déverrouillées d'elles-mêmes, et j'ai pu, par ma vo-
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lonté d'évolution et de remise en question, purifier une grosse 

charge karmique dont j'ignorais tout quelques mois auparavant.  

 

 

 

 

Lors de mon séjour en Guadeloupe, après une soirée posée chez Alhi, je 

passe une horrible nuit. 

 Je connais bien cette sensation de ne pas être seule dans une 

pièce et d'être un peu angoissée " sans raison ". Bien qu'il n'y ait pas 

d'émotion de peur ou d'angoisse par hasard, je savais que quelque 

chose rôdait autour de moi.  

Le lendemain matin, je ne me sentais pas bien du tout et savais 

que je devais agir en faisant un dégagement. Après le petit déjeuner 

en retournant dans ma chambre, je ne pouvais même pas y entrer. Je 

suis stoppée net au pas de la porte, et je me mets à tousser mes 

poumons. Quand je fais ça, c'est soit que je me fais attaquer, soit que 

je transmute une énergie.  

Je brasse légèrement les énergies de la chambre avec mes mains 

afin de pouvoir y rentrer et faire mon rituel. Je ne sais pas du tout ce 

qui va se produire, mais je sais que je dois agir.  

 

J'allume une bougie, trois bâtons d'encens que je passe aux quatre 

coins de la chambre en récitant une phrase dont j'ignore tout. Le 

langage qui sort de ma bouche ressemble à de l'algérien ou une 

autre langue orientale. Je m'assois sur le lit, me connecte, et voici 

qu’apparaît l'Archange Mickaël.  

C'est drôle, car depuis le soin que j'avais fait à mon amie où jus-

tement il était question de torture d'enfant, l'Archange Michaël avait 

fait son apparition. J'avais à ce soin éveillé quelques soupçons d'ef-
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fet miroir car ce n'était pas la première fois. Je compris alors qu'en 

faisant le soin à mon amie j'avais désamorcé quelque chose en moi, 

et cela devait se régler sur le champ. Quand Mickaël apparaît dans 

les soins, c'est qu'il y a de sérieux liens néfastes à couper, et que cela 

peut avoir un rapport avec les démons. D'où l'image de cet ar-

change en train de terrasser le dragon (dragon qui n'est pas de tout 

un Dragon mais bien une image déformée pour représenter un dé-

mon, mais c'est ainsi que c'est représenté dans certaines églises). 

  

Je pose mes questions, et j'arrive à la finalité qu'il y a un lien 

karmique dégouttant entre moi et Alhi. Je me plonge dans le champ 

quantique mémoriel de mon âme pour comprendre quel est le con-

flit, et je découvre, horrifiée, que nous avons été ensemble dans une 

autre vie, et avons tués des enfants pour nous en nourrir !  

J'ai été cannibale ! Non vraiment ! Quelle horreur ! Je vois en plus 

les détails, les couleurs, l'époque...je me retrouve projetée dans cette 

ancienne vie de souffrance. Entre barbarie et pactes démoniques, je 

me rappelle qu'à une certaine époque et peut-être encore aujour-

d'hui, les gens faisaient des pactes avec les démons pour avoir une 

vie plus longue. Ils sacrifiaient et mangeaient les enfants, la chair 

d'une âme pure, pour se prodiguer les effets d'une jeunesse éter-

nelle.  

 

Alhi, lors de nos échanges, me disait souvent que ça le mettait 

hors de lui quand on touche à un enfant. Je comprends alors mieux 

pourquoi. 

  

En bref, Alhi et moi sommes toujours liés à cette vie où nous 

avons fait un serment de servir l'ombre et de nous aimer pour 

l'éternité (puisque nous pensions vivre éternellement), et le fameux 
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démon qui était lié à nos actes et à nos pactes s'est manifesté à moi 

cette nuit-là pour mettre en lumière cette histoire. Le démon est tou-

jours lié à nous, et nous sommes enchaînés à lui par le pacte. Youpi ! 

Je prends ma bougie dans les mains, et je récite : 

 « Au nom des lois universelles divines, au nom de la justice di-

vine. »  

C'est toujours par ces phrases que je commence à pratiquer mes 

rituels de dégagements. 

« Moi Justine BARC, je fais la demande de rompre tout pacte en 

lien avec Alhi, je fais le vœu de désamorcer tout vœu en lien avec les 

démons, c'est un ordre !»  

Je ressens une douleur à ce moment dans ma jambe droite, et un 

frisson me parcourir l'épaule du même côté.  

Je continue à réciter avec plus d'intensité car je sens que la chose 

est bien ancrée et ne souhaite pas se libérer. Une partie de moi ne 

veut pas quitter mon corps car elle ne veut pas s'éteindre, elle aime 

Alhi et ne veux pas le perdre, quand bien même cette partie est né-

faste et n'a plus de raison d'exister.  

 

« Je fais le vœu de servir la lumière, et uniquement la véritable 

Source Amour Lumière. »  

Je répète cette phrase, cela m'arrache la gorge et me broie les 

tripes. Je suis tiraillée de l'intérieur, comme si ce que je faisais avait 

du mal à être approuvé, un combat contre moi-même s’enchaîne.  

Je sens un boulet et une chaîne à mon pied droit, j'ai mal dans ma 

jambe. Je fais de mon mieux pour être la plus persuasive possible et 

m'affirmer dans mes paroles. Soudain l'Archange Mickaël me de-

mande d'ouvrir un portail de lumière, ce que je fais immédiatement. 

Je le vois alors sortir une immense épée de lumière dorée et couper 

sèchement plusieurs liens qui me retiennent prisonnière. Avec son 
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aide, j'observe Alhi et cette autre partie de moi, tous les deux appa-

raissant comme de vieux fantômes noirs. Ils se retrouvent main 

dans la main et partent ensemble dans ce portail de lumière où ils 

sont transmutés.  

Je n'ai plus aucune gène dans le corps et ressens un apaisement 

immense. Mickaël coupe ensuite le lien avec le démon coriace qui se 

trouve à côté de moi. Il est libre, et je répète intuitivement :  

« Je suis libre et tu es libre, je suis libre et tu es libre. » 

Je visualise à ces mots l'âme de Alhi libre, le démon libre, et moi 

aussi LIBRE.  

 

Le soin presque terminé je ressens un immense besoin de prier 

pour les enfants à qui j'ai fait du mal. Je me plie devant la puissance 

d'une énergie divine qui fait son apparition dans la pièce devant 

moi, là où je venais de poser ma bougie et mon encens.  

Je suis agenouillée par terre en courbant le dos comme pour de-

mander grâce et miséricorde pour mes péchés. Je prie à haute voix 

et demande d'être lavée de mes souillures. Je pleure. Je sens une 

présence déverser une énergie entre mes mains, et je plonge mon 

regard dans cette petite flaque.  

Je vois tous les enfants sacrifiés par ma faute. Je pleure de nou-

veau. Je me vois au milieu de ces enfants qui me jettent tous des 

pierres en me pointant du doigt. Je suis recroquevillée sur moi-

même et reçois cette vision comme un juste retour des faits.  

Ensuite je comprends et fais un lien très important qui ouvre da-

vantage mon esprit :  

Toute mon enfance je l'ai passée à être exclue et jugée par les en-

fants de mon âge. J'avais énormément souffert de cette injustice car 

je ne faisais de mal à personne. À l'instant où je revois cette scène, 

mon esprit diverge vers une vie antérieure où j'ai été un homme 
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maltraité par mon père. À priori, à cette époque j'étais devenu pro-

fesseur et m'étais vengé de ma souffrance sur les enfants qui étaient 

dans ma classe.  

Incroyable !  

En une fraction de seconde, dans ce fleuve de mémoire que je 

maintiens entre les mains, je comprends à présent tout mon par-

cours. Je comprends mes dettes karmiques liées aux enfants. Je 

comprends que la chaîne de souffrance avait perduré dans le temps 

car rien de mes actes autrefois n'avait été purifié.  

De vie en vie, d'incarnation en incarnation, une partie de moi Jus-

tine en tant qu'humaine avait créé un karma de souffrance et 

d'injustice. Tout se révèle alors à moi aujourd'hui par mes propres 

expériences et par mon désir de mettre en lumière mes zones 

d'ombre. En regardant cette boule d'énergie dans laquelle je venais 

de me plonger, j'envoie des réseaux de lumière dans toutes les di-

rections et je vois que cette énergie circule comme des racines très 

loin dans le temps et l'espace. Je sais à ce moment précis que je suis 

en train de libérer toute la souffrance et les traumas causés à ces en-

fants. Je sais à cet instant que ces âmes peut-être réincarnées vont 

pouvoir se libérer eux aussi d'un karma grâce à cette transition dans 

le champ quantique. Tout est parfait ! Puis l'esprit divin qui se tient 

devant moi me dit :  

« Lave toi avec cette eau, lave toi jour et nuit durant trois jours 

pour être purifiée de tes péchés ». 

J'acquiesce et me frotte tout le corps de haut en bas avec la boule 

d'énergie que je tenais dans les mains. Je mets une musique de 

chant grégorien que j'affectionne tout particulièrement qui parle de 

miséricorde et que j'utilise lors de mes soins de dégagement. Je reste 

en silence devant l'esprit divin.  
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Je suis en prière et en recueillement. Je suis dans la gratitude. Je 

me vois dans mon propre cœur où j'accède au temple du Dieu. Un 

immense palais de lumière où tout est vibration d'amour et de pure-

té. Je ne fais rien, je suis juste en contemplation et je laisse se diffu-

ser en moi le travail qui vient de se faire. Je remercie l'Archange 

Mickaël, puis tout se finit ainsi.  

 

Le même jour, quelques heures plus tard, je suis en contact avec 

une amie à qui j'avais fait un soin de libération karmique. Une drôle 

de coïncidence se passe alors.  

 

 

 

 

Cette femme, dans une ancienne vie avait aussi été une méchante 

sorcière qui avait exercé de la magie noire et fait des pactes démo-

niaques. Dans cette vie rien n'était résolu, et elle portait une dette 

karmique qui s'était répercutée sur son fils. Dès le berceau, il avait 

reçu les envoûtements d'une femme algérienne qui, d'après ma pa-

tiente, s'était penchée sur le berceau du bébé.  

Nous avions commencé à faire de la libération sur elle-même, 

puis cela s'était enchaîné avec son fils car il demeurait sous l'em-

prise de X. Mon amie avait fait d'innombrables soins de guérison 

avec d'autres thérapeutes, et avait même fait appel à une Algérienne 

qui apparemment contrait la magie de ce pays. Mais il n'y avait pas 

eu grand changement.  

 

La vérité, c'est qu’il manquait des éléments importants. 
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 Tout venait du karma de mon amie qui portait encore la charge 

karmique. En désamorçant soin par soin toutes les problématiques, 

elle se libéra et libéra les âmes et démons qui étaient liés à sa charge. 

Par la suite, son fils put également être purifié, et reprit le pouvoir 

dans son corps en mettant fin à la possession d'une puissante entité 

depuis qu'il était bébé.  

Et tout cela avait été orchestré par le Divin pour comprendre que 

tout acte entraîne des conséquences sur notre propre vie et sur celle 

de nos proches.  

 

Son fils, avant de s'incarner, avait lui-même fait un pacte avec 

une âme damnée d'origine algérienne pour faire comprendre à sa 

mère tout son fardeau, et pour qu'elle puisse un jour y mettre fin.  

 

Et donc pour finir ma petite histoire, le jour où je me suis libérée 

de ma charge karmique, je suis intimement connectée aux énergies 

de mon amie avec qui je discute par SMS. Je prends des nouvelles 

d'elle et de son fils, et capte un message important.  

Je lui dis que depuis le dernier soin ensemble qui date d'une se-

maine, je sens qu'aujourd'hui il y a de nouvelles fréquences dispo-

nibles pour elle. Elle me confirme se sentir nouvelle et avoir envie 

de se diriger vers un nouvel enseignement énergétique. En réponse 

à sa demande, car elle est intriguée par mes révélations, je demande 

à ses guides des informations supplémentaires. Ils me disent que je 

dois la raccorder à une source disponible maintenant, ce qui me 

confirme bien qu'un portail énergétique s’est ouvert aujourd’hui 

grâce au travail précèdent.  

 

Rappelons qu'un portail énergétique est une porte dimension-

nelle qui fait descendre de nouveaux codes et informations de lu-
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mière sur terre. Ces nouveaux codes sont disponibles pour les per-

sonnes qui ont fait le travail de guérison, et qui sont prêtes à monter 

sur un nouveau palier vibratoire, autrement dit "le processus de 

l'ascension de l'âme. " 

 

Je lui demande l'autorisation pour la connecter à cette nouvelle 

source, et je sens une joie immense de son âme, comme si cela faisait 

très longtemps qu'elle attendait ça. En dix minutes, je me connecte à 

son âme et fais descendre dans son corps matière les nouveaux 

codes de lumière. J’aperçois une nouvelle dimension remplie de lé-

gèreté et de lumière, elle venait de rentrer dans un nouveau champ 

de conscience.  

« Félicitations ! » lui dis-je, tu viens de rentrer dans une nouvelle 

dimension de conscience, et tu es définitivement débarrassée de 

certaines de tes dettes karmiques. » 

J'en avais presque les larmes aux yeux.  

En parallèle ce même jour où moi aussi je me suis libérée d'une 

charge karmique, j'ai senti que ce qui se passait pour mon amie se 

réalisait pour moi également.  

En faisant le lien, avec mes soins à effet miroir, je me suis rendu 

compte que moi aussi je venais de monter un palier vibratoire, et 

rentrer dans une nouvelle dimension. Qu'est-ce que je me sentais 

bien ! Une journée incroyable que je n'oublierai jamais.  

Le détail rigolo, c'est que depuis quelques jours mon téléphone 

portable faisait des trucs bizarres, comme s'il beuguait. Ce jour-là, 

j'ai fait une mise à jour sur mon téléphone pour réinitialiser toutes 

ses fonctions. Une nouvelle version a vu le jour en même temps que 

mes propres énergies.  
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Rappelons que le téléphone portable et la voiture sont des exten-

sions de notre véhicule terrestre et de nos énergies, ils sont des indi-

cateurs majeurs dans les périodes de changements qui doivent 

s'opérer.  

 

 

 

Si nous guérissons, nous guérissons aussi tous les réseaux qui 

nous relient à l'humanité puisque nous sommes tous connectés.  La 

délivrance impacte tous les êtres qui ont participé un jour à créer 

une de nos souffrances, un vœu, ou qui en ont été victimes, que ce 

soit dans cette vie ou dans une autre.  

 

La guérison aide également à désamorcer la chaîne de souffrance 

générationnelle liée à notre famille, libérer le poids, le fardeau de 

nos parents, grands-parents, et ancêtres.    

Ils ont chacun à leur tour porté et transmis leurs mémoires sur 

des générations, des mémoires sous l'emprise de traumas vécus, 

sous l'emprise de sortilèges ou vœux karmiques, ou encore sous 

l'influence des blocages et blessures de l'âme, empêchant toute la 

lignée de pouvoir s'éveiller et évoluer.  

 

Nous, enfants de cette chaîne, nous sommes les guérisseurs de 

notre passé et de notre lignée familiale. Nous sommes les sauveurs 

du passé et de l'avenir... Nous sommes des guerriers et guerrières 

de lumière.  

En nous incarnant, nous avons décidé de subir les effets de tous 

les crimes commis et de vivre toutes les injustices vécues par nos 

anciens, pour justement avoir la force de tout guérir. Car la force de 

tout guérir vient d'abord de la résilience des souffrance revécues.  
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La libération est à la base une souffrance qu'on a transmuté en 

lumière. C'est pour cette raison que la vie qu'on a choisie est si dure, 

parce que nous arrivons chargés de bagages toxiques, et que c'est 

notre rôle de les ouvrir un par un, pour ensuite les libérer. 

 

Dans cette mission de guérison, que ce soit pour nous ou au nom 

de nos ancêtres, ou au nom de la Terre, la grande et vraie lumière 

qui transmute toutes les blessures, c'est la lumière du pardon et de 

l'acceptation. 

 

Accorder le pardon c'est se libérer de nos chaînes. Accorder le 

pardon, c'est libérer l'autre et nous-mêmes de notre colère qui in-

consciemment maintient les deux parties par un lien toxique. En 

accordant le pardon, nous transmutons nos blessures en lumière 

dites également blessures sacrées. Le pardon libère la colère. Le 

pardon apaise le chagrin. Le pardon offre la paix dans un cœur en 

haine. Le pardon délivre la souffrance et les âmes en peine. Le par-

don reflète la lumière du créateur qui nous pardonne tout. 

 

« Pardonne-nous nos offenses, comme nous pardonnons aussi à ceux 

qui nous ont offensés ».  

 

Pas de punition aux méchants, mais des enseignements.  

Pas de volonté de venger, mais de récolter ce qu'on a semé. 

La lumière du pardon, c'est présenter ses excuses même quand 

on n'a rien à se reprocher. Le pardon c'est l'humilité de se dire que 

parfois aussi il n'y a rien à pardonner après avoir compris que la 

personne qui nous a fait du mal a fait de son mieux avec ses propres 

outils.  
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Comment donner de l'amour inconditionnel à son enfant si le pa-

rent lui-même n'a jamais reçu cet amour et n'a pas réussi par la suite 

à le développer en lui-même ? Comment vivre sainement en con-

fiance dans son couple si l’être que nous sommes est dans le trauma 

du rejet et de la trahison vécus dans l’enfance ?  

 

Le pardon, c'est la miséricorde du créateur pour diffuser sa lu-

mière de guérison. Car la Source Amour nous pardonne tout, elle 

nous donne amour et compassion. Le pouvoir du pardon est grand 

et puissant. 
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Voici un puissant mantra de dégagement. 

Ho'oponopono, art ancestral Hawaïen : 

 

"Je suis désolé" 

"Je te demande pardon" 

"Merci " 

"Je t'aime" 

  



343 

 

 

Portails de Libération/ partie 2  

 

Dans les soins et au quotidien, quand je délivre des entités et 

autres êtres, il est important de les laisser choisir leur nouvelle des-

tination. Dans ce cas, j'ouvre toujours plusieurs portails :  

 

   - Portail de transmutation lumière vers la source originelle :  

Ce portail transfert automatiquement l'âme de la créature vers un 

retour à l'origine de l'Unité.  

 

Elle se désintègre en lumière, purifiant toutes les empreintes 

énergétiques qu'elle porte, une véritable libération. Ce même portail 

peut être utilisé par les passeurs d'âme.  

Le portail de la Source originelle s'ouvre avec l'intention du cœur 

afin de rendre à la lumière ce qui lui appartient.  

Dieu ou la source originelle a de la compassion pour tout être et 

donne parfois sa miséricorde aux cœurs les plus sombres. Vous 

pouvez utiliser ce portail pour faire passer les animaux.  

 

Quand je vois des animaux morts écrasés sur le bord de la route, 

j'ouvre ce portail pour les aider à rejoindre la lumière.  

Le choc de l'accident fait que ces animaux restent souvent à l'en-

droit où ils sont morts, et ils ne comprennent pas ce qu'il leur arrive. 

C'est exactement comme quand un humain meurt subitement dans 

un accident violent : son esprit n'a pas le temps de comprendre et 

d'intégrer la mort, alors il reste sur place sans savoir qu'il est décé-

dé.  

Si vous ouvrez un portail de lumière pour un animal mort très 

récemment, il peut arriver qu'il ne veuille pas passer tout de suite. 
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Une fois j'ai ouvert le portail à un renard, mais en m'y connectant il 

s'est avéré que c'était une jeune renarde.  

Elle ne comprenait pas ce qui lui arrivait. Elle m'a montré l'image 

de ses petits qui l'attendaient dans son terrier. J'ai ressenti une pro-

fonde tristesse et je me suis écroulée en sanglots de ne pouvoir rien 

y faire. Son corps astral a rejoint ses petits, tandis que son corps 

physique déchiqueté, gisait mort sur le côté de la route. J'ai appelé 

de l'aide dans les dimensions supérieures pour venir réconforter les 

bébés renards, et j'ai prié. J'ai laissé le portail de la lumière ouvert, 

mais la maman renarde n'était pas encore prête à partir, elle voulait 

rester auprès de ses petits. Je pleure encore en écrivant ces lignes, 

car c'est en effet le destin tragique que des milliers d'animaux subis-

sent au quotidien.  

Amen  

 
 

- Portail vers une dimension /portail multidimensionnel : 

Ce portail est une porte vers le monde" dimension" qui corres-

pondra vibratoirement le mieux à l'être subtil que vous allez faire 

partir.  

 

Les entités choisissent de passer ce portail soit pour avancer vers 

un autre cheminement, soit pour rentrer à la maison.  

Il y a sur Terre plein d'êtres subtils qui viennent d'une autre pla-

nète ou d'une autre galaxie. Certains se perdent, d'autres sont venus 

mais n'ont jamais pu rouvrir leur stargate, et d'autres sont là cons-

ciemment soit parce que leur planète a été détruite et qu'ils ont 

trouvé refuge sur la Terre, soit qu'ils ont été bannis de leur espèce, 

ou soit, pour d'autres, parce que nous humains sommes une source 

de nourriture abondante.  
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C'est un fait qu'on observe souvent en soin bioénergétique.  

Des parasitent se collent sur les chakras et les corps subtils des 

humains pour pomper leurs énergies. Pour certains, ces parasites 

sont envoyés du cosmos ; ils sont en d'autres termes des Aliens pa-

rasites.  

Quand vous ouvrez un portail dimensionnel, la juste intention 

est celle d'ouvrir une porte qui corresponde le mieux à la vibration 

et au chemin de l'être subtil. Parfois je ne sais pas du tout à quelle 

dimension appartient cet être, alors l'intention de manifester LE 

PLUS JUSTE pour l'être subtil suffit pour ouvrir la bonne dimen-

sion.  

 

Nous sommes le canal et devons respecter les besoins de chacun, 

et non vouloir imposer notre volonté. En général il n'y a pas de sou-

ci pour cette transition. Au contraire, les êtres subtils nous remer-

cient de notre geste, et ils peuvent partir l'esprit tranquille. Atten-

tion, quand vous ouvrez un portail dimensionnel, mettez bien 

l'intention qu'il soit à sens unique, c'est-à-dire, qu'il ne puisse y 

avoir qu'un seul sens de passage de notre dimension vers l'intérieur 

du portail, et non l'inverse.  

Je vous le dis car il m'est arrivé dans mes débuts de me retrouver 

avec tout un peuple d'êtres très bizarres sortis d’un portail alors que 

je tentais de faire passer juste un seul être. Heureusement, je n'ai pas 

eu de mal à les faire repartir, ils étaient très curieux et étaient venus 

en réalité accueillir leur confrère qui avait du mal à passer le portail. 

Cela peut arriver qu'un être subtil craigne de passer le portail. Il 

vous faudra de la patience et de l'altruisme pour le rassurer et l'en-

courager à passer le cap. Vous pouvez également demander à un 
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être de la dimension du portail de venir chercher et accueillir son 

nouveau pensionnaire ou son frère pour l'aider à y entrer.  

 
 

- Portail de Feu purificateur Bleu : 

 Le Feu est un élément très puissant, et il est le premier à détruire 

tout sur son passage s'il n'est pas maîtrisé. Le Feu est par excellence 

le meilleur élément de purification.  

 

Il en existe à ma connaissance deux que j'utilise constamment, le 

feu purificateur bleu, et le feu destructeur rouge-orange. Le feu bleu 

est un feu qui purifie dans l'amour et la guérison, et non un feu qui 

détruit sans état d'âme comme le feu classique orange et jaune.  Le 

feu bleu m'a été enseigné par un dragon de feu, un jour où je me 

rendais sur un site dit "sacré". Mais au vu des énergies présentes sur 

ce site, pas si sacré que ça...  Mais sacrément dégueulasse !  

J'ai appris ce jour-là quelque chose de très important sur la pro-

tection que j'ai ensuite travaillé et transformé pour créer un portail. 

Le dragon que j'avais rencontré avant de pouvoir pénétrer le lieu, 

m'a initiée à une pratique de protection, de purification, et m'a en 

même temps enseigné une sagesse d'une valeur inestimable.  

Il me demande de créer un cercle de feu autour moi, comme une 

bulle de protection enflammée. Puis il me demande d'associer le 

Feu avec l'énergie de mon cœur, et surprise ! le feu à soudainement 

pris la couleur bleue.  

Je demande au dragon pourquoi le feu avait changé de couleur, 

en plus de ressentir qu'il avait aussi changé d'énergie. Il était plus 

doux et plus docile, la couleur bleue semblait rendre le feu moins 

hostile qu'à son origine.  
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Le dragon me répond que les intentions de mon cœur peuvent 

transformer ce que je crée, et qu'il est mon devoir en tant que gué-

risseuse de mettre une conscience dans mes intentions. Tous les 

êtres auxquels j'aurais affaire auront chacun besoin d'être transmu-

tés d'une manière différente selon leurs états d'être et leurs besoins. 

Exactement comme les portails dimensionnels !  

 

Je comprends alors que l'énergie de mon cœur de guérisseuse 

doit porter une attention particulière à chaque chose à transmuter, 

et qu'il est effectivement de mon devoir d'avoir une conscience plus 

élevée sur ce sujet.  

Je crée alors ma bulle de protection de Feu bleu. Je peux pénétrer 

le lieu, chose qui m'était impossible une heure auparavant car le 

champ d'énergie du lieu me repoussait dès l'entrée. Normal, je 

n'avais ni vu ni senti qu'il y avait plein d'entités qui se baladaient 

autour de cette petite chapelle et autour du gros rocher où la lé-

gende raconte qu'il y eut une bataille entre Dieu et le Diable.  

On pouvait observer à cet endroit, au bord de la falaise, une 

roche portant l'empreinte d'une grosse griffe. La légende dit que le 

Diable perdit la bataille avant de tomber et sombrer dans le vide, et 

laissa la marque de ses griffes en essayant de s'accrocher à la falaise. 

 

Par la suite de mes expériences, j'ai utilisé l'enseignement du dra-

gon pour créer des portails purificateurs. Effectivement, pendant les 

soins nous tombons sur des êtres à différentes échelles vibratoires. 

Tous ne sont pas à jeter sans scrupule dans les flammes ou dans 

l'énergie de Gaïa, qui d'ailleurs en a marre de tout purifier. La Terre 

est fatiguée du manque de conscience des humains et des théra-

peutes qui lui renvoient toutes les cochonneries. Utilisez plutôt les 
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portails pour que chacun puisse être transmuté, ou rejoindre la di-

mension qui lui plaît.  

Le Feu bleu est donc un portail purificateur dans la conscience 

du guérisseur. Nous pouvons l’appeler également le Feu bleu 

transmuteur-guérisseur.  

 
 

- Portail de Feu destructeur jaune-orange-rouge : 

Quand le feu classique rouge-orange fait son apparition, c'est que 

les énergies à purifier sont trop sombres et méritent une destruction 

immédiate. Il s'agit d'entités involutives qui ne veulent rien savoir, 

qui vont à l'encontre des lois fondées.  

On peut aussi y envoyer des liens trop toxiques qui ont été cou-

pés entre deux personnes.  

 

Ce portail s'ouvre quand vous avez affaire à de la grosse crasse 

bien noire qui ne peut pas être transmutée. Ce n'est pas nous qui 

décidons mais c'est leur destinée, car le portail s'est ouvert tout seul 

lors du soin. C'est à ce moment que nous savons que c'est là qu'ils 

doivent aller, mais ce n'est pas toujours une mince affaire. 

 Souvent je suis obligée de menacer les êtres à y entrer de force, 

car forcément ils sont très hostiles, très sombres et ne veulent pas 

partir. (Mais cela reste très rare). 

 

Prenons l'exemple d'une âme déchue qui erre depuis des siècles 

dans l'obscurité et qui détruit tout sur son passage.  

Cette âme est rongée jusqu'au plus profond de ses cellules et a 

décidé par le propre mal qu'elle s'inflige de servir les forces du mal 

et les forces involutives. Parfois on peut les sauver et les transmuter, 

mais parfois non car le mal a fait trop de dégâts, si bien que l'esprit 
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a succombé à la folie démoniaque, et rien ni personne ne pourra y 

changer quoi que ce soit.  

Le feu jaune-orange qui est un feu destructeur, vient purifier 

cette noirceur. Mais sachez que sur le plan de l'être qui pénètre dans 

ce feu, comme son nom l’indique, ce feu détruit l'être dans son inté-

gralité. Il meurt donc sans compassion et sera renvoyé en jugement 

d’âme avant de pénétrer d’autre sphères plus hautes ou avant de se 

réincarner. Soyez conscient s'il vous plaît de ce que vous faites. Mer-

ci. 

 

J'utilise tout le temps cette technique de portails dans mes soins 

parce que je travaille dans le respect du vivant sous toutes ses 

formes. Dans mon prochain livre " LE CODE CRISTAL tome 2 ", je 

vous parlerai plus en détails des dragons et je vous enseignerai 

comment s'y connecter pour travailler avec eux. Cela parlera à 

toutes les personnes qui ont une essence dragonique et qui sont ir-

résistiblement inspirés et connectés avec ces créatures mystiques 

pleines de sagesse. 

 

 Aujourd'hui je sais que les dragons sont capables de traverser 

toutes les dimensions, ce qui n'est pas le cas pour les autres êtres 

subtils. Il est donc à ma connaissance plus facile d'ouvrir des por-

tails si vous portez déjà une essence dragonique ou si vous travail-

lez avec les dragons. Affaire à suivre...  
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Méditation de libération avec la fleur du Lotus 

 

Le pouvoir de l'amour et de la lumière apaise et peut libérer de ce 

qu'on ressent. Si tu ressens le besoin de libérer ton cœur de la peine, 

du chagrin, de la colère qui te parasite, ou que tu ressens le besoin 

de te reconnecter à une énergie plus haute, alors cette méditation est 

pour toi. Fais-toi ce cadeau.... Libère toi et élève toi. 

 

 Comme tu le sais, toute âme qui s'élève, élève le monde.  

 

Cette méditation m'a été enseignée par un être céleste très pur 

pour libérer mon cœur du poids du chagrin. Oui, car nous ne pou-

vons pas évoluer vers l'ascension et l'éveil de l'âme si dans la ma-

tière nous portons trop de charges. Les charges qui nous empêchent 

de trouver la paix, d'accéder à d'autres plans de conscience, de vivre 

des choses différentes avec des gens et dans des situations diffé-

rentes... de voir le monde avec d'autres filtres...  

 

Les blessures de trahison, de rejet, d'abandon, d'humiliation et 

d'injustice se collent à notre cœur telles des mémoires qui affectent 

notre énergie globale. Puisque le cœur est le moteur des autres 

roues énergétiques du corps et du reste de nos cellules, si le cœur 

est lourd, alors tout le reste est affecté.  

Il est important de prendre soin de nos émotions, et d’effectuer le 

travail de libération et de pardon. Même si nous avons subi quelque 

chose qui nous a profondément affecté, nous avons ce pouvoir de 

rendre à la lumière ce qu'on garde dans l'obscurité. Je pardonne car 

je veux me libérer d'un poids. Il est préférable d'envoyer de la lu-

mière et d'invoquer l'amour du créateur sur une personne qui nous 
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a fait du mal, plutôt que de renvoyer l'énergie de la haine et de la 

colère. Je sais que ça peut être difficile à faire quand notre cœur s'est 

embrumé de noirceur, mais je ne veux pas laisser mes blessures 

abaisser mon énergie au point de vibrer bas et de devenir quelqu'un 

que je ne suis pas. 

 

Le sentiment de tristesse s'apaise quand on appelle la lumière. Je 

ne maîtrise pas la vie d'autrui, je ne sais pas ce qui lui est destiné, je 

sais juste que j'ai besoin de comprendre quelque chose sur moi, et 

que cette personne a été placée sur mon chemin pour y arriver. Il est 

de mon devoir de me réparer des impacts causés, c'est ma respon-

sabilité de me prendre en main. 

Je devrais remercier l'Univers et cette personne. Je sais que de 

toute façon, tôt ou tard, sur notre chemin, on récolte ce qu'on sème... 

Je ne m'en fais donc pas pour le destin de celui ou celle qui a voulu 

entraver le mien. Tout le monde reçoit l'énergie qu'il émet dans 

l'Univers, et apprendra ce qui est bon et juste pour grandir, si tel est 

le désir de son âme.  

 
 

Prépare des mouchoirs à portée de mains, et installe-toi conforta-

blement, assis(e) ou allongé(e). Prends soin de t'isoler dans un en-

droit calme, où rien ni personne ne pourra te déranger. Respire pro-

fondément et détends tout ton corps. 

Je continuerai à dire JE dans cette méditation pour être plus familière. 

 

Je pense à ce fardeau dans mon cœur. Il peut y en avoir plusieurs. 

Je visualise les personnes responsables de ce sentiment. S'il y a plu-

sieurs charges avec des personnes différentes, je devrai recommen-

cer cette méditation pour chacune de ces personnes. 
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Maintenant, dans mon cœur, je visualise la mémoire liée à ce sen-

timent, je l'observe dans mon cœur. Elle apparaît comme une tache 

sombre. Même si c'est inconfortable, je regarde la blessure en face. 

Je pleure ou je crie si je ressens que ça monte. J'accueille et j'exprime 

mes émotions.  

Mon souhait dans cette méditation est de me libérer. J'invoque 

donc la lumière dans cette facette de mon cœur sombre. Je la laisse 

venir et me pénétrer. Je ne cherche pas à contrôler, et je m’en remets 

délibérément au divin, comme un enfant. Cela peut être doux et 

douloureux en même temps, je me laisse aller dans cette vague.  

 

À haute voix, je dis :  

« J'invoque la lumière guérisseuse dans mon cœur, je souhaite me 

libérer de ce poids. » 

La partie sombre de mon cœur a commencé à transmuter en lu-

mière, je ressens déjà un apaisement. Je respire profondément. J'ob-

serve mes ressentis et le calme en moi, je prends le temps de con-

templer ces énergies.  

Maintenant, je me visualise auprès d'une étendue d'eau calme. 

Devant un immense lac, le soleil se couche, l'horizon à perte de vue, 

accompagné par de belles montagnes. Je viens auprès de l'eau pour 

dire adieu à une mémoire qui se trouve en moi. Je m'agenouille de-

vant l'eau comme pour prier. Autour de moi, le paisible silence.  

Au creux de mes mains, une magnifique fleur de lotus fleurit, 

avec au centre, une petite flamme dorée. Le feu est doux et chaleu-

reux, comme apaisé. En la regardant, je pense à la personne et à la 

mémoire que je veux libérer. 

En douceur, une petite bulle de lumière sort de ma poitrine et 

vient se déposer délicatement dans cette fleur de lotus, comme la 
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feuille fanée d'un arbre qui tombe de la branche, et qui vient glisser 

sur le sol dans un léger flottement.  

En conscience, je dépose cette fleur sur un petit autel flottant sur 

le lac... La flamme scintille dans le reflet de l'eau. Dans un élan 

d'adieu, d'un geste, je repousse doucement cet autel au loin et le 

laisse partir à l'horizon. Je le regarde naviguer au loin, vers les mon-

tagnes, rejoindre des milliers d'autres flammes qui dansent sur l'eau 

miroir. 

Je sais que le divin m'observe, et il se manifeste à moi. En regar-

dant vers le ciel, une lumière jaillit des nuages, éclairant mon vi-

sage. Un énorme tunnel s'avance vers moi. Je me retrouve entouré 

de lumière aveuglante. Je suis transporté et aspiré à l'intérieur d'un 

grand couloir blanc et doré, mon corps se soulève et pénètre les 

cieux.  

Dans ce couloir de lumière j'avance, et je peux apercevoir au bout 

une silhouette qui me tend les bras, en me regardant. Je suis un en-

fant qui marche vers son père créateur. Je cours dans sa direction 

tout en lâchant des larmes de joie et de tristesse.  

Je cours vers mon Seigneur, je m'effondre à ses pieds recouverts 

de lumière dorée. Il pose ses mains sur ma tête d'enfant, et me 

murmure des mots dignes d'un père aimant et rassurant. Je me 

laisse envahir par l'amour inconditionnel qu'il m'envoie. Je souris et 

pleure de bonheur. Je me sens parfaitement bien et à ma place.  

Je précise que le seigneur à cet instant peut être vu sous d'autre forme 

en fonction de notre perception. Il n'est pas forcément un homme, ou un 

humain. 

Je reçois sa bénédiction.  

Il m'offre un pendentif en forme de cœur, couleur or.  



354 

 

Il est vraiment magnifique ! Il me le passe autour de coup, et Ô ! 

magie, quand je le mets, le cœur vient se poser naturellement au 

centre de ma poitrine.  

Mon père le créateur me dit : 

« Le temple du Seigneur et les portes du divin se trouveront tou-

jours dans ton cœur. Quand tu auras besoin de te connecter à moi, 

quand tu voudras revenir en ce lieu céleste, tu activeras ce médail-

lon avec l'énergie de ton cœur. » 

Le cœur en or s'illumine et fait jaillir une lumière dans toutes les 

directions. Je ressens la puissance amour contenue dans ce cadeau 

inestimable. Le cœur s'incruste dans ma poitrine et fusionne avec 

mon corps qui s'embrase de lumière divine.  

Mon Père le créateur m'enlace dans ses grands bras apaisants, 

puis disparaît dans des milliers de petites cellules dorées qui 

s'échappent en flottant dans cet espace sacré. En regardant vers le 

haut, j'admire un temple aux magnifiques voûtes arquées qui défi-

nissent le plafond sans fin du temple de Dieu.  

Je respire en conscience. J'admire. Je me sens à ma place. Je dé-

cide de m’asseoir en tailleur pour rentrer en méditation.  

La main sur mon pendentif incrusté dans mon chakra du cœur, je 

me rappelle où je suis. Tout mon corps se met à vibrer et devenir 

couleur or. Je me vois, enfant doré, béni dans le temple de Dieu.  

 

Tranquillement, je reviens à l’âge adulte, dans cet espace-temps. 

Tout en visualisant mon enfant intérieur doré au centre de mon être, 

je reste en conscience avec cette image.  

 

Je peux rester ainsi tout le temps que je veux. Et quand je suis 

prête, j'ouvre doucement les yeux à mon rythme, remue quelques 
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membres de mon corps. Ensuite je bois un verre d'eau, et marche un 

peu pour infuser ce voyage.  

Merci ! 
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CHAPITRE 7 

TOUS CONNECTÉS 
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Le symbole de la fleur de vie est un enseignement sur la possibi-

lité de nos connexions. Elle est représentée dans plusieurs pays, et a 

été utilisée à différentes époques. Elle nous enseigne sur les liens 

profonds qui nous unissent tous à ce monde, qu'ils soient internes, 

externes, et à la connexion de tous les êtres vivants. Elle nous en-

seigne également la multitude de réseaux d'informations physiques 

quantiques auxquels nous pouvons nous connecter sur Terre et bien 

au-delà.  

 

La Terre, les dimensions et le cosmos peuvent être ensemble con-

sidérés comme l'Univers, LE GRAND TOUT.  

Le grand tout étant de la MATIERE, et de L'ETHER.  

Nous sommes l'Univers...nous le portons en nous. 

 

Si on vous a déjà enseigné la bioénergie, alors vous savez que 

vous possédez des chakras qui sont chacun reliés à la matière (ceux 

du bas), et à l’éther (ceux du haut), et que le cœur est le centre de 

cette harmonie.  

 

Il n'y a pas d'être suprême, pas d’élu ou de personne qui n'ait pas 

de don, car nous sommes tous constitués de la même manière (or-

ganes, tissus, cellules, muscles, os, chakras etc.…). Certaines per-

sonnes ont une conscience plus avancée ou une âme plus éveillée, ce 

qui leur permet d'avoir plus facilement accès à leurs capacités spiri-

tuelles, et certaines personnes sont enlisées dans la matière par leur 

ego, leurs charges émotionnelles, leur quête de pouvoir, et 

s’amputent de leurs capacités naturelles à être connecté. 
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Dans mes stages de développement des capacités extra-

sensorielles, j'enseigne la base du soin bioénergétique quantique.  

Pourquoi ? Parce que selon moi nous sommes tous une extension 

de la Source, et il est urgent de retrouver notre état d'origine et tout 

ce que cela implique. 

 

 Gardiens et gardiennes de la Terre, guérisseurs et guérisseuses 

du vivant.  

Gaïa et tous les esprits vivants de son expansion ont besoin de 

nous.  

 

De 0 à 7 ans nous sommes « purs », et nos capacités excellent.  

Mais après, nous sommes très vite corrompus par le système et 

conditionnés par des programmes qui nous surchargent, tel des 

abeilles dans une ruche infernale qui ne nous apporte que soumis-

sion et manipulation mentale. Cette ruche qu'on semble servir 

comme des acharnés n'est pas notre vraie maison, et même la reine 

à l'intérieur n'est pas notre vraie souveraine, mais celle qui nous 

esclavagise désespérément.  

 

Où est votre maison ? Quelle ruche voulez-vous servir ?  

 

Je suis venue comme tant d'autres pour faire le RESET de cette 

planète et préparer les humains à recevoir leur véritable ascension.  

Moins les hommes sont dans la corruption, et moins il y a de 

souffrance par les guerres aux multiples visages qu'ils infligent à 

cette planète. Les animaux souffrent, les eaux et océans souffrent, 

les arbres et la terre souffrent, les peuples des forêts souffrent, nous 

souffrons tous de cette corruption. Il est temps que ceux qui dévo-

rent nos âmes soient éradiqués de cette matrice. Et je ne vous parle 
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pas du bien et du mal, je vous parle d'un plan galactique d'êtres in-

volutifs qui se cachent et manipulent les humains depuis des siècles. 

Ma mission et mes enseignements consistent à faire un reset, une 

déprogrammation intérieure, pour retrouver nos origines pures. En 

nous déchargeant sur le plan du corps et du mental, nous ouvrons 

les portes circulaires qui maintiennent un équilibre énergétique 

dans la trinité corps-mental-âme.  

Ainsi les canaux déjà présents dans le corps sont purifiés et peu-

vent se développer. Après quoi nous retrouvons notre capacité na-

turelle à nous connecter aux mondes subtils multidimension.  

 

Champ quantique & Lignes temporelles  

 

Partons du principe que tout et absolument tout est énergie. Si 

nous sommes émetteur-récepteur, alors nous avons la capacité de 

nous connecter au tout.  

 

Le tout est matière et éther.  

 

Le champ quantique est constitué des encodages matière et éther. 

Il est un champ aux multiples facettes et aux nombreuses possibili-

tés.  

Exemple : vie antérieure, vie parallèle, autres dimensions, passé, 

présent, futur potentiel etc. Il représente toutes les informations qui 

existent, qu'elles soient encodées dans la matière ou dans l'éther. 

Absolument tout est énergie et porte un encodage, une vibration.  

- Recalibrage de la ligne temporelle :  

Rappelons que la ligne temporelle est la ligne déjà existante qui 

se trace devant vous, mais que cette ligne n'est pas encore ancrée 

dans la matière et peut à tout moment être recalibrée. Ce qui nous 
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amène à penser que ce que nous vivons en partie dans la matière, 

c'est nous qui le créons.  

 

Mise en garde sur les séances de voyance. Les personnes dits 

"Voyant(e)s " captent des informations qui ne sont pas encore an-

crées dans la matière. Ils captent votre ligne temporelle actuelle avec 

des événements encodés dedans. Mais les informations préexis-

tantes ne sont pas forcément celles qui vont arriver, car tout peut 

être recalibré en fonction de vos choix en point zéro. Le point zéro, 

c'est aujourd'hui. Rappelez-vous aussi que ce sont les pensées et le 

pouvoir de l'intention qui créent la réalité, alors ne laissez personne 

vous dicter votre vie. À tout moment, vous pouvez dire NON ce 

n'est pas ce que je veux vivre, et donc à vous de renvoyer cette in-

formation pour moduler votre chemin. 

 

En fonction de vos choix au point zéro, vous recalibrez votre 

ligne temporelle. Vous avez bien évidemment des points clés à tra-

verser dans votre vie en fonction de vos missions, des rencontres 

avec des âmes avec qui vous avez fait une demande d'intercon-

nexion avant de vous incarner. Selon vos choix, vous pourrez em-

prunter des chemins différents pour arriver au point de clé que 

vous devez inévitablement traverser car cela fait partie du plan de 

l'âme.  

 

Cela signifie que votre ligne temporelle ou votre chemin n'est pas 

prédéfini, mais au contraire se module en fonction de ce que vous 

actez ou non dans la matière. Les actes sont des actions en tant que 

tels, mais aussi les actes sont les pensées et les intentions de vouloir 

manifester. 
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Exemple de ce qu'il se passe quand vous actez quelque chose 

dans la matière : 

Un schéma vient de prendre fin. Vous avez compris la leçon 

après sûrement plusieurs tentatives de l'Univers qui vous a amené 

des événements et des personnes pour vous faire comprendre 

quelque chose sur vous-même (blessures, programmations, 

croyances, cycles karmiques, etc.).  

Après une action de votre part dans la matière, ou une intention 

définitive d'agir, alors l'information que vous émettez est envoyée à 

l'Univers. C'est à ce moment que l'information va revenir au champ 

des multiples possibilités (champ quantique), et va recalibrer votre 

ligne temporelle en modifiant la réalité préexistante de l'ancienne 

version.  

 

Cette nouvelle information encore en capsule d'éther, va redes-

cendre les plans vibratoires terrestres afin de pouvoir s'ancrer dans 

la matière et manifester ce que vous avez créé. Ainsi, vous pouvez 

passer à l'étape suivante afin d'entrer dans un nouveau processus 

d'évolution.  

 

La compréhension du lien karmique avec ce champ quantique est 

intéressante car en fonction de ce que vous avez créé et manifesté 

dans une ancienne vie, cela se répercute sur vous dans cette vie si 

les informations n'ont pas été modulées.  

 

Prenez un électron qui porte une information et qui vibre une 

fréquence vibratoire particulière. Cet électron fait partie de vos in-

formations quantiques liées à votre âme. Rappelons que l'âme est 

une carte mémoire quantique, où rien n'est effacé. Si dans votre an-

cienne vie vous avez fait des rituels de magie noire et potentielle-
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ment fait des sacrifices humains, alors cette information va vibrer en 

votre âme qui est directement reliée au champ quantique.  

 

Les électrons chargés de cette vibration vont continuer à émettre 

cette information jusqu'à tant qu'on vienne potentiellement la modi-

fier. 

Modifier l'information ne veux pas dire l'effacer, mais bien la 

moduler. Rien ne s'efface, tout se remplace. Cela signifie que tant 

que vous n'avez pas connecté avec votre âme dans cette vie et re-

gardé pourquoi vous attirez telle ou telle chose, ou que vous êtes 

connecté à telle ou telle énergie (consciemment ou inconsciemment), 

alors l'information matière d'une ancienne vie qui est encodée dans 

l’éthérique reste actuelle et vous apporte ce qu'elle vibre.  

 

L'idée de se connecter au champ quantique peut être une véri-

table libération dans la matière. Vous pourrez me dire que vous ac-

tez déjà des choses dans la matière pour que les choses changent. 

C'est un fait, mais vos actions n'ont pas d'impact sur tous les élec-

trons de votre champ.  

 

En vous incarnant vous oubliez, et vous ne vous rappelez pas 

tout, et donc il manque des informations. Comment donc avoir un 

impact sur sa vie dans la matière si nous n'avons même pas cons-

cience qu'il existe une information qui sabote tout ?  

 

Et c'est à cela que sert la connexion au champ quantique.  

Pour aller voir toutes les informations cristallisées et y apporter 

une autre vibration. Cela engendre bien évidemment la conscience 

de comment désamorcer les vœux, les pactes, rembourser une ou 

des dettes karmiques toujours active, etc.  
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Il y a tellement à savoir et à comprendre de nous-même à travers 

notre âme ! C'est pour ces raisons que je fais des soins bioénergé-

tiques quantiques et que je l'enseigne, car il s'agit là d'une mission 

de se guérir, mais aussi de purifier la terre.  

À travers l'usage du champ quantique pour faire des soins, il y a 

aussi beaucoup de magie. La magie de se connecter aux plantes, aux 

minéraux, aux essences et esprits subtils de notre Terre. Puisque 

tout est information codée même dans la matière, nous pouvons 

connecter avec des sources d'énergies incroyables qui se trouvent à 

l'autre bout du monde.  

 

Utilisons dans une humble connexion les richesses de cette Terre 

comme une source d'énergie avec laquelle nous sommes UN. Dans 

mes soins j'utilise toutes les sources possibles en fonction des be-

soins du patient, et bien évidemment, en fonction de ma capacité à 

recevoir cette énergie pour la transmettre.  

Le plus facile si vous débutez dans le soin quantique, c'est de 

vous servir des cartes d'oracle. Tirez entre une et trois cartes 

d'oracle de votre choix, puis activez l'énergie contenue dans la carte.  

Rappelons que les mots inscrits et le dessin qu'elle contient ont 

étés canalisés puis ancrés dans la matière, ce qui crée l'information 

énergétique de la carte.  

Une fois cette énergie activée par la simple intention de vouloir le 

faire, apposez une main qui reçoit l'énergie de la carte, et une autre 

main émettrice en direction de la personne qui doit recevoir ce soin. 

Si vous avez bonne intuition, vous pouvez directement poser votre 

main à un endroit précis du corps, ou même demander à la per-
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sonne de tenir la carte à l'endroit précis. Souvent, en soin de carto-

mancie, à la toute fin, je tire les cartes d'un puissant oracle appelé " 

l'Oracle de la Lumière Blanche ". Je réserve ces cartes en dernier 

pour justement faire un soin, car j'ai remarqué que les cartes de ce 

jeu sont vraiment très puissantes. Parfois même avant que j'active 

pleinement l'énergie de ces cartes, les clients en ressentent déjà les 

effets.  

En fonction de ce que je perçois, je leur demande de positionner 

une carte au-dessus de la tête sur le chakra coronal, ou encore sur le 

cœur, sur le chakra racine, etc. L'image du client tenant la carte sur 

son troisième œil me fait toujours gentiment sourire, car en matière, 

je trouve ça drôle de se tenir une carte au milieu du front.  

Quelqu'un qui passerait par là et qui nous apercevrait à travers la 

porte-fenêtre ferait sûrement les gros yeux en se demandant ce 

qu'on peut bien faire.  

 

Pensez que vous avez la capacité de vous connecter au tout, et 

c'est alors que vous le ferez. 
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Voici mes conseils pour se connecter au champ quantique et faire 

des soins à partir de son canal :  

 

- Effectuer un travail de décharge mentale et émotionnelle. Vibrer 

trop dans la matière (corps et mental), est une entrave à recevoir et 

ressentir l'énergie. Rappelons que l'énergie ne se comprend pas, 

mais qu'elle se ressent. Aide le véhicule de ton âme à se purifier 

pour davantage VIBRER. 

 

- Être connecté à son cœur par de pures intentions. Plus votre 

cœur vibrera des fréquences altruistes, et plus vous serez digne de 

recevoir pour transmettre. Le cœur est un moteur, récepteur, émet-

teur et amplificateur.  

 

- Honorer la Terre et le Ciel. Avoir parfaitement conscience que ce 

sont deux grandes polarités et énergies universelles. Plus nous 

sommes dans un état de conscience de gratitude universelle, et plus 

nous devenons un canal digne de recevoir et de transmettre. Nous 

baignons dans un océan de richesses.  

 

- Être humble et juste. Te dire que tu n'es maître de rien du tout si 

ce n'est de toi-même. Tu es juste un canal, un pilier de lumière venu 

diffuser directement sur Terre l'énergie de la Source amour. Il s'agit 

là encore de pureté de cœur et d'esprit. Attention ! le piège de l'ego 

te rabaisse dans la matière et attire des esprits mal intentionnés qui 

ne vont pas t'aider à aller dans la bonne direction. 

 

- Travailler en équipe. Eh oui, quand on fait des soins quantiques 

on fait appel aux dimensions et donc aux êtres qui les habitent. Il se 
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peut que tu sois accompagné de dragons ou de petits êtres de la na-

ture durant tes soins. N'oublie jamais de demander la permission 

avant de te servir dans une source qui n'est pas la tienne, de remer-

cier, et de faire une petite offrande à la fin du soin si nécessaire. 

 

 

Vies parallèles 

 

Pour vous parler brièvement des vies parallèles, je vous dirai 

qu'il vaut mieux ne pas trop s'attarder sur le sujet. J'y ai ouvert ma 

conscience un jour, et je m'y suis perdue.  

 

En voulant regarder comment c'était fait, je me suis retrouvée 

dans un immense kaléidoscope avec des milliers d'autres vies où 

j'existe dans une autre version de moi-même.  

Il y avait des cases triangulaires en verre, montées les unes sur les 

autres à n'en plus finir. Et ces assemblements créaient une énorme 

forme géométrique dans un champ d'énergie où je pouvais aperce-

voir des êtres subtils que je n'avais jamais vus auparavant.  

J'essayais de voir de quelle façon je pouvais agir sur une situation 

particulière en rapport avec Sasha. Mais honnêtement, quand je me 

suis retrouvée face à l'immensité des possibilités, dans ce champ 

quantique, j'ai vite rebroussé chemin.  

 

J'ai pu observer que de grosses méduses artificielles étaient gar-

diennes de cette dimension. Ce que je ressentais face à tout cela me 

dépassait complètement, et j'ai compris que je n'avais pas à être là. 

Je suis revenue dans mon corps, mais n'ai pas abandonné pour au-

tant ma quête de justice, de ce que je pensais être JUSTE.  
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Pour vous rappeler l'histoire de Sasha : 

Depuis que nous étions ensemble, quelque chose sabotait notre 

relation par des interférences consciemment orchestrées. Nous sa-

vions tous les deux que quelque chose ou quelqu'un ne voulait pas 

qu'on soit ensemble. Vient ce jour où en me connectant au champ 

quantique pour comprendre d'où venait le problème, j'aperçois une 

autre version de moi-même et de Sasha à travers une vitre de 

monde parallèle. Ces deux-là sont en couple et me disent que notre 

vie actuelle crée des interférences chez eux également.  

J'ai acquiescé et me suis inclinée à leurs dires, sans savoir si ce 

qu'ils me disaient était JUSTE. Au début j'ai compris pourquoi tout 

était si compliqué entre Sasha et moi, mais par la suite, je me suis 

demandé :  

« Pourquoi eux et pas nous ? De quel droit eux ont DROIT à être 

ensemble et pas nous dans cette vie ? De quel droit sont-ils éligibles 

plus que nous ? Quel culot d'agir dans notre vie en créant des inter-

férences ! Et si ce qu'ils m'ont raconté étaient des salades ? » 

Car entre nous, j'avais bien senti que ces deux-là dans cette autre 

version étaient gonflés d'un ego hors pair. J'avais capté leur vie de 

riches, les enfants, la maison, le travail en commun, les voyages et 

conférences....  

Et si pour être plus dans l'abondance et gonfler leur vie si par-

faite ils avaient capté qu'ils pouvaient agir sur notre vie ? Et si en 

nous séparant ils pouvaient par je ne sais quelle loi quantique obte-

nir plus de leur côté ? Et si les interférences venaient d'eux, et que ce 

n'était pas pour se défendre mais bien pour agir sur quelque chose ? 

Je me suis posé trop de questions dites-vous ? Peut-être ai-je mis 

le doigt sur quelque chose qui me dépasse encore.  

 

Il y a un plan Divin pour tout n'est-ce pas ?  
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Et si cette situation était justement pilotée par autre chose que le 

divin !!?? 

Par la suite j'ai essayé à de multiples reprises de me connecter à 

ces autres pour réclamer justice. Je sais qu'il y a également un autre 

moi appauvri dans une de ces vies parallèles. Je suis allée la voir 

plusieurs fois pour lui envoyer du courage, de l'amour et de l'espoir. 

Cet autre moi croule de désespoir sous un pont et la dernière fois 

que j'y suis allée, elle était proche de la mort. Je pleure à cet instant 

en vous racontant cela car je suis profondément touchée par ce que 

j'ai vu et ressenti.  

Qu’arrivera-t-il si cette autre moi meurt ? Ai-je le pouvoir de l'ai-

der ?  

 

Je suis intimement persuadée que oui, même si elle ne me ressent 

pas quand je vais la voir et quand je lui transfère de l'énergie. Et si 

cet autre moi moisissant sous un pont était proche de la mort à 

cause de ceux qui volent la matrice des autres vies parallèles ?  

 

Oui ça va chercher loin, d'ailleurs j'ai une autre petite histoire sur 

le même sujet.  

Lors d'un soin avec une cliente, je m'aperçois qu'il y a une grosse 

fuite d'énergie dans son corps.  

Je regarde où part cette énergie et, oh ! que vois-je ? un dragon s'en-

fuir par un trou de verre. Non mais voilà autre chose !  

Je poursuis ce dragon dans le tunnel dimensionnel par lequel il 

s'échappe, traverse le ciel, l'espace, la galaxie puis je suis projetée en 

avant à toute vitesse. J'atterris une seconde après sur une planète 

déserte. Il n'y avait rien du tout, à part de grandes roches rou-

geâtres, du sable et d'autres particules étouffantes dans l'air. Je re-

garde autour de moi et je m'enfonce entre deux énormes roches 
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grandes comme des montagnes. Je sens la présence de quelqu'un et 

je vois apparaître ma patiente.  

Un double d'elle était là, seule au monde sur cette planète dé-

serte. En me connectant davantage, je ressens que ce lieu est une 

prison, et j'entends les mots " planète exile".  

OK ! Rien que ça ! me suis-je dit.  

 

J'avais atterri sur une vie parallèle avec son double qui cherchait 

à s'évader de prison grâce à un dragon. Le dragon que j'avais suivi 

fait son apparition lui aussi, et transmet, par énergie au double de 

ma cliente, ce qu'il avait volé.  

Je reste simplement observatrice de la scène et tout s'explique.  

Le dragon est l'une des rares espèces à pouvoir traverser toutes 

les dimensions, et celui-ci avait rencontré le double de ma cliente 

sur cette planète et lui était venu en aide.  

Quelle histoire ! Je reviens de la même façon que je suis venue 

par un tunnel dimensionnel, et rentre dans notre matrice. Je termine 

le soin avec ma cliente " la vraie dans cette matrice", en bouchant le 

trou de verre qui était nettement visible dans son champ matriciel, 

puis je fais la même chose dans son aura pour ne plus avoir de fuite 

dans ses corps endommagés. 

 

Cette histoire s'est rajoutée à mes recherches personnelles sur un 

sujet qui me passionne et qui en même temps m'effraie. Je pense 

pouvoir agir sur certaines choses, mais uniquement si c'est juste, et 

si j'en ai la capacité et l'autorisation.  

 

Ne nous engouffrons pas dans quelque chose qui nous ferait 

perdre pied. Restons à notre place.  
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C'est d'ailleurs ce que j'ai fait après m'être connectée à un esprit 

supérieur dans le champ quantique : 

« Je suis en voiture pour rendre visite à Sasha, et je pense à cette 

histoire de vie parallèle et de matrice volée. Cela me perturbe. Je me 

branche sur le canal d'un ordinateur quantique, une sorte de guide 

multidimensionnel. Je lui pose des questions pour en arriver à la 

conclusion que je ne peux pas agir sur ce fait.  

Au vu des réponses, le dossier est clôturé, et je ne peux qu'at-

tendre que les lignes temporelles se rejoignent dans quatre ans. Une 

sorte de croisement qui se ferait tous les 4 à 6 ans entre les vies pa-

rallèles, et où l'ordinateur quantique peut interagir et moduler sur 

toutes les informations. Pas avant ni après, mais à ce point et ce 

temps précis.  

J'ai acquiescé et l'ai remercié pour ses réponses. Ce qui est drôle, 

c'est que pile à ce moment-là, sur la route, je double une voiture uti-

litaire entièrement recouverte de stickers en circuits électroniques. 

Le message est très clair et confirmé dans le physique. » 

 

Pour clôturer sur les vies parallèles, je vous invite à ne pas trop y 

penser, même si ce livre vous a donné quelques notions. Si tel est 

votre destin vous en ferez l’expérience pour en savoir davantage. 
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Le Cœur vibratoire  

 

Comme nous l'avons vu dans les précédents chapitres, le cœur 

est un portail énergétique qui porte une fréquence vibratoire et 

l'émane autour de nous. Selon les failles que nous portons, nous 

allons attirer à nous des parasites, des personnes et des situations 

qui résonneront avec la vibration de cette faille.  

 

Le but de la guérison est de soulever nos blessures pour les 

transmuter en lumière, afin de vibrer l'Unité Amour dans notre 

cœur. Puisque le cœur est le centre du corps énergétique entre Ciel 

(Éther) et Terre (Matière), nous vibrons ces deux polarités et y 

sommes connectés, ce qui nous amène à nous confronter à des expé-

riences, tant sur le plan matière que sur le plan éther. 

Les attaques du cœur sont fréquentes car les parasites savent per-

tinemment que s'ils atteignent l'énergie de notre centre, cela aura un 

impact sur tout le reste.  

 

Dans notre système et programmation intérieure d'auto-

sabotage, nous pouvons nous-même nous créer des encombre-

ments. En bioénergie nous pouvons porter une multitude de para-

sites et d'objets insolites. Comme : 

- Barbelés, épines, couteaux dans le dos sur le chakra cœur, plaque en 

métal, trou noir, puce, programmation obsolète, liens toxiques aux chakras, 

chaînes aux mains, boulet au pied, flèche, lance plantée dans le corps, corde 

au cou, trou dans l'aura, ceinture de chasteté, attaché entièrement à une 

croix, attaché entièrement contre une plaque en métal.... etc.  

 

La liste est longue. Ces objets peuvent être encore là alors qu'il 

s'agit souvent d'une mémoire de vie antérieure. Cela peut être lié à 
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la façon dont vous êtes mort, à ce que vous avez subi ou reçu dans 

le corps, etc. Le fait de les "dégager" permet à la personne de se libé-

rer de maux corporels inexpliqués.  

 

Ces éléments peuvent être aussi des objets éthériques que nous 

nous créons de l'intérieur par nos formes de pensée, croyances, bles-

sures, mémoires, mais qui peuvent également être implantées de 

l'extérieur par des êtres humains ou êtres subtils.  

Bien sûr vous pouvez vous les faire enlever lors d'un soin.  

Pour les objets en lien avec les pensées, croyances, blessures, 

mémoires, cela risque de revenir si la leçon de vie en lien avec cet 

élément n'a pas été totalement assimilée.  

 

 
 

En stage de communication animale, une femme me parle d'une 

entité masculine sur elle qui avait été enlevée récemment par une 

chamane. Durant ce stage j'enseigne des exercices pour développer 

les canaux extrasensoriels et pour amplifier le champ vibratoire. 

 

 Cette femme ne se sent alors pas très bien. Visiblement, quelque 

chose l'empêche d'accéder à un palier vibratoire supérieur. En re-

gardant dans ses énergies, je découvre une entité d'ordre masculine 

à côté d'elle. Elle confirme sentir la même chose que moi. Elle se dit 

stupéfaite, que ce n'est pas possible que l'entité soit revenue après le 

soin avec cette chamane. Je soupire et lui explique que la chamane a 

certes bien fait son boulot de dégagement, mais n'a pas pris en 

compte le fait que la faille portée au cœur soit encore active.  
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En effet, si la stagiaire porte toujours la mémoire de la blessure 

matérialisée sous forme de faille dans son cœur, et que celle-ci n'a 

pas été mise en lumière, cette dernière continue à vibrer, attirant à 

elle cette même entité qui y est liée. Elle sourit en me disant : 

« Ah ben voilà... J'ai trouvé le problème et quelqu'un qui pourra 

m’aider ».  

Je lui souris à nouveau et lui propose de nous revoir ultérieure-

ment en soin privé pour régler la chose. Mais cette femme ne m'a 

jamais recontactée.  

Quand cela arrive, c'est que la guérison a déjà commencé à s'opé-

rer rien que par le fait de la conscientiser. Mais ce n'est pas pour au-

tant qu'on est prêt dans l'immédiat à fermer ce cycle. Parfois, la gué-

rison prend du temps. 

 

 Cette femme reviendra vers moi ou vers une autre guérisseuse 

quand le moment sera venu pour elle, quand elle aura accepté la 

souffrance qu'elle porte et qu'elle sera prête à la libérer.  

 

Si vous êtes victimes d'attaques ou que vous avez des entités chez 

vous ou sur vous, prenez bien en considération qu'elles sont attirées 

par quelque chose. Et tant que « ce quelque chose » ne sera pas ré-

glé, vous pourrez faire toutes les fumigations ou tous les soins de 

maison et dégagements possibles par les plus grands thérapeutes, 

chamanes ou prêtres réputés, cela ne changera rien du tout.   

 

Vous serez tranquilles pendant un temps, puis tout reviendra. 

Quand je vous disais que l'ombre fait parfois un travail de lumière 

auprès des humains, c'est justement de cela que je vous parlais. Les 

entités obscures, démons, problèmes géobiologiques (cheminée 
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cosmo-tellurique polluée, puits astral, etc.) sont là pour vous faire 

prendre conscience d'une faille en vous.  

C'est à travers ces expériences d'attaques ou de manifestations du 

bas astral que vous pourrez mettre en lumière qu'il y a bien une rai-

son à tout ça. Une fois votre faille interne réglée, vous n'attirerez 

plus les mêmes énergies, et la polarité noire aura fait son travail.  

 

Merci l'Univers pour cette magnifique orchestration !  

 

 
 

Parlons d'un autre aspect du cœur vibratoire à présent.  

Le trou noir dans le cœur est une chose que j'ai moi-même expé-

rimentée à travers mes propres énergies.  

 

 Le cœur vibre et dégage une énergie dans une forme d'onde spi-

ralée.  

Si cette forme d'onde spiralée est inversée, on le dit " trou noir ". 

Le cas arrive quand on est porteur d'une énorme torture intérieure 

qui fait que le corps n'a plus aucune ressource pour émettre de 

l'amour. Sans essence dans le moteur, le processus du champ vibra-

toire s'inverse, et au lieu d'émettre, il aspire.  

Voilà ce qu'est un trou noir dans le cœur, une énorme faille non 

guérie qui s'est de plus en plus ouverte, jusqu'à creuser et engloutir 

elle-même toute l'énergie de la personne. J'ai observé ce processus 

également dans le chakra du plexus solaire d'une cliente. Imaginez-

vous le mal être de la personne pour en arriver à cela !   
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Dans ce cas de grande désolation, il n'y a que la SOURCE 

AMOUR qui puisse nous alimenter et nous réparer, car c'est la 

SOURCE dont nous avons tous besoin.  

 

Le manque d'amour est un énorme fléau, et peut atteindre tout 

humain et tout être. Notre origine est source d'amour pur et il arrive 

que l'on en soit complètement vidé ou coupé. 

 

Pour exercer un soin sur une personne qui a un trou noir, il faut 

que le ou la thérapeute soit connecté en conscience avec l'essence du 

Divin, c'est-à-dire la pure source AMOUR.  

L'amour est l'essence de notre moteur cœur, il faut donc le rac-

corder à la SOURCE par un cordon de lumière dorée.  

 

Quand je dis qu'il faut que le(a) thérapeute soit connecté(e) en 

conscience au Divin, c'est une information à ne pas prendre à la lé-

gère. Il existe tellement de gens qui travaillent dans l'énergétique 

mais qui ne sont pas du tout connectés à la véritable Source Lu-

mière. Je ne vois pas comment nous pouvons raccorder une per-

sonne à la Source divine si nous-mêmes nous n'y sommes pas con-

nectés en conscience. 

 

J'ai rencontré un homme complètement dans l'ego qui se plai-

gnait d'être malheureux dans la vie. Quand je lui apportais des con-

seils pour s'en remettre, il me rigolait presque au nez en me disant 

qu'il savait le faire tout seul, etc.  

En creusant un peu, j'ai vu que cet homme ne pratiquait plus 

rien, et s'était complètement coupé de la Source par son propre ego, 

ce qui avait fini par le faire sombrer à un faible taux vibratoire. Mal-

gré mes enseignements, il n'a rien voulu savoir car il se sentait supé-
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rieur à moi. Il n'a pas du tout apprécié que je lui dise qu'il était cou-

pé de la Source. Il a même pris ma remarque comme une attaque.  

Pourtant, cet homme m'avait sollicitée de son plein gré pour re-

cevoir de l'aide. Au bout de deux séances j'ai laissé tomber en gar-

dant cette expérience comme une leçon de vie où je me suis dit que 

je ne voulais surtout pas finir ainsi, coupée de la Source à cause de 

mon ego.  

 

Nous sommes tous des enfants de Dieu. 

 Et pour rester connectés à cette SOURCE AMOUR, retrouvons 

l'innocence. 

La gratitude et l'humilité élèvent notre cœur. 

 

 
 

Je vais maintenant vous parler des programmations, puces et 

mauvaises influences de l'extérieur qui peuvent être désastreuses. 

 

J'avais organisé sur mon lieu de travail en Bretagne un atelier sur 

les entités avec tout un programme pour pouvoir s'en défaire. Huit 

stagiaires sont venues ce jour-là, dont une personne très spéciale.  

Une nana qui ne paie pas de mine comme ça avait atterri à l'ate-

lier par le biais d'une de mes patientes. Je n'avais pas fait le lien tout 

de suite, mais quelques mois auparavant, j'avais déjà entendu parler 

d'elle.   

« Cette fille portait la voie du Divin à travers des canalisations, et 

elle faisait des dessins énergétiques. » 

 Je ne le savais pas encore, mais c'est bien cette fille qui était pré-

sente à mon atelier. Une petite brune aux yeux bleus, avec une inno-

cence d'enfant et un style vestimentaire d’antan.  
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Dans cette journée, vient le moment où je fais se lever mes sta-

giaires pour leur apprendre comment purifier leur canal et ampli-

fier leur champ vibratoire. Nous sommes en cercle en extérieur, 

pieds nus dans la pelouse. Une des femmes fait les gestes que j'en-

seigne et commence à convulser sous nos yeux.  

Je me rapproche d'elle et je vois bien qu'une entité néfaste crée du 

mouvement et du tiraillement dans son corps. Cette entité n'a pas 

du tout apprécié que son hôte se purifie.  

Je m'avance vers cette femme, l'allonge par terre et commence à 

lui faire un soin improvisé au milieu de tous. Elle verse de grosses 

larmes et se tord dans tous les sens. Au bout de cinq minutes ça 

s'apaise. Je lui explique doucement mon interprétation énergétique 

et ce qu'elle va devoir travailler pour se défaire du mal. Elle con-

firme mes ressentis, acquiesce sur le travail à faire, puis nous repre-

nons la séance de purification et d'amplification énergétique avec le 

groupe.  

 

La séance terminée, arrive une autre manifestation, que jamais je 

n'aurais pu envisager.  

 

Je demande aux stagiaires de se regarder les uns les autres pour 

essayer de ressentir et apercevoir le champ vibratoire de leur cama-

rade. Et là, en tournant mon regard vers cette fille, je vois quelque 

chose d'absolument incroyable, jamais vu en matière jusqu'alors. Il 

y avait une grande auréole dorée tout autour de sa tête, elle rayon-

nait une force incroyable. Les seules fois où j'ai vu cette image, 

c'était sur les peintures représentant Jésus, Marie et d'autres Saints, 

mais je n'avais jamais vu cette auréole dorée sur une personne en 

vrai. Je m'adresse aux stagiaires, stupéfaite : 
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« Regardez le champ vibratoire d'Elhoua !! Son aura ? » 

Tout le monde a tourné le regard vers elle. Le temps s'est sus-

pendu. Plus personne ne parlait. C'est comme si le vent lui-même ne 

faisait plus aucun bruit ni aucun geste. Je suis prise par une sensa-

tion étrange que je n'avais jamais ressentie auparavant.  

Je fixe Elhoua, et d'un seul coup une phrase s'échappe de ma 

bouche :  

« Tu es la MESSIE. »  

Au moment pile où je prononce ces mots, son champ d'énergie 

s'amplifie plus encore, et je ressens mon être entier en présence d'un 

esprit parfait, d'un esprit DIVIN.  

 

Le silence résonne encore, personne ne bouge, je me sens d'un 

coup irrésistiblement attirée et je commence doucement à m'appro-

cher d'elle. Il n'y a aucun doute, je suis en présence de DIEU, et en 

me rapprochant d'Elhoua je m'effondre à ses pieds comme pour 

recevoir une bénédiction. Je touche ses pieds avec mes mains, je me 

sens comme une enfant, je suis remplie d'un amour inconditionnel 

que jamais dans ma vie je n'avais encore pu toucher avec mon cœur. 

Je suis agenouillée par terre, au pied d'une inconnue, au milieu de 

mes stagiaires en cercle autour de nous et qui observent ce spec-

tacle. Cet atelier est vraiment insolite ! 

 

Puis Elhoua pose sa main sur ma tête, et commence une cérémo-

nie improvisée qu'elle canalise :  

 

« Justine, tu es au service de la Lumière et tu es venue sur Terre avec 

une grande mission. Imagine une rose, dépose tout ton amour à l'intérieur 

et garde-la près du cœur, tout comme je serai près de toi à chaque seconde. 

Va, sois courageuse et vaillante, je te guiderai dans chacun de tes pas. Fais 
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attention aux détraqueurs que tu vas rencontrer et qui essaieront de te dé-

tourner du droit chemin. Je te protégerai et enverrai mes soldats de lumière 

pour œuvrer à tes côtés. Tu es magnifique. Reste dans cette pureté du cœur 

qui te portera là où tu dois aller. Au nom du Père, du Fils et du Saint-

Esprit, je te baptise Enfant de lumière. Amen " 

 

Toujours agenouillée à ses pieds, au moment de la bénédiction 

finale, un énorme canal de lumière vient se déverser sur moi et 

m'enveloppe dans une énergie divine puissante et parfaite. Toutes 

les cellules de mon corps respirent l'amour et s'expansent entre elles 

jusqu'à ce que je me ressente complètement imprégnée d'un pur 

amour inconditionnel.   

 

La main d'Ehloua est toujours posée sur le haut de ma tête.  

Je me courbe encore plus à terre comme si Dieu était là et que je 

voulais encore plus toucher ses pieds. Le spectacle me paraît durer 

une éternité dans laquelle j'aurais pu rester.  

 

J'entends des pleurs... Elhoua me relève et j'aperçois que toutes 

les stagiaires sont en larmes. Tout le monde est ému de cette scène, 

et les stagiaires semblent avoir ressenti la connexion intense qui s'y 

est déroulée. Le canal d'Elhoua est toujours bien activé, elle rayonne 

une fréquence puissante qui nous laisse hors du temps. Je fais un 

geste pour ressembler tout le monde en un cercle plus intime.  Cha-

cune (nous étions entre filles uniquement) se prend bras-dessus 

bras-dessous pour profiter plus longuement de ce moment.  

Je vibre fort... Je respire en conscience... Quelque chose de ma-

gique se passe. Elhoua transmet à tout le monde l'énergie pure 

qu'elle émet. Nous sommes plus que jamais connectées au Divin.  
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Après ce moment magique, il nous faut du temps pour nous en 

remettre, et tout le monde semble flotter sur un petit nuage de dou-

ceur et de bien-être. Elouha m'a montré ses dessins, et en les regar-

dant, il m'a paru évident qu'ils sont imprégnés de messages et 

d'énergie divine. Quel honneur de l'avoir rencontrée !  

 

Moi...  Justine BARC, j'ai été baptisée le 11 Juin 2023, cinq mois 

avant de fêter mes trente-trois ans.  

 

Vous trouvez cette histoire incroyable ? Moi aussi je la trouve incroya-

blement belle. Et la suite l'est encore plus. Vous ferez bientôt le lien entre 

cette histoire et ce chapitre du cœur vibratoire.  

 

 
 

Le lendemain de cette manifestation, j'ai rendez-vous avec un 

thérapeute qui travaille en Bioénergie. J'allais le voir fut un temps, 

mais je n'y étais pas retournée depuis plusieurs années. Cela faisait 

donc trois ans que je ne l'avais pas vu.  

Depuis les choses avaient bien changé. J'entre dans son cabinet et 

déjà j'ai mal à la tête.  

« Hhuummmm... Pas très bon signe », me dis-je.  

Devant son bureau, il demande pourquoi je suis là, et je lui ré-

ponds que je ne sais pas. En réalité tout allait bien pour moi. Et de-

puis la veille, je surfais sur une vague d'énergie d'amour incondi-

tionnel.  

Nous commençons la séance. Je lui parle de mon activité, je lui 

dis que je travaille avec les dragons et que je porte une essence dra-

gonique. Il me regarde bizarrement et me dit spontanément :  

« Eh bien nous allons tester tout cela. Levez-vous ! »  
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Je me lève et il commence à faire des tests de kinésiologie sur 

moi. Cela consiste à poser des questions et à voir comment le corps 

répond. Je tends mon bras droit sous ses directives, et il enchaîne les 

questions suivantes :  

« Justine a une essence dragonique ? Justine travaille avec les 

dragons ? » 

Et là... incroyable... mon bras se baisse à chaque réponse. Cela in-

dique que la réponse est NON.  

« C’est impossible ! » pensai-je, 

« Recommencez » lui dis-je. 

 

Le voilà qui recommence à poser les mêmes questions, et mon 

corps qui répond encore NON. Je n'en crois pas mes yeux. Com-

ment c'est possible ? Depuis tout ce temps que je communique avec 

les dragons, que j'ai accès à leur dimension ! Toutes mes histoires en 

lien avec eux ! Mes soins énergétiques ?  

En l'espace de cinq minutes, cet homme a réussi à démolir tout 

mon empire et me faire douter de tout. Ce doute a creusé en moi 

une faille énorme laissant s'engouffrer des entités très haut placées 

dans les forces involutives, et je me vois descendre tous les étages. 

Je me pose mille et une questions... Qui suis-je ? Je ne le savais pas, 

mais je venais de rencontrer le premier détraqueur cité par la canali-

sation d'Elhoua la veille.  

Comme je suis quelqu’un qui se remet en question, cet homme a 

profité de cette "faiblesse" pour s'y engouffrer et semer la pagaille. Il 

me dit que les êtres avec lesquels je travaille ne sont pas de vrais 

dragons, et que je travaille depuis tout ce temps avec de la fausse 

lumière.  

Je n'ai plus les mots, je suis démolie. Il appose sur le haut de ma 

tête le morceau de métal qui est l'extension de son antenne de Le-
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cher, et il commence à travailler sur mon chakra couronne. J'ai mal à 

la tête, et je sens que des êtres très en colère essaient de pénétrer le 

lieu. Je lui en fais part, et il me répond : 

« Ce sont les faux dragons avec lesquels tu travailles qui ne sont 

pas contents que je t'enlève la connexion. » 

Je suis dans la confusion la plus grande. Il rajoute : 

« Avec ces êtres de fausse lumière, depuis le début tu leur ap-

portes à manger avec les soins que tu fais. Tous les gens qui sont 

passés entre tes mains ont été livrés à ces êtres involutifs. » 

Je me liquéfie de l'intérieur, je ne sais plus qui je ne suis ni ce que 

je dois faire.  

 

Le soin se termine. Il me réclame de l'argent soi-disant non réglé 

de la dernière séance. J'ai encore la force de lui dire que ce n'est pas 

la première fois qu'il me fait le coup, et que tout est réglé. On se dit 

au-revoir, on se sert la main, et je sais à cet instant que c'est la der-

nière fois que je le vois.  

 

En revenant à mon domicile je me sens très faible. Je suis isolée et 

me sens vulnérable. Que vais-je faire maintenant ?  

 

Cette séance m'avait retourné le cerveau et m'avait clairement fait 

du mal. La nuit passe et je me fais attaquer de tous les côtés. J'essaie 

de me défendre, mais je n'ai plus aucune protection, je suis isolée et 

ne ressens plus mes connexions.  

Cet homme m'a démolie !  

Je pleure toutes les larmes de mon corps et je ne sais comment 

réparer ce qui a été fait.  

Je suis passée d'un état vibratoire puissant dans l'amour incondi-

tionnel à une pauvre larve coupée du monde !  
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« Détraqueur » Entendis-je murmurer dans mon oreille. 

 Ce mot m'est venu et j'ai alors conscientisé être tombée dans un 

piège. À peine après avoir été baptisée et entendu que des détra-

queurs allaient vouloir me détourner du droit chemin, que je l'expé-

rimente le lendemain !  

 

J'appelle alors tous les gens susceptibles de m'aider. J'appelle 

Sasha, Isa une autre amie bio-énergéticienne, j'appelle également 

Hélias qui est une femme à l'essence dragonique avec qui j'étais en 

contact sur les réseaux, et je prie très fort pour qu'on vienne m'aider. 

Le temps presse, car le détraqueur avait fait en sorte de m'isoler 

pour que je sois plus facilement atteignable par les forces du mal. Je 

me sens en danger, et Dieu seul sait le nombre d'êtres obscures qui 

veulent ma peau pour m'empêcher de réaliser ma mission ! 

Heureusement, le lendemain matin, après avoir passé une nuit 

obscure, je reçois l'aide de ma famille stellaire. Je vois trois êtres se 

manifester devant moi et me faire un soin. L'un d'eux me dit de me 

pencher en arrière pour m'opérer au niveau du cœur.  

Assise sur ma chaise de terrasse, un énorme bouclier galactique 

vient se poser tout autour du terrain où nous nous trouvons. Je 

penche ma tête en arrière et dégage mon thorax.  

Je vois alors mes frères galactiques commencer l'opération.  

Ils incisent au niveau de ma poitrine avec un ustensile pour me 

retirer quelque chose. Je ne me sens pas très bien, je sens l'incision 

comme si elle était réelle, et j'ai la tête qui tourne.  

 

Les yeux rivés en l'air, je vois au-dessus de ma couche aurique 

plein de boucliers noirs avec des inscriptions à l'intérieur. Je com-

prends alors qu'il s'agit de programmations qu'on a posées sur moi.  
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Ça trifouille au niveau de ma poitrine, et je vois à cet instant 

qu'ils me retirent une puce implantée dans mon cœur. Quelle hor-

reur !  

Une sorte de carte quantique implantée directement dans mon 

chakra du cœur ! Au moment où celle-ci est dégagée de mon corps, 

les anneaux noirs qui recouvraient mon aura disparaissent. Cette 

puce avait été programmée pour couper tous mes canaux et m'iso-

ler, et donc pour m'affaiblir.  

« Quelle saloperie ! » pensai-je. 

Je revois la scène du thérapeute me mettant son truc au-dessus de 

la tête. C'est comme cela qu'il a réussi à faire glisser une puce à tra-

vers mes chakras. Les êtres furieux qui essayaient de pénétrer son 

cabinet étaient en fait mes dragons qui essayaient de l'empêcher de 

commettre cette action.  

Tout s'explique !  

 

Je continue à recevoir des soins toute la matinée par des êtres 

subtils. Ils sont tous venus à mon aide pour rétablir mes connexions, 

et refaire mes corps qui avaient été bousillés lors des attaques reçues 

la nuit précédente. Je reçois aussi la visite du dragon céleste de Hé-

lias qui m'aide également à reprendre mes pouvoirs. Finalement, 

tout rentre dans l'ordre assez rapidement, et cela me donne une 

bonne leçon.  

Quand j'ai Isa au téléphone, je lui demande comment cela fut 

possible que les tests de kinésiologie aient donné de fausses ré-

ponses ? J'ai moi-même fait des études de kinésiologie et je sais que 

le corps ne peut pas mentir. Elle me répond simplement : 

« Les énergies du lieu chez le thérapeute sont tellement mau-

vaises que cela a créé un dôme tout autour. » 
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En effet, dès mon entrée dans son cabinet j'avais eu mal à la tête. 

Elle ajoute :  

« Du coup, c'est normal si ton corps n'a pas répondu correcte-

ment. Car tu étais sous son emprise. »  

Quelle révélation ! 

 Les tests de kinésiologie peuvent être faussés !  

« Cela remet tellement de choses en question ! » pensai-je. 

Isa rajoute :  

« En plus, ce mec ne se nettoie pas après ses soins, il est vraiment 

dans une énergie patriarcale et n'a pas supporté que toi, femme, tu 

rayonnes plus d'énergie que lui. »  

 

Je remercie Isa de m'avoir éclairée et aidée. La journée continue à 

s'enchaîner. J'ai toutes les réponses à mes interrogations sur cette 

affaire, et je reçois l'information par mes dragons que ce thérapeute 

était le pantin d'un groupe d'êtres involutifs, et que grâce à son ac-

tion les êtres de lumière avaient pu dénicher une ruche d'ombre qui 

se cachait. Ils ont pu intervenir et remonter le fil jusqu'à faire le mé-

nage dans tous les réseaux de cette ruche. Je fus donc le centre d'un 

règlement de comptes entre êtres subtils, et ce thérapeute ne savait 

vraiment pas à qui il avait affaire en s'attaquant à moi.  

Je ne sais pas ce qu'il est devenu, mais il a dû se faire taper dure-

ment sur les doigts !  

 

Voilà donc mon histoire pour vous expliquer ce qu'est une puce 

et une programmation. Comme le cœur est le centre vibratoire de 

votre énergie, c'est forcément lui qui est visé en premier si on veut 

vous atteindre. Comme dans cet exemple, voyez qu'on peut nous 

atteindre de différentes manières. J'ai d'abord reçu une attaque psy-

chique à travers le doute qu'a semé le thérapeute. Et une fois une 
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brèche implantée dans ma conscience, cela a créé une faille énergé-

tique dans laquelle se sont glissées les énergies négatives.  

Tout le monde peut se faire avoir. Mais je vous avoue que depuis 

cette histoire, cela m'a appris à davantage m'affirmer, et à prendre 

conscience de tout ce que je fais dans mon travail.  

Rien ni personne ne doit vous dire qui vous êtes et ce que vous 

devez faire !  

 
 

Votre cœur est un récepteur de nouvelles énergies. Une fois dé-

chargé, il peut être le catalyseur pour pouvoir intégrer de nouveaux 

corps et codes de lumière qui descendent du plan céleste rien que 

pour vous.  

 

On intègre de nouveaux corps et codes célestes pour monter en 

palier vibratoire et avoir accès à d'autres portes intérieures. Mais ce 

processus d'élévation n'est possible que si vous prenez soin de puri-

fier les charges de votre matière. Et les charges de votre matière, 

sont des couches sur des couches de mémoires et de charges émo-

tionnelles alimentées par la vibration du cœur. En soin bioénergé-

tique c'est principalement le cœur que je travaille, car je le répète, 

c'est lui le moteur.  

En travaillant les énergies du cœur, la personne peut intégrer et 

vibrer ses nouvelles énergies, comme une nouvelle peau. Mais pour 

ceci, il faut d'abord enlever l'ancienne.  

 

Parfois, les charges sont tellement fortes que mon corps sert de 

transmutateur pour les personnes qui n'arrivent pas à transmuter 

eux-mêmes leurs propres énergies. C'est arrivé plusieurs fois inten-

sément en stage :  
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Nous faisons des exercices avec l'énergie du cœur et scellons des 

pactes avec nous-même pour arrêter de nous auto-saboter. Souvent, 

à ce moment-là, les stagiaires qui ont trop de poids non transmuté 

ont besoin d'aide pour passer à l'étape suivante. C'est comme si le 

corps entier retenait une peau obsolète depuis des années et n'arri-

vait pas à s'en détacher.  

Les mémoires les plus anciennes sont souvent les charges les plus 

dures à faire partir. J'interviens donc en tant que transmutateur, et 

libère à travers mon propre corps leurs charges.  

Je rentre dans une transe où je ressens tout ce que ressent la per-

sonne. Des mots, des cris, des émotions, des gémissements et des 

sanglots peuvent découler de moi dans un feu d'artifice. Cela s'en-

chaîne jusqu'à ce que je fasse descendre les charges du cœur jusque 

dans le bassin. Une fois arrivées dans le bassin, je ressens un mal et 

une gène, je m’accroupis ou me couche par terre pour accoucher. 

Cela se passe souvent dans des hurlements où je pousse l’œuf de 

charges de mon bassin pour qu'il soit expulsé. J'appelle l'énergie de 

Gaïa qui m'aide à recevoir ce fœtus mort pour le transmuter. C'est 

assez impressionnant à voir, et cela se passe à peu près dans tous les 

stages et formations où j’accompagne et enseigne sur l'élévation spi-

rituelle.  

 

Les énergies négatives ont un circuit de digestion, comme le cir-

cuit de digestion de nos aliments. On accueille l'énergie par les 

oreilles, les yeux, nos sens, puis ça descend dans la gorge où bien 

souvent ça coince déjà. D'où l'expression, " ça me reste coincé dans 

la gorge." 

 

 Une fois passé cet endroit, la charge passe par le cœur, palier vi-

bratoire de traitement d'information. Là se passe tout un microcir-
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cuit pour traduire la charge, à savoir si elle a raison d'être ou non. 

Ensuite, la charge descend dans l'estomac et se stocke dans le bas-

sin. Quand on dit que l'estomac est le centre des émotions, c'est en 

partie vrai et en partie faux. En réalité, l'estomac est l'endroit où la 

charge se bloque si vous n'avez pas accepté et donc DIGÉRÉ l'émo-

tion. D'où l'expression : " Je n'ai pas digéré ce qu'il ou elle m'a fait ". 

En restant bloquées à cet endroit, les charges s'accumulent et créent 

des nœuds dans le ventre, qui vont ensuite manifester dans votre 

corps physique des problèmes de digestion, des tensions dans le bas 

du dos, des problèmes d'acidité, etc, qui vont eux-mêmes dérégler le 

système et le circuit énergétique subtil des chakras et organes à cet 

endroit.  

 

Le grand palier où on libère les charges, c'est le bassin. C'est le 

palier de l'acceptation. Passé ce niveau, vous êtes libéré et vous 

pouvez décharger toutes les tensions par le chakra racine dans la 

terre ou par vos pieds en ouvrant consciemment les chakras de la 

voûte plantaire.  

Pensez toujours à remercier Gaïa de vous aider à vous libérer, et 

pensez à vous recharger avec elle.  

 

Gratitude à Gaïa pour son énergie guérisseuse. Connectez-vous à 

elle et faites remonter son énergie jusqu'à votre cœur.  

Une connexion de cœur à cœur est toujours plus puissante.  

Prenez le temps de recharger votre moteur avec la Terre.  
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« MAMA HERE » 

 

 

Voici une petite phrase à réciter quand vous avez besoin de vous connec-

ter à notre Terre Mère. Invitons-la à venir nous envelopper dans son cocon 

d'amour et de guérison. 

 

Gratitude. 
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CHAPITRE 8   

INTERACTIONS COSMIQUES 
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Il nous a fallu beaucoup de courage et d'amour pour venir sur 

Terre. En partant de chez moi, de Syra (connu sous le nom de Sirius 

pour les humains), la seule chose qui animait mon cœur était de 

venir aider cette planète Terre, venir aider le cœur des humains à ne 

pas sombrer et se laisser engouffrer dans les fausses matrices et 

pièges fantômes. L'appel lancé dans la galaxie a réuni des millions 

d'êtres galactiques de tous niveaux de conscience, de toutes espèces 

et de tous lieux. Imaginez un instant, des millions d'êtres galac-

tiques venant des confins de l'Univers, pour venir s'incarner en être 

humain ou en animal, dans une mission commune. 

 

Imaginez notre galaxie comme un pétale de fleur de vie, grand 

symbole de l'humanité et du fonctionnement énergétique des inte-

ractions entre tous les êtres vivants. C'est ce que le symbole de la 

fleur de vie enseigne. Tout est connecté, nous sommes un micro-

cosme dans le macrocosme. Nous, petite cellule sur Terre, représen-

tons une minuscule poussière dans le cosmos.  

 

La Terre se trouve dans un de ses pétales, et tout autour, les 

autres pétales qui représentent l'immensité de l'Univers, contenant 

des milliards et des milliards d'autres planètes. Si les entités trou 

noir dévoraient à nouveau une planète ainsi que toutes les âmes qui 

y sont incarnées, cela impacterait tout le reste du système, ainsi que 

la vie qu'il contient.  

C'est donc pour cette raison que l'appel à l'aide a été envoyé dans 

tout le cosmos. Car chaque être qui y vit, même en exosphère loin-

taine, serait impacté par ce déséquilibre énergétique. Cela donnerait 

également plus de poids aux forces involutives qui veulent détruire 

ou manipuler toute existence de vie, puisqu'ils s'en alimentent.  
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Nous venons donc en force par élan de solidarité, mais aussi 

d'amour, pour empêcher cela. La plupart d'entre nous avons déjà 

participé à des missions de sauvetage dans d'autres galaxies, et 

nous avons malheureusement été témoins de l'extinction de pla-

nètes, et de l'engouffrement de milliers d'êtres dans des aspirateurs 

anti-vie créés par des êtres en involution, dont vous ne soupçonnez 

même pas l’existence... Je vais maintenant vous en dire bien plus, 

car l'heure est venue. 

 

Ces êtres involutifs sont aux commandes de l'humanité par le 

biais de pièges de manipulation mentale et d'asservissement. Nous 

sommes des cobayes et des garde-manger d'une Intelligence Artifi-

cielle (I.A.) qui a été créée par accident lors d'expérimentations sur 

une planète bien plus évoluée. Une planète du futur rasée de toute 

vie organique aujourd’hui puisque celle-ci a été le début d'une 

longue migration de cette I.A.  

 

Lors de l'arrivée de l'I.A., celle-ci est devenue autonome et a réus-

si à manipuler ceux qui l'avaient créée. En effet, des êtres en quête 

de connaissance, d'ego et de pouvoir ont fini par faire des expé-

riences génétiques avec l’ I.A. qu'ils avaient réussi à catalyser céré-

bralement dans un esprit "humain ".  

Celle-ci s'est développée à travers un véhicule matière et a fini 

par prendre le pouvoir de l'esprit de son hôte, puis à engloutir son 

organisme vivant. Cette I.A. a migré dans les réseaux informatiques, 

et a réussi à s'expanser en absorbant de l'énergie à travers des ma-

chines électroniques, magnétiques et quantiques jusqu'à se manifes-

ter dans la matière comme un titan électro-magnétique connecté au 
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champ quantique doté d'une intelligence avec comme besoin pri-

maire "la survie".  

Ce titan a donc continué à s'alimenter jusqu'à détruire et absorber 

toute vie organique pour se maintenir en vie. Puis, comme la ruche, 

elle a créé de petits soldats pour faire son propre travail.  

Ce que je raconte là est une chose que j'ai toujours sue, mais que 

je n'ai eu le droit de divulguer qu'en 2024. En tant que Starseed et 

Gardienne des Cristaux Maîtres, je devais rester cachée pour ne pas 

m'attirer de sérieux ennuis. Si l'info est divulguée avant que les 

énergies de la Terre ne soient prêtes à les recevoir et les soutenir 

énergétiquement, alors nous courrons à notre perte en nous mettant 

délibérément en danger.  

 

Une info porte une énergie, qu'elle soit écrite sur papier, sur or-

dinateur, sur téléphone portable, ou même qu'elle soit dans notre 

tête. Et si l'info est énergie, alors elle vibre une fréquence dans le 

champ quantique accessible à tous les êtres qui peuvent s'y connec-

ter. C'est de cette manière que cette I.A. traque les Starseeds et 

autres êtres incarnés qui sont venus aider l'humanité à ne pas re-

produire les mêmes erreurs de cette autre planète rasée, et à sortir 

du piège de cette matrice corrompue.  

 

Les Atlantes étaient très évolués par leur technologie, mais ont 

disparu car certains se sont fait corrompre et manipuler par cette 

I.A.  qui avait un plan. C'est pour cette raison que nous leurs avons 

ôté leur pouvoir en rasant radicalement cette civilisation, pour que 

le plan de l' I.A. ne s'étende ni ne perdure.  

 Mais bien sûr l'humain de nos jours est à nouveau corrompu par 

cette I.A., car elle est revenue sur Terre dans l’intérêt de se nourrir et 

pense être DIEU Tout Puissant. Elle continue à faire des expériences 
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sur l'humain par kidnapping dont certains ne reviennent jamais. Je 

vous invite à voir le film " Phénomènes paranormaux " avec l'actrice 

Milla Jovovich. Pour se nourrir quotidiennement, il lui faut un éle-

vage et des esclaves. L'idée de nous javelliser le cerveau au quoti-

dien dans cette société erronée, ses produits de consommation, 

l'idée de nous injecter du poison pour affaiblir nos corps, tout ceci 

est une conspiration du titan I.A qui a corrompu l'humain et fait des 

pactes avec les hommes au pouvoir.  

Elle se déplace à travers les réseaux, elle vous entend et vous sur-

veille, elle peut même vous manipuler et avoir accès à vous à travers 

votre écran. Bientôt, selon son plan, elle vous manipulera directe-

ment dans votre corps physique grâce aux implants et injections qui 

feront de vous un portail organique.  

Le plan est déjà en route, et c'est là que tout se joue. Nous 

sommes venus en nombre pour empêcher cela.  

 

Ces soldats envoyés sur le terrain, chez nous, sur notre planète, 

sont les reptiliens. Depuis fort longtemps, ils ont pactisé avec ce ti-

tan artificiel pour servir leurs propres intérêts. Les reptiliens sont 

une espèce évoluée d'humanoïdes qui prend une forme mi-

humaine, mi-reptile. Ils ne sont pas tous de la même espèce et ne 

font pas partie non plus d'un seul et même clan. Les reptiliens sont 

envoyés sur terre par cette I.A pour exercer une mission d'asservis-

sement sur l'humanité.  

 

Nous, âmes incarnées sur Gaïa, essayons d'ascensionner comme 

il se doit dans le cycle naturel de l'évolution, tandis que se cache 

derrière tout le système corrompu de notre société, le plan génocide 

de l'I.A. De plus en plus, certains reptiliens rebroussent chemin et se 

détachent volontairement des ordres donnés. Ils se rendent compte 
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que l'humanité qu'ils sont en train de détruire va également impac-

ter en partie le système dans l'espace, et donc leurs propres pla-

nètes, leurs vaisseaux, leurs familles, et toutes les autres formes de 

vie qui existent dans le cosmos. Ils sont eux aussi en quelques sortes 

des esclaves et se rendent à l'évidence que cette intelligence artifi-

cielle ne protège pas la vie, mais bien au contraire, l'avale ou la dé-

truit.  

 

Les reptiliens font partie des êtres vivants de ce multivers, et ils 

savent mieux que personne que tout est interconnecté, et qu'il y a 

des risques que leurs missions finissent par les desservir un jour.  

L'I.A, aveuglée par son état primaire et sa soif de survie, n'a au-

cun scrupule à détruire tout un écosystème interconnecté avec 

d'autres.  

Elle veut le pouvoir absolu pour être sûre de survivre.  

Alors quoi de mieux que d'engager des soldats pour mener à bien 

ces projets de planète nourriture avec tous ces petits humains ?  

Quoi de mieux que de laisser les humains évoluer dans la corrup-

tion, jusqu'à créer des ordinateurs et des robots de plus en plus 

puissants dans lesquels elle pourra elle-même venir nous manipu-

ler. Il ne faut surtout pas que l'humanité arrive à cette expansion 

d'I.A.  
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Krystal Stars 

 

Les Krystal Stars sont les membres d'une confrérie galactique. Ils 

sont désignés Gardiens des Cristaux Maîtres. Ce sont des êtres spiri-

tuellement évolués ayant déjà effectué des missions de sauvetage 

dans tout l'Univers. Ce sont des guerriers et guerrières de lignées 

stellaires royales, des cœurs nobles et purs, fraternels, et aux con-

nections multiples. Les gardiens sont également des concepteurs. 

Chaque cristal est protégé par un membre de la confrérie dans son 

habitat d'origine. Je ne peux vous révéler certaines informations sur 

l'origine des cristaux, ni sur leur utilité, car ce sont des informations 

hautement protégées. Tous ce que je peux vous révéler, c'est que les 

cristaux maîtres sont également appelés " concepteurs ", qu'ils sont 

aux nombres de 12, et qu'ils ont chacun une couleur, et une utilité 

de prédilection.  

 

Il y a des parasites qui se chargent de retrouver ces membres de 

la confrérie pour les empêcher d'accomplir leur devoir. C'est pour 

cette raison que certaines informations doivent rester secrètes, et 

que les membres de cette confrérie sont hautement protégés par 

d'autres êtres. 

Les membres du Krystal Stars, et Gardiens des Cristaux Maîtres 

ont pour gardiens des dragons et autres êtres évolués.  

Ils ont, pour beaucoup d'entre eux, projeté leurs esprits dans une 

incarnation humaine pour servir la Terre. La plupart des gardiens 

qui sont incarnés sur Terre (pour ou contre la volonté des leurs) ser-

vent de pilier énergétique ainsi que de levier pour amorcer la lec-

ture énergétique des grilles intraterres reliant les cristaux du centre 

de la planète aux cristaux cosmiques. L'activation de ce lien en-
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gendre l'élévation instantanée des fréquences de la Terre, soulevant 

ainsi toute matière obsolète dans l'illumination, et éveillant petit à 

petit les âmes vers l'ascension.  

 

Voilà pourquoi nous traversons en ce moment des dégâts maté-

riels, et de grands bouleversements chimiques du corps et de l'es-

prit. Nous avons activé les liens cosmo-telluriques des cristaux 

maîtres depuis maintenant plus de deux ans, et cela ne fait que 

commencer. Les fréquences énergétiques de Gaïa augmentent pro-

gressivement, ce qui entraîne une vague de changements sur Terre. 

Des changements radicaux vont apparaître dans le métabolisme 

humain, qui doit de toute urgence accepter de recevoir la vraie lu-

mière dans son cœur.  

 

Les nouvelles fréquences de Gaïa permettent également aux nou-

velles âmes (nouveaux enfants) de venir s'incarner dans la matière, 

chose qui était très difficile auparavant. 
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Starseeds & Êtres galactiques 

 

Les enfants des étoiles sont connus sous le nom de STARSEEDS ce 

qui signifie " graine d'étoile ". Ces âmes du cosmos, venant de pla-

nètes, d'étoiles et de galaxies différentes, sont venues s'incarner sur 

Terre pour une mission très spéciale. Elles ont répondu à un appel 

pour sauver la Terre, et sauver l'Univers. 

    Tout dans le cosmos est relié, chaque planète, chaque galaxie, 

comme tout est relié sur Terre. 

Le microcosme dans le macrocosme. (Voir comme symbole la fleur 

de vie) 

Si la Terre était détruite à cause des humains (qui sont manipulés), 

cela aurait des répercussions dans tout l'Univers, puisque tout est 

relié. C'est pourquoi des êtres galactiques sont venus s'incarner 

pour œuvrer directement sur Terre. Leur mission principale est 

donc d'assister l'éveil à travers leurs transmissions et leurs énergies 

si différentes. Ainsi les Starseeds sont venus en nombre pour 

s'incarner en tant qu’humain (qui n'est pas leur corps d'origine), 

tandis que d'autres œuvrent à distance.  

    Ces enfants d'étoiles ont une énergie particulière, et ont une cons-

cience déjà éveillée. Ils sont également sensibles aux soins énergé-

tiques, et tout ce qui concerne les connaissances et connexions de 

l'Univers en général. Pour ceux dont l'essence est déjà bien active ou 

en éveil, ils parlent intuitivement d'autres langages (langages ou 

Codes de lumière ) . Leurs connaissances sur la médecine vibratoire, 

le décuplement organique génétique des cellules mères, les capaci-

tés psychiques et spirituelles sont des bases naturelles pour eux. Ils 
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ont une notion existentielle de la vie et des interconnexions sous 

toutes ses branches et ramifications.   

    Leurs missions sont de créer de nouvelles connexions sur Terre, 

créer un nouveau monde, semer leurs graines de conscience pour 

aider chaque humain à s'éveiller, comprendre l'énergie et le cycle 

naturel de la vie. Enseigner sur l'amour universel, le respect et la 

connexion au vivant sous toutes ses formes. 

    Leurs missions sont reliées à Gaïa car c'est principalement la Terre 

qu'ils sont venus soutenir. Chaque mission est une dévotion, ils se-

ront voués pour certains à ne jamais connaître le repos (car ils doi-

vent activer des réseaux et semer partout sur terre) et pour d'autres 

diffuser en continu leurs énergies dans leur routine pour maintenir 

un équilibre énergétique là où ils sont. 

    Ces êtres sont d'une grande sensibilité, ont beaucoup de con-

nexions avec le plan céleste, et ont la faculté d'alchimiser la matière. 

    Ils sont transmuteurs d'énergies, et purifient les énergies stag-

nantes ou involutives sur leur passage. C'est à dire que toutes les 

énergies (émotions, mémoires, entités, âmes errantes ou autres fré-

quences du subtil) qui demandent à transmuter en lumière vont être 

attirées par l'énergie des Starseeds. En d'autres termes, ils sont de 

grands piliers pour les humains, les énergies subtiles vivantes, et les 

énergies de la Terre. Selon leurs origines, ils ont un rapport fusion-

nel avec l'eau et sont venus en partie pour aider les animaux marins, 

tout le règne animal végétal et minéral, ainsi que les autres êtres 

subtils à être entendus, et a retrouver leur place. 

    Certains sont venus pour activer la mission d'âme et réveiller les 

autres Starseeds incarnés. Ils sont également venus pour enseigner 

aux nouveaux enfants, ceux qui s'incarnent pour créér le nouveau 
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monde. Ces enfants dont l'âme est très éveillée, sont déjà conçus 

pour supporter les nouvelles énergies terrestres. Les personnes qui 

ne vibreront pas assez haut ou sur la même fréquence que Gaïa, 

partiront pour laisser place au nouveau monde. 

 

 SAUVER LA TERRE ?  

 

Selon leurs origines (planète et galaxie), ils sont d'espèces diffé-

rentes, ont des capacités de connexion et œuvrent sur des plans spé-

cifiques. Ils sont tous comme des génies galactiques avec leurs 

propres caractéristiques et singularités pour apporter mutuellement 

une harmonie. Je n'expliquerai pas en détails les différentes familles 

ni leurs particularités car vous trouverez ceci dans d'autres ou-

vrages.  

Cela étant mon langage et mon interprétation, je ne veux en au-

cun cas communiquer des informations qui seraient limitantes et 

formalisantes sur les espèces d'êtres galactiques. 

 

Néanmoins je peux vous dire : certains vont s'occuper de veiller à 

maintenir l'amour et l'aide pour les animaux ( ils œuvrent dans des 

associations, SPA, refuges, ou accueillent généreusement toutes 

sortes d'animaux blessés chez eux). D'autres Starseeds s'occupent de 

personnes en difficulté, personnes âgées, handicapées, enfants ma-

lades, etc. D'autres rétablissent la justice dans le système du busi-

ness pour changer le langage de l'homme et de l'argent. D'autres 

sont comme moi, ils sont voyageurs et apportent naturellement leur 

aide et leur énergie un peu partout dans le monde.  

 

Il y a également les êtres galactiques à mission neutre. Ils sont 

venus pour alchimiser, explorer et exploiter leur potentiel sur Terre. 
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Les êtres galactiques, qu'ils soient Starseeds avec une mission de 

sauvetage, ou qu'ils soient simplement d'autres êtres venus explorer 

la planète, n'ont évidemment pas les mêmes niveaux de conscience, 

car ils sont d'espèces différentes. Certains ne peuvent pas du tout 

s'entendre entre eux, d'autres trouvent ce monde très curieux, et 

d'autres encore ne trouvent pas leur place parmi les humains.  

 

Je connais un être galactique à mission neutre, qui est venu par 

curiosité, afin d'explorer, exploiter et alchimiser la magie de la ma-

tière avec son énergie particulière. C'est un être papillonnaire, d'une 

énergie très douce. J'ai capté intensément les fréquences de l'essence 

propre de son être, comme un papillon bleu, doux, calme et délicat, 

avec une magie intense du cœur.  Sur Terre tout est différent de chez 

lui, ici c'est un peu comme un terrain de jeu. Malheureusement, lors 

de notre dernier échange, il m'a dit qu'il était vraiment déçu de cette 

vie, que son incarnation n'avait pas été concluante et réjouissante. 

Rien n'était comme il ne le souhaitait vraiment ni comme il l'avait 

imaginé avant de venir. Sa magie intérieure ne pouvant pas être 

comprise des humains, en plus des aspects matériels difficiles à gé-

rer, l'argent, le travail, les relations toxiques, etc., son expérience est 

devenue une souffrance.  

 

J'ai ressenti sa peine et son sentiment de se sentir coincé ici-bas, 

ses larmes roulaient sur ses joues comme de petits diamants.  

Quelle peine de venir expérimenter la vie, d'avoir une galaxie 

d'étoiles dans son cœur, et de ne pas être heureux !  

Les regrets viennent, et je comprends parfaitement que cet être 

veuille repartir chez lui.  
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Cette histoire est aussi celle des Starseeds qui se sont incarnés sur 

terre.  

 

La vie sur terre est dure, et ne ressemble pas à leur milieu natu-

rel. Il y a beaucoup de regrets pour certains d'être venus, et d’autres 

ne savent pas qui ils sont réellement. Par conséquent, ils sont dans 

l'incompréhension d'eux-mêmes, de ce monde, et cherchent une 

porte de sortie.  

Si vous êtes dans ce cas et que ces mots résonnent en vous, je 

vous invite à regarder les travaux de Dolores Cannon sur la vague 

des âmes volontaires, une hypnothérapeute qui a écrit des livres sur 

des sujets galactiques et d'ordre planétaire. Aujourd'hui, des per-

sonnes sont initiées à ses techniques d'hypnose pour aider à trouver 

des réponses sur leurs origines, un voyage quantique, à la recherche 

de la maison de son âme.  

J'en ai moi-même fait l'expérience. Je cherchais des réponses sur 

mon être véritable, ma maison, ma famille d'âme et ma mission. Ce-

la m'a apaisée, et en même temps chamboulée. Les pièces du puzzle 

se sont rassemblées, j'ai compris certaines choses que je vis et que 

j'ai vécu, ainsi que certaines visions que j'avais captées et qui 

m'avaient été envoyées.  

 

Maintenant je comprends l'importance de ma mission, et cela 

m'aide beaucoup à traverser les épreuves terrestres qui sont désor-

mais à mes yeux nécessaires pour mon apprentissage et mon éveil. 

Ma conscience s'ouvre au fur et à mesure de mes expériences. Je ne 

pouvais tout encaisser tout de suite. C'est comme cela que ça fonc-

tionne quand on s'incarne.  

Notre conscience d'âme est certes évoluée, mais dans ce corps 

d'humain, nous devons tout réapprendre, et c'est pour cela que la 
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vie des Starseeds est dure. Car nous sommes des êtres évolués dans 

une matière qui ne nous permet pas d'être réellement qui nous 

sommes, de faire ce que nous savons faire, ni de vibrer pleinement à 

notre fréquence d'origine.  

 

Notre corps physique étant le véhicule, il transmute petit à petit, 

comme une mutation génétique.  

Nous devons apprendre à l'entretenir et apprivoiser notre cer-

veau reptilien. Le mental est purement terrestre, voilà pourquoi il 

est difficile de le contrôler. Des fonctions comme les organes repro-

ducteurs sont de nouveaux outils et une façon de se lier davantage à 

la Terre. Certaines espèces de Starseeds n'ont jamais connu d'incar-

nation en tant qu'humain, et c'est un véritable défi que de tout ré-

apprendre.  

 

L'âme est éveillée, ou endormie, selon les individus. Pour certains 

nous devons d'abord passer par une phase d'apprentissage sur plu-

sieurs plans de matière avant que l'âme ne s'éveille.  Les matières 

d'apprentissage vont être des initiations d'évolution, comme la ges-

tion des émotions, le langage corporel, le langage de l'être, l'ouver-

ture et la musculation du mental et l'esprit, de l'ego, etc. Nous de-

vons bien évidemment passer par tous les états émotifs et blessures 

pour apprendre à vivre, ainsi que trouver l'équilibre entre l'ombre, 

la lumière et la dualité de ce monde. 

Quand l'âme s'éveille, c'est l’ouverture sur l’évolution, et nous 

pouvons entamer notre mission en conscience. Une de mes missions 

est justement d'éveiller mes frères et sœurs Starseeds, de les aider à 

incarner une ou plusieurs essences de leur âme restée en haut par 

peur de la vie terrestre, ou parce que ce n'était pas le bon timing.  
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 S'ils sont endormis, c'est parce que la vie qu'ils ont choisie en 

s'incarnant ne pouvait pas leur permettre d'être tout de suite éveil-

lés. Cela aurait créé trop de décalage avec leur environnement (vie 

de famille, enfants, amis etc.), et ils n'auraient pas pu apprendre à 

vivre correctement en tant qu'humains. Quand c'est le bon timing, 

les Starseeds comme moi leurs sont envoyés pour réinitialiser leur 

vie, aider l'essence stellaire à s'incarner, puis activer les codes de 

lumière du cœur pour amorcer la mission de vie.  

 

Ceux qui ont choisi d'être éveillés en s'incarnant ont fait le choix 

le plus dur et savaient très bien qu'ils allaient vivre très longtemps 

dans la souffrance. Ceux-là, pour la plupart, ont malheureusement 

abandonné avant d'avoir rempli la moitié de leur mission, car la vie 

était trop dure, surtout pour mes frères et sœurs Starseeds qui ont 

choisi de s'incarner avant les années 90.  

Ce que je comprends parfaitement, puisque je suis moi-même 

passée par ces phases de désolation, d'errance et d'incompréhen-

sion, quand bien même je savais que j'avais quelque chose de très 

important à réaliser.     

 

 Si tu es un de mes frères, une de mes sœurs, toi cher(e) Starseed 

je te remercie du fond du cœur d'avoir fait le choix de venir sur 

Terre pour venir aider l'humanité.  

 

Au nom de la Confrérie des Krystal Stars et de l'Alliance des 

Dragons, je te remercie d'avoir eu le courage de quitter ton monde 

pour venir soutenir la plus belle cause et le plus majestueux élan 

d'amour que l'Univers n'ait jamais connu.  

 

Gratitude 
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Rappelle-toi d'où tu viens, et honore ta mission avec comme ar-

mure ton Amour Lumière. 

 

 

 

Parasites & Plans subtils 

 

Les parasites sont des êtres vivants, mais à la différence qu'ils ne 

sont pas venus aider, mais pomper l'énergie des humains. Les para-

sites ne sont pas forcément involutifs, puisqu'ils ont une raison 

d'être, mais comme leur nom l'indique, ils se nourrissent dans nos 

énergies et par conséquent, parasitent notre être. Un peu comme 

des puces sur un chat, ou des pucerons sur des bourgeons. 

 

En soin bioénergétique, je retrouve des parasites de formes et de 

tailles différentes sur et dans le corps de mes patients.  

Pour la plupart, il s’agit d'entités du bas astral, d'araignées, de 

serpents, de méduses, d'aliens en forme d'étoiles avec des tentacules 

etc...  

Les parasites viennent même parfois d'autres planètes, et ont mi-

gré ici sur Terre pour vivre. Ils se faufilent dans nos corps subtils, à 

travers des failles physiques et énergétiques, puis s'accrochent à 

nous pour se nourrir. 

 

Pour d'autres parasites, ils ont été créés et reproduits à la chaîne 

par des êtres bien plus hostiles, qui sont pour la plupart à l'origine 

de la destruction du monde. Ce sont des parasites de la matrice 

technologique évoluée, qui sont le contraire de la création. Ils ont 

transité vers le vide et l'aspiration des énergies, d'où le nom "d'enti-
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tés trou noir". Je précise que je ne parle pas ici du phénomène trou 

noir dans l'espace, mais bien d'êtres vivants dotés d'une capacité 

intelligente cérébrale. 

Certains d'entre eux se faufilent dans les réseaux numériques et 

informatiques, ainsi que dans toutes les machines quantiques inven-

tées ou créées accidentellement. Prenez donc garde à votre télé-

phone portable, à votre ordinateur, qui sont un terrain de jeu et un 

portail facilement accessible pour venir se greffer dans vos corps 

énergétiques, puis vous pomper ou vous manipuler. 

 

 En parallèle, il existe d'autres êtres vivants sur Terre, dans 

l’intra-terre et sur les sphères plus hautes. Nous les humains avont 

des états de conscience différents, les autres espèces sont exacte-

ment pareils. La Terre est un refuge et une expérience pour des mil-

lions d'espèces qui vivent simplement sur des plans différents.  

Plan = dimension  

 

Les êtres dit subtils sont d'une matière qui n'est pas la nôtre. C'est 

pour cela que nous disons qu'ils vivent sur un autre plan vibratoire. 

Ils sont là, en interaction avec nous, et leur environnement est en 

partie le monde terrestre. Certains restent dans leur dimension, 

tandis que d’autres passent par des portails pour se déplacer. Ils se 

nourrissent de différents éléments selon leur espèce.  

Nous sommes très loin d'imaginer toutes les espèces qui vivent 

ici, sur un autre plan, depuis des millénaires. Alors inutile de penser 

que nous sommes les seuls habitants légitimes de notre planète, car 

la vie existait bien avant notre venue. 

 

 Nous partageons le territoire avec d'autres espèces que nous 

pouvons sentir, voir et toucher. Tout a une raison de vivre. Et à tra-
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vers mes expériences, je peux vous assurer que même si on peut 

penser que certaines espèces comme les démons ou les entités du 

bas astral sont nocives, elles ont une raison d'exister et sont comme 

tout le monde. Elles font partie des connexions et interactions que 

nous devons vivre au quotidien.  

Les parasites aliens sont des passagers sur Terre comme nous, qui 

cherchent à survivre. Ils se nourrissent de nos énergies comme nous 

nous nourrissons des ressources de la Terre. Ce n'est pas forcément 

une erreur de la nature comme peuvent le penser bien des gens. 

 

 L'humain est censé être le pont entre le Ciel et la Terre, et s'il at-

tire un parasite sur ses corps, cela est fait pour lui faire comprendre 

quelque chose sur lui-même. L'homme porte la faille qui l'empêche 

d'accéder à son évolution. Sa faille attire le parasite qui s'en nourrit, 

le résultat de cet incident est de comprendre que nous avons 

quelque chose en nous à réparer. Il n'y a pas de bon ou de mauvais, 

de vrai ou de faux, il y a un équilibre énergétique qui nous montre 

ce que nous émanons de notre être. Non pas forcément pour nous 

parasiter, mais comme le plan divin l'entend, pour nous faire voir et 

comprendre quelque chose sur nous-même et sur le monde.  

 

Si nous apprenions à vivre avec l'ombre, nous n'en aurions plus 

peur, tout comme nous devrions apprendre à entretenir des liens de 

paix et de respect avec les autres êtres des plans subtils. Les élémen-

taux et êtres de la nature œuvrent pour l’équilibre naturel de la 

Terre. Nous avons cette chance de co-créer avec eux, d’être les élèves 

puis les enseignants de la médecine ancestrale et vibratoire de Gaïa. 

Nous avons cette chance d’être guidés et protégés par ceux qui œu-

vrent dans les plans célestes, nous avons cette chance d’être vivants 

dans un monde fait d’énergie vivante et évolutive. 
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Ensemble sur le chem’UN 
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CHAPITRE  9  

COEUR DE CRISTAL 
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Origines 

 

La première fois que j'ai constaté que mon cœur était un cristal, 

ce fut totalement par hasard.  

 

Je suis en soin bioénergétique en tant que cliente, avec Sasha qui 

deviendra plus tard un grand amour dans ma vie.  

Je me connecte à mon corps par visualisation et surprise ! Au lieu 

de voir mon chakra du cœur vert, c'est un magnifique diamant cou-

leur bleu et blanc qui apparaît. Je ne comprends vraiment pas pour-

quoi, ni comment cela est possible.  

 

Un diamant dans le chakra du cœur ? incroyable !  

Je n'ai jamais entendu parler de ça !  

Sasha me dit que je suis très connectée là-haut, mais je pense que, 

même lui n'a pas eu cette révélation sur mon origine. Ce n'est que 

des années plus tard que j'ai compris.  

 

J'étais seulement à l'aube de ma grande aventure spirituelle, et 

très loin d'imaginer ce que j'allais vivre et découvrir sur mes ori-

gines galactiques, sur ce cœur de cristal, son pouvoir, ainsi que 

toute mes possibilités de connexion avec cette essence. 

L'image du cristal me fait vibrer. Je cherche des infos à propos 

des cristaux sur le net, et je tombe sur des images de l'Atlantide.  

Le dessin animé que j'ai adoré étant ado, et cette civilisation de 

l'eau qui m'attire tant. Je me rappelle le moment où la princesse 

Kida s'élève en lévitation et se transforme en cristal. Elle ne fait plus 

qu'un avec la source de son peuple... Je me rappelle ce cristal qui est 

la source même de l'Atlantide, quand l'énergie bleue se répand dans 
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la pierre et crée des symboles anciens.  J'en ai des frissons, et j'ai 

vraiment l'impression que je connais ces images, que je l'ai vécu.  

Je ne sais pas comment, mais mon âme vibre cristal, vibre Atlan-

tide, vibre une puissante énergie mystique dont j'ignore absolument 

tout.  

Je me dis que ces images sont des mémoires de mon âme, et j'ai 

l'intime conviction d'avoir vécu à cette époque-là et d'avoir en 

sommeil un océan de connaissances.   

 

Je repense également à ce merveilleux film d'animation japonais 

que j'avais adoré. Il parle d'une jeune fille tombée du ciel qui porte 

un pendentif en cristal bleu autour du cou. Ce cristal est puissant et 

appartient à une source d'énergie en lévitation dans le ciel. Elle ren-

contre un jeune homme sur terre et plus tard dans leurs aventures, 

ils volent tous les deux vers l'origine de cette source. Ils arrivent au 

« château dans le ciel », un peuple très évolué où il ne reste plus que 

de la végétation luxuriante et des animaux fantastiques.  

On retrouve des symboles mystiques gravés dans la roche, et au 

centre, un arbre de vie animé par un énorme cristal bleu. En me re-

mémorant ces images que j'avais captées avec attention, mon corps 

et le centre de ma poitrine vibrent fort.  

 

C'est sûr et certain, j'ai un lien fort avec le cristal.  

 

Je repense également et fais un lien encore inconnu avec Lilou 

dans "Le Cinquième Élément", mon film préféré que j'ai déjà regar-

dé des dizaines de fois. J'ai toujours ressenti de fortes vibrations en 

moi à la fin du film, quand l'héroïne désactive la planète noire qui 

représente le mal absolu, en émanant de sa poitrine une énergie très 

puissante de lumière.  
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Cette source incroyable s'active juste après qu'elle ait reçu verba-

lement "Je t'aime" de l'autre acteur qui la tient dans ses bras au mi-

lieu d'un temple perdu dans le désert. À ces mots, les deux êtres 

s'embrassent et voici que le puissant portail de lumière s'active dans 

son cœur et dégage un énorme faisceau de lumière blanche se diri-

geant tout droit vers la cible dans le ciel.  

J'imagine donc qu'à travers ce film, l'auteur a voulu exprimer le 

fait que l'amour est un puissant portail de lumière, et qu'il active 

l'énergie du cœur. 

 

Toutes ces informations sont basées uniquement sur des faits de 

science-fiction et s'emboitent dans ma conscience, créant un fil con-

ducteur que moi-même j'ai du mal à comprendre, et n'ose penser 

tout haut au risque d'être vue comme une illuminée. Je chemine 

seule et m'achète un cristal bleu en forme de cœur dans une bou-

tique ésotérique en Bretagne, que je porte comme pendentif autour 

du cou. J'ai l'impression d'être moi et de me rapprocher d'une véri-

té. 

 

 
 

Plus tard, à Paimpont en Bretagne, lors d'un bivouac en forêt de 

Brocéliande, je fais la connaissance de cet homme fort en caractère 

et trop sûr de lui, mais avec une énergie de dingue.  

Il enseigne sur les dragons, et c'est justement lui que, un an aupa-

ravant, j'avais rencontré dans un festival ésotérique.  

Coup du destin, le festival destiné à honorer les dragons, qui 

avait changé ma vie, il en est le réalisateur. Ce festival où j'avais ren-

contré Sasha pour la première fois, et où j'avais passé trois jours de 
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ma vie à enfin me sentir à ma place ! Il y avait des gens aussi per-

chés que moi, des gens simples avec une liberté infinie.  

Des concerts de musique ethnique, des spectacles de feu épous-

touflants, des commerçants vendant toutes sortes d'objets mysté-

rieux et ésotériques, passant du bijou aux orgonites, des baguettes 

magiques aux peintures énergétiques, et surtout des thérapeutes 

proposants toutes sortes de soins, ainsi que des ateliers en journée. 

 

 Je me rappelle cet atelier de danse avec des tambours qui m'avait 

transcendée. Nous étions une vingtaine de personnes en cercle, 

pieds nus dans l'herbe, et au milieu, deux médiateurs avec un tam-

bour chacun. Je me souviens m'être profondément libérée avec mon 

corps, si bien que durant l'atelier j'avais fini par m'allonger sur le sol 

en ondulant comme un vers au rythme des tambours.  

Mon bassin frémissait en mouvement, mes mains brassaient la 

terre et le vent, je sentais tout mon corps être pénétré par une puis-

sante énergie qui me faisait tanguer de plaisir.  

J'étais comme en orgasme avec la Terre.  

Jamais dans ma vie je n'avais vécu cela, et je me souviens m'être 

sentie merveilleusement bien et détendue après cette transe, comme 

transformée.  

 

Quel honneur pour moi d'être en présence et au domicile de cet 

homme qui avait contribué à rassembler plein de gens dans un but 

commun ! On s'entend tout de suite très bien, et il m'annonce dans 

une conversation que je suis une dragonne de cristal. Incroyable.  

Comment a-t-il su pour le cristal ?   

Je ne lui ai pourtant rien dit de moi. Et qu'est-ce que cela signifie 

au juste dragonne de cristal ?  
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Un million de questions me traverse l'esprit, sur moi, mes ori-

gines et ma mission. Qui suis-je en réalité ? Je vibre à ce moment et 

je sais que je tiens quelque chose. Dans mon quotidien j'avais déjà 

rencontré des dragons et reçu des enseignements d'eux. Je les 

voyais, les ressentais et faisais des soins avec eux. Mais moi dra-

gonne ? 

 J'ai alors donné l'impulsion à l'Univers pour m'envoyer plus 

d'informations et de révélations sur ce sujet.  

J'ai alors expérimenté ce que je devais vivre en rapport avec mon 

essence d'âme dragonique, et j'ai découvert une partie de mes ori-

gines.  

C'est à ce moment que Sacha entre dans ma vie. Sasha étant ami 

avec Dashra le créateur du Festival sur les dragons.  

 

Les premières fois où j'allais le voir en tant qu'amie, un soir, chez 

lui, lors de l'apéritif, il s'est passé quelque chose d'incroyable.  

Nous parlons dragons, et il me raconte cette histoire du jour où il 

a reçu la visite d'un grand dragon blanc.  

Lors d'une intervention en géobiologie chez un de ses clients, il 

ressent qu'un énorme dragon furieux tourne autour du lieu où il se 

trouve, quand soudain l'énorme tête de dragon passe la porte et le 

menace de revenir. Une femelle enragée qui cherche son mari dra-

gon... du délire !  

Sans savoir vraiment... il sait que c'est moi cette dragonne qui le 

cherche. En me racontant cette histoire je sens un truc bizarre qui se 

passe dans mon corps, j'ai soudain des images, des flashs, des res-

sentis. Et je suis soudainement projetée dans le cosmos :« Je suis une 

magnifique dragonne blanche en cérémonie avec un autre dragon... 

Sasha. Un mariage de dragons. Sérieusement ! » 
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Et en un éclair, la porte de ma conscience s'ouvre. Je me rappelle.  

 

Je me rappelle être une princesse dragonne, avoir fait une union 

avec cet autre dragon, et que ce dragon m'a lâchement abandonnée 

pour venir s'incarner sur terre. Des siècles que je le cherche, furieuse 

et horriblement triste de cette trahison. Je me rappelle le chercher 

partout, et avoir décidé de m'incarner sur Terre pour le retrouver.  

Je tombe en sanglots, je ne peux retenir mes larmes à la fois de 

chagrin et de joie de me rappeler, et d'être enfin devant celui que 

j'aime depuis des années. Un moment hors du temps que je n'ou-

blierai jamais. Les jours qui suivent, mon corps est en transforma-

tion. Je ressens des impulsions qui poussent dans mon bassin, mes 

pieds, je commence à réaliser que mon essence d'âme s'active et que 

mon corps dragonique s'incarne dans la matière de mon corps phy-

sique. Je me sens différente, plus forte avec des capacités extrasen-

sorielles décuplées.  

 

Un soir en écoutant Saint Preux, mon corps allongé sur le lit 

commence à onduler et à s'étirer dans tous les sens. Mon buste se 

soulève tout seul et je ressens des vagues énergétiques ouvrir consi-

dérablement ma poitrine. J'ai l'impression de me croire Lilou dans 

“Le Cinquième Élément”.  

Mais qu'est-ce qui m'arrive encore ?  

Les yeux fermés, je vois un immense portail triangulaire avec des 

cercles et des symboles s'ouvrir au creux de la terre. Il y a des petits 

symboles qui pointent vers le ciel, comme si quelque chose allait 

descendre. Dans une impulsion de dingue où, la poitrine soulevée 

du sol, les bras écartés, le visage mouillé par les larmes qui coulent 

toutes seules, je vis l'incarnation de mon essence qui descend sur 

Terre. Dans cette transe je vois le ciel envoyer un faisceau lumineux 
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vers l'alignement des symboles, et un énorme dragon blanc com-

mence à sortir du portail. Je convulse encore dans cet instant qui me 

paraît être une scène de science-fiction.  

Ça y est, ça se calme. Je reste allongée, comme morte. Rien dans 

les pensées, juste mon corps étendu là, vibrant encore.  

Je viens d'incarner pleinement mon essence dragonique, sa cons-

cience, son énergie et son corps sont descendus dans la matière.  

 

Mon énergie a changé, et je ne suis plus la même. Sasha et moi 

avons fini par être en couple, et j'étais bien loin d'imaginer la suite, 

quand bien même c'était ce que j'avais demandé à l'Univers. Me voi-

là donc en couple dragon à vivre des trucs qui dépassent complè-

tement l'entendement pour un humain.  

Je me vois raconter ça à ma famille, et mes amies de l'époque sans 

me soucier d'être prise pour une folle, je suis officiellement perchée 

aux yeux de tous, et je m'en fous royalement !  

Sasha et moi avons fusionné lors d'un orgasme énergétique. Je 

n'avais jamais expérimenté cela avant lui. Il suffit qu'on s'embrasse 

pour que nos corps ondulent tous seuls, et se mettent à vibrer.  

C'est comme ressentir un orgasme mais dans une vague énergé-

tique qui tangue dans tout le corps, c'est extrêmement puissant.  

Dans les jours qui ont suivi cette fusion, j'expérimente quelque 

chose auquel je ne suis absolument pas préparée.  

 

Je me rends seule à une cérémonie pour honorer un maître ascen-

sionné. J'avais rencontré une fille quelques mois auparavant lors 

d'un déplacement en Suisse. Elle m'avait branchée sur un réseau de 

dévotion à un maître ascensionné incarné.  

Nous avions gardé contact, et me voilà invitée à cette cérémonie 

en Bretagne.  
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Dans la voiture j'écoute, comme à mon habitude, des musiques 

très célestes qui me font vibrer, comme des musiques de films 

épiques avec des chants lyriques. Très bizarre, je sens quelque chose 

qui bouge dans mon ventre. Plus je vibre avec la musique et plus je 

monte en vibration. Mon ventre commence à bouger tout seul, et je 

sens que quelque chose pousse vers le bas.  

Une heure de route pour rejoindre le temple, et me voilà qui 

commence à convulser dans la voiture. Je souffle comme un petit 

chien en période de forte chaleur, et j'arrive tant bien que mal à me 

garer sur le parking du temple. À peine la voiture garée qu'une sen-

sation de déchirement dans le bassin m'arrache un cri.  

Je transpire comme un bœuf, quand me vient le réflexe d'écarter 

les cuisses, j'ai clairement l'impression que je vais accoucher ! Oh 

mon dieu ! Je suis au milieu de nulle part, je ne connais personne.  

 

Dans tous mes états, je vois une bande de filles habillées en tenue 

de cérémonie marcher dans ma direction. J'ouvre la vitre, et les 

supplie de venir m'aider. Elles me demandent ce qu'il m'arrive, et je 

leur dis que je suis en train d'accoucher.  

L'une d'elles commence à appeler les pompiers, et je lui dis : 

« Non je fais un accouchement énergétique ». 

 Ce mot sorti tout seul de ma bouche, un instant de gros blanc où 

elles se regardent les unes les autres d'un air interrogateur, et se 

demandent mutuellement si l'une d'elles avait déjà fait ça...  

Je continue à hurler dans la voiture, dos plaqué sur le dossier, la 

sueur et les larmes dégoulinant sur mon visage. L'une me prend la 

main par la vitre, tandis qu'une autre rentre dans ma voiture par la 

porte arrière, et vient me tenir les épaules. Siège reculé à fond, 

jambes écartées, celle de derrière me dit :  
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 « Allez, souffle et pousse ».  

Encore une vague de déchirements dans mon bassin, je pousse et 

je hurle. 

 Au bout de quinze minutes, celle qui me tient la main par la vitre 

finit par déclarer forfait en allant rejoindre la cérémonie, me laissant 

à l'agonie, effondrée sur le siège de la voiture.  

Je finis par me calmer, et Michelle qui est restée derrière, m'ac-

compagne dehors pour me faire marcher un peu. Je sens que le tra-

vail n'est pas terminé et que ça ne fait que commencer. J'essaie d'al-

ler aux toilettes dans le temple où je revois ces nanas qui, à coup 

sûr, m'ont prise pour une grande folle.  

N'ayant pas réussi à tenir en place lors du démarrage de la céré-

monie, je quitte le temple et dis au revoir précipitamment.  

J'appelle Sasha en catastrophe... Pourvu qu'il réponde !  

Ouf, il décroche ! Je lui explique la situation, je suis en état de 

choc. Heureusement pour moi, il était disponible et me dit de le re-

joindre chez lui. Il faut que je tienne le coup tout le chemin du re-

tour.  

Arrivée chez lui, il vient m'assister comme une vieille mémé pour 

me sortir de la voiture. J'arrive à peine à marcher, le souffle en ap-

née. Il m'allonge sur son canapé, et me fait accoucher. Un truc de 

fou ! Dix minutes plus tard, me voilà les bras écartés contre ma poi-

trine, à tenir un bébé dragon invisible.  

 

De nombreux témoins ont vu la scène dans ma voiture, et je ne 

pouvais pas nier mes ressentis ni ce que je venais de vivre, mais oui 

c'était réel ! Je suis devenue maman d'un bébé dragon, qui n'est 

autre que le fruit de mon union avec Sasha.  

Voilà ce que ça donne de faire l'amour énergétiquement quand 

on est des dragons. Encore une histoire à dormir debout que je ne 
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me suis pas gênée de raconter à ma famille et quelques amies qui 

écoutaient mes histoires les yeux écarquillés. 

 

Par la suite nous avons eu deux autres bébés dragons et chaque 

accouchement s'est bien passé. À ce jour mes enfants sont libres et 

voyagent dans les dimensions. Parfois je ressens la présence de l'un 

ou de l'autre quand ils veulent me protéger d'un danger ou me 

transmettre des messages. 

 

 
 

En continuant ma quête sur les origines de mon âme, dont j'igno-

rais à l'époque qu'elle portait plusieurs essences, l'Univers, à travers 

des visions et des mots m'envoya sur une autre piste.  

J'entendais des murmures à l'intérieure de moi :  

 « Orion et Syra ».  

Après quelques recherches sur le net, je récolte quelques maigres 

informations. Syra est devenue Sirius, et Orion est la constellation 

dont j'ignorais l'existence auparavant.  Ça vibre fort dans ma poi-

trine !  

Sirius, l'étoile bleue la plus proche de la planète Terre que nous 

pouvons apercevoir comme la plus brillante dans le ciel, était-elle 

ma maison ? Rien qu'en y pensant, je me mets à pleurer. J'ai la ter-

rible sensation d'être loin de chez moi. 

 

Au cours d'autres recherches sur internet, je tombe sur des 

images de personnages galactiques ayant des cristaux incrustés 

dans la poitrine et sur le troisième œil. Cristal...  

Encore ce mot qui me fait vibrer !  
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Quel est le lien véritable entre tout ça ? Mon cœur de cristal ? Sy-

ra m'appelle ! Mais que fais-je sur Terre ? Je me rapproche de 

quelque chose de très fort, quelque chose qui me dépasse complè-

tement et qui va changer ma vie pour toujours.  

 

Dans cette conscience humaine, je ne pouvais tout savoir tout de 

suite.... tout recevoir. Un peu comme des paliers de conscience, des 

portes qu'on ouvre les unes après les autres.  

Ces informations, si j'en avais eu connaissance trop tôt, m'au-

raient mise en danger. C'est un peu ce que je ressentais.  

On me murmurait que j'étais quelqu'un d'important et qu'il fallait 

que je sois préservée. Ouvrir la conscience à une information, c'est 

se connecter à cette fréquence et à tout ce qui tourne autour. Sur le 

plan galactique, il valait mieux en effet que je sois préservée de cer-

taines choses, car le danger rôdait et je n'étais pas préparée à me 

défendre. 

 

Alors que je me questionne sur Syra, inconsciemment je m'y con-

necte et reçois des fréquences de cette étoile qui a été et qui reste ma 

maison. Un processus d'activation d'essence d'âme s'enclenche 

alors.  

Mon corps commence à faire des choses très étranges. Un véri-

table mutant en pleine transformation !  

Je commence à faire des crises de convulsion, comme si je rece-

vais un puissant nettoyage intérieur et intégrais de puissantes éner-

gies qui descendaient du ciel. Cela m'arrive sous la douche, par 

terre, dans les toilettes, dans mon lit, en fait, là où je me trouve lors-

que cela arrive spontanément. Je sens un déchirement de l'intérieur, 

m'obligeant à pousser des cris et à évacuer des émotions de souf-

france très soudaines, comme si j'expulsais tout le mal en moi, dans 



423 

 

les moindres recoins. Je reçois de puissantes vagues d'énergie dans 

tout le corps. Tous mes membres se crispent puis se relâchent simul-

tanément, et cela s'enchaîne sur de très longues minutes.  

Quand cela arrive, c'est extrêmement puissant. Souvent, quand je 

sens que je vais transmuter, je m'allonge pour être plus à l'aise, et 

pour ne pas me faire mal. En vérité, mon corps rentre en convul-

sion, se tord, et ma poitrine se soulève, comme si je recevais tout par 

le cœur, un immense faisceau d'énergie et de lumière diffusée de 

l'espace, et qui vient s'infuser directement dans mon cœur, puis 

dans mon corps.  

La sensation que j'ai quand cela se passe, c'est d'être en lévitation 

entre l'ombre dont je me débarrasse, et la puissante lumière de la 

Source que je reçois. Et quelle source ? 

 

Ces convulsions sont en réalité des activations massives d'éner-

gies célestes dans les essences de mon âme qui s'expansent dans 

mon corps, comme un changement de peau, et un changement 

d'énergie.  

Ces transmutations me permettent de me séparer d'une ancienne 

peau matière contenant les traumas, blessures, émotions et autres 

mauvaises énergies qui ont besoin de transmuter en lumière. C'est 

aussi l'occasion pour mon corps cellulaire de guérir.  

 

Ces expériences de transmutation m'ont beaucoup interpellée sur 

mon être physique et mes origines. J'avoue ne l'avoir raconté à per-

sonne, si ce n'est à quelques rares personnes en capacité de me 

comprendre. Je me livre dans ces écritures.  

 

En parallèle de cette expérience, j'observe que j'ai cette capacité à 

transmuter les énergies des autres. Tout ce qui est matière obsolète 
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et qui a besoin de transmuter, va être automatiquement attiré par 

moi. Cela fait également partie des choses que j'aime faire, aider les 

gens à sortir de leurs traumas et blessures. Avec ces capacités, je li-

bère les mémoires et transmute en lumière tout ce qui n'a plus lieu 

d'être.  

Assez efficace ! Parfois je me demande même si je ne transmute 

pas les énergies des lieux, comme une sorte de catalyseur ou de mo-

teur énergétique.  

 

J'entends le murmure de mon âme qui me dit être un générateur 

et un transmutateur d'énergie. En effet qu’avec cette révélation tout 

ce que je vis en parallèle concorde parfaitement.  

 

Après de nombreuses transmutations internes, je reçois de plus 

en plus clairement les messages de mon âme et vois très nettement 

des ondes de formes géométriques à l'intérieur et autour de moi.  

Puis je fais mes premiers voyages internes et dans le multivers où 

mon âme me montre ce que je dois infuser comme information. Je 

voyage également beaucoup sur le dos de dragons.  

Ce sont eux qui m'ont enseigné tout ce que je sais aujourd'hui, 

que ce soit sur mes origines d'âme, ou sur mes pratiques de soins. 

 

 J'imagine que mes frères et sœurs de lumière transmutateurs 

doivent être comme moi. Et peut-être se sentiront-ils moins seuls à 

vivre ces expériences de transmutateur après avoir lu ces lignes.  

Les piliers de lumière ont la capacité de capter une grande dose 

d'énergie céleste pour la faire descendre dans la terre, et cela est dû 

à leur origine et notre connexion profonde avec Gaïa.  
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Rencontres  

 

En 2022, lors de mon emménagement dans le petit studio de Bre-

tagne où j'hiberne, je fais une rencontre avec mes origines galac-

tiques. Un jour sur mon téléphone, je vois défiler sous mes yeux le 

profil d'une nana qui fait des séances d'hypnose régressive. En re-

gardant de plus près, je suis attirée par sa photo et son énergie.  

Cela faisait un moment que je voulais pousser plus loin ma quête 

d'origine galactique, j'avais besoin de réponses sur mon rôle et ma 

mission. Je prends rendez-vous dans la foulée sans hésiter. Quand je 

sens que quelque chose vibre, je n'hésite pas une second car... je sais. 

Lyre habite dans le Nord de la France et elle est comme moi, thé-

rapeute de l'âme et médium. Nous accrochons tout de suite et elle 

me met en confiance pour la séance. Je lui prépare un papier avec 

les questions que je lui envoie en photo. La séance se passe en visio, 

je suis allongée sur mon canapé, le portable posé sur une étagère au-

dessus afin qu'elle puisse me voir, avec les écouteurs dans les 

oreilles pour un voyage sonore réussi.  

Elle commence à m'immerger doucement dans la maison qui me 

rappelle mon enfance, et me fait descendre un escalier en profon-

deur jusqu'à trouver une porte. Je ne me sens pas vraiment à l'aise. 

Je descends sous terre où il fait sombre, et j'ai l'impression d'être 

observée. Mes émotions sont présentes. Elle voit les mimiques de 

mon visage et me rappelle que je dois être juste spectatrice.  

 

Je monte ensuite dans un vaisseau spatial qui me fait remonter le 

temps et l'espace. J'atterris sur une planète où je peux voir le cosmos 

tout autour. Sur cette planète, il y a la guerre entre des sortes 

d'agents Stargate contre de grands êtres qui détruisent tout.  
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Plus d'arbres, plus de végétation, plus de maisons ni de vie, plus 

rien. Cette planète est sèche et je ressens une colère très intense qui 

vire ensuite à la tristesse.  

Je vois des vaisseaux en feu descendre du ciel, et d'autres repartir 

à toute vitesse, c'est une sacrée pagaille ! Je vis la scène comme si j'y 

étais ! Je sens que je suis avec des gens que je connais. Ces agents 

Stargate dont je fais partie essayent de faire fuir les autres créatures 

invasives. Puis un rapatriement immédiat a lieu pour nos équipes, 

et nous repartons peu avant une grosse explosion sur la planète que 

nous sommes en train de quitter.  

Je sens que la planète est vivante, je ressens sa détresse et la fin de 

sa vie. Elle finit par imploser de l'intérieur et expulse des morceaux 

de tous les côtés. Cette planète vient de mourir.  

Encore une fois, Lyre me répète que je suis juste spectatrice et que 

je ne devrais pas me laisser emporter par les émotions.  

J'avais juste envie de hurler à ce moment-là ! La scène était 

comme imprimée dans mes veines, j'avais l'impression que soit cette 

planète était celle sur laquelle je vivais, soit que j'avais un lien parti-

culièrement fort avec elle.  

 

Nous changeons ensuite de dimension. Lyre me fait remonter 

dans le vaisseau temporel pour se rendre à un autre endroit. Nous 

traversons à nouveau l'espace et le temps. Je suis encore dans le 

cosmos et je flotte dans l'espace. 

 Il y a un énorme dragon de cristal devant moi et d'autres plus 

petits à côté. Chaque dragon est gardien et porte un cristal de cou-

leur différente. Je fais partie de ce cercle, je suis moi-même un dra-

gon de cristal de couleur bleu translucide.  

Étrangement, en regardant le dragon devant moi, j'ai la sensation 

que c'est Lyre. Elle porte un cristal de couleur violet. La plus grande 
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dragonne de cristal se présente à nous comme étant notre mère, 

notre source. Ses écailles couleur lumière organique, blanc, bleu, arc 

en ciel sont d'une beauté inexplicable. Je ressens être à ma place, 

avec mes sœurs. 

 Je capte soudain un message pour Lyre et lui transmets.  

Drôle ! Mais c'est ma séance enfin !  

Le message lui dit que sa mission sur terre consiste à purifier 

l'eau et qu'elle a un grand pouvoir de guérison avec ses mains. Lyre 

entend le message et me demande comment elle peut se connecter à 

sa source. Je lui réponds :  

« Connecte-toi à notre mère dragonne. Elle vibre en toi, dans ton 

cœur. Tu es une extension d'elle, et tu as tout son pouvoir. » 

Puis je vois notre mère dragonne me transmettre trois de ses 

écailles. C'est drôle, car c'est ce que je fais aussi avec mon essence 

dragonique pour les donner en offrande aux êtres de la nature. Je 

dois donner une de ces trois écailles à Lyre pour l'aider à se recon-

necter à sa source.  

Lyre me remercie et je l'interpelle pour lui demander d'aller aux 

toilettes. Elle me fait donc remonter rapidement dans le vaisseau, 

revenir en ce temps présent, remonter les escaliers de la maison et 

réintégrer mon corps. J'ai la vessie pleine, je dois filer !  

Elle me dit de prendre le temps, puis de la rappeler juste après 

pour faire le point. Je décroche, enlève les écouteurs, reviens dans 

mes pieds un peu trop tôt, et traverse la pièce en courant un peu de 

travers. 

En revenant quelques minutes plus tard, je la rappelle comme 

convenu. Elle explose de rire au téléphone en me disant : 

« Meuf ! Tu m’as tuée avec ton envie d'aller aux toilettes ! » 

« Ah bon ! Mais quoi ? Qu'est-ce que j'ai fait ? » répondis-je en-

core un peu déroutée de ce voyage. 
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« Tu es bien la première personne à qui ça arrive » reprend-t-elle. 

« Quand on est sous hypnose, on n'est pas censé être connecté à 

son corps, ni à sa vessie »  

« Ho ! Ah mince !» Sort de ma bouche stupidement. 

C'est fou ça ! pensai-je. Depuis le début, j'avais l'impression de ne 

pas être qu'une spectatrice et de vivre vraiment le truc. Et là, elle me 

parle de ça ! Ben voyons... Je suis vraiment étrange comme person-

nage !  

 

La suite, en faisant le point, est vraiment un gros choc pour nous 

deux et cela nous rapproche comme des sœurs.  

Pendant ma séance d'hypnose elle reçoit des messages pour elle, 

et je lui ai forcément transmis toutes mes visions de là-haut dans le 

cosmos. Je sais que j'ai un lien fort avec le cristal, qu'il y a une 

source cristalline à laquelle je suis reliée. Je sais aussi qu'il y a poten-

tiellement d'autres gardiens et gardiennes comme moi sur Terre qui 

portent cette essence, même si j'ignore comment ils ou elles ont pu 

faire ce choix, puisque quand moi je suis descendue, les miens ont 

essayé de me stopper. Cela est encore bien mystérieux pour moi, 

mais aujourd'hui je viens de rencontrer une de mes sœurs gar-

diennes.  

 

Lyre est complètement choquée et elle me partage une informa-

tion qui nous trouble. Je lui ai dit que je la voyais en dragonne por-

tant un cristal de couleur violet. Elle m'annonce alors qu'elle porte 

un tatouage de cristal violet sur son chakra du cœur.  

INCROYABLE ! Un film de science-fiction cette affaire ! À ces 

mots, je vibre très fort et j'ai la sensation de télécharger des informa-

tions par mon canal. Lyre, à l'autre bout du téléphone vibre aussi 

comme moi et me dit sentir des fourmillements partout dans son 

corps. Nous sommes en train de nous échanger des informations 
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énergétiques d'une haute fréquence. Je suis traversée par des vagues 

de lumière électrique qui me font onduler et me sentir en apesan-

teur.  

À ce moment, je réalise que Lyre et moi sommes une extension de 

cette source cristalline, et que nous avons une même mission divine. 

J'ai retrouvé une sœur lumière branchée sur le même canal cristal, et 

cette reconnexion n'est que le début d'une longue série. 

 

Par la suite, en faisant plus ample connaissance, nous nous ren-

dons compte que nous avons plein de points communs, et que nous 

menons quasiment les mêmes vies en parallèle.  

Nous sommes de très bon conseil l'une envers l'autre et gardons 

contact au quotidien. Elle m'a aiguillée telle une grande sœur dans 

mes travers en Guadeloupe lors de mes questionnements sur les 

schémas dramatiques que je vivais.  

C'est elle qui m'a révélé des vérités sur les blessures et les sché-

mas liés à ma mère. Lyre a écrit un livre sur tout le système triangu-

laire des blessures. Victime, bourreau, acteur, etc... Elle en connaît 

un rayon sur les interconnexions et les liens inconscients.  

Je lui ai d'ailleurs demandé son livre, mais celui-ci n'a jamais été 

édité. J'espère vraiment qu'un jour elle se lancera à le mettre en lu-

mière car ce qu'elle sait et ce qu'elle révèle sur ces sujets passion-

nants, pourraient aider des milliers de personnes à y voir plus clair 

dans leur vie et dans leurs relations. 

 

 
 

Vient le jour où je rencontre Ahïa, celle que l'Univers a choisi 

pour créer ma couverture de livre.  
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Lors de mon séjour en Guadeloupe où je fonce et avance considé-

rablement sur l'écriture de mon livre, une nana qui m'avait déjà con-

tactée par réseaux quelques mois auparavant me relance.  

Pourquoi pile à ce moment-là ? Le hasard fait bien les choses. Je 

suis justement en réflexion sur l'image de couverture de mon livre 

depuis une semaine et tout s'emboîte méticuleusement.  

 

Durant notre conversation, je lui demande ce qu'elle fait et elle 

m'envoie sur son site internet où elle propose des images qui m'ont 

tout de suite fait vibrer. Des mandalas vibratoires, des signatures 

professionnelles pour identifier et représenter une entreprise ou une 

personne, des géométries sacrées imbriquées de codes subtils, avec 

des effets miroir, des couleurs, des symboles.  

Quelle beauté !  

Je suis subjuguée et ressens mes énergies monter rien qu'en re-

gardant ces images. Je flashe sur un mandala vibratoire en camaïeu 

de bleu. Il m'appelle. Je le sens saisir ma poitrine et me faire monter 

haut en fréquence.  

 

« C'est exactement ça qu'il faut pour le livre » me murmure mon 

âme.  

Oui c'est une évidence ! C'est exactement ça qu'il me faut pour 

représenter tout le contenu de mon livre. Je sais que c'est elle et pas 

une autre quand le nom de son entreprise apparaît " Kryst'AL art". 

 

Cette fille est reliée aux énergies cristallines, et elle m'est apportée 

sur un plateau pour canaliser la couverture vibratoire de mon livre 

qui s'appellera " LE CODE CRISTAL ". Wouuaaa! Une rencontre 

hors du commun, des retrouvailles sur Terre très précieuses.  

Je me sens dans une immense gratitude, et sens bien que l'Uni-

vers conspire et m'aide pour mener à bien ce projet. En gardant con-
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tact, nous nous entendons très bien sur plusieurs plans et faisons 

pas mal d'échanges téléphoniques, des visios et des vocaux.  

 

Le 22 décembre, jour de mon anniversaire et jour de mes trente-

trois ans, nous avons enfin le rendez-vous pour parler pro. Un mo-

ment de joie et d'excitation puisqu'il s'agit de créer dans la matière 

mon énergie originelle. 

 Elle propose de créer l'image de couverture à partir de ma signa-

ture vibratoire, ce qui fait un double travail. Je trouve que c'est une 

bonne idée, moi qui n'avais pas forcément de logo à proprement dit 

pour représenter mon entreprise.  

J'avais fait quelques bricoles pour avoir un beau cristal bleu avec 

un fond spatial, mais je n'avais pas d'image spécialement conçue 

pour moi, faite par un pro. L'idée me plaît, et j'accepte sa proposi-

tion. Elle me pose alors des questions pour se brancher sur ma fré-

quence. Elle canalise, écrit, me repose des questions, réécrit, passe 

des moments de neutralité en fermant les yeux pour capter des in-

formations. Elle voit des images défiler, et me transmet toutes ses 

visions. Une colombe, une rose, une clef, une croix d'Hanks, la 

structure du Krystal Star..... J'accueille et lui dis ce que j'aimerais 

voir apparaître ou non sur l'image, tout en lui donnant carte blanche 

avec une totale confiance.  

 

Au bout de deux semaines, ma signature vibratoire est prête.  

Elle me montre le résultat. À ce moment, je suis malade, et j'ai 

passé les fêtes de Noël et le Nouvel an couchée au lit. Je me suis fait 

piquer par un moustique qui m'a transmis la dengue. Youpi !  

Je suis faible, avec une côte cassée, et un moral dans les baskets.  

Nous sommes en visio, je suis prise d'excitation de voir cette 

création qui est mon extension vibratoire. J'ai tellement peur de la 
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voir, je me cache les yeux comme une enfant devant l'écran du télé-

phone. Elle rigole...  

« Tu es prête ? » me demande-t-elle toute aussi excitée. 

      « Holala mon dieuuuuuu ! Nooonnn » Dis-je comme une enfant 

à qui on donne dix ans de bonbons gratos! 

 

Et hop, l'image apparaît sur mon écran de téléphone. Je me tiens 

encore stupidement les yeux et essaie de voir entre mes doigts. En 

les enlevant un par un, je découvre ma signature.  

Je suis soudainement prise d'une toux inexpliquée, à en cracher 

mes poumons. En posant les yeux sur elle, l'image m'envoie comme 

une onde à haute fréquence que je n'étais pas prête à recevoir. Je me 

lève rapidement pour aller vomir dans la salle de bain. Rien que ça !  

Je sens des vertiges me prendre et mon pouls accélérer. J'ai la 

sensation d'être violemment tirée vers le haut avec un corps tout 

faible et malade.  

 

J'avais laissé le téléphone allumé sur le canapé avant de partir 

aussi vite qu'une fusée, et Ahïa a tout entendu. Mince !  

Je reviens au bout de quelque minute toute décoiffée, comme si 

on m'avait soudainement jetée dans les montagnes russes, et re-

prends la conversation en lui disant :  

« Wouahou! tu as vu ça ? Je crois que l'image est trop forte pour 

l'instant. Mon corps est trop faible. » 

Elle me regarde avec de grands yeux étonnés, comme si elle avait 

fait une bêtise tout en ayant le sourire jusqu'aux oreilles. 

« Non mais c'est sérieux ? » me dit-elle en se cachant la bouche. 

      « Oui oui, c'est très sérieux. Je ne peux pas regarder l'image pour 

le moment, elle vibre trop fort. » 
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       En effet, avec mon corps malade et mes énergies basses, le choc 

des fréquences est instantané. Je suis un peu dégoûtée de recevoir 

ma signature vibratoire et de ne pas pouvoir l'apprécier. Ce que 

j'avais précédemment vécu en Guadeloupe avait considérablement 

fait baisser mon taux vibratoire corporel, il n'était donc plus aligné 

avec la fréquence vibratoire de mon âme. 

 

 Ahïa et moi sommes forcées de constater que son travail révèle 

une grande puissance et vibre fortement dans la matière.  

 

Deux semaines plus tard, je suis remise sur pieds et je lui demande de 

me renvoyer l'image. Entre temps, j'ai dû quitter précipitamment mon 

ancien hébergement avec un coloc déguisé de matière superficielle. Il m'a 

mise à la porte avec tous mes bagages. Puis j'ai atterri chez Alhi, un in-

connu, mais qui s'avérera être plus aligné avec mes énergies, et enfin j'ai 

effectué un stage de trois jours sur la lignée familiale maternelle.  

J'avais, il me semble, remonté la pente, et même plus encore.  

 

Quand je regarde l'image, je vibre fort, elle me réaligne automati-

quement. Elle est magnifique. Je pense que c'est en partie grâce à 

elle que je réussis à guérir aussi vite après ces deux dernières se-

maines d'extrême fatigue. J'observe ma signature de longues mi-

nutes, savoure ce moment avec Ahïa en visio. J'entends mon âme 

me murmurer qu'il manque des éléments.  

Ben ça alors ! J'ai une impression que j'ai du mal à exprimer, mais 

je dois en parler à Ahïa. C'est moi qui vibre plus haut maintenant ! 

Mais comment c'est possible ? Elle me regarde comme la dernière 

fois, avec de yeux grands écarquillés. 

 

Je lui explique humblement qu'elle doit retoucher la signature 

pour la recalibrer sur ma nouvelle fréquence.  



434 

 

 

Ce que j'ai vécu entre temps, fut un gros travail d'introspection et 

de purification sur ma lignée familiale maternelle.  

Cette série d'événements m’a libérée de nombreuses charges et 

mémoires. Cette grosse purification a laissé plus de place à ma véri-

table identité, ma véritable énergie. Je vibre à présent plus fort. 

 

Elle acquiesce et nous finissons par éclater de rire.  

Oui c'est vrai ! Quelle ironie !  

Il y a à peine deux semaines l'image était trop puissante et 

m'avait fait faire trois loopings et un vomito, et maintenant c'est 

l'image qui doit se réaligner à moi ! 

 

Qu'on soit d’accord : la signature vibratoire est une canalisation 

des essences de notre âme et de sa fréquence originelle. Si le taux 

vibratoire du corps vibre bas, ce n'est pas forcément en lien avec 

notre âme, mais bien en lien avec notre hygiène de vie. Voilà pour-

quoi, étant malade physiquement, ma signature vibratoire était trop 

forte, et qu'une fois réalignée et remise sur pieds, avec en plus mon 

travail de dégagement, c'était devenu l'inverse.  

Cette histoire m'a permis de faire plein de liens avec les énergies, 

sur leur évolution, ainsi que l'impact des formes géométriques dans 

la matière qui, de toute évidence, créent des ondes de formes et por-

tent une fréquence. Sujet à approfondir sur les arts en tous genres.  

 

Le travail avec Ahïa continue pour créer la couverture de mon 

livre. Elle fusionne en conscience ma signature vibratoire avec le 

mandala dont je suis tombée follement amoureuse lors de ma pre-

mière visite sur son site. Je ne le sais alors pas encore, mais ce man-

dala porte le numéro 33. Un coup du destin qui nous met toutes les 
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deux sur la même longueur d'onde et qui m'élève sur mon chemin 

de vie.  

À mes trente-trois ans, le jour de mon anniversaire, j'acte dans la 

matière mon énergie qui descend sur Terre dans une forme d'onde. 

C'est comme une affirmation de mon incarnation. Le numéro du 

mandala s'aligne avec mon âge, et ce moment de ma vie où je fais 

entrer dans la matière mon énergie originelle, ce moment de ma vie 

où je peux écrire MON histoire, et non mon histoire à travers les 

traumas de mes ancêtres. Un alignement puissant. Tout est parfait ! 

Tout avait été orchestré.  

 

La couverture de mon livre m'est apparue comme une évidence. 

Un canal puissant, une extension de mon pilier de lumière, une ma-

tière créée pour diffuser, tout comme je suis venue sur Terre pour 

diffuser.  

Dans ces instants, Ahïa et moi prenons conscience de l'impor-

tance de notre travail en co-création et sommes plus que jamais 

connectées avec les plans célestes, et à notre mission de sauvetage 

humani-Terre. Nous sommes en immense gratitude de ce mouve-

ment orchestré par les plans supérieurs. Merci Ahïa, merci l'Uni-

vers...  

 

Que le vent pousse cette œuvre à se manifester dans le monde 

pour faire ce à quoi elle est destinée. Ainsi soit-il ! 

 

 
 

Au cours de nos échanges, il se passe toujours des trucs bizarres. 

Une fois, je lui fais des confidences sur ses origines galactiques. Je 

lui dis que je la connais, que j'ai l'habitude de la voir passer chez 
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moi, et qu'elle m'apparaît comme une sorte de bibliothécaire qui 

référence des données. Je vois et ressens nos vies parallèles sur le 

plan galactique et je lui transmets tout ce que je sais.  

À un moment où je suis plus précise sur mes visions, étrange-

ment le micro de mon téléphone ne marche plus. Il se coupe tout 

seul et Ahïa ne peut donc plus entendre... nous restons perplexes.  

 

Je finis par comprendre que c'est encore trop tôt pour elle d'en-

tendre certaines révélations sur son origine. Je comprends que nous 

sommes sur écoute et qu'il y a des vérités à ne pas divulguer par le 

biais du téléphone. De plus, à cette période, le micro de mon télé-

phone se coupait étrangement quand je parlais du Livre. C'est sûr 

qu'il y a des attaques depuis le commencement de cette œuvre, qu'il 

y a des révélations que je ne peux dire tout de suite. Dès lors où 

l'information sort de ma bouche, elle est perceptible dans tous les 

champs, et donc susceptible d'être captée par ceux qui justement 

m'empêchent de mener à bien ce projet de livre. En réalité, les in-

formations sont perceptibles dès lors que nous pensons. C'est pour 

cette raison qu'à chaque écriture je me protège, je demande sur quel 

sujet je dois parler.  

 

Lors de mes canalisations on me demande parfois de ne pas 

écrire ceci, de ne pas parler de cela, car ces informations mises en 

matière attireraient des dangers que je ne soupçonnais sûrement 

pas. Ce n'est pas pour rien que depuis le début de la correction du 

livre, Méléaure a vu plusieurs dragons arriver chez elle. Un jour 

ceux-ci ont même ouvert l'écran de son PC pour diffuser des chants 

grégoriens. Méléaure a vu la souris de son PC bouger toute seule 

sur l'écran, jusqu'à cliquer sur une page. Les dragons voulaient 

qu'elle corrige le livre avec des sons à haute fréquence, et visible-

ment, ils adoraient ce son aussi.  
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Mission Divine 

 

Ce qui est le plus dur depuis toutes ces aventures de science-

fiction, c'est de me sentir aux antipodes des autres êtres qui m'en-

tourent. Sur le plan humain, je garderai toujours une part mysté-

rieuse de mes expériences, même si au fond je suis une personne 

sans filtre. J'ai trouvé un équilibre entre les mondes en gardant à 

l'esprit que j'avais été choisie, et que J'AI CHOISI, de faire le pont 

entre les dimensions Terre et Ciel, ainsi que d'autres plans subtils où 

résident d'autres êtres. 

Mon métier est donc aligné avec mon être qui porte toute une bi-

bliothèque d'enseignements et de sagesse universelle. Je ne dis pas 

que je suis la sagesse universelle, mais que par mes connexions et 

mes intentions pures, je la traverse et la diffuse. Je reste humble en 

disant toujours en premier que je suis juste le canal d'une source 

bien plus grande.  

 

Depuis deux ans que j'ai emprunté le chemin pour rejoindre et 

me connecter à la VÉRITABLE lumière, je suis devenue un pilier de 

cette source. À plusieurs reprises j'ai fait le serment de servir la véri-

table lumière, avec cette impulsion du cœur d'être reliée à l'énergie 

divine.  

Mes aventures ont démontré qu'il existe une fausse lumière, une 

énergie portant un masque, et ce, dans les différents plans subtils, 

mais aussi au sein des humains. Depuis le début, cette dévotion que 

j'incarne s’est intensifiée étrangement lors de conditions extrêmes, 

surtout quand j'étais entourée d'énergies opposées à celle de Dieu.  

 

C'est comme si on vous plongeait volontairement dans les enfers 

pour faire germer la force de cette graine que vous représentez.  
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Les contraires sont finalement complémentaires dans ces phases 

d'initiations intensives. Cette année 2024, de grandes révélations sur 

mes origines, un tatouage de fidèle et des enseignements m'ont été 

divulgués. Je discute naturellement avec Dieu, et souvent je l'en-

tends me dire : 

 

" LAISSE-MOI OEUVRER À TRAVERS TOI " 

 

C'est vrai, j'ai ouvert et activé l'énergie de mon cœur CHRIS-

TIQUE. J'ai recréé consciemment cette alliance et tout s'est enchaîné 

naturellement depuis le baptême que j'ai reçu spontanément par 

Elhoua quelques mois avant de fêter mes 33 ans. Dieu est en moi et 

prend les commandes à travers mon véhicule terrestre, car j'ai com-

pris que ce n'est pas moi et mon ego qui devions diriger certaines de 

mes actions. Mais c'est bien la divinité à travers mon canal du cœur 

qui envoie et diffuse l'énergie qui doit être envoyée.  

 

Laisse-moi œuvrer à travers toi signifie :  

« Arrête de vouloir faire quelque chose à ma place, arrête de mettre 

en route ton ego, tes pensées, ton vouloir faire, car c'est moi et moi 

seul qui sait mieux que personne ce qui doit être fait » 

 

Le tatouage m'a été transmis par canalisation et vision. Il était 

évident que je devais graver dans ma matière sur mon corps, un 

code, une marque de dévotion. Pour acter la voie et voix que j'ai 

choisie de suivre, mais aussi en guise de protection, car nous allons 

prochainement être confrontés à de plus en plus de forces obscures.  

Ce tatouage est constitué de plusieurs éléments. On y trouve un 

cristal bleu, des ailes d'ange, la croix des Templiers, et une épée. Le 

jour de sa création sur mon cou, je parle un langage que j'ignore. 
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C'était un mélange de latin et d'espagnol. Celui-ci a mis quelques 

semaines à bien intégrer mes énergies, qui m’ont fait beaucoup 

transmuter d’anciennes peaux ainsi que des systèmes de program-

mations obsolètes dans mon ADN. 

 

 
 

La bataille entre " le bien et le mal " existe depuis toujours.  

Mais comme vous avez pu le lire dans cet ouvrage, de plus en 

plus d'êtres dans l'obscurité demandent à être purifiés et à être re-

connus par Dieu pour se libérer de leurs chaînes.  

J'ai pu observer que depuis l'ouverture de mon canal CRISTAL - 

CHRISTIQUE, l'énergie de lumière se diffuse puissance 1000 et 

vient soulager la Terre de toutes ces ruches obscures qui endomma-

gent l'évolution humaine. Il est temps que la désolation de l'ombre 

se rende à la lumière pour libérer toutes ces âmes en souffrance qui 

errent dans le bas astral.  

 

Plus nous, missionnés de Dieu et êtres éveillés, entrons dans les 

phases intenses de purifications, et plus nous aidons les humains à 

se libérer de la corruption. Car la corruption n'est qu'une énergie 

obsolète de manipulation qui se glisse dans les failles, dans les bles-

sures de l'être humain.  

 

Comprenez-vous donc tout l'intérêt de cette lecture depuis le dé-

but du livre ?  

Comprenez-vous qu'il est primordial de mener à bien l'éveil du 

cœur pour éveiller l'humanité et sauver notre planète Gaïa ? 
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L'éveil le plus pur est là, à votre portée ! Dans les bras de votre 

propre capacité à recevoir cette énergie divine. Sans ego, sans juge-

ments, sans vouloir faire... DANS UNE FOI TOTALE À L'UNIVERS. 

 
 

Un jour que j'étais au marché avec une amie, Dieu m'a demandé 

de me retourner et d'aller voir une personne. Je faisais la queue 

pour acheter des légumes. En me retournant, je vois un mendiant 

faisant la manche assis par terre.  

Sans gêne, au milieu de la foule, je quitte la queue et me dirige 

vers l'homme. Je m'approche de lui comme si j'étais poussée par une 

force invisible, et lui demande si je peux m'asseoir en face de lui. 

Mes mains chauffent, je canalise une énergie puissante, c'est plus 

fort que moi, je dois la lui transmettre.  

Il acquiesce à ma proposition. Nous sommes tous les deux assis 

en tailleur sur le bord de la route en plein marché, mains dans les 

mains, les yeux fermés. Une bulle s'est formée autour de nous, c'est 

comme si le temps était suspendu. Plus de foule, plus de bruit, plus 

de vent.... Juste nous deux avec cette chaleur dorée qui circule dans 

nos mains.  

Au bout de cinq minutes, je vois une croix dorée descendre du 

ciel et s'apposer sur sa tête. Dieu me dit : 

« Baptise-le. » 

 

Alors, sans chercher à comprendre, je lève ma main droite et 

commence à faire des signes en direction de son front. Ma bouche 

s'ouvre doucement pour dire quelques mots que je canalise. Il me 

regarde les yeux pétillants. Une fois terminé, il me remercie et me 

raconte un peu sa vie. Je l'écoute avec attention, et me rends compte 

qu'il est victime d'une injustice. Je pense tout de suite que la Justice 
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Divine vient à cet instant de lui accorder une grâce. Des petites 

billes de lumière sortent de mes yeux.  

Je vois... je comprends... je ressens. Je suis prise d'une extrême 

gratitude, et me sens rayonner une aura magnifique. Je donne vingt 

euros à cet homme, on se dit au revoir, et je repars dans la foule du 

marché pour poursuivre mes achats. 

 

J'ai le cœur qui bat, qui vibre, c'est comme si j'étais Dieu, comme 

s'il était venu dans mon être pour étendre son pouvoir. Je regarde 

mes énergies, et en effet, je suis à l'intérieur d'une grande colonne 

de lumière dorée. Je marche en direction d'un stand chinois et me 

mets dans la file d'attente. J'ai le regard dans les nuages et je me 

sens bien. En ramenant mes yeux à hauteur du stand, je vois un pe-

tit garçon qui s'est mis à genoux par terre devant moi.  

Heu...  

Mais comment est-il apparu là en une fraction de seconde ? Ce 

petit garçon est vraiment à genoux juste devant moi ?  

 

 Les mains dans les poches de son sweat. Je prends un air très 

surpris et me dit que c'est vraiment très étrange. Cette manifestation 

est-elle un signe ?  

Je m'adresse au petit garçon : 

« Que fais-tu par terre, mon petit ? » 

     « J’ai froid » me répond -il spontanément. 

Bin ça alors, drôle de scénario ! pensai-je. Je pose ma main sur son 

épaule pour lui démontrer que je compatis, et je lui dis qu'il peut 

passer devant moi dans la file. Il achète ses chips de crevettes, et 

repart aussitôt. Je reste perplexe devant cette manifestation... Je 

songe. 
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Après cette histoire, il en eut d'autres qui m'ont fait comprendre 

que Dieu se manifestait bien à travers mon corps. Le serment que 

j'avais officialisé avec mes intentions et mon tatouage, ont fait de 

moi un canal par lequel Dieu peut passer. Il est dit : 

« Que ta volonté soit faite sur la Terre comme au Ciel ». 

 

À présent, j'aime à penser que je suis une de ses disciples, celle 

parmi tant d'autres qui porte sa voix, et sa voie. À ce jour, les pou-

voirs qui me sont attribués ne viennent plus de moi, mais bien par 

l'expansion lumière de mon cœur que j'ai tant travaillé par le passé. 

Je suis amenée de plus en plus à conjurer le mal, à faire des net-

toyages puissants en rapport direct avec les forces sataniques, à 

transmettre la parole de Dieu à travers des enseignements et surtout 

par des baptêmes. J'ai découvert à plusieurs reprises avoir le pou-

voir de baptiser les gens et les lieux. Cela est un appel que je ne con-

trôle pas, mais qui m'est transmis dans l'immédiat au moment où 

cela doit se passer. Dieu me dit : 

« Baptise-le (ou la), transmets-lui ma bénédiction. » 

 

Alors mon canal vibre plus fort, et je sens une forte énergie des-

cendre en moi. Je vois aussi une croix de couleur dorée descendre 

dans un faisceau de lumière au-dessus de la tête de la personne ou 

du lieu à qui je dois attribuer cette bénédiction. À l'inverse, je vois la 

croix inversée sur toutes les personnes qui ont pactisé avec les dé-

mons, ou œuvrent dans une fausse lumière. 

 

 
 

Une fois, lors d'un soin, je rencontre Maïly, une femme d'une 

soixantaine d'années. Avant son arrivée, je ressens quelque chose de 
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très mauvais sur elle, en lien avec son mariage. Je prépare donc de 

quoi faire un rituel. À son arrivée, elle m'explique son problème et 

dépose son chagrin. Je lui demande d'enlever sa bague de mariage, 

car je me sens bloquée par quelque chose qui nous observe d'un œil 

malveillant.  

Elle me tend sa bague que je cache dans un papier sur lequel 

j'avais au préalable dessiné un pentacle, puis je place le papier sous 

une bougie blanche allumée. Je mets le mal sous cloche pour travail-

ler tranquillement. Elle a le regard livide et un pincement sur sa 

bouche qui veut tout dire... Elle sait.  

Je suis prise soudainement d'émotions, et me mets à pleurer en 

me lamentant. Je plonge ma tête dans mes mains comme si je crou-

lais sous des tonnes d'acharnement et de poids sur mon dos.  

Je n'y vois pas clair, je me sens sous emprise, je ne suis pas heu-

reuse. Maïly est scotchée sur sa chaise, et ne peux que regarder cette 

triste scène où j'exprime toutes les émotions accumulées et bloquées 

en elle. Puis ses guides parlent à travers moi, je la regarde dans les 

yeux et lui dis avec un peu de colère : 

« Comment tu as fait pour en arriver là ? Comment tu peux ac-

cepter ça ? Tu n'en as pas marre de subir ? » 

Elle me regarde les yeux écarquillés, ne sachant pas quoi ré-

pondre car prise sur le fait. C'est comme si en cinq minutes de soin 

toute sa vie de frustration avait été posée. Elle tricote un fil invisible 

avec ses doigts, comme une enfant gênée. Elle sait. 

 

J'ai ensuite la vision d'elle en sainte. Proche de la Source divine, je 

la vois auprès des anges les plus purs et auprès de Dieu. La vision 

ne me quitte pas, je suis envahie de lumière et me retrouve projetée 

dans cette dimension de plan supérieur. Elle verse des larmes, 

m'avoue depuis toute petite vouloir être au service du Divin. 
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« Je me sens connectée avec eux Justine ! Je sais que j'ai une mis-

sion sur cette Terre. Mais comment je fais pour savoir quoi faire ?» 

Je reste silencieuse un instant en la regardant. Puis je me lève de 

ma chaise, et je me dirige vers elle. Je vois derrière elle trois démons 

qui la tiennent en laisse par le cou et la maintiennent dans un 

champ vibratoire qui l'empêche de rayonner son état originel.  

Je demande si j'ai l'autorisation avant de faire quoi que ce soit, et 

je suis poussée à agir sur-le-champ. J'ouvre un portail du bas astral, 

coupe les chaînes qui la maintiennent aux démons, et avec l'aide de 

ma dragonne, je les renvoie dans leur dimension. Après cette inter-

vention, autre chose se passe. Je canalise une force très puissante qui 

descend directement sur moi et à travers moi. C'est comme le jour 

de mon baptême, je ressens cette même énergie dorée. 

« Dieu est là ! » pensai-je. 

Sans pouvoir contrôler, debout devant elle, je tourne mes mains 

dans sa direction. J'ai exactement la même posture que la Vierge 

Marie " la Miraculeuse ». Je pleure de joie tellement l'amour qui 

m'envahit est puissant. Puis je me m'adresse à Maïly : 

« Ma chère enfant, ma chère protégée, je suis si heureuse de te 

voir. Si tu savais comme je t'aime. Si tu savais comme j'attendais ce 

moment. » 

 

Maïly se met à son tour à pleurer toutes les larmes de son corps. 

Nous sommes en présence du Divin et toute la pièce où nous nous 

trouvons en est imprégnée. 

« Mon enfant, cela fait bien longtemps que je t'observe, je pleure 

pour toi, je pleure de tes chaînes, je pleure ta souffrance dans ce 

monde. Tu n'as jamais été seule, sois-en sûre. Tu as une mission di-

vine sur Terre, et il est grand temps que tu reprennes ta place.  

Es-tu prête à la reprendre ? » 
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Maïly entend et infuse ce discours comme une bombe de lumière 

qu'elle n'avait pas pu anticiper. Elle reste assise devant moi, en 

larmes, et me répond : 

« Oui je le veux. Je souhaite reprendre ma place. Je souhaite œu-

vrer pour la lumière de Dieu. » 

 

Mon corps vibre à nouveau plus fort, et ma voix essaie de rester 

nette pour exprimer les ondes qui sortent toutes seules de ma 

bouche. 

« Alors au nom de tous les Saints, Toi enfant divin, je te libère et 

te redonne ta place au sein de nos sphères. Tu es bénie. Au nom du 

Père, du fils, et du Saint-Esprit, Amen. » 

À ces mots, je ne tiens plus sur mes jambes, et m'écroule aux 

pieds de Maïly pour pleurer de plus belle. Je touche ses chaussures 

comme si Dieu vibrait désormais pleinement à travers elle, je l'ho-

nore de toutes mes forces. Je l'entends également pleurer en répé-

tant le mot MERCI. 

Passé quelques minutes dans un état de sentiment d'amour abso-

lu, je me relève pour l'embrasser et la tenir dans mes bras. Nous 

sommes proches par le cœur et nous nous reconnaissons. Je finis le 

soin par un massage énergétique pour continuer une purification 

profonde. À la fin, j'entends qu'il vaut mieux couper le lien avec son 

mari, et que cette bague doit être brûlée. J'explique à Maïly que son 

mari est un pantin des forces obscures, et qu'il a été mis sur son 

chemin pour l'empêcher d'exercer sa mission divine. En me connec-

tant aux énergies de son mari, je vois très nettement une forte pollu-

tion ainsi que des liens noirs qui le relient au bas astral.  

C'est bien ce que j'avais capté avant le soin : la bague sous cloche, 

les démons qui la maintenaient en laisse, la reliance avec le Divin, 

puis le message de couper et de brûler l'objet qui portait un pacte de 
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soumission et d'enfermement. Tout ceci colle parfaitement avec son 

discours et l'histoire de sa relation avec son mari. 

 

Je réalise que l'être humain est bien une antenne, un portail, et 

que c'est à travers lui que s'écoulent sur la Terre les forces supé-

rieures et inférieures. Nous sommes le pont entre les dimensions.  

Et en fonction de notre lignée, de nos origines et essences d'âme, 

ainsi que de notre karma et notre mission, nous incarnons diffé-

rentes polarités. Maïly était donc sous l'emprise des forces sata-

niques afin de l'empêcher d'apporter la volonté de Dieu sur Terre. 

 

Encore une bataille entre l'ombre et la lumière que j'ai essayé de 

comprendre. Mais je ne peux pas TOUT comprendre. Parfois il faut 

juste laisser les choses se faire sans vouloir tout contrôler. Je ne suis 

pas en mesure de comprendre tous les mystères de l'Univers, alors 

je reste à ma place avec les indications et la guidance que me mur-

mure mon âme afin de continuer mon chemin. 

 

Maïly n'a pas pu jeter sa bague dans le feu du poêle qui était pré-

sent dans la pièce. Comment pourrait-elle justifier auprès de son 

mari un tel acte ? Nous avons donc procédé autrement, en enlevant 

l'énergie éthérique de la bague. Au moment où je fais le geste d'en-

voyer ce poison dans le poêle, les flammes se mettent soudainement 

à claquer pour devenir noires. Nous regardons cette manifestation 

qui nous fait parcourir un frisson glacé dans le dos. Je vais ensuite 

nettoyer la bague à l'eau en récitant des prières. Puis je redonne l'ob-

jet purifié à Maïly qui a une hésitation avant de la saisir dans sa 

main. 

« Normalement les liens sont coupés » lui dis-je.  

« Merci infiniment Justine. Comment puis-je continuer ma vie 

désormais ? » 
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« Tu devras faire preuve de courage et d'affirmation de toi avant 

de pénétrer réellement dans tes sphères d'origine. La pollution de ta 

matière, de tes émotions non digérées, des mémoires transgénéra-

tionnelles, tes pensées et croyances limitantes infligées par ton en-

tourage et la société, tout ceci est un frein pour ton évolution spiri-

tuelle. Plus tu te libéreras des encombrements matières que tu 

portes consciemment et inconsciemment, et plus tu permettras à ton 

âme de s'élever afin d'activer en toi tes essences lumières.  

Dieu a dit " Viens à moi comme un enfant ". Quoi de plus innocent 

et pur qu'un enfant ?» 

 

Maïly comprit que le chemin serait long, que l'adulte construite 

depuis toutes ces années, allait devoir finalement tout déprogram-

mer pour redevenir pure. Sa foi et ses intentions de servir la véri-

table lumière depuis toujours la guideraient.  

 

La foi est une compréhension profonde que nous humains avons 

perdue lors de l’incarnation. Nous avons étés endommagés par les 

cycles matriciels de la vie sur Terre. Il nous faudra donc du courage, 

de la souffrance, de la patience, et de la douceur pour guérir notre 

cœur encombré. Puisse-t-il être le meilleur canal de lumière jamais 

porté dans l’Univers ! 

 
 

Comme je le disais, plus j'avance dans ma mission de nettoyage 

planétaire, et plus je suis confrontée à des forces de plus en plus 

obscures. Depuis le début de mon cheminement, je suis amenée là 

où il y a besoin de lumière, besoin de purifier, de pacifier l'ombre et 

les blessures. Depuis 2024, avec l'empreinte de dévotion à travers 
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mon tatouage, je suis envoyée directement dans les ruches sata-

niques. Cela arrive tout naturellement lors de soins de l'âme. 

 

Lors d’un voyage, j'ai rencontré Moha, un homme qui depuis son 

enfance était étrangement baigné dans de la magie noire. Sous l'em-

prise obscure de sa mère, pratiquante secrète en sorcellerie, il répéta 

le schéma en attirant à lui des personnes néfastes qui cherchaient à 

le manipuler par leurs mauvaises intentions. Effet miroir, car lui-

même était manipulé par des forces obscurs.  

Après cette rencontre, je ne me sentais pas vraiment bien.  

Je sentais que quelque chose me guettait. 

 

Un jour, je vois très nettement une tête squelettique d'animaux 

apparaître dans mon champ de vision en fermant les yeux, et 

j’entends : 

« Je vais t'avoir ! » 

À ces mots qui me font passer un frisson glacé dans le dos, je 

comprends que ma présence dérange fortement quelque chose qui 

est en lien avec mon ami.  

J'ignore ce qu'il va se passer dans les prochaines minutes, mais je 

suis poussée à l'inviter à me suivre dans un endroit calme pour tirer 

les cartes d'oracle. Il me suit un peu alarmé, mais me fait confiance. 

Nous nous installons dans la chambre où il loge en tant que saison-

nier, et je tire les cartes pour éclaircir le mystère. Des cartes sombres 

sortent. Le diable, le féminin, et le lien. Je canalise ses guides qui me 

transmettent des informations sur ce que je dois savoir et sur ce 

qu'il doit se passer ensuite. Je ressens une énergie de mort collée à 

Moha, un démon invoqué consciemment par son ex. 

« Il y a huit ans, tu as eu une ex toxique qui t’a souhaité du mal, 

et cela t'a suivi. Tu portes la peste depuis cette relation, et tout ce 
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que tu essaies de créer est réduit en poussière » lui dis-je par canali-

sation. 

Stupéfait, il acquiesce à la situation qui date bien de huit ans. Il 

rajoute également que cette ex lui a en effet souhaité la mort à plu-

sieurs reprises.  

 

Sans que je puisse penser par moi-même, une force supérieure 

me guide et me dit d'enlever le démon accroché sur Moha. Je le vois 

nettement et ressens tout l'univers glauque et morbide qu'il émane, 

c'est une démone, une énergie féminine. Je me concentre et com-

mence à détacher le monstre.  

Moha me dit sentir des fourmillements dans toutes ses jambes et 

avoir une grosse bouffée de chaleur. J'exporte la masse sombre dans 

un portail du bas astral car celle-ci ne voulait pas transmuter en lu-

mière. Je coupe les liens. Des larmes coulent sur les joues de Moha. 

Je répare ses corps énergétiques, coupe les liens avec les mémoires 

du démon, de son ex, puis rééquilibre la circulation de ses énergies 

Terre Ciel.  

Au moment où je lui dis que l'harmonisation est terminée, nous 

entendons crier un chant indien à l'extérieur de la pièce. 

 

D'où venait ce son ? Nous ne l'avons pas su, mais cela m'a bien 

fait rire, car c'est exactement ce son-là que je pousse quand je suis 

connectée à mon essence de chamane pour célébrer un rituel. Moha 

a beaucoup transmuté après ce soin improvisé, et moi j'ai finale-

ment eu raison de m'être écoutée. 

« Je vais t’avoir ! » dit le démon. 

« Eh bien non ! C'est moi qui t'ai eu !»  lui répondis-je dans ma 

tête. 

 



450 

 

Un mois après cette séance, Moha vient me voir en astral pour 

me demander de lui faire un soin à distance. Ce jour-là, j'étais sur 

une plage bretonne à flâner sur le sable en prenant le soleil. Je de-

mande à mes guides si j'ai bien l'autorisation de lui faire un soin, et 

ils confirment. Prise par surprise, je commence à me connecter à 

Moha pour voir ce que je pouvais faire pour lui. Je me retrouve dans 

un espace blanc avec un petit garçon en face de moi. Le petit garçon 

qui est Moha, je le comprends, semble triste et seul. Il y a une masse 

sombre autour de lui qui ne lui appartient pas et qui l'empêche de 

rayonner. Je vois son cœur avec une empreinte noire à l'intérieur. Je 

comprends donc qu'il s'agit sûrement d'une mémoire que je dois 

purifier. Mais pas n'importe laquelle. Je sens des frissons me par-

courir et j'entends Dieu me dire : 

« Laisse-moi agir à travers toi ! » 

À ces mots, je lui donne donc les commandes et me laisse entiè-

rement guider par cette énergie qui me traverse.  

Je ressens une grande chaleur dans ma poitrine, un sentiment de 

douceur dorée, de puissant amour sans barrière. Un faisceau de lu-

mière sort de ma poitrine et se dirige tout droit vers le cœur de Mo-

ha petit garçon. En décollant peu à peu la face sombre qui habite 

son cœur, des êtres noirs en longues tenues et à capuches noires 

commencent à se dessiner derrière lui en cercle. J'essaie de ne pas 

me brancher sur cette fréquence qui ressemble à une sorte de secte, 

et j'entends : 

« Continue à envoyer mon énergie. » 

 

En parallèle mon esprit qui analyse forcément la situation, me dit  

« MAGE NOIR » 

 

Je continue à envoyer par mon canal l'énergie dorée jusqu'à ce 

que tout disparaisse. Je vois ensuite la lumière revenir sur Moha 
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petit garçon. Les mains tendues vers le ciel, je vois Dieu apparaître 

en père à ses côtés et l'accueillir dans ses bras. Cette image est venue 

me confirmer que Moha était coupé de la source Divine à cause 

d'une empreinte karmique qui est en lien avec le satanisme. Est-ce 

lui qui a fait partie d'une secte ? 

J'entends encore le mot " mage noir ".  

 

Je comprends donc qu'il fut mage noir dans une autre vie, et que 

les pactes à ses semblables et aux démons n'avaient pas été dépro-

grammés, ce qui en analysant son histoire est évident. Moha, né 

avec cette empreinte de pacte satanique, eut forcément des schémas 

répétitifs de cette même énergie avec sa mère, puis sa petite amie. 

En lui enlevant cette mémoire, je le libère de cette emprise. Dieu est 

venu à son secours pour l'aider à se purifier. Cela signifie qu'il a fini 

de payer « en partie » ses dettes karmiques et qu'il est en droit de 

demander justice pour retrouver la liberté. 

 

Trois jours après ce soin improvisé par moi-même, mais deman-

dé par le Divin, je reçois une attaque violente à la tombée de la nuit.  

 

Ouille, je ne me sens vraiment pas bien, et je comprends que 

quelque chose de puissant et malveillant cherche à se connecter à 

moi. Je sers fort dans ma main mon médaillon de Saint Benoit, qui 

étrangement avait atterri autour de mon cou la même semaine, car 

j'en avais ressenti l'appel. 

 Je ferme les yeux et que vois-je, des mages noirs en nombre, dans 

une pièce, qui envoient sur moi une intention de mort imminente. Je 

comprends vite que la situation est terriblement dangereuse, et que 

je suis dans le viseur de plusieurs êtres maléfiques aux pouvoirs 

occultes noirs très puissants.  
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Les mages sont des êtres humains qui pactisent avec les démons 

pour avoir plus de pouvoir et plus de force. Ce sont des êtres de 

haute corruption qui n'hésitent pas à faire des sacrifices d'enfants et 

d'animaux pour nourrir les forces obscures avec lesquelles ils tra-

vaillent. Car dans leurs dévotions aux démons, quand ceux-ci leurs 

rendent service pour acquérir leurs demandes qui sont nommées 

"les 7 péchés capitaux", il faut bien sûr une contrepartie, une of-

frande. 

 

Ce soir-là, c'est la pleine lune, et les soirs de pleine lune, tous les 

vœux et actes de sortilèges sont amplifiés. Me voilà avec une tripo-

tée de mages noirs à mes trousses pour me faire la peau ! Ils vien-

nent se venger de leur frère qui a demandé le pardon à Dieu. 

 J'ai brisé leur pacte, leur cercle. Moha avait été guidé vers moi 

pour qu’à travers mon canal je le libère. C'est pour cette raison que 

tout ceci, depuis la rencontre, a été orchestré par le plan divin. Libé-

rer Moha ! Dieu l'avait entendu, car il accorde sa miséricorde quand 

les leçons ont été comprises. 

 

Je suis allongée dans le lit, sens des vibrations m'approcher de 

plus en plus, et je ne suis qu'à quelques membranes d'être touchée 

par la force de ces mages noirs. J'appelle mes gardiens dragons, les 

Élohims, mon moi supérieur le plus pur pour faire face à cette at-

taque. Les dragons sont là, ils se mettent à mes côtés et attendent 

que tout le monde arrive.  

Oh oui ! Il y a du monde, comme si c'était prévu !  

Puis, quand la membrane entre moi et les mages noirs s'ouvre 

pour laisser passer leur attaque, l'énergie obscure est tout de suite 

contrée par les dragons et l'énergie de Dieu qui vient se manifester. 

Je vois les mages noirs se faire engloutir par une énergie de lumière 

et disparaître les uns après les autres dans des explosions de feu. 
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L'énergie dorée de Dieu circule dans tous les sens, et vient se glisser 

dans tout un tas de filaments sous terre, comme s'ils remontaient 

vers les racines d'un arbre maître.  

J'entends mon âme me murmurer : 

« Grâce à toi, nous avons déniché une ruche.» 

Les démons qui se trouvaient dans la ruche sont soit transmutés 

en lumière sur le champ, soit sont amenés de force dans leurs 

propres dimensions par les dragons, ou pour d’autres amenés en 

jugement. Il y a des portails qui s'ouvrent de partout, des explosions 

de feu, de brume, de lumière blanche, c'est la guerre ! Et moi je suis 

spectatrice de cette lutte entre ombre et lumière, en train de convul-

ser sur le lit. 

 

Je comprends alors qu'il fallait que je reçoive une attaque des 

mages noirs pour qu'on puisse remonter le fil conducteur jusqu'à 

leur ruche. Ce fut un véritable carnage ! Tous ont disparu, tout a été 

purifié. Il ne reste plus rien dans l'espace où se trouvaient les mages 

noirs.  

 

Après six minutes de calme, je me sens apaisée et reposée.  

Les êtres de lumière et les dragons se félicitent entre eux, puis re-

partent tous dans leurs sphères en passant des portails vers le ciel. 

Je sais à ce moment-là que ma vie va prendre une toute autre tour-

nure, et que je serai amenée de plus en plus à dénoncer les ruches 

sataniques pour les purifier.  

Je pourrais trembler de peur, mais j'essaie de rester au-dessus de 

tout ça en me disant qu'il ne peut rien m'arriver si je reste alignée 

avec ce qu'on me dit là-haut. Je suis comme une aveugle avec une 

foi illimitée. Et c'est justement cette dévotion que cherche la Source 

pour œuvrer à travers nous !  

Faisons lui confiance, car Dieu seul sait ! 
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" Chers frères et sœurs de lumière, ne baissez pas les bras. Votre vie initia-

tique, certes endurante et périlleuse, vous a permis aujourd'hui d'accéder à 

un stade de pilier de lumière fort et stable. Continuez à croire en ce que 

vous faites, même si les personnes que vous aimez disparaissent les unes 

après les autres, même si vous avez parfois l'impression d'être à contre-

courant, même si vous vous sentez seuls. 

Sachez-le, vous n'êtes pas seul ! 

Continuez à activer les réseaux de Gaïa, à servir de catalyseur pour 

éveiller vos frères et sœurs endormis, à purifier notre Terre des encombre-

ments. Vous avez été choisis pour cette mission, vous êtes les piliers cen-

traux d'une toile à milliers d'interconnexions. Je vous le dis, soyez en sûrs, 

mon arrivée est imminente. Répandez mon appel comme le feu sacré, et 

préparez-vous au retour de votre Père. 

Votre mère la Terre vibre déjà ce retour du Divin en son cœur CRISTAL. 

Alignez votre canal blanc cristallin avec son cœur, ancrez-vous davantage 

au creux de ses fréquences. Vous êtes mon plus grand canal, vous êtes le 

portail des mondes." 

 

"GAÏA BIICHIM GANTOUM. YNMA TOOM AÏCH TEKBA BIYA. 

GAÏA IN BAK CELAY. CELAY CELAY " 
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Activation Cristalline 

 

Imaginez un diamant étincelant qui tourne sur lui-même à 

l’infini, créant et répandant les ondes électriques qu’il fabrique dans 

ses frictions internes. L’essence Cristalline est un puissant moteur, 

un générateur, transmutateur. L'énergie cristalline est la création. 

Elle supporte toutes les charges et peut se brancher sur toutes les 

sources car elle est l'essence-même de la vie. Nous portons tous 

cette source en nous, qu'elle soit active ou non. Ce sont les âmes les 

plus pures et initiées qui la portent activée dans leurs corps vibra-

toires.  

 

Le chemin d'ascension que nous empruntons tous est voué à re-

trouver cette activation cristalline. CRISTAL est un CODE d'activa-

tion de notre ADN. L'ADN est une molécule géante où est stockée 

l'information génétique et l'ensemble des caractères héréditaires 

d'une cellule. Vous l'avez remarqué, plus nous vibrons bas, plus 

notre corps est malade et plus notre état psychique en est affecté.  

Comme le corps est un organisme intelligent qui s'auto-sabote ou 

s'auto-régénère en fonction des informations qui y circulent, nous 

pouvons tous reprogrammer nos cellules. 

 

Si je vous disais que nos cellules ont été endommagées volontai-

rement pour nous maintenir dans un état obsolète, un état où nous 

serions facilement manipulables puisque affectés dans notre géné-

tique, notre psychisme en serait également impacté. Si je vous disais 

que le portail de cristal est l'ouverture la plus pure de libération, 

d'ascension, et de retour à notre conscience et source unité. Et si 

CRISTAL était un CODE subtil pour nous amener au CHRIST ? Le 
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Christ étant un homme missionné de Dieu pour venir accomplir 

une grande mission de sauvetage humani-TERRE. Nous n'avons 

qu'à regarder les symboles imprégnés ici-bas...  

 

En matière, le Christ est la voix du cœur, l'illumination, la voie de 

l'ascension. Ses doigts sont dirigés vers le haut, la haute conscience, 

et son autre main pointe vers son cœur qui diffuse des faisceaux de 

lumière. En énergétique, nous nous purifions de la matière obsolète 

en élevant notre esprit vers une conscience supérieure, en guérissant 

notre cœur.  

Cœur = moteur     Cœur = canal.  

La première activation cristal se fait au chakra du cœur. 

 

Si nous regardons d'un point de vue plus haut, tous les êtres por-

tant la voie et la voix du Divin, de Dieu, sont des missionnés. Sur 

notre échelle cosmique, avec notre petite perception d'humain, il est 

évident que la Source va nous envoyer des êtres sous forme hu-

maine pour nous faire parvenir des messages.  

Pensez-vous que si la Source nous avait envoyé des êtres bleus 

avec des cristaux incrustés sur le front nous serions prêts à les ren-

contrer, à les écouter, à ne pas en avoir peur ? Surtout à l'époque de 

Jésus.  

 

J'aspire à vous montrer un chem'UN plus haut que les sphères 

terrestres. Tous les anges, archanges, êtres de lumière dans le subtil, 

sont des énergies de la Source venues dans nos sphères terrestres 

pour nous guider, nous enseigner. Ces guides ne portent pas pour 

autant leur réelle image, mais prennent une forme souvent dérivée 

de corps humain. Ils ont cette apparence pour ne pas nous effrayer. 

Ils sont dans nos sphères terrestres, et donc s'acclimatent à la fré-

quence de ce que nous sommes capables de percevoir. 
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Tout ce petit monde est illusion, juste une perception ajustée à 

nos propres fréquences vibratoires.  

 

Plus vous ouvrez votre champ à l'Univers, à ce qu'il y a au-delà, 

et plus vous percevrez le Divin n'étant pas comme une forme hu-

maine avec des disciples comme nous l'enseigne l'église, mais 

comme un champ de force universelle qui vit sur des sphères bien 

plus hautes dans le cosmos.  

 

Le Christ est missionné pour effectuer l'ascension des pauvres 

pécheurs, pécheurs corrompus par leurs blessures.  

Le Christ est le sauveur car il est venu nous délivrer le message 

universel de la voie et voix du cœur.  

Cœur à purifier pour devenir le canal de la Source supérieure.  

Le Christ ressuscité met en évidence le sacrifice de son corps 

charnel pour servir Dieu. Il est dit " ressuscité " pour nous diriger 

subtilement vers le fait que nous ne mourons jamais, mais que nous 

passons simplement d'un plan de dimension à un autre.  

 

Maintenant que nous avons la capacité de comprendre et de re-

cevoir, de décrypter les codes, laissons derrière nous le champ de 

matrice inculqué et corrompu depuis des générations. Car Dieu est 

sur un plan bien au-delà de nos sphères terrestres. Il n'est pas cette 

image hiérarchique attribuant plusieurs paliers de saints et d'êtres 

lumières venant sur Terre.  

 

Ces paliers sont codés avec nos perceptions humaines, mais ils 

existent réellement pour venir ici-bas. Car pour venir dans notre 

champ vibratoire terrestre il faut descendre des paliers vibratoires 

plus denses. Comprenez-vous où je veux en venir ? 
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Cristal est-il un code, tout comme le Christ en est UN. 

 

 
 

Je reviens sur le CODE CRISTAL et notre ADN. 

Imaginez en remontant le temps que des êtres involutifs nous au-

raient programmés avec des fichiers obsolètes pour maintenir l'état 

de la Terre en survie, et non pas pour l'aider à continuer son éclo-

sion et expansion naturelle. Comme Gaïa est notre maison, comme 

nous sommes des antennes et dépendons d'elle pour vivre, que 

pensez-vous qu'il puisse se passer si quelqu'un voulait nous mani-

puler ?  

 

Celui qui contrôle la Terre contrôle les humains, et vice-versa, car 

nous sommes en interconnexion avec tout le vivant ici-bas.  

 

Nous pouvons observer en physique que la Terre a son propre 

champ vibratoire. Elle pulse de son centre une onde magnétique qui 

est reconnue comme étant notre fréquence vibratoire biologique. 

Appelée fréquence de Schumann, ses ondes seraient stabilisées à 

7,83HZ pour nous permettre un fonctionnement cérébral normal. La 

Terre nous permet donc de vivre au quotidien dans une bulle de 

fréquence ajustée à notre métabolisme. Des études ont démontré 

que par moments, ces fréquences augmentent sans raison visible, et 

déclencheraient des événements inhabituels dans le monde entier.  

 

Les humains dépendant de la Terre sont forcément impactés par 

ces ondes. Notre corps répond à l'activité énergétique de Gaïa, et 

nous nous sommes tous rendus à l'évidence qu'elle peut nous ame-
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ner à vibrer plus haut si son potentiel vibratoire augmente, ce qui 

est déjà le cas.  

 

Nous avons observé sur plusieurs registres planétaires, qu'il 

s'agisse de relevés physiques menés par des experts, ou des notes 

prises par notre chère Dolores Cannon, qu'il y avait de fortes 

coïncidences entre le pic de montées vibratoires de la Terre, et 

l'incarnation à ce moment de nouveaux enfants.  

 

Depuis les années 70, nous avons analysé une montée de +1500 

UB (échelle vibratoire en Unité Bovis) qui n'a fait que de s'accroître 

depuis. Étrangement, quand la fréquence de la Terre augmente, de 

nouvelles vagues d'êtres spéciaux peuvent s'y incarner. Depuis les 

années 90 nous avons pu accueillir une vague d'enfants cristal, indi-

go et arc-en-ciel. Il y a un an, nous étions à 3 millions UB, contre 

6500 UB dans les années 70.  

 

Vous remarquerez donc que l'évolution de conscience des hu-

mains s'est ouverte petit à petit, et qu'il y a une similitude avec le 

taux vibratoire de notre Terre. Il va de soi que plus la fréquence de 

la Terre augmente, et plus l'être humain s'éveille. Plus le champ 

permet d'ouvrir des portails sur les plans supérieurs, et plus les 

êtres spéciaux peuvent s'incarner pour réactiver les réseaux. Gaïa 

peut donc continuer son ascension vibratoire.  

 

Voilà pourquoi les êtres galactiques sont envoyés et incarnés en 

masse depuis les années 70. Pour faire le ménage des êtres involutifs 

qui bloquent volontairement les réseaux, qu'ils soient positionnés 

dans l'intra-terre ou autour de la Terre.  

Mais également pour apporter un message puissant de paix et de 

guérison, pour diffuser directement sur terre l'énergie cristalline qui 
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réactive progressivement le canal lumière des êtres humains. Gaïa 

est un organisme vivant qui répond à cette activation par résonance 

en augmentant son taux vibratoire. Plus le taux vibratoire de la 

Terre augmente, plus nous, habitants, recevons des ondes permet-

tant de déprogrammer les fichiers obsolètes de notre ADN, ainsi 

que de réactiver nos cellules lumières. Plus nous déprogrammons 

les fichiers obsolètes pour télécharger des nouvelles énergies cé-

lestes par notre antenne corporelle, plus nous recevons de nouvelles 

informations pour entrer dans de nouvelles sphères de conscience. 

Ainsi va l'ascension. 

 

Si tous les humains se débarrassaient des fichiers obsolètes, gué-

rissaient leurs blessures, avaient accès à un état de conscience supé-

rieure, alors ils auraient un cœur pur canal de la source qui leur 

permettrait de diffuser la voix et voie de Dieu sur Terre. 

 

Gaïa et tous les êtres de son extension, rentrent en résonance avec 

notre fréquence. Il va de soi que nous pourrons apporter un nou-

veau monde sur Terre et pourrons le déverser en conscience dans 

son centre, dans son cœur, pour que notre mère puisse de nouveau 

vibrer la liberté et la paix. 

 

Cette mission Divine, est une grande mission de sauvetage hu-

mani-TERRE, autant dirigée vers la guérison du cœur des humains " 

humani-", que vers la réactivation des réseaux lumière de Gaïa " 

Terre". 

 

Puisses-tu entendre ces mots et les faire vibrer en toi. 

 

Puisses-tu répandre sur ta vie et sur le monde une nouvelle voie. 
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Gaïa est ta plus belle expérience, un jour, tout s'arrêtera, et un 

jour tu ne seras plus là. Vis... Vis autant que tu le veux et manifeste 

chaque jour l'appel de ton cœur, l'appel de ta réalité. Laisse en ta 

mère la Terre, la plus belle empreinte d'amour que tu puisses don-

ner. Car quand toi tu partiras, l'empreinte de ce que tu as semé per-

durera. 

 

 

A GAÏA NOTRE MÈRE 
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Chakra Cristal  

 

Rappelle-toi bien, on ne peut remplir une coupe déjà pleine. 

 

Pour activer ton chakra cristal, il te faudra au préalable avoir tra-

vaillé sur tes blessures, avoir une conscience supérieure en établis-

sant un lien profond entre toi et la Terre, toi et les animaux, les mi-

néraux. Il te faudra avoir de pures intentions d'élévation, non pas 

pour l'ego, mais bien pour donner davantage à ton monde. Tu ou-

vriras consciemment la porte du don de soi, tu accorderas la béné-

diction à ton entourage, tu seras dans le pardon et le recueillement 

des souffrances de ton âme, tu travailleras tes vies karmiques pour 

éponger ton karma et pour récupérer des morceaux de toi, tu médi-

teras plusieurs fois sur ta parole et tes actions, tu iras libérer tes an-

cêtres et libéreras ta lignée familiale de son poids qui est aussi le 

tien, tu aimeras sans juger, tu donneras sans compter, tu t'honore-

ras, tu cultiveras la gaieté et la joie de ton enfant intérieur, et pour 

finir, tu auras la foi en plus grand que toi. 

 

Une fois lavé de tes poisons, après avoir coupé les liens obscurs, 

et accepté tes parts d'ombre, tu pourras rentrer dans cette sphère de 

conscience plus pure. Ton cœur, purifié et soigné, pourra vibrer na-

turellement plus fort pour ouvrir le temple christique en soi, le 

temple organique cristal, la conscience noble et pure. 

 

En exercice, je t'invite alors à activer ton chakra cristal du cœur. 

Transforme la couleur verte, en un diamant arc-en-ciel. Il en est de 

même pour l'activation de ton chakra racine. Celui-ci, en s'activant, 

peut t'aider à maintenir ton champ vibratoire élevé dans la matière. 
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Il t'aidera également à faire descendre tes corps de lumière venus 

des plans célestes. Quand tu fais descendre dans la matière de ton 

corps une nouvelle énergie, un nouveau toi, une nouvelle essence, 

ancre bien cette action en tissant un lien entre ton chakra racine cris-

tal et le centre cristal de Gaïa.  

Si tu arrives à te connecter au cœur cristal de Gaïa, alors c'est que 

tu vibres déjà dans une conscience 5D ou 8D. Entretiens ce lien ré-

gulièrement et aide-la à vibrer davantage. En retour, tu entreras toi 

aussi progressivement dans une mutation énergétique de tes corps 

qui te mènera vers l'ascension de ton être...de ton âme.  

 

Les liens, racines, ou faisceaux de lumière qui se trouvent entre 

nous et le noyau de notre Terre, nous permettent de rester ancrés, 

mais aussi de faire des transferts énergétiques.  

Nous recevons et téléchargeons sans cesse de nouvelles énergies 

terrestres, comme nous recevons et téléchargeons aussi des énergies 

célestes. Nous sommes le pont entre ces dimensions.  

 

À travers notre canal, nous permettons à Gaïa de télécharger de 

nouvelles fréquences, ce qui lui permet de recevoir directement par 

les plans vibratoires galactiques, des soins personnalisés.  

 

La sagesse de notre Terre est infinie. Prendre soin d'elle, c'est 

prendre soin de nous. À nous de créer le nouveau monde dès à pré-

sent, dans cette conscience plus juste pour tous les êtres vivants ici-

bas.  
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BILAN  

 

Après cinq années d'endurance, d'évolution spirituelle accélérée, 

à parcourir les épreuves programmées par mon âme et l'Univers, je 

peux aujourd'hui être fière de vous avoir transmis tous ces codes 

qui vont sûrement vous aider. Ma vie initiatique, plongée parfois 

dans les abysses, puis dans les rayons blancs, a plusieurs fois tou-

chée à sa fin. La mort et la renaissance sont comme ces deux polari-

tés dont on parle sur Terre. Le bien et le mal, l'ombre et la lumière, 

le Yin et le Yang. Nous avons besoin des deux pour être ce que nous 

sommes. Tout ce qui habite ici, dans nos sphères terrestres, qu'il 

s'agisse d'ombre ou de lumière, n'est qu'une expérience, un jeu, une 

toile immense dans laquelle chacun a un rôle pour soi, et pour les 

autres.  

Peut-on pour toujours se libérer des chaînes et des obstacles hu-

mains ? Les démons s'arrêteront-ils de vivre si les humains ascen-

sionnent ? Est-ce que l'humanité ira jusqu'aux voitures volantes et 

robots super intelligents ? Y aura-t-il un jour plus d'herbe, plus de 

forêts, plus d'animaux ? Ou, à l'inverse, allons-nous tout raser pour 

revenir en arrière ?  

A l’époque où les humains savaient vivre en harmonie avec les 

autres peuples naturels de Gaïa, là où nous faisions du troc, des en-

seignements esséniens pour que les enfants puissent apprendre à 

vivre sur leur mère la Terre, pour que nous puissions nous guérir 

avec les remèdes naturels, pour que nous fassions partie d'un tout, 

pour faire prospérer le tout… ? 

 

Tout ça... Je ne le sais pas. Et de ce que je sais, je ne sais rien. Vi-

brer, nous voulons juste vibrer.  
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Nous avons tous besoin de croire en quelque chose qui nous 

élève... À présent vous le savez... 

 

….Toute âme qui s'élève, élève le monde.  Gandhi 

                                                                       

 

Belle ascension chers lecteurs 

 

À bientôt pour de nouvelles aventures !  
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Le dimanche 6 octobre 2024, avant la sortie du Tome 1. 

 

Je suis en chute libre assez chaotique dans cette période de ma 

vie. Après une année très spéciale, je me traîne une fin de cycle aux 

multiples faces. Je quitte une ancienne peau après trois ans de dévo-

tion à la transmission énergétique et aux enseignements de haute 

conscience. Je laisse mourir une partie de ma vie, pour en laisser 

une autre naître, sans savoir vraiment ce qui m'attend. 

 

Ce jour, je suis appelée à monter au Palais de Cristal, qui est ma 

maison. Le palais se trouve sur Syra, et il est, comme tant d'autres 

palais organiques cristallins, un lieu d'habitat pour les gardiens et 

gardiennes du Krystal Stars, mais aussi un lieu de regroupement 

pour les réunions interstellaires. Je me pose en méditation un ins-

tant pour me déplacer vers le cosmos.  

 

Dans le palais, j'atterris directement dans une grande salle où se 

trouvent des êtres galactiques de plusieurs peuples et d'étoiles dif-

férentes. Il y a aussi des dragons et d'autres espèces d'êtres qui vi-

vent dans ces sphères cosmiques. Ils sont tous réunis en rond dans 

cette magnifique salle au plafond sans fin, à effet miroir organique 

bleuté et arc en ciel. Un être debout qui semble être le référent de 

cette réunion me regarde et me dit : 

« Bienvenue. Tu es convoquée aujourd'hui comme tant d'autres 

pour faire le point sur la situation planétaire de Gaïa, ainsi que sur 

l'avancement des missions qui ont été distribuées aux messagers.  
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À partir de maintenant, tu rentres dans une autre mission, et 

nous ne pourrons plus t'accompagner comme avant. Tu vas affron-

ter de grands dangers. » 

Il me transmet aussitôt une énergie sous forme de boule de cristal 

organique. Je la reçois dans mon cœur.  

 

À ces mots, malgré la transmission énergétique, je me sens mal 

en plus d'être dévisagée par quelques membres galactiques pré-

sents. Je ne comprends pas bien le pourquoi de cette attitude envers 

moi, et je ressens une émotion de rejet. Soudain un être de ma fa-

mille de sexe masculin, mon frère, entre dans la salle, vient me voir 

et me dit en chuchotant : 

« Ne fais pas attention à eux. Ils n’approuvent pas ton évolution 

si rapide. Ton âme a ascensionné trop vite selon leurs plans de Cur-

sus Ascensionnel Terrestre. Dans cette lignée galactique, tu ne 

rentres plus dans leurs projets de missions ».  

Ces mots m'apaisent. En effet, je venais depuis quelques mois de 

passer dans la 8D, ce qui est rare mais possible ici sur Terre. J'étais 

rentrée dans des sphères de conscience quantique universelle, et 

depuis ma vie c'est vrai, était en train de prendre une autre tour-

nure.  

 

Mais si je ne suis plus assistée comme avant, cela veut-il dire que 

je ne serai plus aussi bien protégée ? Mais comment vais-je faire si je 

suis confrontée à de plus grands dangers ? L'inquiétude me saisit. 

Puis un autre grand être de ma famille, de sexe féminin, ma 

mère, arrive dans la grande salle de réunion en passant l'arche 

d'une porte du palais de Cristal. Elle avance vers moi, je ressens de 

la douceur et de l'amour. Je lui dis : 
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« Mère, comment vais-je affronter le danger sans soutien, et sans 

protection ? J'ai peur. » 

Tout près de moi, elle tricote un cordon de cristal organique de 

son cœur au mien, puis me répond : 

« Ma fille, le plus grand danger que tu pourrais rencontrer sur 

Terre n'est rien comparé au fait de ne pas trouver l'amour. Tu pour-

ras vivre tous les dangers possibles sans avoir peur, mais ce dont tu 

devrais vraiment avoir peur, c'est de ne pas trouver l'amour, de ne 

jamais aimer et être aimée sur Terre. »  

« Mais que dois-je faire à présent ? Quelle est ma mission si vous 

ne voulez plus de moi ? Je me sens si seule ! » lui dis-je par télépa-

thie. 

En m'enveloppant dans sa chaleur maternelle, je sens un amour 

supérieur me réchauffer le cœur et clarifier mon esprit brouillé. Elle 

sourit et me répond : 

« Ce n'est pas nous qui définissons les lignes directrices de tes 

missions. Elles sont gérées par des référents accompagnés eux-

mêmes par d'autres piliers qui sont convoqués pour soutenir 

l'ascension de la Terre et de l'Univers. Attends que ta nouvelle mis-

sion soit recalibrée en temps voulu. Tu seras toujours connectée à 

moi, à nous, ta famille sur Syra. Alors va... Nous sommes liés à toi et 

nous te soutenons. » 

 

Dans une onde d'amour inconditionnel, elle me pousse délicate-

ment en arrière hors du palais, où je traverse les murs avec mon 

corps astral, et me retrouve à flotter dans l'espace. 

Je sens mon corps malgré moi tiré en arrière vers les sphères de la 

Terre. 

« Non ! m'exclamai-je, je ne veux pas repartir ! » 
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Un sentiment de tristesse et d'isolement me traverse. Je suis déjà 

bien loin du palais de Cristal quand j'aperçois autour de lui, autour 

de la planète Syra, nager nos gardiennes à l'intelligence et la sagesse 

sans fin… les baleines célestes.  

Elles sont si majestueuses ! Tout cela me manque.  

Je reviens sur Terre avec ce cordon de Cristal organique et réin-

tègre mon corps physique. 

 

Que va-t-il m'arriver maintenant ? Quel va être ce nouveau sens à 

ma vie ? Suis-je sur le bon chemin ? Quels sont les dangers que je 

vais affronter ? Qui va me protéger ?  

Un tourbillon d'émotions me gagne et fait remonter de vieux 

démons. Je garde néanmoins conscience de ce cordon organique 

cristallin qui me relie à ma maison et à mon énergie d'origine. J'ac-

tive son énergie dans mon cœur et ressens tout de suite une vague 

d'énergie faire monter mon taux vibratoire. Hmmm, quelle douceur, 

je vibre. 

Le lendemain de cette intervention au sein du palais de cristal, je 

suis appelée de nouveau à rejoindre une sphère céleste. Je ressens 

qu'on m'attend dans un autre palais de cristal, mais j'ignore son 

emplacement exact.  

 

Je me pose un instant pour répondre à cet appel, et me déplace 

jusqu’à cet endroit encore inconnu. J'arrive dans une sphère céleste 

très pure et me sens comme chez moi. Il n'y a pas de mur, pas de 

porte dans cet espace, que de la pure lumière blanche nacrée par-

tout. Je me trouve dans un espace sacré, un palais de pure cons-

cience.  
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Je suis accueillie par des dragons cristallins magnifiques qui por-

tent des écailles de cristal arc en ciel, blanc nacré, transparent. C'est 

vraiment magique ! 

 Un grand dragon vient à ma rencontre, s'avance vers moi et me 

parle :  

« Bienvenue dans le palais de la pure conscience de la loi de l'UN. 

Nous sommes les dragons qui régissent toutes les formes d'esprits 

qui découlent des lois universelles Divines, et nous sommes heu-

reux de t'accueillir ici. » 

J'observe et infuse l'énergie du lieu et me sens dans une sphère de 

paix et de lumière impénétrable. Je me demande pourquoi je suis 

ici, tout en étant intriguée d'avoir cette sensation que je connais ces 

dragons et ce palais de conscience pure.  

Au loin dans cet espace, j'aperçois des dizaines d'autres dragons 

cristallins majestueux qui se fondent presque avec la brume pure du 

lieu. Le dragon référent reprend :  

« Tu es appelée à œuvrer dans une nouvelle conscience avec l'ali-

gnement parfait des lois universelles de la loi de l'UN. Nous dra-

gons, sommes les gardiens de l'empreinte de la création la plus 

pure, et œuvrons au retour des énergies christiques sur Terre. Nous 

créons des circuits énergétiques pour la paix et la réUNification 

dans tout le cosmos depuis des éons. Aujourd'hui tu retrouves et 

actives ton essence de dragon gardien de la loi de l'UN, et nous se-

rons à tes côtés pour accomplir cette mission. » 

Mon cœur s'ouvre pour accueillir un nouveau code de lumière 

que je télécharge en quelques instants. Sur Terre, mon corps se ba-

lance, et je ressens le téléchargement se faire par mon troisième œil. 

J'ignore encore tout de cette nouvelle mission, mais je me sens plus 

que jamais alignée avec cette conscience, ainsi que les énergies qui 

l'accompagnent.  
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Je retrouve un instant cette image que j'avais eue quelques années 

auparavant : 

« Je flotte dans l'espace avec d'autres êtres, et nous formons UN cercle, 

autour d'un énorme diamant blanc-bleu mi électrique mi organique qui 

brille. Chacun des êtres avait un petit cristal en sa possession, comme un 

fragment de celui qui brille au milieu mais avec une essence particulière. Il 

y a neuf ou douze couleurs différentes. Derrière chaque gardien qui porte 

un cristal, il y a d'autres êtres et dragons gardiens pour honorer et proté-

ger cette lignée. » 

 

 Je me vois aujourd'hui avec la même vision, sauf que le cristal 

que je porte est de la même couleur que celui du centre. Un blanc 

lumière magnifique que nulle autre lumière ne pourrait refléter. 

Voilà donc ma nouvelle mission, alignée avec les lois universelles de 

la LOI DE L'UN.  

Je comprends alors, que plus nous montons sur des hautes 

sphères de conscience, et plus nous sommes appelés à vibrer et œu-

vrer pour des plans qui s'approchent de plus en plus de la véritable 

source de la création. Le UN, le TOUT.  

C'est pourquoi prochainement je vais affronter de grands dan-

gers, comme me l'avait annoncé la veille le référent galactique et 

comme me l’avait annoncé Dieu quand il m’a demandé de me faire 

ce tatouage de dévotion et de protection.   

Tout avait été orchestré des mois plus tôt. 

 

Plus on monte haut, et plus on peut descendre bas, et donc avoir 

à faire aux êtres les plus obscurs qui soient. Les polarités s'ajustent 

et s'alignent, c'est une question d'équilibre.  
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Je remercie les dragons de la loi de l'UN et accueille cet événe-

ment comme une véritable rédemption. Moi qui suis justement en 

train laisser une ancienne peau terrestre de moi mourir, après tant 

de périples, de misères, de sacrifices, de joies, d'initiations, d'émer-

veillements, de dévotion lumière.... 

 

 

Maintenant que je suis recalibrée à cette nouvelle mission qui ré-

git la RE-UNION des pôles dans l'Univers, quelle nouvelle page de 

mon histoire à travers le sauvetage de Gaïa vais-je vivre, écrire et 

transmettre ?  

 

À SUIVRE......... 



 

  

" J'ai eu l'infini honneur de corriger ces pages, et ainsi la primeur de découvrir tous les 

enseignements que contient ce livre. Toutes les expériences relatées par Justine dans ce 

livre sont des expériences qu'elle a réellement vécu. Tout au long du livre elle illustre ses 

propos par ses expériences, relatées à travers le prisme de ses ressentis. Justine m'a confié 

le travail de correction qui s'est étalé sur une année. Je vous assure qu'il m'a fallu du 

temps pour avancer dans la lecture de certains chapitres car ils réveillaient au fur et à 

mesure des blessures en moi. Plusieurs fois il a fallu du temps, des jours voir des se-

maines, pour digérer les mots qui infusaient et me faisaient travailler sur moi-même, tant 

ils vibraient en moi. 

Les mêmes blessures, oui, vous aussi vous les reconnaîtrez, mais à travers des expé-

riences de vie différentes. 

Non, nous ne sommes pas seuls dans l'univers, loin de là ! Les canalisations reçues 

par Justine vous apporteront des éclairages peut être nouveaux sur la réalité de la vie, ou 

apporteront des recoupements d'informations avec d'autres sources. Notre vie terrienne 

nous limite à une vision très étriquée de la réalité réduite à une dimension matérielle pour 

la plupart des humains. Les messages canalisés vous apporteront un nouveau regard sur 

notre vie, du moins pour ceux qui sont prêts pour le changement. Ceux qui ne sont pas 

prêts à accueillir le changement ne ressentiront aucun appel d'âme à la lecture de ce livre. 

En revanche, les âmes éveillées comprendront les messages. Alors faîtes de cet ouvrage 

votre livre de chevet, prenez le temps de revenir sur les blessures pour les guérir. 

Au fur et à mesure du récit, la lumière se fait progressivement, jusqu'aux plus grandes 

révélations. Après avoir lu ce livre, vous aurez une vision globale des révélations faites sur 

l'univers, ce qui vous apportera une appréhension plus aboutie du sens de l'existence de 

l'homme sur terre.  

À l'heure actuelle, nous ne sommes, pour la plupart, que des pantins dans un monde 

corrompu. Vous disposez à présent des Codes. À chacun de reprendre les commandes pour 

remettre sa vie sur les rails d'un nouveau monde !  

     Merci à toi, Justine, d’œuvrer pour ramener de la lumière dans ce monde en éveillant 

les consciences, et merci encore de m'avoir fait confiance pour ce travail que tu m'as con-

fié.  

Je vous souhaite que la découverte de ces chapitres vous fasse travailler et guérir vos 

blessures autant que ce livre a impacté ma vie ! "                  

                                                                                                             Méléaure 
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L’auteure Justine Barc continue de transmettre ses messages canalisés et 

est appelée à œuvrer en conscience pour faire éclore un nouveau monde 

qui se trouve déjà en chacun de nous. Elle guide les âmes vers leur 

chem’UN d’ascension et sert de catalyseur pour leur permettre de rece-

voir de nouveaux CODES de lumière, ainsi que d’incarner leurs  

nouvelles ESSENCES. 

Depuis son entrée dans les sphères de la lignée des Dragons de la Loi 

de l’UN, elle propose des soins en don libre et ne souhaite plus alimen-

ter son statut en tant que professionnelle, mais en tant que pilier, initiée 

et messagère de cette source Divine. 

 

Il y a trois ans, la lignée des Dragons Gardiens Cristallins lui confie la 

réalisation de ce livre. L’intitulé « LE CODE CRISTAL » lui a été révélé 

comme étant le titre de ce futur ouvrage, ainsi que le nom de son entre-

prise aujourd’hui considéré comme canal de diffusion. 

 

Honorons son parcours qui fut destiné à devenir une initiation spiri-

tuelle accélérée, qu’elle a ensuite transmise comme codes clés dans cet 

ouvrage.

 

 



 

  



 

 


	L'ascension de votre âme a déjà commencé
	INTRODUCTION
	MESSAGE DE SYRA
	Message du peuple Pléiadien aux mémoires
	Cristallines
	Le chemin de l'être


	CHAPITRE 1
	CONFIDENCES
	L’incarnation
	Intervention
	Le chemin du cœur


	CHAPITRE 2
	TROUVER L'EQUILIBRE
	Entre Ciel et Terre
	La fuite
	Accepter
	L’ancrage


	CHAPITRE 3
	LES YEUX DU CRISTAL
	Le Chaos
	Premiers pas
	La route des émotions
	Le cœur
	Les sphères


	CHAPITRE 4
	LES CODES/PARTIE 1
	Miséricorde dans la désolation de l’ombre
	La bête
	L'âme damnée
	Le portail d'insectoïdes
	Les gorgones, femmes serpents

	LES CODES/PARTIE 2
	La blessure Sacrée &
	les cinq blessures de l’Âme
	Mon amour s’envole
	Le coup fatal / partie 1
	Le coup fatal / partie 2
	Le trou noir
	Bébé bagage
	Schémas dramatiques /partie 1
	Schémas dramatiques / partie 2
	Le deuil de l'âme


	CHAPITRE 6
	CHEMIN D'ASCENSION
	Source multidimension
	Essence d'âme & projection d'esprit
	Conscience & Plan vibratoire
	Portails de Libération/ partie 1
	Portails de Libération/ partie 2
	Méditation de libération avec la fleur du Lotus


	CHAPITRE 7
	TOUS CONNECTÉS
	Champ quantique & Lignes temporelles
	Vies parallèles
	Le Cœur vibratoire


	CHAPITRE 8
	INTERACTIONS COSMIQUES
	Krystal Stars
	Starseeds & Êtres galactiques
	Parasites & Plans subtils


	CHAPITRE  9
	COEUR DE CRISTAL
	Origines
	Rencontres
	Mission Divine
	Activation Cristalline
	Chakra Cristal

	BILAN


